


 

Comment sont donc les dilemmes  de la vie quotidienne, à
la lumière des valeurs millénaires  de la Sagesse Spirituelle, que la
Doctrine Spirite se propose de divulguer en Occident ? 

Comment  seront  vus,  l’Avortement,  la   Prostitution,
l’homosexualité,  l’euthanasie,  le  sexe,  le  suicide,  la  douleur
humaine,  thèmes  qui  se  perpétuent  comme  des  fils  d’intenses
couleurs dans la trame du tissu social, sous l’évaluation  de la Loi
Cosmique ? 

Distant  du  conventionnalisme  humain,  mais  parlant  à
l’intérieur du cœur humain, le langage plein de compassion et de
lucidité des Maîtres de Sagesse, Ramatis  présente ces thèmes dans
les  perspectives  de  comment  ils  sont  vus  par  la  Spiritualité
Supérieure, non pas par la restreinte optique sociale humaine. 

Dans  le  chapitre  ‘L’Esprit’,  ce  Maître,  qui  depuis  des
milliers d’années se dédie à promouvoir l’unité de la connaissance
orientale  et  occidentale,  offre  une  synthèse  admirable   de  la
connaissance  ésotérique   sur  les  forces  mentales,  l’action  de
l’esprit  sur  la  physiologie  humaine,  la  structure  millénaire   de
l’esprit  instinctif  et  son  agissement  dans  l’inconscient  humain,
l’Esprit Cosmique   et sa focalisation sur le microcosme humain.

Ouvrage  captivant  par  la  clarté  qu’il  répand,  en  langage
occidental,  profonde  connaissance  de  la  Sagesse   Millénaire,  il
apporte au lecteur des éléments pour repenser aux problèmes de
maximum  actualité,  oxygénés  par  le  souffle  rénovateur   de  la
Spiritualité Cosmique. 
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À La Lumière De La Spiritualité 



Hercilio Maes

(1913-1993)

Hercilio Maes, médium de Ramatis, naquit et vécut à Curitiba,
dans la région du Paraná dans le sud du Brésil.  Il  fit  trois  années de
médecine  qu’il  du interrompre  pour  des  raisons  de santé et  se  forma
postérieurement en droit, profession qu’il exerça parallèlement avec celle
de comptable. 

Vers  les  30  ans  sa  médiumnité  commença  à  affleurer.  Il  eut   des  contacts   avec
Ramatis,  avec  lequel  il  possédait  des  liens  spirituels  d’époque  éloignée.  Conscient  du
compromis de travail assumé avant sa réincarnation, il commença à psychographier  à travers
sa médiumnité intuitive, la série des ouvrages de Ramatis, qui recouvrent des thèmes inédits
et  mettant  en  éveil,   présentant  ainsi  de  manière  accessible,  la  connaissance  initiatique
millénaire.

Les  ouvrages  psychographiés  par  Hercilio  Maes,  sous  l’orientation  de  Ramatis
désirent  sensibiliser  la  société  sur  les  maléfices  de  l’alcool,  du  tabac  et  de  l’intolérance
religieuse.  Ils  défendent  le  végétarianisme,  l’œcuménisme,  l’homéopathie  et  l’auto
découverte.   Ils  présentent  l’Umbanda  comme  amalgame  de  l’Evangile  de  Jésus,  de  la
Codification Kardéciste et des traditions brésiliennes d’origine africaine et indienne. 

Universaliste et studieux des plus divers courants spiritualistes, Hercilio Maes a été
maçon,  rose-croix,  théosophiste.  Parallèlement  à  son  activité  de  psychographie,  il  a  été
médium de prescription d’une rare efficacité. A travers la radiesthésie, dans laquelle il était
expert, il répondit  par la prescription homéopathique gratuite à des centaines de personnes
par semaine dans un petit centre spirite de Curitiba. Il acceptait  uniquement, du point de vue
étique,  que  les  patients  désengagés  de  la  médecine  traditionnelle ;  c'est-à-dire  les  plus
nécessiteux sortant avec la propre médication fournie par lui-même.  

La  quantité  de   cas  complexes,  exotiques  et  ‘incurables’ résolus  avec  l’assistance
d’une équipe de médecins de l’espace n’a jamais été mentionnée par Hercilio, dont le trait
marquant  de tempérament  et  de vie  était  la  simplicité.  Il  se  caractérisait  par  un caractère
généreux et une simplicité d’esprit  par lesquels il accueillait et enthousiasmait des auditoires
lors de réunions  où il diffusait des connaissances transcendantes avec bonne humeur. 
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Il désincarna en 1993 à l’âge de 80 ans, laissant sur ce plan son épouse  Dª Eleonora
Maes, compagne  de tous ses travaux, trois enfants (Iara, Zélia e Mauro) et de nombreux petits
enfants.  

    

Paix, Lumière et Amour 

RAMATIS
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Entité  responsable du présent  ouvrage.  Sa mission consiste les âmes désireuses de
suivre le Maître, aidant à l’avènement  de la grande Ere  de la Fraternité qui s’approche.

(Dessin médiumnique de DINORAH S. ENÉIAS)

ŒUVRES DE RAMATIS

Œuvres psychographiées par Hercilio Maes

1. La vie sur la Planète Mars et les objets volants non identifiés -1955
2. Messages de l’Astral-1956

3. La Vie en Dehors de la Sépulture-1957
4. La Survivance de l’Esprit -1958

5. Physiologie de l’Ame-1959
6. Médiumnisme-1960

7. Médiumnité de cure -1963
8. Le Sublime Pèlerin -1964

9. Elucidation d’outre tombe -1964
10. La Mission du Spiritisme-1967

11. Magie de Rédemption-1967
12. La Vie Humaine et l’Esprit Immortel-1970
13. L’Evangile à La Lumière du Cosmos-1974

14. Sous La Lumière du Spiritisme (œuvre posthume)-1999

Œuvres psychographiées par America Paoliello Marques
15. Messages du Grand Cœur-1962

16. Evangile, Psychologie et Yoga-1995
17. Jésus et Jérusalem renouvelée-1997

18. Brésil, Terre de promesse-1997
19. Voyage autour du Je 1977-1988

Œuvres psychographiées par Maria Margarida Liguori
20. Moments de réflexion vol 1  1990 
21. Moments de réflexion vol 2  1993 
22. Moments de réflexion vol 3  1995 
23. L’Homme et la Planète Terre-1999
24. Le Réveil de la Conscience-2000

25. Journée de Lumière-2001
26. A La Recherche de La Lumière Intérieure-2001

Œuvres psychographiées par Beatriz Bergamo 
27. Gouttes de Lumière- 1996
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Œuvres psychographiées par Marcio Godinho
28. Les fleurs de l’Orient -2000 - 2007

29. L’univers Humain - 2001
30. Sauvetage dans les Ténèbres - 2006

31. Voyage pour la vie - 2007

Œuvres psychographiées par Hur Than De Shidha
32. Astre Intrus - 2009

Œuvres psychographiées par Noberto Peixoto
33. Etincelle Christique - 2001

34. Samadhi - 2002
35. Evolution sur la Planète Bleue - 2003

36. Jardin des Orixás - 2004
37. Voix d’Aruanda - 2005

38. La mission d’Umbanda - 2006
39. Umbanda Pied sur Terre - 2009
40. Quotidien médiumnique -2009

41. Médiumnité et sacerdoce - 2010
42. Le triomphe du Maitre - 2011

43. Aux pieds du rebouteux - 2012
44. Forte Prière - 2013

Divers

Œuvre psychographiée par Roger Bottini Paranhos 

Ramatis Hermes 
La Nouvelle Ere - Orientations Spirituelles pour le Troisième Millénaire

Rouge : ouvrages déjà traduits et disponibles GRATUITEMENT
A l’adresse suivante   saurinyannick@gmail.com ou saurinyannick@yahoo.com

(Traducteur bénévole) 
Yannick Saurin 
Le Mans France 
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Sous La Lumière De La Spiritualité 

 

Sous La Lumière De la Spiritualité qui est publiée après la
désincarnation du médium Hercílio Maes, garde dans ses thèmes
la plus absolue actualité pour la société terrestre  de ce final de
millénaire.

N’importe quel sujet, lorsqu’il sera analysé sous la lumière
du  Spiritisme,  présentera  des  conclusions  nouvelles,  mais
logiques et sensées, comme l’encadrement des faits à l’intérieur
de la Loi du carma. 

Ce  sujet  passera,  forcément,  par  les  patrons   d’étique
inaltérables de l’Evangile de Jésus, vue comme une miniature de
la Législation Cosmique.  

Considérant que le ‘règne de Dieu’ est aussi dans l’homme,
les  péchés  et  vertus  en  rien,  offensent  ou  louangent  Dieu,
cependant ils définissent plus ou moins le propre être, qui est à la
recherche de son bonheur, toujours dans les chemins emmêlés
des  mondes   matériels.   Ramatis,  donc,  aborde  la  question
sexuelle   de façon juste,  nous avertissant  quant  à  la  nécessité
d’orienter par l’amour d’autrui,  le plan des relations.

Dissertant sur l’esprit, Ramatis nous rappelle ; qu’il revient
à la doctrine codifiée par le maître Allan Kardec de transférer,
pour  la  capacité  psychique  de  l’oriental  ,  ce  que  les  maîtres
hindous, chaldéens, assyriens,  égyptiens ou perses ont ministré
sous les hiéroglyphes, symboles, codes ou signes, confirmant la
sage  aphorisme  hindou  ‘L’homme  se  convertit  dans  ce  qu’il
pense’,  équivalent  au concept  occidental   de ‘  l’homme est  le
produit de ce qu’il pense. 

Ramatis dans son style inconfondable, analysant les forces
qui  régissent  le  psychisme  humain,  traduites  en  dilemmes
existentielles et sociales,  nous fait  conclure que l’homme ‘a la
planète  dont  il  a  besoin’,  dans  l’école  évolutive  cosmique.
L’école  élémentaire  terrestre  avec  des  matricules  ouverts
jusqu’au seuil de ce second millénaire, est graduellement promue
à l’école de second degré, avec la modification conséquente des
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éduqués pour la structuration de la nouvelle étape évolutive du
Troisième Millénaire.  

Sous La Lumière De La Spiritualité 

Note du traducteur

Thèmes connus par l’humanité transitoire sur la planète entière,  depuis les débuts de
chaque civilisation naissante jusqu’aux moments présents, les sujets abordés du point de vue
spirituel  comme  ‘La  Douleur  Humaine’,  ‘Le  Suicide’,  ‘L’Euthanasie’,  ‘L’Avortement’,
‘L’esprit’,  ‘Le  Sexe’,  ‘L’Homosexualité’,  ‘La  Prostitution’ éclaireront  l’esprit  en  quête  de
réponses alternatives et satisfaisantes concernant le monde spirituel auquel il s’ouvre.

La quête de connaissances de la compréhension de l’être humain appliquée aux lois
réincarnatoires  de l’être  immortel  en évolution,   dévoilera  une scène panoramique encore
inconnue au navigateur, à la navigatrice  dans sa nouvelle réincarnation.  

Vilipendés,  condamnés,  jugés, acceptés, tolérés par la société,  le lecteur, la lectrice
découvrira le lendemain et surlendemain du suicide, de l’avortement, de l’euthanasie qui ne
s’arrêtent pas avec la mort physique, mais continuent leur cheminent dans l’au-delà , pour
revenir   immanquablement se réajuster par les lois carmiques de la réincarnation, dans la
chair d’un nouveau corps afin de se rééquilibrer ,le corps physique n’étant qu’une enveloppe
charnelle, simple vêtement transitoire. 

La douleur humaine,  effet  passager d’une enveloppe fragile  malmenée,  pourra être
effacée, disparaissant des causes à effets en quête d’angélisation. La sexualité créatrice si bien
orientée, libèrera  l’homme et la femme des cycles amarrant l’être à la matière etc… 

L’esprit asexué réincarnant doit alors s’habituer à son nouvel habitat dans un corps
physique féminin ou masculin, résidence, certaines fois étrange à l’âme incarnée ayant eu une
ou plusieurs réincarnations prétérites dans le sexe opposé. Là,  tendances, comportements,
attitudes  du  sexe  opposé  peuvent  apparaître ;  pour  d’autres  des  difficultés  d’adaptation,
rendant difficile le port de cette habitation, les porte à reprendre le sexe opposé à l’incarnation
prétérite, d’où une des explications de l’homosexualité.

Telles  sont  quelques  unes  des  informations  riches  et  nombreuses  qui  nous  sont
fournies tout au long de cet ouvrage  d’apprentissage spirituel sur les divers thèmes présentés
en index 

Simple apprenti que nous sommes, le cheminement balisé de notre lecture nous aidera
à comprendre que nous sommes tous des âmes immortelles à la recherche d’une autre vérité
spirituelle  occultée  par  nous-mêmes  ,  mais  que  nous  commençons  à  redécouvrir,  nous
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réhabilitant avec les lois Cosmiques , portant  la tolérance , l’aide et l’amour d’autrui .

Que a Paz, a Luz e o Amor chegam no nosso mundo

Yannick Saurin
Le Mans Janvier 2015

Eclaircissement 
de la première édition

Le  présent  ouvrage  inédit  de  Ramatis  vient  à  la  lumière,  six  années  après  la
désincarnation d’Hercílio Maes (1993) et vingt deux années après la publication de l’Evangile
à la Lumière du Cosmos’, dernier ouvrage de Ramatis, reçu par ce médium. 

Il  s’agit  de  chapitres  psychographiés  par  Hercílio  Maes  pour  la  composition  d’un
nouveau livre, qui a déjà reçu de la part  de Ramatis le titre de ‘Sous la lumière du Spiritisme’
et une introduction, ainsi qu’une préface signé par J.T pseudonyme d’un écrivain brésilien
connu (qui a déjà fait la préface de ‘Magie de rédemption’.

Avec la désincarnation du médium, parmi ses écrits, il n’a pas été possible de localiser,
ni les ‘propos de Ramatis’,  ni la préface de J.T, ni les chapitres intitulés ‘Peine de mort’,
‘Divorce’, ‘Toxicomanie’, ‘Cryogénie et incinération’, ‘Mort’, et ‘Krishnamurti’, qui comptait
dans l’index original.   

Le matériel obtenu a été classé par le Docteur Breno trautwein, qui a été médecin et
ami d’Hercílio Maes, et réviseur de ses ouvrages antérieurs, recherchant s la même séquence
et inter liaisons suggérées par l’index.  

Il  est  a  noter  qu’une opportunité  s’est  présentée  de  pouvoir  ajouter  à  cet  ouvrage
posthume le chapitre’ Cherchez et vous trouverez’, texte inédit, localisé parmi les originaux
d’Hercílio Maes.  

Malgré  le poids de l’absence des chapitres non localisés, les textes restants justifient
la publication  de ce livre, pour aborder des instructions authentiques du Maître Ramatis sur
les thèmes  d’absolue actualité. La préface de notre frère Navarana (mentor spirituel  déjà cité
par  Atanagildo  dans  ‘La  Vie  En  Dehors  De  La  Sépulture’  est  une  référence  marquante.
Evaluant les pertes et ce qu’il est possible de sauver, endossons les propos du Docteur Breno
Trautwein ; ‘ Nous dirons avoir eu plus de gain que de perte, par les motifs actuels des thèmes
abordés.

Dans  l’opportunité  qui  souffre   de  relancer,  sous  une  nouvelle  et  soigneuse
présentation  les  ouvrages  de  Ramatis,  la  possibilité  finalement  de  pouvoir  apporter  à  la
lumière le présent ouvrage laisse l’impression d’une intervention directe du Maitre, comme de
reprendre   , dans un moment spécial, le contact fraternel avec des milliers de lecteurs.

C’est un privilège, donc, et une joie pour les collaborateurs ayant rendu possible la
participation  de cet ouvrage de pouvoir le partager avec les lecteurs.  
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Préface de Navarana*

Mes chers frères et sœurs : 

Vous n’en doutez déjà plus, actuellement, que soient arrivés, les temps si prophétisés,
il y a des millénaires passés, par les fameux voyants. 

Sous la vision humaine,  l’on peut  vérifier  l’indescriptible  modification  qui  s’opère
dans le  sein  de l’humanité.  Une étrange  sensation  érotique  parait  dominer  tous  les  êtres,
excessivement ambitieux, leur faisant vivre des afflictions, insatisfactions et, par-dessus tout,
reflétant  aux  yeux  une  étrange  crainte  pour  le  futur.  Les  valeurs  de  l’humanité  les  plus
précieuses  se sont inversées, se transformant en messages et réalisations vulgaires , rappelant
les époques médiocres du passé. Stationne dans l’air un gout perverti. In épicurisme incessant
incite  les  hommes  aux  plaisirs  de  l’instinct  inférieur,  leur  vulgarisant  les  inspirations  et
principes qui élèvent à la vie humaine.     

Le but principal, dans le moment, n’est pas de savoir quant au destin  de l’âme après la
désincarnation, mais quelle est la formule maximum pour obtenir le meilleur et la satisfaction
la plus apurée pour le corps. 

Le prophétique ’Final des temps’ est là, sous la vision de toute l’humanité étourdie, qui
stigmatise délibérément tous les enseignements  de Jésus contenu dans son sublime Evangile.
Les hommes se laissent  enveloppés par une grande illusion croyant que dieu à crée la terre
comme un monde d’exclusive possession ambitieuse et de plaisirs inférieurs. En réalité, il
s’agit  d’un  monde  d’éducation  spirituelle,  ou  des  esprits  inexpérimentés  affinent  leurs
caractéristiques instinctives et se déplacent ascensionnellement, graduellement aux niveaux de
l’angélitude.  A travers de luttes,  douleurs,  souffrances, études et expériences,  atteignent la
configuration  d’ange,  bénéficiant  pleinement   de  l’usufruit  et  du  mérite  de  leur  propre
consécration. 

Nous atteignons une fin de siècle dans le schéma divin, ou il y aura une sélection de
l’humanité, conformément à l’action spirituelle  de chacun sur la face de la Terre. Fleurit une
nouvelle  civilisation  de  nature  définitivement  plus  saine  dans  ses  objectifs,  plasman  un
nouveau monde établit dans les préceptes de la Bonté et de l’Amour. 

Tous les équivoques, toutes les erreurs et injustices commis devront être maintenant
bannis, pour toujours de l’orbe terrestre. Il ressurgit peu à peu, chez l’homme, la conscience
d’une existence  Divine  Supérieure,  ou  il  devra  vivre.  C’est  dans  ce  réveil  qu’a  surgit  le
spiritisme, à l’heure exacte, revivant l’Evangile, le cheminement certain pour nous tous. Dans
l’œuvre d’Allan Kardec, il s’y trouve, veillant, pointant les chemins de la saine spiritualité.
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Ses sentiments ont été élaborés  de façon compréhensible pour tous les hommes, générant
ainsi, de plus grandes responsabilités pour ceux qui en sont assoiffés. 

Dans cet ouvrage ‘Sous la lumière du Spiritisme’, Ramatis  cherche à regrouper les
sujets des plus grands préjudices spirituels accentués et qui se répandent de par le monde,
grâce à l’irresponsabilité des hommes, qui dans un moment d’insanité ont élu pour leur culte
morbide,  les  plaisirs  les  plus dégradants  et  les vices  les  plus  ignobles.  Allan  Kardec,  sur
l’orientation  des  esprits,  aligna  les  concepts  et  orientations  qui  répondent  à  toutes  les
nécessités spirituelles et les graduations humaines, avertissant et éclairant quant aux pratiques
infériorisantes  et  fixant  la  responsabilité   de ses  auteurs.  Il  profita  de  toute la  sagesse et
fidélité  critique   de  l’œuvre  spirite  pour  élaborer  le  fondement  de  son  texte,  définir  les
responsabilités  et  obligations.  Il  approfondit  les  concepts  spirituels  sous  l’égide  du  grand
codificateur et sous l’inspiration divine du maître aimé Jésus Christ. 

Ce  livre  lance  une  nouvelle  lumière  sur  les  événements  quotidiens,  donnant  un
cheminement  sain,  définissant  les  véritables  manifestations  et  responsabilités  humaines  et
clarifiant les points et les débats sans solutions définitives.    

Ramatis a mis son intelligence et sa mansuétude à la disposition de nos frères les plus
angoissés et souffrant le plus, qui dans la majorité,  réussissent seulement à comprendre et
solutionner leurs problèmes, de manière désespérée, violente et sous une dangereuse émotion
incontrôlable.  Ce  livre  commente  longuement  le  suicide,  exposant  et  définissant  ses
extrémités atroces après la mort du corps charnel ; révèle la nature  de l’homosexualité  et de
l’exorcisme, apportant des leçons de compréhension et par-dessus tout, éclairant des points
qui  souffrent  d’interprétations  erronées  dans  la  majorité  de  leurs  études ;  il  examine  la
prostitution comme un produit de l’irresponsabilité humaine ; détaille les finalités créatrices
et  supérieures  du  sexe,  rappelant  dans  ce  faisceau  négligé  ,  le  grand  manque  d’amour
spirituel ; aborde , dans une profonde dissertation l’euthanasie, la traditionnelle ‘mort pieuse’,
comme un fait  censurable devant  les lois  divines et  de condamnable perturbation dans le
chemin éducatif de la créature incarnée ; il nous soulage , entre autre, quand il examine le
problème de la mort, l’entrée comme une porte qui s’ouvre pour la véritable vie ; retire de
notre esprit la crainte funèbre et décrit le procédé de désincarnation , comme u changement
d’appartement,  dépendant,  il  est  clair,   de la  tranquillité  ou du désespoir  du locataire,  en
conformité avec la vie antérieure qu’il aura eue, ; donne à la mort un sens de rencontre avec
d’autres âmes parentes par alliance. 

Ramatis approfondissant des concepts et focalisant des problèmes sous la lumière du
spiritisme,  nous  laisse  par  son  irradiante  beauté  spirituelle,  de  nouveaux  chemins,  de
nouvelles perspectives appropriés et utiles à  la purification  de l’esprit , réveillant l’homme
pour que consciemment , il assume la responsabilité  de sa conduite dans l’échelle évolutive. 

Navarana.   

* Navarana, entité qui a été médecin en Inde, a préfacé d’autres ouvrages  de
Ramatis, et est mis en référence par Atanagildo, dans ‘la vie en dehors de la Sépulture’
édition  Editora  do  Conhecimento,  brièvement  qui  sera  traduit  en  français.  Il  a  fait
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partie intégrante  de l’équipe spirituelle qui appuyait le médium dans l’attendement, à
travers l’Homéopathie et la radiesthésie, envers des patients désengagés de la médecine,
travail réalisé durant des décennies dans un centre spirite de Curitiba.   

Chapitre 1

La douleur humaine

QUESTION ;-  Devant  l’Humaine Sagesse  et  du Pouvoir  de Dieu, la
douleur  et  la  souffrance  ne  pourraient  pas  être  dispensées  comme  des
procédés moraux de notre évolution spirituelle ? 

RAMATIS ;- La douleur et la souffrance ne sont pas des ‘déterminations punitives’
imposées par Dieu, mais des conséquences résultat de la résistance de l’être contre les lois
disciplinatrices  de son évolution. Si l’homme avait été abandonné à lui même, concernant son
perfectionnement  spirituel,  le  chemin  serait  beaucoup  trop  long  pour  sa  perfection  et  sa
libération des cycles réincarnatoires. 

La douleur et la souffrance sont des techniques pédagogiques pour l’amélioration de
l’être,  dans  son  parcours  évolutif  et  aussi,  la  conséquence   de  ses  équivoques  dans  les
multiples vies . La douleur dynamise les énergies subtiles  du souffrant, héritées du souffle
divin, réveillant en lui, après la révolte initiale, la réflexion sur les pourquoi de son infortune
et  le  faisant  rechercher  dans  la  raison  et  dans  la  foi,  de  nouvelles  directions,  qui
psychologiquement le soulagent de la souffrance. En synthèse, la souffrance est une réaction,
préalablement  consentie,  pour  amener  l’éternel  postulant  vers  le  chemin  de  l’évolution
spirituel,  à travers de nouveaux concepts religieux,  philosophiques et  moraux,  lesquels lui
donnent un autre sens  de vécu. 

QUESTION ;- N’y aurait-i pas un  autre procédé éducationnel, sans les
réactions douloureuses ? 

RAMATIS ;- Durant  le  procédé  de  perfectionnement  et  d’expansion   de  sa
conscience, l’esprit doit supporter les souffrances des injonctions naturelles du monde ou il
agit.  Cette lutte à travers    l’organisation charnelle,  provoque des réactions pacifiques ou
rebelles, calmes ou douloureuses, qui servent d’apprentissage dans le camp  de la vie éternelle
de l’esprit. 

L’homme dans le stade rudimentaire de son évolution, peut être comparé au diamant
brut,  spirituellement,  donc,  pour  éliminer  les  impuretés,  perdent  les  arêtes  des  défauts
animiques et atteindre la beauté radieuse du brillant, a besoin du frottement de cette pierre
d’affutage  de la douleur et de l’action  de ce lapidaire incomparable ; le temps.  

13



Dans les mondes plus évolués, est utilisée la douce enveloppe  de l’amour traduit, dans
le service pour autrui.  

QUESTION ;- Observant les personnes dans leurs conversations, nous
avons remarqué qu’elles ont du plaisir à relater leurs maux, chirurgicaux et
infortunes, montrant le conditionnement général à la souffrance, et jusqu’à
une certaine acceptation, que la douleur ferait perdre son effet salutaire. 

RAMATIS ;- Possiblement, l’origine de cette morbide délectation est dans l’aspect
doctrinaire des sectes religieuses, qui considèrent toujours la douleur comme un châtiment,
une  expiation  de  pêchés,  car  elles  méconnaissent  la  fonction  purificatrice  des  détours
originaires du caractère animal.  Sa fonction est de réveiller  la lumière angélique existante
dans l’intimité  de la créature. La légende du ‘châtiment divin’ ou du ‘péché originel’, par la
faute d’Adam et Eve, le premier couple fuyant du paradis et responsable de la souffrance
humaine,  signifie l’exil   de l’esprit  plongé dans la matière,  à la recherche du retour  à la
conscience divine. 

Malgré que les catholiques, les protestants, les adventistes, les salvationnistes et autres
sectes religieuses considèrent la terre comme une ‘Vallée de larmes’ ou un pénitencier  de
l’Espace, elle est une excellente école d’éducation primaire, destinée à perfectionner l’esprit
sur le  chemin de l’Evolution.  Bien que l’humanité  fasse  de la  souffrance un mélodrame
vulgaire, en vérité, il s’agit d’un recours béni d’en haut pour conduire l’esprit sur l’itinéraire
de sa propre félicité. 
 

QUESTION ;-   La  douleur,  presque  toujours  abat  le  psychisme,
épuisant le corps, détruisant les rêves, les plaisirs et les moments difficiles. Et
même ainsi, conformément à ce que vous affirmez, elle serait le véhicule de
notre rédemption. Alors dans ce cas là, devrions-nous l’aimer et la désirer?

RAMATIS ;- Il ne nous revient pas de l’aimer, ni de la désirer, bien qu’elle soit le
fruit  de notre manque de vigilance,  et  l’on peut dire que dans notre primarisme,  nous ne
pouvons pas l’éviter, mais uniquement la supporter avec résignation. Cependant la douleur et
la  souffrance  paraissent  dans  un  examen  pressé,  démentir  la  sagesse  divine,  ont  été
glorifié »es par les plus nobles vécus messianiques et réalisations spirituelles du monde. De
très nombreuses fois les beautés qui enivrent les sens dur Terre sont le fruit de douleur et de
souffrance des artistes comme Beethoven sourd ; Chopin, tuberculeux ; Schumann, perturbé
mentalement ; et aussi nous citerons Socrate, Paul de Tarse et Gandhi sacrifiés pour l’amour,
pour la liberté et la paix humaine. Giordano Bruno, Savonarole et Miguel Servet brulés pour
la vérité et liberté d’opinion. François d’Assise glorifia la pauvreté de Jésus transforma la
croix infamante dans un des symboles de libération spirituel.

Les  brutes,  les  colériques,  les  tyrans,  les  Cupides,  les  perfides,  les  débauchés,  les
corrompus, les corrupteurs, les criminels de toutes échelles sociales ont, dans la douleur, la
dissolution corrosive des résidus animalesques, blanchi le vestimentaire périspirituel jusqu’à
le rendre transparent à la lumière divine interne, le transformant en tuniques nuptiales , qui
leur ont permis de prendre part dans le banquet de la paix et de la joie , parmi les esprits
supérieurs et purs.   
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QUESTION ;- Qu’est-ce-que la douleur, enfin ? Comment pourrions-
nous avoir une idée plus précise de l’action occulte de la douleur ?  

RAMATIS ;- Toutes  les  manifestations  matérielles  sont  les  résultantes   de
l’électromagnétisme  qui aimante, unit ou sépare les corps physiques et spirituels. 

La douleur est le produit de ce déséquilibre électromagnétique psycho-physique
dans la structure de l’ensemble humain. Elle s’assimile à une surcharge générant un
court circuit ou à la brulure d’un de ces courts circuits,  qui survient dans le réseau
magnétique ou électronique  formateur du périsprit,  se  répercutant dans les  régions
organiques les plus affiliées  ou vulnérables,  perturbant l’harmonie énergétique.  Sans
aucun doute, la douleur à une origine dans les altérations du psychisme, lorsqu’il est
excité ou déprimé par les passions, vices, sensations primaires ou émotions décontrôlées,
s’exprimant  dans  la  périphérie   de  l’organisme.  Ce  sont  les  expressions
psychosomatiques, déjà reconnue par quelques médecins surpris devant des phénomènes
observés (1).   

Par conséquent la douleur et la maladie varient en accord avec l’état moral, intellectuel
et conscientiel  de chaque créature.  Il y a des qui patients mettent en scène tout un drame
tragico-comique en raison d’un simple rhume ; d’autres, même sachant qu’ils sont porteurs
d’un cancer incurable,  se maintiennent optimistes,  tranquilles et  confiants dans leur destin
spirituel, servant donc, comme exemple de résignation.  

(1) : Tout dépend  de la façon  dont nous interprétons le phénomène  de la douleur,
pour les uns c’est un châtiment de Dieu avec l’intention  de punir les péchés des hommes ;
pour les autres c’est  un effet  carmique des fautes commises dans les vies antérieures ;
rares,  sont  ceux  donc,  qui  acceptent  la  douleur  comme un  procédé  d’aide  d’évolution
spirituelle. La vérité est qu’elle se manifeste  devant n’importe quelle résistance physique,
morale ou spirituelle, qui perturbe le sens utilitaire, bienfaiteur et harmonique de la vie.

QUESTION ;-  Quel  est  l’exemple  comparatif  de  la  douleur  dans  sa
fonction  de  taille,  survenant  de  n’importe  quelle  infraction  morale  ou
spirituelle de l’être ?

RAMATIS ;- Tout  effet  est  le  résultat  d’une  ou  de  plusieurs  causes,  et  nous
pourrions ajouter, devant l’Intelligence dans l’Univers, a aussi une finalité. Et la douleur doit
être  considérée  un  bien  sous  quelque  règne  de  la  nature,  donc,  de  très  nombreuses  fois,
échappant à nos perceptions grossières.

Examinons, le règne minéral. Le marbre, souffrant les douleurs causées par l’action du
ciseau et du marteau,  se transforme dans une très belle sculpture.  Le diamant  brut, en un
brillant précieux, et autres exemples.    

Dans le règne végétal, en dehors des expériences modernes qui paraissent démontrer la
sensibilité de la plante, lorsqu’elle est agressée, aussi nous pourrions citer la graine, laquelle
donnera une nouvelle plante, qui a besoin de se dépouiller  de l’enveloppe externe pour la
douleur du pourrissement.
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Quant  au  règne  animal,  nous  observons,  déjà  dans  les  formes  unicellulaires,
l’irritabilité et l’instinct de défense devant les agressions. Et chez les pluricellulaires, depuis
les spongiaires jusqu’aux hominidés, il y a un système nerveux, le principe rudimentaire et
simple, pour ensuite atteindre la plus haute complexité chez l’homme, qui en dehors de la
partie motrice et sensitive est le réseau des fonctions nobles de l’esprit, intelligence, pensées
jugements, imagination et surtout, les états de conscience dans leurs plus variées expressions.

C’est  cette  conscience  dans  ses  plus  variés  niveaux,  qui  provient  de  l’esprit  à  la
recherche de sa divinisation. 

Ce sont les pensées et les actes de l’esprit qui déterminent la plus grande ou la plus
petite intensité des douleurs, par lesquelles il faut passer, car c’est de l’équilibre et de la paix
de la conscience spirituelle de l’être que résulte la stabilité magnétique ou électronique du
périsprit  et du corps physique.  Cela parait  être le plan de Dieu, l’Harmonie et  l’Equilibre
perpétuel du Cosmos. 

N’importe quelle instabilité qui se manifeste dans le plus infime écoulement de la
vie requiert toujours et immédiatement le réajustement pour ne pas perturber le Tout
harmonieux. 

 

QUESTION ;- Quelle est la notion spirite claire, sur la douleur ? 
RAMATIS ;- Le spiritisme contribue extraordinairement pour modifier le contexte

erroné de la douleur comme un acte punitif de Dieu, épousé par les religions dogmatiques.
Popularisant  les  enseignements  occultes  des  anciennes  confréries  initiatiques,  la  doctrine
spirite  définit  la  douleur  et  la  souffrance comme des éléments  bienfaiteurs,  correctrice  de
l’esprit  détourné   de  la  propre  Aventure  Spirituelle.  Le  sens  punitif   de  la  douleur  se
transforme, à la  lumière des principes spirites, dans un procédé de rectification d’un état
inférieur pour un état supérieur.

La douleur, enfin, est un procédé existant pour tous les règnes, mais seulement est
réprimée et incommodé dans le règne animal,  parce que aussi bien celui-ci, comme l’homme
a une plus grande sensibilité de cette action indésirable. Il souffre un minimum de pression
aux obligations scolaires, l’esprit virevoltant là en dehors dans les  divertissements de la vie ;
il souffre du cancer sur le lit, la perte de tous ses biens, la femme méprisée par le fiancé  ou
l’époux ; souffre l’animal attaqué par la peste ou fracturé dans un désastre. Il y a mile formes
de douleurs  et  de réactions,  découlant   de la  résistance  des  choses  et  des  êtres  contre  le
procédé douloureux et éducatif. 

QUESTION ;- Pourriez vous  mieux nous éclairer sur l’idée de la 
douleur existante et apparemment non ressentie dans les règnes végétal et 
animal.    

RAMATIS ;- N’existant,  dans  ces  règnes,  un  organe  de  vie  de  relation,  ni  un
appareil phonateur, il leur devient impossible  de manifester le désagrément. 

Donc, si nous analysons ,  sous l’aspect que toutes les créatures portent en elles le
germe de la divine origine, tant bien perçu par hermès dans ses propos ce qui est en haut est
similaire à ce qui est en bas’, même la matière inerte porte en elle de forme différente toutes
les propriétés de sa naissance. Il existe dans les règnes végétal et animal quelque essence, dont
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la manifestation à d’autres véhicules pour accomplir de façon différente, particulière la teneur
vibratoire de chaque entité. Pour en tirer un enseignement, il nous suffit de refléter que : le
bon vin est obtenu des grappes de raisins broyées ; la meilleure farine, du blé moulu ; le bois
devient plus lisse après avoir été poncé ; et le brillant est bien un dimant taillé ? Evidemment,
il y a un procédé agressif, générant une ‘côte de sacrifice’, dans quelques uns des règnes, pour
le perfectionnent et la meilleure qualité des choses. 

QUESTION ;- Dans quelle circonstance, la souffrance est-elle toujours
un procédé de purification spirituel ? 

RAMATIS ;- Dieu  a  crée  ses  enfants  sous  la  forme  de  noyaux  ou consciences
individuelles, qui se perfectionnent à travers de vécus planétaires et deviennent des miniatures
conscientes du Cosmos. Dieu,  donc, est la ‘toile de fond’ de toutes les consciences,  divin
mystère que l’homme ne pourra comprendre qu’après s’être libéré, définitivement, des formes
esclaves de la matière  pour vivre dans des mondes de connaissance pure. A mesure que l’âme
évolue, elle se dépersonnalise, éteint l’illusion de la séparation et s’intègre dans la Conscience
Cosmique de la Création.

Les vertus, cependant, comprennent les efforts et les réalisations en faveur du progrès
spirituel, alors que les péchés signifient tout ce qui retarde l’ascension angélique. La Loi du
Carma  encourage  les  esprits  retardés  dans  le  chemin  de  la  lumière,  mais  son  action
douloureuse  et  désagréable  est  nécessaire  pour  garantir  le  rythme  accéléré  en  faveur  de
l’aventure sidérale. La douleur purifie, parce que sous un tel procédé, l’esprit concentre ses
énergies dans l’effort de résister ou de vaincre la situation incommode et, ainsi désagrège la
blessure de son périsprit (2).

Ailleurs  (3),  nous  vous  avons  déjà  rappelé  que  dans  les  moments  ‘des  péchés’,
l’homme  utilise  des  substances   mentales  et  astralines  inférieures  et,  ainsi  il  produit  des
‘résidus’ ou  des  ‘toxiques’  qui  s’incrustent  dans  le  périsprit  et  forment  le  vestimentaire
impropre à la vie angélique. Après la désincarnation, ce sédiment doit être drainé dans les
bourbiers de l’Astral Inférieur, ou alors, transbordé vers le corps charnel dans une nouvelle
réincarnation.  Ceci  produit  des  souffrances  par  des  états  malades,  parce  qu’il  s’agit  d’un
procédé purgatoire  de nettoyage périspirituel, obscurci par des énergies brutes engrangées
dans les vies précédentes. Les marais astralins (de l’Astral Inférieur) fonctionnent  comme des
stations thérapeutiques, absorbant la charge toxique de la veste périspirituelle, tout comme le
corps physique  aussi qui agit à la manière d’une éponge vivante, ingérant les fluides nocifs.  

 

QUESTION ;-  Cependant,  existe-il  quelque  passage  dans  la  vie  de
Jésus, qui se réfère à la  purification du périsprit pour atteindre le ciel ?  

RAMATIS ;- Jésus se réfère à un tel événement dans la parabole de l’homme qui
doit endosser la ‘tunique nuptiale’ pour prendre part au banquet du Roi, lorsque celui-ci dit à
l’intrus : 

-Mon ami, comment es-tu entré ici sans avoir un habit de noces ?

-Liez-lui les pieds et les mains, et jetez-le dans les ténèbres du dehors, où il y aura des
pleurs et des grincements de dents. 

(Matthieu 22 : 1 à 14) ; Luc 14 :16 à 24).  
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En vérité, l’enseignement occulte signifie que la ‘tunique nuptiale’ est le périsprit, dont
la pureté permettra à l’esprit de participer définitivement au banquet célestiel.  Dans la cas
contraire, il devra être lavé dans le tanque des larmes purificatrices  du monde charnel, ou
lancé dans les ‘Trevas extérieures’ (Ombres extérieures) pour que la souffrance rectificatrice
provoque les ‘pleurs et les grincements de dents’.
 

 (2) Quelques spiritualistes tombent dans l’équivoque de considérer que la douleur
est  un  procédé  d’évolution,  alors  qu’elle  est  à  peine  rectificatrice  ou  purificatrice ;
L’évolution  ou l’ascension spirituelle,  se  fait  à  travers  l’étude de  l’enseignement  et  du
service  Bienfaiteur  à  autrui.  Lorsque  l’homme souffre  c’est  parce  que  l’homme ‘s’est
dévié’ du chemin évolutif, prenant des chemins secondaires censurables de larmes, ou les
âmes  lavent  et  purifient  leurs  vestimentaires  périspirituels  pour  ensuite  participer  aux
nuptiales du Ciel

(3) Voyez l’ouvrage : Physiologie de l’âme. 
La douleur casse la rudesse et humilie l’orgueil  de la personnalité humaine ; oblige

l’esprit  à  se  centraliser  en  soi  même  et  à  chercher  à  comprendre  la  souffrance.  Dans
l’introspection  douloureuse,  par  l’anxiété  de  résoudre  son  problème  afflictif,  il  doit
reconnaître la précarité,  la présomption et la vanité  de sa figure transitoire dans le monde des
formes. 

 
Ainsi comme la chaleur vaporise les graisses ou le feu purifie la fusion du fer pour la

fabrication de l’acier, la douleur est comme l’énergie qui chauffe l’intimité de l’esprit et l’aide
à volatiliser les adhérences indésirables  de son périsprit, ou de la ‘tunique nuptiale’ de la
parabole du Maitre jésus. C’est un procédé caractéristique de ‘lavage’ ou de ‘nettoyage’ dans
le tanque des larmes, ou il y a l’action bienfaitrice et caustique de la douleur (4). 

(4) Voir le Chapitre : ‘A importância da dor na Evolução Espiritual’  de l’ouvrage
Fisiologia da Alma,  de Ramatis. 

  ‘L’Importance de la douleur dans l’Evolution Spirituelle’ de l’ouvrage de Ramatis
traduit en français sous le titre suivant et disponible sur Internet : Physiologie de l’âme.

QUESTION ;- Comment se produisent les faits de maladies dus à ‘la
descente’ des résidus toxiques du périsprit vers le corps charnel.  

RAMATIS ;- Nous  le  redisons,  le  corps  physique,    est  comme  une  ‘éponge’
vivante,  absorbant  dans  sa  chair  les  fluides  délétères  ou  l’état  pathologique  invisible  du
périsprit lesquels  après  la  mort,  se  dispersent  dans  la  terre  du  cimetière,  à  travers  de  la
décomposition  cadavérique.  Ce  procédé  de  nettoyage  du  périsprit  de  résidu  inférieur,  et
impropre à sa contexture si délicate, produit des douleurs, des souffrances et des maladies
physiques. 

Evidemment, la charge toxique ou l’ensemble psychique incrusté dans le périsprit, se
désagrège par la concentration  de forces du propre esprit dans la phase ‘ douleur-souffrance’
et flue en direction de  l’attraction naturelle et magnétique du corps physique. Mais  ce flux
vers la chair, perturbe le bon fonctionnement des ‘chakras’ du double-étherique (5), causant le
déséquilibre dans la distribution de l’énergie vitale  et provoquant des manifestations malades.
Ensuite, le fluide toxique périspirituel atteint le système nerveux, s’infiltre par les glandes
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endocrines, affecte le système lymphatiques, s’insinue par la circulation sanguine, produit la
prolifération microbienne ou les lésions organiques, résultant dans des maladies diverses. 

  
(5) Voir le Chapitre : ‘O duplo-etérico e suas funções’ de l’ouvrage ‘Elucidações do

Além’ de Ramatis. Cet ouvrage sera très prochainement traduit en français.
 

Il  est  facile  de  comprendre  que  les  toxines,  proviennent  du  psychisme  morbide,
disséminées dans tout l’organisme, les trouvant jusque  dans les points les plus vulnérables,
préalablement déterminés par le carma dans la toile de fond des prédispositions biologiques. .

Dans ce cas,  la famille  consanguine n’est  pas simplement  un groupe de personnes
porteuses d’un héritage génétique similaire, mais surtout la réunion d’esprits liés par l’amour,
ou  par  la  haine,  ou  par  des  secours  groupaux,  cependant,  dans  des  degrés  différents  de
compromis avec la loi d’amour et de service. 

Ceci  explique  certaines  maladies  héréditaires,  comme  par  exemple,  la  psychose
maniaco-dépressive, dont l’origine génétique est considérée, par quelques studieux de respect,
d’héritage autosomique dominant   de petite proportion d’individus pour pouvoir expliquer
qu’il existe dans le cas d’un des deux conjoints être porteur de la maladie,  la  possibilité de
25%  de l’ensemble des enfants  à être malade , et alors lorsque les deux sont porteurs , cela
monte  à  50% ;  en  dehors  des  antécédents  morbides  familiers.  Ainsi  bien  qu’une  famille
déterminée porte les gènes de la maladie, elle se manifestera uniquement chez les débiteurs
de la Loi.  

Nous pourrions, comme autre exemple, cité le cas des reins polykystiques, de haute
mortalité, dont l’incidence n’atteint pas le taux de cent pour cent. L’explication est simple ; les
familiers  de  ce  groupe,  qui  évitent  les  toxiques,  condiments  et  substances  nocives  (voire
même  pour  des  reins  sains)  et  se  comportent  dans  un  vécu  moral  évangélique,  pourront
atteindre la vieillesse sans la mort prématurée par force de déficience rénale. Cependant, les
autres membres de la famille souffriront des conséquences funestes de la vulnérabilité  rénale
héréditaire, s’ils ne prennent pas soin de la santé physique, abandonnant diète bienfaitrice et
toujours sous le bombardement des décontrôles mentaux et émotions de jalousie, d’égoïsme,
de colère, d’envie, de méchanceté, de folie, de médisance ou de brutalité. La carma propose et
le libre arbitre de chacun peut le modifier ou l’accomplir. 

QUESTION ;- Expliquez nous ceci avec plus de détails.
RAMATIS ;- Conformément au type de fautes commises par l’homme, il se produit

des  résidus  ou des  écoulements  fluidiques  caractéristiques,  qui  en émigrant  vers  le  corps
physique,  causent  des  maladies  déterminées  au  niveau  des  organes  les  plus  vulnérables.
Chaque attitude  mentale  pernicieuse,  et  conséquente  de  sentiments  inférieurs,  génère  une
espèce de fluide nocif qui ira se fixer dans le périsprit, obéissant à la Loi  de cause à Effet. 

Par conséquent, les mauvais fluides résultant d’émotions négatives ou déprimantes,
génératrices d’actes contraires aux lois universelles, produisent des effets dégradants chez les
organes ou systèmes du corps humain. 

En autre, l’homme est un esprit avec des incarnations antérieures, portant une charge
plus ou moins dense  de blessures adhérées à son périsprit par les erreurs commises dans le
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passé.  De  cette  façon,  sa  maladie  dans  son  existence  actuelle  sera  si  grave,  intense  et
mortifère, en conformité avec le volume de la charge délétère produite par son imprudence
qu’il aura besoin de l’expurger vers ‘l’éponge’ vivante du corps humain. 

QUESTION ;- Pourriez vous mieux nous expliquer ce phénomène ?   
RAMATIS ;- La  configuration  charnelle  de  la  parenté  humaine  est  une  fragile

couverture des ‘consciences humaines’ différentes entre elles, c’est pour cela donc, que les
maladies varient en conformité avec les fautes et vertus de chacun.  

Un exemple  rudimentaire ;  trois  jumeaux,  dont  la  déficience  vulnérable biologique
héréditaire sont les reins. Alors que les trois finissent leur existence victimes de maladie des
reins, inexplicablement, un va désincarner de tuberculose rénale, l’autre d’un cancer rénal et
le dernier de néphrosclérose. Cela aura été des maladies différentes, parce que différent était
le type de fluide morbide existant dans le périsprit  de chacun. 

Cependant si au lieu des reins, la vulnérabilité biologique héréditaire des trijumeaux
avait été sur la peau ou dans les poumons, alors le premier aurait désincarner de tuberculose
cutanée ou  de tuberculose pulmonaire, le second d’un cancer de la peau ou des poumons et le
troisième d’escarre de décubitus ou d’un emphysème pulmonaire. 

 
QUESTION ;- Quel est le mécanisme qui rend possible à cette charge

fluidique morbide d’agir directement sur la chair et de causer une maladie ? 
RAMATIS ;- L’homme est le produit exact de ses pensées ; et à chacun sera donné

suivant ses œuvres’. Ce que l’esprit alimente et vit dans son psychisme, il le matérialise dans
le corps et sur la scène du monde. Les vertus angéliques proportionnent la stabilité mentale et
émotive,  assurant  l’équilibre  des  collectivités  microbiennes  du  corps  physique  et  ainsi,
maintiennent la santé. Les crimes et vices, cependant perturbent et bombardent la contexture
de la chair, établissant la dysharmonie ou la maladie. 

C’est pour cela, qu’à l’intérieur du concept carmique de l’être, ‘la plantation est libre,
mais la récolte est obligatoire’, l’esprit vivra, dans le futur, conformément à la nature de sa vie
dans le présent. A travers du scientifisme du carma, c’est le propre esprit qui mobilise les
forces rectificatrices de ses équivoques et préjudices. En vérité, la Loi fonctionne  de façon
équitable, car l’esprit egolâtre, isolé de l’humanité, dans une vie future, aura une maladie qui
l’éloignera de la convivialité humaine  dû au danger de la contagion. D’où le motif pour que
les maladies destructrices et cancérigènes ne trouvent pas de médication adéquate, et l’unique
antidote que nous connaissons, actuellement, est l’inversion de ses pôles négatifs sous la force
de l’amour et du médicament de la prière.   Communément,  les créatures formidablement
bonnes meurent de cancer, surprenant le monde par cette anomalie apparemment censurable
devant la Justice Divine ; cependant, il  s’agit de personnes qui délibérément ont adopté la
thérapie de l’amour et de la bonté, afin de surmonter les délits générés par la haine, par la
vengeance ou par la cruauté dans un passé lointain.  Alors que se versent vers la chair, les
fluides indésirables, destructeurs et cancérigènes, elles se récupèrent, transformant la haine en
amour et la cruauté en bonté.     
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QUESTION ;-  Par  conséquence,  l’état  d’esprit  du  malade  peut
aggraver ou amenuiser la souffrance  de sa maladie ? 

RAMATIS ;- Justement parce qu’il existe une intime relation psychique entre la
maladie et la nature physique de la créature, fait que l’on observe  chez certains types de
malades, un véhicule vicieux qui les maintient sous la continuelle perturbation morbide. Ainsi,
nombreux sont les malades qui souffrent de crises plus graves ou d’améliorations sensibles,
en conformité avec leur attitude mentale et émotive durant les maladies. Lorsqu’ils s’irritent,
s’incommodent ou s’affligent, la maladie s’aggrave aussi ; croit le taux de sucre dans l’urine
chez les diabétiques ; s’accélèrent les fonctions de la tyroïde ; s’aggravent les dyspnées des
asthmatiques ou prolifèrent les enzymes. Certaines créatures ont la peau couverte d’urticaire,
après  avoir  souffert  des  offenses ;  d’autres  devant  la  moindre  crainte,  voyages  inespérés,
examens  scolaires  ou  d’insécurité  des  affaires  sont  attaquées   de  diarrhées,  de  douleurs
abdominales d’origine neurovégétative.   

QUESTION ;- Mais l’intensité  de la maladie aussi peut dépendre pour
beaucoup  de  la  résistance  biologique  de  chaque  créature,  même  en
considérant la virulence des venins psychiques agissant sur le périsprit, n’est-
il pas ainsi ? 

RAMATIS ;- Sans aucun doute, la résistance biologique et héréditaire  de chaque
individu varie  tout  aussi  bien,  comme varie  sa  force mentale.  Les  créatures,  mentales  ou
spirituelles, vigoureuses, surmontent avec beaucoup plus d’efficacités les effets morbides des
maladies,  car  elles  sont  plus  résistantes  aux  effets  des  toxiques   psychiques,  dans  leur
circulation.  

Mais en accord avec la Loi du Carma, si familière aux spirites, l’on sait très bien que
‘sera donné à chacun suivant ses travaux’ ; C’est la Loi, donnant donc, à certaines personnes
un organisme plus rigide et  vigoureux contre les décontrôles censurables de l’esprit,  alors
qu’un autre corps plus faible, s’abattra devant   le premier sursaut  de violence mentale ou
émotive. 

Il  y  a  entre  autre,  des  créatures  si  résignées  et  optimistes,  que  même  devant  le
diagnostic le plus grave à respect de leur maladie, elles maintiennent un niveau mental de
confiance  dans  le  Créateur,  réussissant  à  surmonter  les  maladies  les  plus  graves.  Elles
présentent dans le plus profond de l’âme, la nécessité spirituelle de se soumettre à de telles
épreuves ; alors, la résignation et la bonne volonté leur adoucissent l’impact morbide.  

 
Au contraire, les créatures spirituellement faibles aggravent les symptômes malades,

car  elles  inventent  une  dangereuse  bronchopneumonie,  là  ou  il  existe  un  léger  rhume ;
transforment  la  verrue  inoffensive  en  cancer,  et  dans  la  coutumière  dyspepsie,  elles
découvrent  un  ulcère  gastrique.   L’esprit  pessimiste  est  le  champ  favorable  aux  forces
négatives, car il augmente l’activité des fluides morbides. 

QUESTION ;- Donc, un individu malade pourrait alimenter ou réduire
la  contexture  psychique,  dès  qu’il  se  maintient  dans  un  état  d’optimisme
conscient ? 
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RAMATIS ;- Jésus  dit :  ‘Bien  heureux  les  affligés,  ceux  qui  souffrent  avec
résignation, parce que le royaume des Cieux est à eux’. Réellement, l’esprit, en acceptant sa
souffrance comme opportunité de purification spirituelle et de s’ajuster aux biens heureux de
résignation,  élève  son ‘quantum’  de lumière  intérieure  et  vaporise une grande partie  des
venins adhérés au périsprit. Il expurge vers le milieu environnemental, dans un procédé de
sublimination psychique, au lieu de fluer complètement vers la chair mortifère. Et il évite le
cumul de nouveaux résidus nocifs. 

Tous  les  agents  malades  du  monde  psychique,  comme  les  germes,  bacilles,  virus,
éléments ou toxiques crucifiant, ne résistent pas à la force désintégratrice de la lumière intime
en se projetant de l’esprit élevé. C’est pour cela que certaines créatures restent immunisées,
même, lorsqu’elles vivent dans un milieu des maladies épidémiques ou contagieuses, parce
qu’elles  ont  déjà  éliminées  une  grande  partie  de  l’état  pathologique  qui  leur  adhérait  au
périsprit.  

QUESTION ;- Si la douleur est un procédé valeureux dans l’éducation
de l’esprit, rendant sain et purifiant le périsprit, ne serait-il pas mieux au lieu
d’éviter  d’éliminer  ou  de  diminuer  la  douleur,  de  soigner  les  maladies
produites pour les expurgations fluidiques ?

RAMATIS ;- Dès  l’instant  que  la  souffrance  et  la  douleur  sont  le  résultat  du
déséquilibre  d’ordre  moral,  et  du  mauvais  usage  des  droits  spirituels,  il  est  évident
qu’uniquement  le  réajustement  spirituel  pourra  les  éliminer  définitivement.   La  douleur
physique ou morale aussi se manifeste dans un sens d’avertissement, ou même  de correctif,
pour maintenir la vie et garantir le fonctionnement normal du corps humain, afin que l’esprit
décontrôlé, ne s’annihile pas par l’excès de ses méfaits. Dans sa fonction morale, la douleur
est une boussole de sécurité biologique et psychique : elle montre la frontière dangereuse, qui
ne doit pas être dépassée, et convie l’imprudent à se réajuster, prenant le chemin certain du
devoir. 

Lorsque l’humanité sera angélisée, alors la douleur n’existera plus sur la terre, en face
de la perfection du vécu parmi tous les êtres et  du domaine complet  des phénomènes du
monde matériel. Cependant, plus important que les recours thérapeutiques, est que l’homme
contrôle, par-dessus tout les activités et les états de l’esprit producteurs de la douleur et de la
souffrance. A  mesure que la créature assume des attitudes supérieures, diminuant la cupidité,
l’égoïsme,  domestiquant  les  explosions  sauvages  de  l’instinct  inférieur,  elle  éloignera  les
causes qui la font souffrir. 

En dehors de cela, la science médicale, comme responsable de la santé humaine, est  le
fruit des plus sages inspirations d’en Haut. Sa mission est de répondre à l’homme en accord
avec ses nécessités biologiques d’adaptation au milieu dans lequel il vit, le soulageant des
douleurs atroces, lui donnant des moments de paix et d’espérance et lui prolongeant la vie,
tout autant qu’il soit possible.  Même lorsqu’il ne réussit pas la cure si désirée, le médecin est
toujours le soutient pour que le patient se maintienne vivant, se délivrant du suicide ou de la
mort  prématurée  par  des  complications  inespérées.  Il  répond  quant  aux  déficiences
cardiaques, hépatiques ou rénales, et lui proportionne des périodes de soulagement, l’aidant à
créer de nouvelles forces et quelque confort momentané dans sa journée purificatrice. Grace
aux médecins et aux institutions thérapeutiques du monde, de très nombreuses fois le patient
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se rétablit, après sa condamnation implacable, surprenant tous par la récupération miraculeuse
et une fin de vie complètement saine. Payé la peine, le criminel est libéré.  

QUESTION ;-  Considérant  les  péchés  comme  des  producteurs  de
fluides  pernicieux  à  la  santé  humaine,  sous  quel  aspect  devons  nous
considérer les vertus ? 

RAMATIS ;- Bien évidemment, les vertus, comme états d’esprit opposés à ce que
produisent les vices, sont productrices de fluides sains, qui bénéficient la personne humaine.
Elles constituent  la plus efficace thérapie pour la cure de l’âme,  car leur haute fréquence
vibratoire vaporise les fluides morbides localisés dans le périsprit, qui sont la conséquence des
transgressions de la loi.  

D’où  la  sagesse  de  Jésus,  le  Médecin  des  Ames,  lorsqu’il  exaltait  la  résignation,
l’humilité, le pacifisme, et la renonciation comme états d’esprit qui conduisent à la suprême
félicité éternelle. Le culte des vertus de l’Evangile* est la garantie de la santé, car l’esprit
tranquille et satisfait avec les biens de la vie est comme le ciel azuré illuminant l’harmonie
sublime  de la nature. Au contraire  de l’esprit bombardé par la colère, par la haine, par la
colère ou par la convoitise, rappelle la nuit tempétueuse criblée déchirée d’éclairs et d’orages,
semant le désordre et la panique.

Pour  cela,  la  mansuétude,  la  douceur,  l’amour  et  la  bonté  ont  leur  symboles
équivalents chez les animaux et oiseaux doux et inoffensifs, comme la brebis, la colombe, et
chez les fleurs humbles comme la violette.

* Note : Le Sermon de la Montagne ou sont regroupés tous les témoignages de
Jésus. 

Jésus recommandait l’Evangile en guise de sublime traité  de Médecine Spirituelle, car
ses enseignements sont des remèdes puissants. Et en dehors de ‘soigner’ l’homme délinquant,
ils  aident  à  volatiliser  les  mauvais  fluides  adhérés  à  son  périsprit.  Par  les  ‘maladies’ de
l’orgueil,  de la haine, de l’avarice,  de la méchanceté,  de l’égoïsme, de la colère,  ou de la
convoitise, il conseille la médication infaillible  de l’humilité, de l’amour, de la philanthropie,
de l’altruisme, de la mansuétude, de la bonté et du renoncement. C’est la Médecine Spirituelle
préventive, qui utilise le temps, évite les lésions les atrophies et les cicatrices, provenant de
l’expurgation drastique et morbide dans le procédé de purification spirituelle. 

QUESTION ;- Comment se déroule l’indésirable adhérence des résidus
dégradants sur le périsprit, produites par les pensées défectueuses ?s

RAMATIS ;- Comme  exemple,  encore  déficiente,  nous  pourrions  considérer  la
nature normale  du périsprit,  dans son enveloppe extérieure,  un vestimentaire  fait  de tissu
soyeux,  très  blanc  et  jusqu’à  transparent  à  la  lumière  qui  lui  vient  de l’intérieur. Ainsi  à
mesure qu’il se purifie, dans son ascension spirituelle, la veste spirituelle devient plus fine et
plus translucide, laissant passer la lumière de l’esprit plus intense, et se décomposant dans un
arc en ciel  de couleurs scintillantes  dans des tons extrêmement clairs  de vert  soie,  d’azur
céleste,  de jaune doré,  ou de franges rosées,  violettes  et  topaze.  Au contraire  la  conduite
déréglée salit le tissu  périspirituel  de particules et de taches qui obscurcissent, obstruent la
lumière,  qui  se  montre  dans  des  couleurs  obscures,  épaisses,  graisseuses,  prédominant  le
rouge sanguin, le jaune cadavérique, le vert ardoise, le bleu sale, le rouge foncé mortuaire.   
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Alors, le périsprit devient dense, déformé et imperméable aux providences saines de
l’esprit. Cette charge délétère doit être allégée de la  contexture périspirituelle, parce qu’elle
est mortifiante dans la vie d’Outre Tombe et cause des affections et des souffrances horribles,
quand elle  est  très  surchargée.  Conformément  à son intensité  et  sa filtration  dans le  tissu
subtile du périsprit, deviennent  nécessaires des providences très douloureuses et une thérapie
rude pour soulager l’esprit rendu fou de douleurs atroces. C’est un état psychique malade,
insidieux  et toxique qui doit être expurgé drastiquement, afin d’éviter une atrophie complète
et grave  de la texture périspirituelle si délicate. 
 

QUESTION ;- Comment ce fait cette expurgation ? 
RAMATIS ;- Il  y  a  deux  formes  d’expurgation  des  venins  incrustés,  et  voire

jusqu’à pétrifiés, dans le périsprit malade ;  à travers la réincarnation de l’esprit en chute, ou
en thérapie répulsive dans les bourbiers de l’Astral Inférieur. Dans le premier cas, les résidus
psychiques vénéneux, provenant des énergies morbides,  vont se condenser dès la période de
gestation  dans  le  corps  physique,  à  mesure  que  celui-ci  grandit.  L’organisme,  en  guise
d’éponge vivante, absorbe et imbibe le périsprit durant l’incarnation draineuse, jusqu’à ce que
survienne la mort et la conséquente désintégration des venins périspirituels et mentaux dans le
sein de la Terre. 

De cette façon là, les énergies grossières, produites par l’esprit à travers des pensées
censurables et des émotions décontrôlées, sont rendues à la source inférieure du bas Astral à
travers le corps charnel, comme véritable ‘ fil de terre’ pour la fluence des toxines. Alors le
psychossome ‘sale’  de substance indésirable chante les louanges et les  grâces à Dieu après la
mort physique, comme l’oiseau, qui après des efforts douloureux, se délivre du bourbier ou il
était  tombé  imprudemment.  Pour  cela  il  est  commun  dans  les  sessions  spirites,  que  les
communicants produisent les cantiques les plus beaux envers Dieu, en remerciement  de la
félicité qu’ils commencent à épouser après le ‘nettoyage drastique’ du corps astral (6).

 (6)   Voyez  l’ouvrage  ‘Flores  de  Outono’ (Fleurs  d’Automne)  éditeur  Lake,  de
Jésus Gonsalves, avec la partie médiumnique psychographiée par Xavier Chico Candido,
dans  lequel  l’auteur  après  avoir  désincarné  lépreux  dans  ‘l’hôpital  de  la  Colonie  de
Pirapitingui’ , glorifie en versets émouvants, sa résignation et sa compréhension à la vie,
comme il le prouve après la désincarnation. Il suivit  de voir le verset suivant, ‘Rendant
Grace’, pour que nous puissions évaluer le sens de la douleur dans le perfectionnement
humain. Jésus Gonsalves le poète lépreux nous dit :

Bénite soit la douleur, d’où elle vienne,
Lumière sublime parmi les lumières les plus sublimes, 
Bienfaitrice du ciel, qui nous imprime un nouveau sens une nouvelle orientation,
Auréolée des occultes splendeurs….

 
QUESTION ;- Et le second procédé de nettoyage périspirituel, qu’est-ce

que c’est ? 
RAMATIS ;- Jésus dit : ‘Les humbles seront exaltés et ceux qui s’exaltent seront

humiliés. Traduisant ainsi pour votre entendement actuel et scientifique : ‘Les périsprits très
denses,  surchargés  de toxiques  et  de résidus  provenant  des  exaltations  de l’orgueil,  de la
haine,  du  despotisme,  de  la  perversité,  ou  de  la  colère  seront  ‘humiliés’  dans  la  chute
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spécifique des marais et des bourbiers  du monde inférieur après la sortie des tombeaux . Les
êtres  humbles,  doux  de  cœur,  compatissants,  tolérants,  bienfaiteurs,  seront  ‘exaltés’  en
abandonnant la chair, et leur périsprit translucide s’élèvera aux régions supérieures, dû à leur
faible densité magnétique.

Les personnes très surchargées de résidus vénéneux partent du corps physique et ne
réussissent pas à atteindre le vol pour les sphères supérieures et tombent dans les bourbiers de
l’Astral pour souffrir le nécessaire nettoyage et soulagement  de l’excès de poids. Dans la loi
homéopathique   que  les  semblables  soignent  les  semblables,  les  esprits  suffoqués  par  la
viscosité des substances toxiques incorporées dans leurs ‘moments non vigilants’, de haine, de
jalousie, de colère, d’envie, de luxure, de convoitise, d’avarice ou de tyrannie seront allégés
par  la  propre   ‘absorbilité’    des  bourbiers   de  l’Astral  Inférieur.  En  vérité  le  procédé
d’absorption  ou  ‘succion’,  que  le  coté  astralin  exerce  sur  le  périsprit  des  malheureux,
‘réprouvés’, est, franchement atroce et rend fou de douleur. L’expurgation faite  de ‘dedans
vers l’extérieur’ est une action caustique et ardente, produisant de véritables carbonisations,
mais  laissant  des  résidus  visqueux,  augmentant  la  densité  des  propres  bourbiers
thérapeutiques et leur charge fétide et pestilentielle, produit de matière déprimante rejetées par
les condamnés. 

D’où l’idée si amarrée chez les hommes de l’existence de ‘l’enfer’,  comme le feu
purificateur  et  les  tourments   de  l’eau  et  de  l’huile  bouillantes.  C’est  réellement  une
‘purgation’ provoquée par les bourbiers nauséabonds et de sensations aussi atroces comme les
brulures profondes.  

QUESTION ;- Qu’arrive-t-il à ces esprits   malades après être propres
ou purifiés  de leur vestimentaire périspirituel par la thérapie des bourbiers
infernaux ? 

RAMATIS ;- La durée du procédé d’expurgation périspirituelle est en conformité
avec la nature plus volumineuse ou réduite de la charge délétère adhérée à l’être. Il ya  des
esprits qui purgent leurs résidus toxiques en quelques mois du calendrier terrien ; d’autres,
perdent tellement de temps que cela leur parait une condamnation éternelle dans les flammes
purificatrices  de  l’Enfer.  Les  plus  éclairés,  bien  qu’ils  soient  en  arrière,  aident  pour  que
l’expurgation soit la plus brève, se sauvant par la prière et ainsi, ils dynamisent leurs propres
énergies mentales et spirituelles en faveur  de l’accélération du procédé de nettoyage.   

Ainsi comme la propreté de la lampe proportionne une plus grande évasion de lumière
vers l’extérieur, l’effort de l’oraison conjugué à la succion incessante du coté absorbant des
bourbiers astralins, aussi nettoie la texture du périsprit et favorise une plus grande amplitude à
l’étincelle divine abrité dans l’intimité de l’âme. Cette luminosité croissante permet que les
esprits secouristes , en vigilance sur les bords des bourbiers de l’au-delà, puissent  identifier
les malheureux,   déjà en conditions d’être enlever pour le traitement final dans les infirmeries
des colonies spirituelles, pour ensuite un nouveau retour dans les réincarnations.   

 
 
QUESTION ;-  Qu’arriverait-il  aux  esprits  trop  surchargés  par  les

résidus toxiques,  au cas  où ils  ne réussissent  pas à déverser  leur contenu
mental délétère dans les bourbiers de l’Astral Inférieur ?
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RAMATIS ;- Lorsqu’il  y  a  un danger  de ‘pétrification’ de la  scorie  adhérée  au
périsprit des âmes abruties dans l’excès des satisfactions animales, il y a le recours spirituel
du ‘feu étherique’ ou du ‘feu purificateur’ administré par les techniciens de la Spiritualité.
Ceci leur brûle l’excès de croûte pétrifiée* dans la mentalisation et  la matérialisation des
crimes, haines, cruautés, tyrannies et violences, qu’ils  exerçaient dans les vies physiques et
encore plus leur avivent l’idée de l’enfer. Bien évidemment ils n’utilisent pas les procédés
incommodes et sévères pour la désintégration du corps physique, comme le ‘bain turc’ ou le
‘sauna’ qui aident à expulser les toxines ? 

* Note : L’esprit est comme, ou plutôt son enveloppe périspirituelle est tellement
‘carbonisée’ et déformée, qu’elle est comme de la roche volcanique plastifiée, enveloppe
périspirituelle ressemblant à un morceau de roche fondue. 

Sous des procédés incompréhensibles pour vous, ces retardataires souffrent l’action
étherique du feu étherique dans leur périsprit rendu compact par les substances pétrifiantes,
qui ainsi se désagrègent et se volatilisent, proportionnant le soulagement des douleurs et de
l’anxiété (7).

(7)  Passage  extrait  du  chapitre  X,  ‘Fogo  Purificador’  (Feu  Purificateur),  de
l’ouvrage ‘Obreiros da vida eterna’, (Ouvriers de la Vie Eternelle’, dicté par l’esprit André
Luiz à Chico Xavier. – ‘Le travail des désintégrateurs étheriques visibles pour nous, telle la
densité  environnementale,  évite  l’apparition  des  tempêtes  magnétiques  qui  surgissent
toujours, lorsque les résidus inférieurs, de matière mentale  s’amoncellent excessivement
sur le plan’.

Voyez aussi, le chapitre ‘Qu’est-ce que sont les Bourbiers de l’Astral Inférieur’, de
l’ouvrage :’A vida  Além da  Sepultura  (La vie  en  dehors  de  la  Sépulture),  de  Ramatis  et
d’Atanagildo. Livre très prochainement traduit en français, et disponible  sur Internet.

 

QUESTION ;- Quelle est la contribution du Spiritisme sur la situation
si douloureuse de ces âmes pécheresses locataires des bourbiers purgatoires ?

RAMATIS ;- Le Spiritisme est la doctrine des vivants et non pas des morts, et, ainsi
jugent  les  spirites  plus éclairés.  Leur  rôle  est  justement  de rendre sain l’esprit  humain  et
d’éviter que l’homme  pêche, pour ne pas avoir à souffrir les tourments de l’Au-Delà. Il est
bien plus sensé et profitable de doctriner les incarnés, pour qu’ils ne se disgracient pas après
la mort, que d’enseigner le chemin pour les esprits perturbés après la désincarnation. Chaque
personne rénovée à la lumière du Spiritisme et de l’Evangile de Jésus, est un poids de moins
dans les propres travaux médiumniques spirites. Et par conséquent, une victime de moins dans
les bourbiers purgatoires de l’au-delà.  
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Chapitre 2

Les phénomènes physiques.

QUESTION ;-   Le  Spiritisme,  conformément  aux directrices  établies
par Allan Kardec,  est  une doctrine  de  développement  de l’homme interne,
n’est-il  pas  ainsi ?  Alors,  est-il  convenable  qu’il  se  préoccupe  aussi   du
phénomène de la matière ?

RAMATIS ;-  Se  proclamant  le  Christianisme  Ressuscité  et  uni  à  la  propre
affirmation  de Jésus, quand il affirma ‘mon royaume n’est pas de ce monde’, évidemment, le
Spiritisme  est  une  doctrine  codifiée  exclusivement  dans  le  sens  de  promouvoir  le
perfectionnement spirituel de l’homme. Pour cela il ne cherche pas à cultiver les liturgies, les
rites,  les  compromis  religieux,  un  clergé  organisé,  des  idoles,  des  symboles,  des
ornementations  ou des offrandes, parce que son principale  objectif  est  de réveiller  l’esprit
humain pour le libérer du monde transitoire des formes matérielles.  

QUESTION ;- Mais est-il  raisonnable que le Spiritisme paraffine les
travaux  appelés  de  ‘phénomènes  physiques’,  lorsque  dans  l’opinion  des
spirites confirmés, il s’agit de manifestation médiumnique inférieure ? 

RAMATIS ;- La manifestation des esprits sur la Terre se procède en accord avec le
type  de médiumnité  à disposition du groupe des intermédiaires.  L’inter  change du monde
invisible  avec  le  monde  matériel,  cependant,  est  fait  en  accord  avec  les  possibilités
rencontrées. Cela peut être du médium inspiré jusqu’aux phénomènes physiques. Les esprits
intéressés, à se communiquer avec les incarnés, lorsque les conditions le permettent, préfèrent
les  médiums de phénomènes  physiques  pour  mieux présenter  les caractéristiques  connues
dans le monde matériel. Les médiums intuitif par exemple, seulement réussissent à démontrer
quelque chose de caractère, de tempérament ou de moral aux communicants. 

Cependant pour l’aspect scientifique du Spiritisme, il y a la nécessité de prouver les
phénomènes d’inter change mis en œuvre par les désincarnés. Par conséquent, la médiumnité
des phénomènes physiques doit être étudiée et expérimentée, car dans le futur, elle sera pus
scientifique, et de son progrès, il résultera aussi une plus brève certitude de l’Esprit Immortel,
comme moyen de témoignage de la réalité  de la vie en dehors de la matière   
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QUESTION ;-  Pourquoi  certains  spirites  considèrent  les  travaux  de
phénomènes  physiques,  comme  des  manifestations  du  monde  astral
inférieur ? 

RAMATIS ;- Ils oublient que la direction directe ou indirecte de tous les mondes
possibles appartient aux esprits purs, donc, ils ne peuvent pas transgresser régulatrices de ces
univers. Ainsi comme le rayon du soleil, ne peut pas déplacer la vase de terre cuite, les entités
de haut niveau spirituel aussi ne peuvent pas interférer directement dans le monde physique
des  énergies  primaires.  Par  conséquent  il  ya  la  nécessité  d’agents  appropriés  pour
correspondre  aux  diverses  opérations  des  incarnés,  en  conformité  avec  la  graduation
spirituelle de chacun.  

Les travaux médiumniques  de phénomènes physiques sont produits dans les frontières
du monde spirituel et physique, car là ou termine l’énergie ‘éther-astralines’, ici commence le
domaine des forces matérielles.  Les médiums de ce genre de travaux sont des créatures par
anticipation préparées pour l’utilisation des fluides  de l’éther physique de la propre Terre et
du monde astral,  en dehors   de la  combinaison de leurs fluides,  faisant  que l’ectoplasme
devient sensible à la volonté des désincarnés, créant des corps ou les déplaçant. Bien que les
principaux opérateurs soient les esprits de ‘l’autre côté’, ils ont besoin de s’appuyer sur les
éléments  offerts  par  les  médiums,  desquels  dépend  fondamentalement  le  succès   des
manifestations physiques. 

QUESTION ;- Conformément à ce que nous expliquent de nombreux
studieux du Spiritisme, les esprits qui se communiquent par l’intermédiaire
des phénomènes physiques sont réellement en retard ? 

RAMATIS ;- En aucune façon, car s’il est nécessaire des agents de nature primaire,
ou  d’espèces  d’esprits  frappeurs  qui  sont  les  intermédiaires  entres  les  deux  mondes,  le
spirituel et le matériel, les communicants peuvent être de bonne graduation spirituelle (1) Il
est vrai que ce type de communication offre toujours un plus grand succès quand les esprits
communicants sont toujours porteurs de bonne côte de vitalité provenant de l’éther-physique,
comme il est habituel chez les nouveaux désincarnés. Mais les techniciens ‘d’ici’ secourent
communément  de ce qui nait et vit de la nature ; parce que ce sont des entités simples et
robustes, vigoureuses et d’un éthérisme énergétique intense, provenant  de la propre nature’

(1) : Voyez l’ouvrage «  Rumo às Estrelas », (En Direction des Etoiles (sic))  de H.
Dennis Bradley, dont les travaux de voix directe et de matérialisations ou comparaissent
des entités de bonne seuil spirituel, comme Feda, Pat O’Brien, Bert, Dr.Barnett, Rodolfo
Valentino et principalement Johannes. 

QUESTION ;-  Serait-il  conseillable   de  faire  des  travaux  de
phénomènes  physiques,  lorsque  la  propre  doctrine  spirite  nous  parait
fondamentalement spirituelle ? 

RAMATIS ;- Il  est  conseillable  de faire   de façon digne ce qui  peut  mettre  en
évidence  la  réalité  de  l’esprit  immortel  et  améliorer  les  créatures  par  les  enseignements
supérieurs.  Les phénomènes physiques sont à peine un ‘moyen’ d’inter change avec notre
monde spirituel et la Terre. Quelque soit le type de travail médiumnique, le plus important est
la  nature  du  sujet  et  de  l’enseignement  obtenu ;  car  il  y  a  des  médiums  qui  opèrent
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exclusivement, dans le plan de l’inspiration  et seulement présentent des leçons inférieures, et
alors sèment des intrigues parmi les propres compagnons. La doctrine spirite est réellement
d’origine  transcendantale  ayant  comme  finalité  le  perfectionnement  de  l’esprit  humain.
Cependant  les  travaux  des  phénomènes  physiques  sont,  aussi,  des  excellents  moyens  de
propagations des valeurs sublimes du Christ, à travers du Spiritisme. 

Nous ne voyons pas de dévalorisation dans une telle pratique, alors que les énergies
primaires du magnétisme fluide de l’orbe reçoivent la touche sage de forces provenant de
plans  plus  élevés,  qui  les  transforment  en  ‘révélateur’  de  volonté  et  d’action  des  esprits
désincarnés sur la matière. Lorsque plus fréquents  deviennent ces travaux, ils progressent
vers des niveaux supérieurs et les phénomènes se perfectionnent, méritant une plus grande
assistance  technique  des  esprits  supérieurs.  Entre  autre,  avec  le  temps,  meilleure  est  la
quantité  d’ectoplasme  offert  par  les  médiums  et  les  assistants,  permettant  la  projection
d’entités élevées dans la toile du monde physique. 

 
QUESTION ;-  Quel   est  le  principal  avantage  des  travaux  de

phénomènes physiques ? 
RAMATIS ;- La spiritualité cherche tous les moyens pour certifier  la vie dans sa

vibration la plus subtile, et dans le futur cela sera un motif de recherche et d’étude scientifique
profane.  De  nombreux  scientifiques  terriens  donneront  une  vigoureuse  impulsion  aux
enseignements  et  aux  postulats  spiritiques,  après  avoir  prouvé  par  la  phénoménologie
physique médiumnique, la réalité de l’esprit immortel (2). 

(2)Par  exemple,  Sir  William  Crooks,  Prix  Nobel  de  Physique  (découvreur  des
rayons cathodiques et  de l’état  radiant de la matière),  lequel,  après avoir participé aux
phénomènes de matérialisation avec l’intention  de les démasquer (arrivant à retirer, de
l’esprit matérialisé de Katie King, des mèches de cheveux, des fragments de veste et des
photos). A la fin de ses recherches, il  documente ainsi son livre ‘Fatos Espiritas’ (Faits
Spirites’, il déclare textuellement ‘ je ne dis pas que ces faits sont possibles ; j’affirme qu’ils
sont réels’. 

Le Spiritisme, en dehors  de religieux et de philosophique, est aussi scientifique, donc,
cet  aspect  n’est  pas  une  simple  question  subjective,  mais  doit  être  exercée  sur  le  terrain
objectif   de  l’expérimentation  quotidienne.  En  face  des  possibilités  chaque  fois  plus
admirables   de la  science du monde,  brièvement,  il  sera prouvé l’immortalité  de l’âme,  à
travers  les  propres  travaux  de phénomènes  physiques  effectués  dans des environnements
universitaires.   

QUESTION ;- La majorité des spirites trouvent sans importance le fait
que certains  adeptes  aient  besoin  de  ‘voir’  ou de  ‘palper’  les  esprits  pour
croire dans la survivance  de l’esprit. 

RAMATIS ;- L’important  n’est  pas  que  l’homme  se  convainque   de  la  réalité
immortelle, mais qu’il ‘se convainque’ des principes de la vie supérieure. Peu importe qu’il
croit dans l’immortalité de l’esprit, à travers des preuves concrètes   de la phénoménologie
médiumnique physique,  comme par les  intuitions  vécues dans l’intimité  de l’âme.  Ce qui
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importe premièrement, est de vérifier quelles auront été les modifications salutaires, produites
dans la conduite de la personne, après avoir découvert la propre immortalité. 

Pour  beaucoup  de  personnes,  lesquelles  ont  exigé  des  preuves  répétées   des
phénomènes physiques pour ensuite croire dans le survécu  de l’esprit, il aurait été plus utile
la divulgation de la doctrine spirite qu’à la majorité des mystiques convaincus, cependant,
inopérants,  incapables  de  défendre  et  de  valoriser   les  postulats  doctrinaires  au  moment
opportun. Quelques uns disent qu’ils n’ont pas besoin  de preuves matérielles pour croire à
l’immortalité de l’âme et cependant, vacillent dans leur foi à la première déception spirituelle.
Il  est  nécessaire  de distinguer  la  croyance  définitive,  cependant  affirmée  par  des  preuves
formelles, de la croyance ingénue ou de bonne foi, cependant superficielle et débile, comme
de passer sous une échelle porte malheur.  

L’Administration  Sidérale  n’exige  pas  de  croyance,  mais  de  cultiver  les  vertus  et
répudie, les vices et passions. Il n’y a pas de discrédit à voir pour croire, ainsi comme il n’y a
pas de mérite à croire pour voir. 

En  vérité,  l’esprit  n’est  pas  gradué  pas  par  la  forme  utilisée  pour  admettre  son
survécu ; ceci est exclusivement le fruit exclusif des travaux réalisés à la  faveur du prochain,
ou de son apprentissage spirituel. 

QUESTION ;-  Que  prédiquez-vous  pour  le  futur,  en  relation  aux
travaux de phénomènes physiques ? Vont-ils affaiblir les réunions enseignant
l’Evangile et les réunions doctrinaires du Spiritisme, apportant  plus de public
par sa nature spectaculaire ? 

RAMATIS ;- Les inter-changes médiumniques à travers les travaux de phénomènes
physiques, tendent à se développer dans les cas ou ils sont utiles aux plans de l’amélioration
humaine,  ou  non.  Les  hommes,  dans  leur  désespoir  croissant  et  chaque  fois  plus
désillusionnés  des  religions  stratifiées  dans  le  temps,  vont  entreprendre  tous  les  efforts
possibles  pour  découvrir  sa  réalité  immortelle.  La  science  pénètre  chaque  fois  plus
intensément dans le monde microscopique et infinitésimal ; actuellement elle domine déjà les
forces internucléaires et autres occultes il ya des siècles,  supplantant les concepts cultivés par
les magiciens et les alchimistes. Aujourd’hui, l’on sait que derrière  des symboles, pratiques
superstitieuses et rites étranges des vieux mystères, qu’il y a une bonne dose de vérités et de
bon  sens.  Certaines  légendes  d’êtres  fantastiques,  contrôleurs  des  forces  puissantes  du
monde, apparaissent expliquées par la science. 

Les scientifiques terriens ont discipliné l’énergie atomique, contrôlé les démons des
maladies et cheminent pour le contrôle de la nature. 

Évidemment lorsque l’homme sera convaincu  de la survivance  de l’esprit, il vaudra
aussi connaître les normes régentes du royaume invisible aux yeux de la chair. En face des
vicissitudes, et des souffrances qui battent l’humanité de la Terre, il est parfaitement clair que
l’être humain alimente des espérances d’atteindre sa paix et aventure dans une vie intégrale.
La souffrance de l’homme le sensibilise pour la recherche de l’idéal futur d’une vie meilleure.
La sagesse de l’esprit  éternel,  améliore  les patrons de vie  matérielle ;  et  la fonction de la
science  est  de  réaliser  un  tel  objectif.  Pour  cela,  l’esprit  humain  aura,  dans  le  scénario
physique, l’aide scientifique propre pour éliminer les doutes et les incertitudes. Dans le futur,
l’esprit  pourra  se  matérialiser  dans  les  laboratoires,  même à  la  lumière  du  jour, sous  le
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contrôle d’habiles scientifiques  et à travers la manipulation adéquate  de l’ectoplasme. Leur
périsprit sera examiné dans sa température, densité, spectrographie, magnétisme et odeur, à
travers d’appareils spéciaux. Il y a des siècles il aurait été comme stupide  que quelqu’un croit
dans la possibilité  de mesurer dans le corps humain la pression, les pulsations, ou de vérifier
la quantité et la qualité  de sucs gastriques, hormones, ferments, globules blancs et rouges.
Quelqu’un  aurait-il  pu  imaginer  l’électrocardiogramme,  la  radiographie  et
l’électroencéphalogramme, l’ultra son ou les infra rouges ?

A travers  des  travaux  de  phénomènes  physiques,  les  esprits  désincarnés  pourront
enseignés aux scientifiques terriens à rechercher et à connaître les secrets du périsprit *. 

*  Dans  l’ouvrage :  Esprit  Matière  de  José  Maria  Lacerda  de  Azevedo  (Médecin  spirite  et
spiritualiste), le sujet d’une coopération entre incarnés et désincarnés dans la recherche médicale est très
sérieusement abordée. 

* Nous ajouterons un autre ouvrage parlant de la future collaboration entre les  incarnés et  les
désincarnés, dont fait référence Fabiana Donadel dans ses travaux : ‘A Arte Cura’ , ‘L’Art Soignant’,  Centro
Espirita  Ramatis   Lages SC  BRAZIL. 

Nous exposons ici un extrait 

CRECHES ASTRAIS : Dans le cas d’enfants et / ou avortés.
SPECIALISATIONS:
1 : Traitement d’esprits sous la forme infantile qui sont  en  train de se préparer pour les  futures

incarnations  
2 : Conscientisation de ces enfants. 
3 : Recomposition des blessures survenues dans les vies passées et qui restent gravées dans le M.O.B

ou le Corps Astral 
4 :  Les  préparez  pour  éviter  l’apparition  de  problèmes  organiques,  cécité,  surdité  problèmes

émotionnels et psychiques par l’intermédiaire des conversations avec nos futurs enfants. C’est un outil de
travail splendide pour ceux qui sont en train de s’initier à l’exercice de la médiumnité.

5  :  Traitements  des  traumatismes  et  attachements  du  passé  responsables   de  la  plupart  des
déséquilibres de la créature durant la période incarnatoire.

Il  existe aussi  la merveilleuse possibilité  de pouvoir converser  avec nos futurs enfants,  nièces  et
neveux, percevant les nuances de leurs personnalités….

QUESTION ;-  Donc  dans  l’avenir  la  science  terrienne  réussira  à
produire des appareils capables d’investir ou de certifier le réel des entités ?

RAMATIS ;- Sous l’inspiration des génies du monde spirituel, en bref vous pourrez
entendre et voir des entités déterminées de niveau commun, à travers d’avancés équipements
et appareils similaires à la télévision et à une espèce de ‘psychophone’ pareil à la téléphonie
terrienne*.

* Prévision qui s’accomplit aujourd’hui par les phénomènes de transcommunication,
en l’occurrence dans le monde interne, avec des entités spirituelles se communicant à travers
d’appareils de gravation, ordinateurs, et téléphone, que des chercheurs spécifiques (jusqu’à un
père catholique, avec autorisation papale) a enregistré, dans une bibliographie in extenso.

L’ectoplasme sera le but de méticuleuses recherches et d’expériences de la science
terrienne,  à  tel  point  que les  scientifiques  réussiront  à  la  produire  en laboratoire,  dans  la
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fonction d’éléments médiumnique capable d’effectuer la connexion entre le monde spirituel et
physique, tout comme le fait le propre corps charnel.

QUESTION ;- Quelle est la signification ou la principale importance
des cures et des opérations phénoménales de médiums exceptionnels comme
le cas de Zé Arigo* et autres, qui ont époustouflé la propre science médicale ?
Cette  phénoménologie  est-elle  exercée  spécifiquement  pour  soulager  la
souffrance humaine, alors que la médecine traditionnelle du monde a failli,
ou alors s’agit-il d’un événement délibéré par la Spiritualité afin de certifier
l’existence des entités ?  

RAMATIS ;  - Il s’agit d’un événement destiné à ouvrir des espaces dans la non
croyance humaine et de démontrer la réalité puissante du monde spirituel. L’étonnement, la
surprise, l’insolite et le hors du commun, finissent par toucher les incrédules scientifiques et
chercheurs, pour les attirer vers la spiritualité et prédisposer d’autres créatures à croire dans
l’existence d’une vie  en dehors de celle qui est matérielle.

En vérité, à l’intérieur du schéma de ‘la Fin des Temps’ et de la sélection spirituelle,
déjà en cours de procédure sur Terre,  la Spiritualité a mobilisé tous ses efforts et recours
possibles pur appeler, avertir et orienter les hommes. Lorsque plus un homme devient éclairé
spirituellement, plus il peut alors réduire son problème avec l’Au-Delà, dispensant le fatiguant
travail secouriste des entités assistantes. Pour cela, peu importe que les sceptiques aient besoin
de voir pour croire ou de sentir dans le propre corps le stylet de la vie immortelle. L’important
est de modifier votre conduite,  réduire l’égoïsme et s’efforcer pour la libération des biens
éphémères.  

*NT :  Zé  Arigo  (Médium d’incorporation)  ,  tout comme  Dr Fritz  (entité  qui  incorpore),  très
connus au Brésil pour les nombreuses cures tels les cancers de types 1, 2, 3 et 4 soignés. Les phénomènes
de cure médiumnique sont reconnus par la médecine brésilienne. Il existe dans chaque grande ville d’Etat
une Association Spirite Médicale, composée de personnes du corps médical. 

Note  personnelle  du  traducteur  qui  a  assisté  à  des  séances  (2006-2007)  à  João  Pessoa,  ville
brésilienne capitale de l’Etat de Paraíba, effectué par l’intermédiaire d’incorporation d’entités comme Dr
Fritz . 

 
Le citoyen du XX siècle a besoin de reconnaître que derrière toute la phénoménologie

du monde, reste intense et vive la volonté et le pouvoir  de la conscience immortelle opérant
dans la léthargie des formes. L’univers est le produit de la matérialisation de l’intelligence
créatrice ; et les hommes sont les préposés plus petits  à aider dans la création incessante.
Chaque entité  est  un petit  dieu en miniature,  doté  de pouvoirs exceptionnels,  pouvant  les
exercer et les appliquer conformément à sa maturité et développement spirituel. La matière
comme énergie condensée dans les formes du monde, sous l’impulsion vigoureuse de l’être
immortel pourra retourner à sa forme primitive de liberté et modeler de nouveaux mondes.  

Pour  votre  réveil,  surviennent  ces  petites  démonstrations,  comme  dans  le  cas  des
médiums  exceptionnels,  lesquels  pratiques  des  opérations  chirurgicales  dangereuses,  se
dispensant d’instrumentation médicale et de la propre asepsie. Les formations morbides at
atrophiques  de l’organisme humain sont retirées par les médecins  de l’espace, obéissant aux
même lois qui régissent la ‘matérialisation’ et la ‘dématérialisation’ de la matière de votre
orbe.  Cependant  pour  les  incarnés,  cette  intervention  parait  être  miraculeuse  et  dément
l’apparente rigidité des lois physiques. Un tel événement ne contrarie pas l’ordre existant dans

32



l’univers ; uniquement, il survient sur des plans plus subtils et sous la commande  de volontés
très puissantes. 

QUESTION ;-  Lorsque certains patients   graves  ne peuvent pas être
opérés, alors que  sont attendus d’autres de moindre nécessité, comme nous
avons  pu  l’observer  avec  le  médium  Arigo,  ceci  est-il  un  échec,  ou  une
épreuve pour ceux qui sont désillusionnés ?   

RAMATIS ;  -  Nous  ne  pourrions  considérer  comme  échecs,  ou  épreuves
douloureuses, pour quelques êtres qui vont payer leurs erreurs à travers des déceptions.  Les
événements ‘d’ici’ et ‘là’, se succèdent encore à l’intérieur de l’aphorisme que : ‘ne tombe un
seul cheveu de la tête de l’homme sans que Dieu le sache’.

Il y a des malades graves, qui ne doivent et ne peuvent interrompre le drainage des
fluides toxiques du périsprit pour la chair, dans le procédé transcendantal de versement pour
le ‘fil de terre’ symbolisé dans le propre corps. Ils seraient immensément préjudiciés par ce
sain  nettoyage  par  rapport  à  quelque  cure  intempestive.  En  général,  l’entité  avant  de
réincarner, fait quelques propositions énergétiques de secourir le ‘carma’ ou de ‘le bruler’ sous
le feu purificateur de la souffrance et pour cela, il est d’accord pour accomplir un programme
de propreté bienfaitrice pour se libérer de la charge vénéneuse adhérée à son périsprit. Mais
après avoir incarné, il oubli aussi le programme douloureux  et hygiénisateur fait et accepté
dans l’espace. Affligé, il  parcourt généralement un chemin de croix, allant  de cabinets de
consultations en cabinets de consultations au premier signal de souffrance. Désillusionné par
la médecine limitée par la grande loi, il a aussi recours au rebouteux, mais pour son propre
bien,   est  empêchée  sa  cure  prématurée,  pour  ne  pas  retourner  dans  l’Au-Delà  dans  des
conditions  de chute  pour  ne pas  avoir  accompli  le  cheminement  accepté  pour  l’existence
charnelle, afin de rejeter les résidus périspirituels, ne se justifiant pas ainsi la modification du
programme initié comme le procédé purificateur. 

Par conséquent,  il  ne s’agit  pas d’échecs des médiums curador, ais  à peine,  d’une
limitation  de  l’agissement  du  procédé  hygiénisateur  admis  par  la  propre  entité  incarnée.
Cependant, dans la poursuite de la cause spirituelle et pour attirer l’attention de la science du
monde sont secourus ou opérés des malades moins compromis devant la loi alors que d’autres
sont dans l’espoir d’une amélioration spirituelle relégués pour une occasion opportune. 

QUESTION ;-  Pourrions-nous  supposer  que  les  entités  s’efforcent
toujours pour opérer des phénomènes chez les hommes, afin de les convertir à
la croyance spirituelle ?

RAMATIS ;-  Indubitablement.  Les  entités  bienfaitrices  et  amies  cherchent  à
réveiller  les incarnés pour les choses du monde spirituel se servant de tous les moyens et
circonstances qui sont à leurs dispositions. Cependant l’inter change entre le monde physique
et  le  monde  spirituel  est  très  difficile,  parce  que  le  travail  le  plus  ardu  est  fait  par  es
désincarnés. Les hommes exigent des preuves, des phénomènes et des éclaircissements des
entités et donc, clament devant quelque déception provenant presque toujours du manque de
préparation et des difficultés transcendantales interposées entre et les deux mondes. 

Mais, la vérité est que les incarnés  font peu pour venir à notre encontre ; en général ils
n’arrivent pas à révéler une photographie à la lumière du soleil, mais exigent de nous des
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événements  exceptionnels  contraires  aux  plus  petites  règles  de  la  vie  de  l’occulte.  Entre
autres, ils voudraient nous entendre matérialisés , offrant des fluides alcoolisés ou  engraissés
par  le  bain des  viscères  des  animaux,  ignorant,  peut  être  ,  que l’ectoplasme,  n’est  pas  le
produit d’alambics ou de fermentations ou de putréfaction de l’estomac.  

QUESTION ;- Que nous conseillez-vous pour nous inciter aux travaux
de phénomènes physiques ?

RAMATIS ;-  Le  même  que  vous  devez  adopter  dans  les  autres  formes  d’inter
change avec les entités désincarnées ; confiance, proposition salutaire, sentiments supérieurs
et pensées spiritualisées. Ceci non seulement établit un élevé degré de sympathie, attirant les
bons esprits comme cela vous est conféré par la Spiritualité, à travers de la divulgation spirite.
Cependant,  il  est  important  de ne pas oublier  ceci :  le  phénomène immédiat  peut  remplir
d’admiration le regard, mais uniquement la rénovation par l’Evangile du Christ répond aux
sens de l’âme. 
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Chapitre 3.

Exorcisme.

QUESTION ;- Que pouvez-vous dire de l’affirmation catégorique faite
par le pape Paul VI,  que le diable existe et que cette entité abominable vit
tentant  de  tourmenter  les  hommes,  dans  la  lutte  la  plus  obstinée  contre
l’évolution des ‘enfants de Dieu’ ? 

RAMATIS ;- En face du constant vidage de l’Eglise Catholique, conséquent à sa
position à nier une vérité comme la réincarnation, et la possibilité de communication avec les
entités  désincarnées,  sujet  aujourd’hui  trivial  chez  toutes  les  doctrines  basées  sur
l’Orientalisme  et  dans  la  codification  kardecienne  ,  elle  a  besoin   de  quelque  chose   de
nouveau et d’inusité, afin de vitaliser les fondements rongés et de soutenir l’édifice religieux
séculaire, avant sa transformation en ruines. 

Les problèmes de l’Eglise sont nombreux :  la désobéissance de quelques pères ;  la
fuite  d’autres  pour  le  mariage ;  les  dissensions  internes,  par  force  des  actuelles  décisions
hiérarchiques ;  la  destruction  systématiques  des   fantaisies  des  dogmes,  secoués  par  les
découvertes de la science moderne ; inclusivement les failles de l’infaillibilité papale, qui ne
réussit pas à visualiser l’avenir proche ; le manque de vocation des jeunes pour le sacerdoce,
et  en conséquence,  le  dépeuplement  des  couvents  et  des  églises  et,  encore,  les  difficultés
financières qui augmentent de jour en jour, afin de maintenir un clergé luxueux sur toutes les
latitudes géographiques de l’orbe – l’exigence d’une rentabilité, en synthèse , oblige à une
urgente promotion clérical, suggestive et non commune, qui puisse réactiver la catholicisme
animique. 

Mais, le clergé catholique,  au cas où il aurait  admis dans ses postulats, le procédé
sensé et  cohérent  de la réincarnation,  lequel  justifie  tous les types  de destins  humains,  et
toujours l’évidence de l’amour, de la justice, de la sagesse de Dieu, serait solidement fortifié
et  serait  le  plus  vigoureux  compétiteur  de  l’umbanda,  dont  la  doctrine  médiumnique,
aujourd’hui oriente, chaque fois plus, le sentiment religieux du peuple brésilien.

Ceci,  malgré  les  efforts  innovateurs  dans  la  campagne  des  ‘entrevues  religieuses’
techniques, qui appelant pour les valeurs émotionnelles, réussit à sensibiliser les participants
pour le vécu à l’intérieur des principes divulgués, il y a deux milles ans par le propre Christ et
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actuellement, pratiqués et connus par les spirites. Cependant, passé le bref enthousiasme des
émotions libérées, la majorité des ‘participants des entrevues religieuses’, retourne à la même
vie apathique et de manque d’occupations avec la réalité de la Vie Immortelle.

D’où le motif pourquoi le pape Paul VI* se décida pour la résurrection urgente du
Diable*,  le  millénaire  adversaire  du  Créateur,  infatigable  persécuteur  de  l’humanité  et,
paradoxalement, avec le mauvais goût de réunir seulement les pécheurs ou ‘ceux qui ont failli
dans le monde’.

*  Le  pape  Paul  VI  affirma  :  ‘Devant  la  situation  de  l'Église  d'aujourd'hui,  nous  avons  le
sentiment que par quelque fissure la fumée de Satan est entrée dans le peuple de Dieu…. Nous croyons à 

l'action  de  Satan  qui  s'exerce  aujourd'hui  dans  le  monde  précisément  pour  troubler,  pour
étouffer…’

Sans  aucun  doute,  il  y  a  une  certaine  raison  et  logique  dans  cette  immédiate
renaissance et consécration à Lucifer, de la part de la bulle papale, car elle fonctionnerait avec
motivation pour réactiver la foi catholique, utilisant l’antique recours de la peur. Peut être par
un manque d’intérêt commun, le clergé séculaire a-t-il fait renaitre le sénile Satan. Le Saint
Père n’ignore pas que dans votre pays*, les bons catholiques fréquentent la messe le matin, ou
en fin d’après-midi et paradoxalement le soir ils fréquentent les travaux de l’Umbanda pour
recevoir l’humble Preto Velho le conseiller fraternel et ami. 

* N’oublions pas que tous les ouvrages de Ramatis, psychographiés par Hercilio Maes sont tous
écrits sur le territoire brésilien, patrie de l’Evangile.

 
La nécessité  d’une promotion  diabolique doit  apporter  des avantages  pour l’Eglise

Catholique Romaine, par l’union de tous les fidèles, sous la même bannière de combat. A son
tour, Satan, ne devra pas fuir la lutte et assumer immédiatement le commandement de ses
terribles phalanges qui se croient dans des repos mérités.  Prendre des dispositions  pour les
urgentes  réformes  de l’enfer,  rempli  de chaudrons  archaïques  d’eau  et  d’huile  bouillante,
affronter  nouvellement  la  fumée  suffocante   de  légende  verte  et  se  déplacer  parmi  les
mugissements importuns des animaux, les cris et les gémissements  des pécheurs imprudents.

QUESTION ;- Quelle est votre opinion sur l’existence du diable?
RAMATIS ;- Il est évident et indiscutable que l’homme est toujours une entité plus

perverse  et  puissante  que  le  légendaire  Lucifer.  Après  que  le  terricole  lança  une  bombe
atomique sur Hiroshima, désintégrant plus de 120 000 japonais, en appuyant simplement sur
un bouton électronique et par le procédé  le plus efficace et rapide de l’extermination,  le
diable a dû avoir une crise de frustration indescriptible et possiblement, encore aujourd’hui il
doit être allongé sur le divan d’un psychanalyste quelconque, confondant ses idées en conflit.
Il ne sera plus capable de continuer dans l’administration du millénaire enfer, profondément
humilié devant les chaudrons anachroniques de deux mille années passées, à se voir dépasser
par les progrès humain  dans le champ de la barbarie.  Entre  autre,  il  faut  reconnaître  son
inutilité de gouverner devant la pire faune humaine dans les divers départements de l’enfer,
lequel est constitué par les criminels irrécupérables – les pécheurs mortels. 

Il n’y a aucun doute que le Diable est un produit morbide de l’imagination humaine,
car le modèle choisit pour le configurer est de l’homme lui-même, avec quelques ornements,
qui seraient un motif de risées dans votre pays, comme les célèbres cornes.
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Ainsi en face de tant d’atrocités, crimes et impiétés, existants dans le sein de la propre
humanité terricole, et qui se succèdent, tant en temps de paix que de guerre, il est très difficile
à l’homme de réussir à peindre un diable pire et plus cruel que lui-même. 

Le plus simple exemple et analyse de l’histoire du monde terrien est suffisant pour
s’en certifier  par  la  torture,  le  massacre,  la  tyrannie,  la  perversité,  le  pillage,  qui  dirigent
l’évolution,  motivés  depuis  les  ambitions  politiques,  jusqu’à  la  colère  et  les  vengeances
religieuses, comme durant les croisades du Moyen-Age  lorsque l’on coupaient vivants les
‘infidèles’  commandés  par  Saladin ;  la  fameuse  ‘Nuit  de  la  Saint  Barthélémy’,  pendant
laquelle des milliers de catholiques poignardèrent les protestants, sur ordre de Catherine de
Médicis (1). ; l’impiété des doges vénitiens, dont les adversaires politiques étaient mis dans
des esquifs de fer ,  qu’ensuite  l’on fermait,  entièrement  hérissées de pointes  acérées ;  les
pyramides de têtes décapitées et amoncelées par Gengis khan et Tamerlan : le massacre des
chrétiens, dans les cirques romains , ou sous forme de torches vives ils illuminaient les jardins
de  Néron ;  les  charniers  monstrueux  en  Chine ;  les  enterrés  vivants  en  Egypte :  les
décapitations en masse en Turquie ; les atroces empalements des malheureux parias en inde ;
les  incendies  des  cités  pacifiques,  par  les  fléaux  d’Attila.  Et  encore  récemment  les  juifs
assassinés  par  les  nazis,  dont  les  commandants  masculins  et  féminins,  des  camps  de
concentration, ont pratiqué les plus barbares perversités contre les femmes et les hommes juifs
(2).    

(1).  Note du médium : Lorsque les catholiques envahirent la cité de Béziers, afin de
tuer les hérétiques et les infidèles et comme ils craignaient de massacrer aussi les propres
coreligionnaires, ils consultèrent à ce propos le légat pontifical, le responsable du massacre
lequel alors répondit irrité : « Tuez-les tous ! Dieu reconnaîtra les siens.    

(2).  Note du médium :   Parmi les plus perverses commandantes féminines de camps
de concentration, Irma Graeser, la pire de toutes, faisaient ceinturées les jambes des femmes
enceintes,  justement  dans  l’heure  suprême  de  l’accouchement,  uniquement  pour  les  voir
mourir dans les plus cruels tourments humains.   

 
Les propres légats catholiques, qui tant  accusèrent le paranoïaque Belzébuth, et lui

attribuent  la  faute  de tous  les  maux du monde,  se rendirent  encore pires lorsque le  Pape
Grégoire IX institua le ‘Saint Office’. Dans le déroulement de l’Inquisition, commencèrent les
guerres d’extermination des juifs, des maures, des protestants, des hérétiques et des mauvais
catholiques, dénaturant le principe de ‘purification’ ; arrivèrent à l’hypocrisie de ‘prier’ pour
les coupables.  Dans les infectes salles de torture,  ils  arrachaient  les langues, les yeux,  les
oreilles, coupaient les doigts, les mains, les pieds ; transformaient les malheureux suspects
d’hérésie en lambeaux dilacérés qui ensuite étaient brulés dans le feu des buchers ‘divins’
avec les cantiques ‘hosannas’ envers Dieu.

Evidemment la pratique de telles diversités, tout au nom du doux et amoureux Jésus,
fruit du sadisme humain délirant, commença à affecter Satan , qui entre horrifié et complexé ,
lamenta  son  manque  de  créativité  et  ses  pauvres  chaudrons  rouillés,  qui  seulement
permettaient  une  torture  ‘standardisée,  et  chaque  fois  plus,  ridiculisée  par  l’homme  lui-
même*.  

*  L’homme ne  cessant  lui-même  d’approfondir  l’horreur,  l’épouvante  et  le  dégoût
continue  ses  crimes  envers  ses  ‘ennemis’ par   les  armes  chimiques,  les  armes  à  uranium
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enrichi, les armes micro-ondes utilisant sa technologie la plus avancée comme les drones à
distances pour frapper les populations civiles.

QUESTION ;-   Mais  pourquoi le  Diable  serait-il  à peine une figure
légendaire, alors qu’il est cultivé depuis les temps les plus lointains de notre
histoire ?  En  vérité,  sont  rares  les  personnes  qui  vivent  libres  de  l’idée
terrorisante  de l’influence diabolique. Que pouvez-vous dire ?

RAMATIS ;- Il apparaît  que les antiques mages et les légats dans l’intention de
stimuler leurs fidèles à la pratique du Bien, conçurent le Diable comme l’opposé à Dieu, le
paradigme de tout ce que la créature devrait souffrir, en pratiquant le mal. De cette façon, de
très nombreuses fois, la conception de Dieu et du Diable paraissent se confondre, et l’homme
finissait par s’habituer à cette dualité, dans laquelle  se diluaient les frontières du bien et du
Mal. La propre figure de Jehova, pouvait aussi bien être accepté comme un ‘dieu vindicatif’,
comme l’image d’un ‘démon justicier’.  Jehova,  envoyait  exterminer  les  peuples  ennemis,
produisait  les épidémies,  inondations,  pestes,  fléaux de sauterelles contre les égyptiens,  et
dans certaines occasions, comme le relate l’Ancien Testament, il exigeait l’immolation des
enfants  et se satisfaisait de voir le sang couler. Les propres dieux grecs étaient des produits
générés à l’image et à la ressemblance de l’homme ; ils appréciaient le sexe, participaient aux
banquets et aux orgies ; s’enivraient et se vouaient à des amours scandaleux, agissant de façon
excentrique, avec leurs pouvoirs divins. Jupiter conformément à la légende se transforma en
cygne pour séduire Léda et postérieurement  se transforma en taureau afin de s’approprier
d’Europe.

Sous une telle  condition,  il  n’est  pas difficile  le mélange entre le  démonique et  le
divin, apportant la profonde confusion psychique chez l’homme pour ne pas savoir si c’est la
joie, ou la  chance, le plaisir ou le vice sont plus de Dieu que du Diable. 

QUESTION ;-  Et  quels  ont  été  les  motifs  ou  les  intentions  qui
promurent la conception du Ciel pour les élus de Dieu ?

RAMATIS ; - Afin de stimuler leurs fidèles la pratique du Bien, les anciens mages
et  légats  conçurent  un ciel  garni  avec  un maximum possible  de tout  ce qui  pourrait  être
considéré l’extrême du plaisir, de la joie, de la chance. D’où un ciel peuplé d’anges, dans
l’éternel  utilisation de rebecs et  de harpes,  qui étaient  à l’époque les instruments  les plus
perfectionnés  pour transmettre le ‘divine musique’ et l’idée de ‘jouissance ‘ et de ‘chance’,
résumés plus à proprement  dit dans la conception infantile de ‘ ne rein faire’ ou soit du ‘far
niente’, à cette époque.  Il est très probable que si un charpentier humain résolvait  de monter
un ciel dans les patrons des réalisations techniques et conquêtes scientifiques modernes, il
devrait  installer  des  ensembles  musicaux et  des  orchestres  symphoniques  de haut  gabarit,
capables d’exécuter , depuis les mélodies les plus simples d’un peuple vertueux, jusqu’à la
sensibilité d’un Chopin, les mathématiques des sons de Brahms , la spiritualité d’un Mozart,
ou, même, le message universaliste d’un Beethoven. Sans aucun doute, le siècle du XXIème
siècle exigerait la touche d’artistes des plus habiles décorateurs terricoles   l’emplissage par la
cinématographie panoramique et par la télévision, dans un environnement sophistiqué par un
éther  parfumé,  où  les  plus  variés  menus  devaient  signaler  les  plats  épicuriens  jusqu’aux
confiseries terriennes.
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Mais malheureusement, le paradis théologique présente toujours au siècle atomique,
les mêmes émotions et  les mêmes plaisirs  médiocres  d’il  y a des millénaires,  lesquels ne
paraissent pas séduire les hommes pour une quelconque promotion vertueuse

QUESTION ;  -   Et  que  pouvez-vous  dire  quant  à  la  conception  de
l’Enfer, dont le scénario se maintient  non modifiable  deux mille ans après sa
création?

RAMATIS ;-   Dans la  composition  littéraire  de l’enfer  théologique,  (un produit
inégalable  de l’imagination humaine de plus de deux mille ans),  les caractéristiques des
tortures et des châtiments primitifs, plus connus et utilisés à cette époque auront aussi été
ajustés.  Dans l’intention  d’impressionner  fortement  l’humanité  le légat  chercha à stimuler
chez les hommes la fuite des péchés, sous la crainte d’être brulés dans des chaudrons d’eau,
de  cire,  d’huile  ou  de  plomb,  bouillant  ou  encore  être  consumés  par  des  charbons
incandescents et le souffre suffocant,  dans une paraphrase effrayante de ce qui réellement
survenait  de plus atroce à son époque, qui était le culte de Ball ou de   Moloch. 

Bien évidemment, si l’enfer avait été imaginé dans votre siècle, les religieux l’auraient
décrit comme pourvu de tous les recours scientifiques et appareillages de torture et punitions
modernes.  Il  serait  nécessaire  de  le  concevoir  garni  de  chaises  électriques,  de  bombes
incendiaires  et  asphyxiantes,  de  chambres  électroniques  surchauffées,  de  lits  de  grillage
électrique ; de douches bouillantes et de plaques électriques anatomiques. Seraient dispensés
les  chaudrons  et  les  récipients  anachroniques  et  antihygiéniques,  éliminant  le  système
obsolète  de  brulure au souffre et au charbon, dont le brasier primitif et onéreux consomme
des  quantités  astronomiques,  sans  la  possibilité  de  quelque  indemnisation  de  la  part  des
pêcheurs complètement défaillants. 

Sans  aucun  doute,  le  diable   se  sentirait  euphorique  dans  cet  Enfer  électrique,
programmé par le Service Informatique Luciférien S.A, où il suffirait d’appuyer sur un bouton
pour mouvoir  coupes, aiguilles, épilateurs, résistances et contrôle thermique. Des chambres
acoustiques,  pour  éviter  la  symphonie  des  cris,   des  mugissements,  du  bruit  qui
incommoderaient Sa Majesté. Les ventilateurs et  les appareils  à air  conditionné,  éliminant
l’odeur nauséabonde de la chair brulée. Un enfer limpide, technique ou les uniques punitions,
les  plus  primaires,  et  similaires  à  ceux des  policiers  seraient  le  ‘pau de arara’,  les  chocs
électriques  avec  les  pôles,  passant  par  un  téléphone,  les  noyades  et  les  déformations  des
organes  génitaux  masculins,  tous  comme  l’introduction  d’instruments  arrondies  dans  la
génitalie  féminine,  sans  oublier  les  coups  dans  les  parties  moles  pour  ne  pas  laisser  de
marque. 

QUESTION ; -  Quelles sont les raisons les plus convaincantes que le
Diable  n’existe  pas,  malgré  tant  de  siècles   de  croyance,  de  peurs,   de
l’humanité terrienne ?

RAMATIS ;-  C’est  du  plus  simple  bon sens  que  Dieu  dans  Son Infinie  Bonté,
n’irait pas créer le diable, un être absolument pervers et ayant pour affinité de tourmenter ses
propres  enfants,  N’importe  qui  ayant  compris  le  mécanisme  de  l’évolution,  comprend  la
l’impossibilité logique et ontologique d’une créature d’être capable de se rebeller contre son
Créateur, au point de le défier.
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QUESTION ;-  Contez nous l’histoire religieuse, que Dieu créa un ange
appelé Lucifer, lequel ensuite se rebella contre le créateur, et pour cela, fut
attiré  dans  les  profondeurs  de  l’Enfer  et  de  là,  transformé  en  un  être
diabolique et abominable pour le tourment de l’humanité. Que pourriez-vous
dire ?

RAMATIS ; - L’histoire ou à plus proprement parler le symbolisme de ces temps,
(pour notre culture) transgresse la base, à démentir l’Infinie Sagesse de Dieu à créer un ange
parfait pour postérieurement ‘involuer’ dans l’évolution, s’avilissant pour toute l’éternité, se
transformant  en  une  créature  tératologique,  perverse,  défectueuse,  contrariant  pleinement
l’œuvre divine. Il est évident que l’ange Lucifer, comme une partie de la création Divine,
possédait  et  possède,  en  lui,  les  qualités  de  son  créateur,  qui  lui  assurerait  la  perfection
suprême. Jamais il ne pourrait régresser dans les comportements primitifs et égoïstes, car le
rayon de soleil, ne se tache pas avec la pollution  de l’atmosphère terricole qui illumine et
chauffe. 

Si  l’‘Ange  Lucifer’  existait,  ce  serait  une  paradoxale  négation  de  la  Suprême
Perfection Créatrice, capable de failles si grotesques dans ses procédés opératifs. Entre temps,
dans  les  mondes  en  phase  primaire  d’évolution,  il  y  a  toujours  la  polarité  comme  loi
fondamentale :  le  clair  et  l’obscur ;   le  bien et  le  mal,  l’amour  et  la  haine,  l’ombre  et  la
lumière,  qui  représentent  des  références  aux  esprits  imparfaits  dans  leur  échelle
ascensionnelle de l’infini petit à l’infini éternel.

 
QUESTION ;  -  Certaines  personnes  assurent  que  Dieu,  ne  peut

dominer le diable, lequel se déplace en pleine liberté dans l’Univers, luttant
pour le gouvernement universel sur tous les êtres

RAMATIS ;-  Considérant  la  possibilité  que  Dieu ne réussisse  pas  à  dominer  le
Diable, dans son interférence négative et maléfique dans l’administration du Cosmos, l’on
peut conclure que Dieu ne dispose pas du Pouvoir Infini divulgateur et donc, il lui manque un
attribut essentiel ; il cesse d’exister. En conséquence nos préoccupations doivent augmenter,
quant au destin de l’être spirituel, car, ou le Créateur n’existe pas ou, il est de la même espèce
que Satan, et n’aurait rien sentit à travers l’Univers, ce qui contredit notre expérience sensible.
Alors le Démon est la projection des instincts animalesques humains, dans les champs plus
transcendantaux de l’évolution animique. 

Les hommes durant des millénaires, pratiquèrent plus de perversités dans le monde
que n’importe quel Diable mal intentionné. Il n’y a pas de doute que ce personnage légendaire
et saltimbanque de la ‘scatologie’ catholique doit uniquement effrayer les religieux infantilisés
ou bestialisés par les consciences coupables.  

 

QUESTION ;  -  Voudriez-vous  dire  que  la  présence  systématique  et
légendaire du Diable agissant dans le monde n’est rien d’autre qu’un mythe
dépassé par les péchés et par la perversité de la propre humanité ? N’est-ce-
pas ainsi ?
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RAMATIS ; - Sans aucun doute, Satanas devient chaque fois plus une figure plus
ridicule  et  anachronique,  ultra  dépassée  par  le  machiavélisme  de  l’homme,  qui  a  vaincu,
largement en méchanceté,  hypocrisie,  cupidité,  vengeance,  luxure avarice et  malhonnêteté.
Examinant l’histoire de l’humanité, il est prouvé que le Diable a été dérouté par le manque de
créativité  dans  la  pratique  de  cruautés  inédites,  complètement  incapable  de  dépasser  les
humains dans ses extrêmes de perversité.

Conformément à ce que nous vous avons dit antérieurement , la vieille formule de
cuire les pécheurs dans des chaudrons d’eau et d’huile bouillantes,  en dehors de quelques
variations primaires  de les piquer avec des fourches rouillées ou de les arroser de liquide
sulfureux,  ne  démontre  pas  uniquement  une  torture  très  routinière  ,  mais  démontre
l’incapacité  diabolique  du  propre  diable  dans  l’administration  infernale  excessivement
bureaucratique , et donc inopérant et prédestiné à l’extinction dans le futur organigramme
sidéral.

Tout cet apparat en rien n’a modifié l’essence  de l’humanité dans l’utilisation  de
technologie scientifique chez les bâtisseurs des guerres et  des dictatures,  fomentés par les
papes,  les  cardinaux,  les  archevêques  et  les  autres  ‘religieux’  paranoïaques  qui  dans  la
recherche  du  pouvoir  dans  le  monde  de  César,  sacrifièrent  des  millénaires  du  destin
harmonieux du monde Divin.

QUESTION ;  -   En  dehors  de  vos  considérations,  un  tant  soit  peu
divertissantes,  quant  à  l’inoffensivité  du  Diable  dépassé   par  les  infamies
humaines,  beaucoup  d’intellectuels  développés  et  jusqu’à  de  mentalité
scientifique hors  du commun,  cogitent  sérieusement  sur  la  véracité   de  la
légende satanique. Que pourriez-vous dire ?

RAMATIS ; - Les intellectuels bien développés sur Terre peuvent être des enfants
analphabètes quant à l’entendement de la vie supérieure spirituelle. Cependant, que ce soient
des créatures qui dominent les connaissances du monde, et cultivent une érudition vouée vers
les phénomènes de l’existence physique, elles sont très élémentaires et sans correspondance
réelle dans le traitement des valeurs éternelles de la Vie Immortelle. 

Il  y  a  des  créatures  qui  croient  pleinement  dans  la  pluralité  des  mondes  habités,
confiant uniquement dans l’affirmation de Jésus, lorsqu’il assure dans l’Evangile que ‘dans la
maison de mon père, il y a beaucoup d’habitations’. Des grandes célébrations dans le domaine
de la philosophie, de la psychologie, de la science en général, et cependant malgré la capacité
culturelle  et  scientifique  en  face  de  l’orbe  terrestre,  non  seulement  discréditent  cette
possibilité logique, tout comme elles s’opposent aux doctrines mystiques et ironisent d’une
telle hypothèse, les croyants  supposément ingénus. 

De la même façon , les hommes qui croient toujours dans le paradis des rebecs et des
harpes anachroniques , dans un ciel de nuages cotonneux , de gaz écumeux sous la gérance
d’un  vieillard,  cependant  bienveillant  et  sage,  mais  décrépit  et  erroné ;  dans  la  légende
génératrice  d’Adam et  Eve,  unique  couple  responsable  du  peuplement  de  toute  la  Terre,
inclusivement les noirs, les jaunes, les rouges, les blancs, méprisant les principes immuables
de la génétique, alors qu’ils n’ont eu que trois enfants… des fils ; Caïn , Abel et Seth ; qui
admettent la légende d’Elias qui est monté au ciel dans un chariot de feu flamboyant ; ou du
prophète Habacuc transporté  tout d'un coup par les cheveux dans une ville ; que Dieu a fait
chair dans le Christ, né par l’œuvre du Saint Esprit ; ou de l’ascension de Jésus et Marie , en

41



corps et âme, vers un ciel destitué  de quelques recours sanitaires, agricoles et de médication ;
il y en a donc aussi qui croient dans l’existence du fameux Diable. Ces créatures, en réalité,
représentent  seulement  le  verni  de  la  culture  humaine ;  dans  l’intimité  ce  sont  des  âmes
primaires, mues par l’instinct détourné à la recherche des plaisirs immédiats, qui peuvent être
mal cachés dans les manifestations sociales et hypocrites.

QUESTION ;  -  Mais  il  est  certain  que  ces  hommes  cultivés,
paradoxalement,  en  dehors  de  croire  ont  peur  personnellement  du  Diable
N’est-ce pas ainsi ?

RAMATIS ;  -  Souvenons-nous  que cette  croyance  et  crainte  infantile  de Satan
réveille  l’âme  de  ces  croyances  effrayantes,  cependant,  attachées  à  l’immédiastisme  des
plaisirs de la vie, se retirant de leurs engagements politiques et religieux ; subordonnant les
représentant de la Loi, dans les fautes délibérées et frauduleuses ; lançant annuellement sur le
marché de la prostitution ,  des jeunes ingénues et  sans défenses,  trompées  par de fausses
promesses ; se noyant dans   la cachaça ou le whisky; pillant les économies des plus ingénus ;
inversant les valeurs saines de la morale humaine ; s’enrichissant des biens publics, protégés
par les stupides immunités du monde. Ainsi les mêmes créatures qui s’épouvantent devant la
possibilité du Diable risquant de surgir devant eux , dans un rire sinistre, sont les mêmes qui ,
durant  les  hécatombes guerrières,  campagnes  de haines  politiques,  ou de luttes  fratricides
parmi les descendants du même pays *, pratiquent les plus douloureuses tortures – depuis
l’arrachage des ongles, des yeux, des langues , des oreilles, ou coupant les mains, pieds, bras
et jambes, jusqu’à la destruction de groupes pacifiques, lorsque, les flammes désintégrantes
du ‘napalm’ défont les êtres humains en une poignée de cendres de graisses. 

Sous les yeux d’un psychiatre,  ce sont des malades  mentaux,  mais dans la grande
échelle évolutive, ce sont des âmes primaires ou stationnaires dans l’épicurisme morbide et
dans la sagesse hypocrite humaine. Il n’est pas difficile, ni discutable, que de tels hommes
croient dans l’existence du Diable, car ils transfèrent à cette créature leurs états animiques, et
Satan, leur représente, en réalité, la propre âme avec toute la honte primitive.  

  
Note du Médium Hercilio Maes :  Afin de prouver à quelle limite arrive la méchanceté humaine , il

nous suffit d’examiner les descriptions des événements ténébreux, les vengeances horripilantes parmi les mêmes
compatriotes, durant les révolutions intestines, comme dans le cas de la guerre de Sécession aux Etats-Unis, dans
les Révolutions Française et  Russe,  dans les conflits  internes  du Nazisme, dans le malheureux et  famélique
Biafra au Niger, et les abominables atrocités du Vietnam entre les nordistes et sudistes. Jusqu’ même au Brésil,
où vit  le peuple le plus pacifique et  le moins cruel,  dans la rébellion  du Contestado ,  ou des brésiliens se
tranchèrent  le  cou ,  dans  la  plus  stupide des  vengeances  ,  uniquement  pour des  questions de limites  et  de
doctrines politiques.  

QUESTION ;  -  Suivant  l’histoire  sacrée,  Satan  n’a  pas  la  forme
humaine, n’est-ce-pas ?

RAMATIS ; - Conformément à l’exposition de la Bible, le ‘pedigree’ du Diable est
beaucoup plus noble que l’homme, car il descend directement de Dieu et appartient à la lignée
angélique. Postérieurement il dirigea la subversion céleste et conséquemment, il fut chassé et
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exilé. Le citoyen terrien par conséquent, fait d’argile (dont l’un des constituants est d’origine
de décompositions de matières  organiques) de terres paradisiaques, cherche aussitôt à jouir de
la vie et à se délecter des cruautés infligées à ses frères et sœurs au nom de Dieu, sans avoir
aucune croyance supérieure.  Ainsi,  nous assistons aux guerres religieuses  et  à la fameuse
Inquisition, faites au nom de Dieu, comme justificatif pour les massacres et crimes infâmes.
Quant à cela, au diable, on lui attribue l’origine de toutes les insanités et abominations du
monde. Pauvre petit !  Vil apprenti de sorcellerie

Sans aucun doute, il possédait, originellement, un peu de nature divine, car, il devint
un ‘ange déchu’ dans une étrange rébellion contre sa propre essence. Il est surprenant comme
Dieu, un être parfait, puisse avoir généré un monstre. Mais une fois de plus, nous l’affirmons ;
l’homme se perdant dans la méchanceté et l’hypocrisie, dut transférer à quelqu’un ses défauts
et delà, le diable lui servi de ‘bouc émissaire’.  

 QUESTION ;  -   Il  existe  quelque  symbolisme  ou  enseignement
ésotérique dans la configuration excentrique du Diable avec des cornes de
taureau,  des  ailes  de  chauve  souris,  des  pieds  de  chèvre,  une  crinière  de
cheval, des griffes de vautour, une queue de lion et à cracher de la fumée d’un
corps revêtu d’une peau vermeil  et  brillante ?

RAMATIS ;  -  Indubitablement  ,  les responsables  primitifs  pour la configuration
légendaire du Diable , cogitèrent , inconsciemment , de le faire quelque peu humain , mais
stigmatisés par les signaux des propres instincts inférieurs des animaux, comme la brutalité, la
violence, la destruction, la cruauté, le cynisme et la rapine. Sous l’apparente tératologie de
cette  configuration  semi-humaine,  s’occulte  le  symbolisme  des  passions,  des  vices  et  des
péchés  si  particuliers  à  l’homme.  Satan,  cependant,  conformément  à  la  plus  ancienne
initiation, signifie l’instinct animal, évoluant vers l’ange. Pour cette raison, la couleur vermeil
représente la force sanguine primitive et les ailes, le désir du principe spirituel pour atteindre
les cimes les plus inaccessibles de l’évolution.

QUESTION ;  -  Pourriez-vous  nous  éclairer  un  peu  plus  sur  ce
symbolisme du Diable ?

RAMATIS ;  - Dans la figure des cornes , l’ésotériste peut très bien apercevoir la
furie intempestive et  indomptable du taureau, qui se traduit  par l’agressivité humaine ; les
pieds  caprins  sont  la  volupté ;  les  ailes  de  la  chauve–souris,  de  l’oiseau,  représentent  la
recherche de l’ascension, ou le vampirisme ; le corps semi-humain est l’homme , esprit et
matière ;  les  griffes  du  vautour  peuvent  aussi  rappeler  l’avarice  et  le  particulier  agiotage
humain ; la crinière de cheval , la violence etc… et ainsi chaque théologien diabolique crée
son diable, fait à son image  et ressemblance animique.

Satanas, en somme est la figure représentative du propre homme – les passions, la
lubricité, l’avarice, la violence, l’avarie, la brutalité  et les ambitions démesurées ; ensemble
avec l’amour, la douceur, l’altruisme et toutes les valeurs innées et endormies dans les espaces
de l’esprit immortel. Satanas est comme l’homme ; un mélange de divinité et d’animalité. 
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QUESTION ; -  Mais d’avoir tant cultivé l’idée du diable, nous avons la
sensation que cette entité interfère dans nos vies, ou serait-ce le produit de nos
craintes inspirées dans l’enfance ?

RAMATIS ;  -  Il  n’y  a  pas  de  doute  que  dans  le  schéma  créatif  de  l’univers,
l’homme participe avec sa conscience dans une incessante productivité. En conséquence toute
activité humaine qui améliore, est attribuée à Dieu, et toute activité qui empire ou détruit est
attribuée au Diable. Ainsi palpite dans l’intime du propre homme, une ‘formule basique’ que
Dieu est  l’évolution  et  que  le  Diable  est  l’involution ;  Dieu  est  la  lumière,  le  Diable  les
ombres ; Dieu est positif, le Diable est négatif.

Cependant ce qui justifie cette croyance ou crainte subjective du Diable, dérive du fait
que toutes les entités dans leur incessante ascension angélique , passent dans quelque stade  de
prédominance d’animalité , par les régions trevosas  (ombreuses) de l’Astral Inférieur, gardant
des réminiscences craintives des entités malformées et sadiques de ces régions  de densité
plus lourde. Expliquant mieux, au moment pendant lequel l’étincelle s’individualise au sein
de  l’Energie  Cosmique,  son  psychisme  est  dirigé  dans  le  sens  de  ce  que  nous  appelons
l’instinct,  dont  la  fonction  est  de  créer  une  nouvelle  conscience,  qui  ira  se  structurant
lentement  jusqu’à  l’Infini.  Dans  ces  moments  de  plus  grand  égocentrisme,  l’âme  peut
exécuter  des  actions  qui  la  lèvent  à  l’Astral  Inférieur,  où  d’autres  âmes  déformées  par
l’idéomorphisme périspirituel, apportent des configurations hideuses.

Sous la force de ce magnétisme inférieur, qui aimante le psychisme et le réduit  à
l’activité  animale,  les  consciences  primaires  désincarnées,  et  encore  quelque  peu
inconscientes  presque toujours tombent,  ‘spécifiquement’ dans les régions trevosas et  très
denses  du  monde  astral.  Dans  ces  zones,  démesurément  compactes  dans  leur  spécificité
magnétique, prédomine une vie quasi physique, qui est leaderée par des entités brutalisées et
excessivement  vitalisées  par  l’animalité,  faux  diables,  pervers,  despotiques  et  esclaves
indomptables  du  sexe,  entités  qui  ne  gardent  quelque  scrupule  pour  leur  satisfaction
ignominieuse, ainsi qu’elles mettent en esclavage les âme les plus débiles et dépourvues par
leurs propres péchés.

Il  s’agit  de  souvenirs  que  toutes  les  âmes  apportent  gravées  dans  leur  intimité
psychique depuis le monde astral ‘trevoso’ (ténébreux) ou ‘infernal’ et, ainsi, traduisent dans
la toile pâlit de la mémoire mentale actuelle, les impressions d’un passé imprécis. Et comme
Satan est la copie déformée de l’homme,  sa contexture singulière peut varier, suivant soit la
psychologie et le tempérament de chaque peuple ou race. 
 

QUESTION ; -   Pourriez-vous nous expliquer plus clairement ; cette
variation de la figure du Diable, suivant le type de chaque peuple ou chaque
race ?

RAMATIS ;  -  Suivant  la  latitude  géographique,  la  région,  les  coutumes,  le
sentiment religieux et l’entendement psychologique de la vie humaine, la figure du Diable
peut aussi changer dans sa personnalité représentative. Ainsi pour l’oriental,  le Diable a le
visage exact de l’occidental, alors que Dieu à les yeux obliques ; le zoulou rend hommage  à
son  Dieu  noir  comme  un  charbon   et  s’effraie  et  excommunie  le  Diable  Blanc,  de
physionomie  européenne.  Quelque  soit  la  manière  dont  on  l’appelle,  dans  le  langage
classique ;  Satanas,  Démon,  Belzébuth,  Lucifer,  Esprit  du  Mal  ,  Anges  des  Ombres  ou
Belphégor ou que ce soit la voix populaire le dénommant ;  Maître des Enfers, La  Bête, le

44



Cornu, Méphistophélès, Astaroth, ou soit encore Anhanga chez les Indigènes, Mafarrico chez
les portugais , Exu pour le  macumba, Pedro Botelho , ou Mofino , dans les vieilles légendes,
le Diable représente toujours la figure de la propre âme, lorsqu’il se subvertit aux admirables
qualités de sa nature spirituelle pour se dévouer à peine aux passions odieuses, à la cruauté ou
aux impuretés  de la vieille race animale. 

Note du médium : La propre Bible, énonce nominalement les démons suivants : Enoch , prince du
pouvoir des airs, Belzébuth , chef de tous les démons ; Asmodée , esprit de libertinage ; Apollyon l’ange des
profondeurs, Béhémoth et Léviathan, Bélial ou Lucifer , et d’autres de la même lignée En autre le Diable  a été
officiellement enregistré dans les années 447 après JC, au Concile de Tolède. 

Dans l’ascension de l’esprit pour les plans édéniques, l’Enfer et le Diable deviennent
chaque fois plus distants et s’éteignent  parce que les zones trevosas , existantes chez chaque
créature , commencent à être clarifiées par la lumière angélique.  

QUESTION ; -  Y a-t-il quelque préjudice mental ou spirituel par le fait
que les religions dogmatiques nourrissent encore et stimulent l’idée du Diable
et de l’Enfer, comme une finalité pour terroriser les fidèles ?

RAMATIS ;  -  Sans  aucun  doute,  est  bien  lamentable  le  préjudice  de  cette
campagne, si obsolète et morbide, car la vie mentale prédomine premièrement chez l’homme
et elle le libère  comme elle le stigmatise en accord avec sa conviction bonne ou mauvaise,
fantaisiste,  malade  ou  saine  de  la  réalité  Spirituelle.  Malheureusement  les  religions
catholiques, protestantes et évangéliques, comme leurs affluents, qui éclosent, incessamment,
dans la diversité des interprétations bibliques de caractéristiques personnelles,  croient encore
en  elles  et  alimentent  les  configurations  ténébreuses  et  destructives  d’un  credo  infantile,
dominé par les suggestions mentales négatives et effrayantes. 

Sous de telles circonstances, elles pointent tous les jours, dans l’Au-Delà des groupes
d’entités hallucinées, dont l’esprit hors de contrôle par les conceptions terrifiantes sur l’Enfer
et ses démons, les lève vers un tel désespoir qu’elles s’imperméabilisent à n’importe quelle
suggestion confortant ou de secours bienfaiteur. Les entités malfaisantes, alors, profitent de
ces esprits infantilisés et terrorisés par des images diaboliques et  renforcent davantage les
cadres visualisés et les vitalisent par des techniques idéoplastiques spéciales.  

 
QUESTION ; -  Serait-ce d’un plus grand progrès pour les religions

dogmatiques, la disparition de cette tradition morbide de l’infantilisation du
Ciel et de l’Enfer enracinée chez leurs adeptes ?

RAMATIS ;  -  Considérant  que  l’humanité  ne  s’est  pas  améliorée,  malgré
l’incessante invitation pour le Ciel, ou de la menace d’un Enfer, le sacerdoce catholique, la
communauté protestante et la communauté évangélique auraient dû éclairer l’esprit de leurs
fidèles,  leur  faisant  comprendre  que  Dieu  n’est  pas  un  barbare  impitoyable  à  punir
éternellement  ses  enfants.  Ni  qu’il  s’agit  d’un  Dieu  à  distribuer  des  faveurs  et  des
récompenses  célestielles  aux fidèles  serviteurs   de  ses  doctrines  religieuses  préférées  sur
Terre, ni n’est un souverain vindicatif, dont l’amour propre est blessé par les sympathisants
d’autres crédos religieux. Le Ciel et l’Enfer sont des conquêtes de l’âme travailleuse, dirigeant
ses travaux pour le service désintéressé à son prochain et non pas cherchant à exploiter son
semblable sous tous les aspects *.

* Texte extrait du livre ‘Libération’ dicté par l’’entité André Luiz à Chico Xavier, édition de la
FEB qui éclaire quant à la réalité de l’Enfer ; ‘ A la rigueur, nous n’avons pas de cercles infernaux, en accord
avec les modèles de l’ancienne théologie,  où sont montrés indéfiniment des génies  sataniques de toutes  les
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époques,  mais  bien  des  sphères  obscures   ou  se  regroupent  des  consciences  affaiblies  dans  l’Ignorance
cristallisée dans l’oisiveté condamnable  ou confondues  dans l’éclipse temporaire  de la raison,  Chapitre  1  –
Ecoute d’élucidations’ 

Considérant que sont rares les âmes qui désincarnent absentes de quelque tache ou
péché, alors, le doute et la peur accompagnent toujours la majorité des ‘morts’ après la douane
du  tombeau  pour  le  retour  dans  l’Au-Delà,  où  les  créations  mentales  macabres  par  la
perspective  de  l’Enfer  laissent  complètement  tétanisées  par  la  peur.  Les  incohérences
enseignées par les dogmes catholiques et l’Eglise Réformée, apportent, ainsi, des difficultés
de secours à ces pauvres entités, sans la minime espérance de secours, ou de grâce de retour
au foyer familial ou  foyer amical, laissé sur Terre.  
 

QUESTION ;  -   A travers  de  vos  paroles,  nous  supposons  que  les
spirites ou les adeptes de croyances plus libérales comme la Rose-Croix, la
Théosophie, le Yoga, ou même l’Umbanda, après la désincarnation, souffrent
moins en Dehors de la Tombe, par rapport à leur meilleure connaissance de la
réalité spirituelle. N’est-ce-pas ainsi ?

RAMATIS ;  -  Véritablement,  ces  adeptes  savent  que  l’Enfer  est  à  peine  une
légende infantile, alors que la pire souffrance du monde astral est pourvu et toujours alimenté
par l’espérance d’une récupération spirituelle par la Bonté et la Magnanimité de Dieu.

En vérité, toute âme qui sort de mondes primaires, porte toujours, symboliquement en
elle-même, un peu de l’Enfer ; mais c’est la démence religieuse,  qui torture l’imagination
humaine et prédispose l’entité désincarnée au terrible désespoir mental de se juger condamnée
à  l’éternelle  souffrance.  Au  contraire  de  la  foi  catholique,  protestante  et  évangélique,  la
doctrine spirite éclaire, sainement, quant à l’existence d’un Père aimant et incapable de châtier
ses enfants leur proportionnant de nouvelles opportunités de rédemption spirituelle, à travers
de la réincarnation.  

QUESTION ; -  Comment se vérifie cette indésirable condition mentale,
qui est provoquée par l’imprudence du sacerdoce catholique ou du ministère
protestant ou du ministère évangélique quant à l’idée malade de l’Enfer et du
Diable  éternels,  et  qui  conduit  les  désincarnés  à  d’incontrôlables
hallucinations et illusions dans l’Outre-tombe ?

RAMATIS ;  -  Ainsi  comme  les  croyances  sombres  et  fantasmagoriques  des
légendes morbides créent des états de crainte et d’angoisse dans les systèmes nerveux faibles,
arrivant  à  altérer  l’équilibre  psychique  ,  les descriptions épouvantables  ,  que les religions
dogmatiques  font  de l’Enfer   et  de l’hystérique  Satan fixent  aussi,  chez leurs  fidèles,  les
cadres ténébreux et malades, qui même après la mort corporelle, restent vivants dans la toile
mentale pour la peur et le désespoir de l’âme pêcheuse

Sous une telle condition idéoplastique, se produisent des terreurs et une démence si
intense,  que cela empêche le secours des entités guides et mentors, confondus par les ‘clichés
morbides’ profondément gravés dans le mental de ces âmes perturbées.   

QUESTION ; - Considérant que le Diable est une légende sans aucune
tribune de réalité, mais à peine une figure symbolique du propre homme avec
ses  méchancetés,  quel  jugement  peut-on  concernant  les  manifestations
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diaboliques que le sacerdoce catholique cherche à neutraliser par le recours
de l’exorcisme ? 

RAMATIS ; -  Il est de sens commun chez les spirites et les umbandistes,
que même les pires cadres de terreur et les incontrôlables manifestations extraterrestres, sont
le produit  d’événements produits par l’âme de créatures déjà désincarnées

Bien qu’elles  assument  les  caractéristiques  si  terrifiantes  et  honteuses,  justifiant  la
présence du légendaire Satan, ainsi même, ce sont des agissements d’entités dites obsesseurs,
cruels  et  vindicatifs,  qui  utilisent  toutes  les  armes  et  recours  possibles  pour  exercer  leur
vengeance  contre  les  adversaires  incarnés.  Et  lorsqu’elles  s’aperçoivent  que  ces  créatures
croient infantilement dans l’existence du Diable, elles en profitent pour les jeter dans la peur,
dans le sens d’affaiblir chaque fois plus leur équilibre mental et animique.

 
Que cela soit un enseignement ; il est bien plus difficile, pour une entité obsesseur, de

conduire  un  homme  sensé,  bon,  lucide  et  incrédule  à  la  légende  du  Diable,  à  un  état
d’affaiblissement ou de peur mentale, rendant impossible, ou très difficile, l’obsession ou la
possession. 

Il n’y a pas de doute que certaines manifestations d’entités vindicatives identifient,
dans le champ physique, des caractéristiques, des intentions, des insultes, des mensonges et
des cynismes si choquants qu’ils peuvent être attribués au traditionnel et si   craint Satan, le
plus immoral des êtres après l’homme. 

QUESTION ;  -  Mais  l’esprit  diabolique,  ne  peut-il  pas  prendre
facilement l’organisme d’une personne vivante et d’expulser là l’esprit’? 

RAMATIS ; - A ce respect nous transcrivons une des magnifiques leçons
d’Allan Kardec qui dit ainsi : Question 473 ‘Un Esprit peut-il momentanément revêtir
l'enveloppe d'une personne vivante, c'est-à-dire s'introduire dans un corps animé et agir au
lieu et place de celui qui s'y trouve incarné ?

« L'Esprit n'entre pas dans un corps comme tu entres dans une maison ; il s'assimile avec
un Esprit incarné qui a les mêmes défauts et les mêmes qualités pour agir conjointement ;
mais c'est toujours l'Esprit incarné qui agit comme il veut sur la matière dont il est revêtu. Un
Esprit ne peut se substituer à celui qui est incarné, car l'Esprit et le corps sont liés jusqu'au
temps marqué pour le terme de l'existence matérielle’*. »

*  Le  Livre  des  Esprits,  Chapitre  IX  –  ‘Intervention  des  esprits  dans  le  monde  corporel’  –
‘Possédés’. ‘Question  473’.   

Par conséquent, il est nécessaire qu’existe un ‘consentement’ pour que survienne la
possession. Lorsque le possédé, se trouve alors ‘subjugué’ ou ‘obsidié’, sa volonté s’affaiblit
et il devient impotent pour vaincre la force occulte dominante, parce qu’il vit sur le même
patron ondulatoire.

QUESTION ;  -  En  quoi  se  résume  ce  consentement  lorsque
l’individu devient électivement la victime d’une entité obsesseur ? 

RAMATIS ;  -  Le  consentement  est  toujours  le  fruit  de  négligence,  faiblesse,
viciation dangereuse ou alors, dû à des fautes carmiques.
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La conduite irrégulière, la manière criminelle, la spéculation obscène et licencieuse
minent les défenses de l’homme, car sous la propre Loi du Libre arbitre, lorsque l’on perd
l’autonomie spirituelle, rendu esclave par les vices ou les passions viles, alors l’intromission
d’une autre  commande indésirable  est facilement  possible.   La résidence  de portes et  de
fenêtres ouvertes est une facile proie pour les amis impropres. La prière et le droit vécu sont
les  meilleurs  antidotes  aux possessions  diaboliques,  aux obsessions  ou aux spoliations  de
vampires, des entités des trevas et des mystificateurs.

 

QUESTION ;  -  Mais  dans  le  cas  de  déséquilibrés  ou  de  déficients
mentaux,  ils  renaissent  vulnérables  au l’assaut  des entités  diaboliques  où
laissent-ils l’Au-Delà sous le joug de ces entités ? 

RAMATIS ;  - C’est  encore  Allan  Kardec,  à  travers  les  messages  des  entités
bienfaitrices, qui ainsi répond à votre question : ‘On a souvent pris pour des possédés des
épileptiques ou des fous qui avaient plus besoin de médecin que d'exorcisme’. * »

*  Le  Livre  des  Esprits,  Chapitre  IX  –  ‘Intervention  des  esprits  dans  le  monde  corporel’  –
‘Possédés’. ‘Question  474’.   

Comme le détaille minutieusement le sensé codificateur du Spiritisme touchant le fait
que  certaines  âmes  restent  sous  la  dépendance  néfaste  d’esprits  imparfaits,  vindicatifs  et
perturbateurs,  elles  renaissent  avec  une  lésion  périspirituelle,  résultant  de  la  conduite
pernicieuse au prochain ou de pensées déréglées. Le stigmate périspirituel matérialise dans le
corps physique des altérations organiques ou physiologiques donnant les maladies les plus
variées,  qui  dans  le  domaine  des  psychopathologies  apparaissent  comme  de  simples
perturbations neurovégétatives, jusqu’à la folie dans la forme dangereuse et incontrôlable des
manifestations maniaques*.

* A ce sujet , Nho Quim , entité sertaneja présente dans nos travaux médiumniques, nous dit
ainsi : ‘ Ce sont des entités qui naissent déjà avec un défaut de conception’.   

QUESTION ;  -   Que  pouvez-vous  dire  quant  au  phénomène
incontrôlable  et  collectif  appelé  de  ‘convulsionnaire’ ?  Ceci  est-il  aussi  le
produit d’entités malfaisantes ou vindicatives ?  

RAMATIS ;  -  Il  faut   distinguer  parmi  les  phénomènes  connus  comme  les
‘convulsionnaires’,  les créatures qui soufrent d’agitations,  de frénésies,  et de perturbations
incontrôlables,  presque  toujours  le  produit  d’obsessions  collectives  provoquées  par  des
phalanges d’entités perturbatrices, ou des charlatans et des mystificateurs qui peuvent simuler
le même phénomène, afin de se montrer en relation avec quelque inspiration divine ou en
contact avec des êtres surnaturels. Entre autre, l’hystérie collective n’est pas difficile, capable
d’être  confondue  avec  le  phénomène  convulsionnaire,  lorsque  dans  une  ondulation
intermittente  et  un rythme implacable,  un groupe de créatures  peut atteindre,  une certaine
gamme vibratoire, sous la force d’un fait hors du commun ou dramatique. Alors se rompt
l’équilibre ‘psychophysique’, ainsi comme le pont fragile qui peut s’effondrer sous la marche
rythmique et constante d’un  bataillon de soldats imprudents. 

Mais dans le cas d’interférence de phalanges d’entités avec l’objection de produire des
maux, scandales ou événements ridicules, elles opèrent profitant  de certaines prédispositions
morbides  des  ci-nommés  convulsionnaires,  et  ainsi  atteindre  le  ‘climax’  dans  l’hystérie
collective.
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Ceci survient en vertu d’un état psychique anormal des convulsionnaires  disposés à
des  crises  nerveuses  et  dans  un  établissement  peuvent  se  propager  rapidement,  la  grande
masse  de  population,  comme  dans  les  pénitenciers,  les  hôpitaux  psychiatriques,  les
institutions religieuses, et jusqu’à même un village pacifique, comme il a déjà été constaté
dans votre monde.

Mais tout ceci se succède par un effet de sympathie, ou même d’empathie, quand les
dispositions pré-morbides du comportement  collectif  deviennent similaires,  étant  facile la
réaction  en  chaine  du  phénomène.  En conséquence  il  se  produit  une  disposition  hors  du
commun,  qui  aimante  tous  les  participants  dans  une  même  frénésie,  permettant  que  des
dizaines,  des  centaines  et  jusqu’à  des  milliers  de  créatures  atteignent  le  phénomène
convulsionnaire.*

* Des recherches récentes, réalisées à New York considèrent que 80%  de la population générale
présentent de graves et minimes altérations psychiques et que prédominent les altérations de potentiel
électrique cérébral.  Il est  donc facile de comprendre comment s’installe les grandes crises  convulsives
collectives.

QUESTION ; -  Alors,  considérant  que le  Diable  n’existe  pas,  et  que
toute manifestation maligne et abominable est toujours le fruit  de la présence
d’entités  mauvaises  à  simuler  des  considérations  diaboliques,  les  formules
classiques   d’exorcisme   de  l’Eglise  catholique  peuvent-elles  agir,
efficacement, sur ces entités perverses et subversives? 

RAMATIS ;  -  Jamais  un  rosaire  d’exhortations  bibliques,  d’anathèmes  ou  de
sentences religieuses réussiront avec succès à éloigner quelque entité intruse du corps charnel,
qu’elle gouverne, par négligence ou faiblesse du propre propriétaire. L’exorcisme classique
cause uniquement un divertissement pour les esprits perturbateurs, alors que les entités plus
vindicatives  et  vaniteuses  réagissent  violemment  lorsqu’elles  sont  considérées  comme des
démons.

Les entités capables de subjuguer quelqu’un dans la matière  sont suffisamment aptes
par l’intelligence, pour évaluer et analyser les ridicules et inoffensives cérémonies religieuses
de l’exorcisme. Il y a des siècles que l’Eglise catholique prétend expulser les démons par le
moyen de prières et de conjurations.

Les  prêtres  se  laissent  prendre  par  l’ingénue  conviction  qu’ils  peuvent  facilement
éloigner  les  ‘démons’ par  la  simple  aspersion d’eau bénite  ou,  en ultime instance,  en les
affrontant  avec  l’image  de  Jésus  crucifié.  Ils  ne  savent  pas,  que  dans  l’instant  de  la
présentation de l’exorciste, les entités perturbatrices rient à gorges déployées et se divertissent
de l’inutile  effort pour les éloigner, en guise de démons.  Jamais ils  ne s’émeuvent,  ou ne
s’effraient, devant les prières et les invocations repentantes ou par les mélodramatiques signes
de croix. 

QUESTION ; - A travers du propre Evangile, nous savons que Jésus
expulsait les démons. Ne serait-ce pas cela aussi un exorcisme ? 

RAMATIS ;  - Par rapport à la sublime graduation spirituelle de jésus, sa simple
présence  était  suffisante  pour  éloigner  les  entités  malfaisantes  des  obsidiés.  La  figure  de
Michel Ange, expulsant le Diable  de sa présence, lequel recule intimidé devant la brillance de
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la  lumière  resplendissante est  un des  plus  significatifs  symboles,  prouvant  que les entités
arriérées ne résistent pas à la présence de l’ange, ainsi comme la lumière et la chaleur de
l’explosion atomique rendent aveugle l’observateur ayant les yeux non protégés. 

Jésus dans son immense champ  de lumière sidérale, modifiait n’importe quel champ
vibratoire et ouvrait les espaces lucifériens dans le sein des ombres, désintégrant les denses
fluides  de  la  vie  inférieure.  Il  n’était  pas  un  simple  exorciste,  pris  à  tel  ou  tel  rituel,
ingénument  convaincu qu’il  suffirait  à  peine  asperger  d’eau  bénite  l’obsidié  et  de réciter
quelques invocations bibliques pour que le démon s’éloigne. Il était la propre lumière divine,
limité par un corps charnel périssable.  

 

 QUESTION ;  -  Puisque  les  exorcismes  ne  vont  pas  au  delà  d’un
verbalisme inutile  et  ridicule,  quels  seraient  les  recours  efficaces  et  sensés
pour éloigner les entités endiablant leurs victimes sans défenses ? 

RAMATIS ;  - Réellement  sont inoffensifs  les exorcismes,  les rites  infernaux les
cérémonies cabalistiques, les déformations, les invocations ou les talismans magiques pour
éloigner  les  obsesseurs,  réfractaires  à  n’importe  quelle  excommunication,  exceptée  la
présence et l’exhortation d’une personne avec les conditions morales et spirituelles nobles. 

Les traditionnels exorcistes ont besoin  de comprendre que les âmes obsesseurs font de
leur  mieux  pour  avoir  des  droits  et  des  indemnisations  de la  part  des  victimes  obsidiées
d’aujourd’hui,  si  il  est  de la Loi  Carmique  que ‘la  semence est  libre  mais  la récolte  est
obligatoire’   ou  ‘l’homme  payera  jusqu’au  dernier  sequin’,  par  contre  dans  le  procédé
obsessif, quelqu’un exige de la personne qui lui doit.

 L’exorcisme  le  plus  sensé,  profitable  et  efficace  pour  expulser  les  démons  sera
toujours la symbolique ‘table ronde’, ou l’on examinera sérieusement, les problèmes prétérites
et d’ordre spirituel, entre le bourreau et sa victime. 

Jamais  les  cris  mélodramatiques,  dans  la  théâtralisation  des  gestes,  paroles
cabalistiques  ou  les  invocations  divines,  pourront  éloigner  l’implacable   ‘solliciteur
carmique’, adhérant à la résidence charnelle du débiteur, exigeant l’indemnisation en accord
avec la Loi ; 

Entre  autre  de  n’importe  quelle  thérapie  d’ordre  psychique,  mieux  vaut  la  nature
sublime et l’entendement fraternel  du prétendu exorciste que la culture du théologien, de la
hiérarchie religieuse ou du pseudo pouvoir suggestif d’expulser les démons*. 

* Note du Médium : - Pensant au film  ‘L’exorciste’ dans lequel après quelque atmosphère de
‘suspens’ cinématographique, exploité dans le déroulement de l’intrigue , dans lequel les psychiatres et les
prêtres tentent d’expulser le Diable d’une jeune fille pivot du drame, en plus de deux heures de projection,
je  n’ai  pu  oublier  de  penser  que  certains  terreiros*   de  l’umbanda  ,  les  pretos  velhos*  et  les  natifs
désincarnés arrivent à expulser une douzaine de pseudo démons en une seule nuit , sans faire de film , ni
vomir des substances. 

 
* Lieu spécifique de l’Umbanda où est donnée la messe et où sont pratiqués les travaux d’aide à

autrui.
* Pretos Velhos, Pretas Velhas : Personnes travaillant dans la lignée de Jésus Christ intervenant

pour le bien et défaisant les travaux de Magie Noire.

En face  de  l’incontestable  justice  de  Dieu,  l’innocent  ne sera  jamais  obsidié,  tout
comme l’enfant ou l’adolescent ne peut être puni par les mêmes peines réservées aux adultes
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par les codes. Dans tout le cadre obsessif, il y a toujours un coupable et un vengeur ; une
victime et un bourreau ; et communément celui qui se venge, se juge dans le droit d’exiger
des préjudices occasionnés par l’autre. Dans un tel cas, la Loi Spirituelle détermine quels sont
les intérêts et les corrections dues pour la victime , indépendamment de l’action de l’autre,
lequel est averti de ce qu’il acquerra , devant la loi d’amour, des dettes à être soldées. Comme
dit l’Evangile : ‘  Il est inévitable qu’arrivent les scandales ; cependant, malheureux celui par
qui le scandale arrive !’

L’anachronique  exorcisme  cessera  d’exister,  lorsque  l’homme  réussira  à  vivre  en
parfaite paix et harmonie avec les autres êtres de l’Univers, exhalé par le souffle du propre
Christ qui habite votre intérieur, irradiant les vibrations du plus pur amour pour tous ses frères
et sœurs crées par Dieu.  

 Chapitre 4.

Suicide.

QUESTION ;-Comment est vu dans le champ spirituel le problème du
suicide ? 

RAMATIS ;- Nous ne pouvons pas oublier que la semence est libre, cependant, la
récolte est obligatoire. Donc, le suicide pour être interprété, maintenant comme pathologique,,
maintenant  comme  désespoir  pour  cause  de  perte  de  biens  matériels;  maintenant  comme
résultats de passions insatisfaites et, maintenant comme punition à quelqu’un.

Dans tous les cas, il continue d’être un crime douloureux et par conséquent, sujet aux
pénalités  légales,  faisant  que le  suicidé devra  incarner   nouvellement   pour compléter  le
cercle  de  vie  interrompue  et  ensuite,  une  autre  réincarnation  de  risque  pour  recueillir  le
semence de l’ivraie, soldant son débit dans la comptabilité sidérale, perdant temps et énergie
dans son évolution spirituelle.  

Le  suicidé  est  une  transfuge  des  responsabilités  par  lui  crées.  Fuyant  le  devoir
karmique, non seulement il ne prolonge pas son aspiration libératrice, mais il augmente aussi
son solde négatif devant la Loi d’Action Réaction. 

QUESTION ;-Même dans le cas de maladies mentales, comme dans les
psychoses  maniaco-dépressives,  phase  dépressive,  est-il  toujours  sujet  aux
peines ?

RAMATIS ;- Suivant les critères médicaux simplifiés, les maladies peuvent être ;
héréditaires, dégénératives et infectieuses.

Et les dépressions mentales, de quelque origine, sont considérées aujourd’hui comme
génétiquement  transmissibles,  et  spirituellement  elles  seraient  déflagrantes  par  la
programmation périspirituelle, résultant de l’état primaire animique de l’être, ou de ses vices,
passions, sentiments impures, actions douloureuses et , surtout par les agressions alcooliques,
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le tabac, les substances euphorisantes ou hallucinatoires, que portent la contexture subtile du
périsprit de matière dense et impropre pour sa future ascension angélique.

Jésus disait :  ‘Vous êtes des Dieux’ et personne ne pourra atteindre la divinité sans
avoir auparavant revêtu le vêtement resplendissant et immaculé pour les banquets éternels
avec le bien et l’amour.

Ainsi,  il  peut  stationner  dans  les  vallées  des  Ombres  pendant  des  millénaires,
cependant l’étincelle divine de chacun recherche la lumière  d’où il vient pour pouvoir briller,
en conformité avec sa destination dès le moment de la propre individualisation dans le sein de
l’univers. 

QUESTION ;-  Nous aimerions que vous nous éclairiez  mieux sur  le
suicide par maladie. 

RAMATIS ;- Il  y  a  toujours  une  altération  mentale  dans  les  cas  de  suicide,
n’important pas que cette altération soit le fruit d’une maladie, comme le cancer, ou les abus
de  substances  psycho  actives  ou  de  quelque  autre  cause  extérieure,  parce  que  le  motif
fondamental est dans le périsprit pour être le registre dans la mémoire de l’individu dans ses
vies,  depuis  l’électron  jusqu’à  l’homme.  C’est  l’Akhasa  des  maîtres  indiens,  que  nous
pourrions  interpréter  comme  étant  la  mémoire  de  Dieu   se  manifestant  dans  l’énergie
grossière, laquelle envoie toujours vivre et évoluer et non  pas de rechercher la factice morte
comme la cessation de la vie, car nous savons qu’elle n’existe pas dans l’Univers. La mort est
une simple transformation de forme en énergie, ou vice versa. 

Ensuite,  quelque  soit  la  raison  qui  puisse  être  du  suicide,  il  retardera  uniquement
l’évolution spirituelle et de très nombreuses fois, dans les cas de malades terminaux, il y a un
insuccès  de sauvetage karmique, lorsqu’il était pratiquement réalisé, ayant l’esprit (en dehors
de compléter le temps restant)  de revenir pour une expérience de vie, cependant avec une
aggravation de  sa dette.  

QUESTION ;- Cela ne pourrait-il pas constituer une atténuation dans
les  cas  de  suicide,   lorsque  la  notion  d’honneur  et  de  dignité  porte  la
personne, ou pour la perte de ses biens ?

RAMATIS ;- La grande Loi prend en considération, au point, à la virgule, l’action
humaine et sa motivation et tout est pesé et mesuré avec exactitude. Ainsi l’honneur et la
dignité humaine sont pris en compte  comme effets d’une éducation à l’intérieur des patrons
supérieurs  de conduite humaine ; et aussi il sera observé et enregistré la quantité de vanité,
d’orgueil et d’autres défauts des humains. Tout ceci sera additionné au compte karmique pour
la prochaine réincarnation ; cependant la nouvelle expérience dans la matière sera faite dans
des situations plus précaires. 

Déjà  la  perte  de  biens  matériels,  comme  cause  d’auto-extermination  est  considéré
comme aggravante, et ensuite portera à un réajustement encore plus pénible, alors que l’esprit
incarné ne possède rien et n’emportera rien  de l’univers de forme, si ce n’est le bien pratiqué,
l’amour sans désintéressé et la sagesse acquise. Tout ceci représente les trésors du Ciel ; le
reste ce sont des biens matériels, qui finissent par être rongés par la rouille du temps.
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QUESTION ;-Nous avons appris  de quelques cas,  que des personnes
jeunes désillusionnées par erreurs amoureuses, ou pour ne pas accepter les
restrictions  familiales,  tout  comme  les  conjoints  abandonnés  par  l’autre,
laissent une communication, accusant quelque chose ou quelqu’un, comme
cause  de  leur  suicide.  Ceci  pourrait-il  être  considéré  comme   un  motif
important ?,  

RAMATIS ;- Non.  Souvenons-nous  de  la  différence  entre  la  vie  éternelle  et  la
momentanée. La première est conséquence de tout l’amas accumulé dans le périsprit, alors
que la seconde est le réflexe de ce cumul dans l’instant fuit de son existence terrienne. Il est su
que l’ascension spirituelle est le produit du travail constant de la raison humaine pour vaincre
les  impulsions  instinctives  animales,  et  cependant  ,  les  cas  de  frustrations  au  nom d’un
prétendu amour , ou d’une passion irréfrénable , causant l’acte irrationnel de la propre mort ,
démontre seulement le retard de l’individualité qui a besoin d’un correctif pédagogique dû ,
dans la sublime école de la vie .  

De même il pourrait être argumenté lorsque des adolescents rebelles, se tuent dans
l’intention  de  punir  les  parents,  dont  l’unique  intérêt  est  la  félicité  de  leurs  enfants,  les
éduquant pour qu’ils soient des citoyens utiles et responsables dans la société, ou ils auront  à
s’intégrer un jour.

QUESTION ;-Donnez  nous  le  jugement  supérieur,  dans  le  cas  de
suicidés induits par l’usage de la drogue.

RAMATIS ;- Ces cas représentent une double transgression ; l’élimination du corps
physique, le scaphandre du périsprit pour sa manifestation terrienne et le manque d’hygiène
mentale dans la préservation du cerveau organique, principale véhicule  de manifestation  de
l’essence dans la forme. Les drogues ont toujours été utilisées dans les cultes antiques,  et
maintenant elles sont ici,  pouvant être facilement acquises, alors beaucoup les expérimentent
et seulement un pourcentage s’en rend dépendant.  

QUESTION ;- L’habitude alcoolique amène à des altérations mentales
et  de  très  nombreuses  fois  au  suicide,  et  comme  c’est  une  habitude
socialement  admise,  la  société  ne  serait-elle  pas  coupable  et  non  pas
l’individu ?

RAMATIS ;- Si  ainsi  nous  pensions,  comme  quelques  sociologues,  l’individu
n’aurait  aucune  culpabilité  et  nous  jugerions  la  société  responsable ;  Cependant,  suivant
l’anthropologie, l’homme serait surgit le premier, ensuite réunis en noyaux familiaux, lesquels
formèrent  les  groupes,  qui  réunis  formèrent  les  tribus,  et  ainsi  progressivement,  jusqu’à
atteindre le stade social actuel avec la complexité connue de tous. 

L’évolution naturelle  de l’homme, comme agent des usages et coutumes sociaux  se
met en évidence par les propres transformations des agroupements humains ; c’est l’homme
malade qui rend un environnement malade , et lorsqu’il évoluera de l’égoïsme à l’altruisme ,
la société deviendra plus juste et égalitaire Ce n’est pas la modification de l’environnement
qui transformera l’homme , comme prêchent certains doctrinateurs socialistes , mais l‘être
humain  lorsqu’il  aura  acquis  les  postulats  des  grands  maitres  spirituels.  Ce  n’est  pas
l’environnement  qui  fait  l’homme,  cependant,  l’homme  est   l’agent  transformateur   de
l’environnement, sous tous les aspects. 
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QUESTION ;-Dans les cas de suicides collectifs, induits par de fausses
croyances ou leaders, quelle est l’attitude des esprits supérieurs ou purs, dans
l’évaluation de cette erreur ?

RAMATIS ;- N’oubliez pas que le libre arbitre est la faculté développée par l’esprit
dans son chemin vers l’angélitude. 

Si quelque personne cesse  de faire  usage de cette  qualité  essentielle,  elle  devient
robotisé,  n’utilisant  plus  la  faculté  la  plus  importante  qui  est  la  raison  humaine,  un  des
membres de l’évolution spirituelle ; et même ainsi les peines de la loi lui reviennent.  

QUESTION ;- Pourriez vous nous éclairez un peu Mieux ? 
RAMATIS ;- Dans l’Univers, il y a la complexité de la manifestation de l’essence

dans la forme,  cependant  les lois  qui régissent cette  manifestation sont simples ;  que l’on
pourrait donner comme exemple avec quelques phrases de l’Evangile ; ‘A chacun sera donné
suivant ses œuvres’ ou, ‘Vous payerez jusqu’au dernier centime tout ce que vous avez fait’ ;
ou ainsi, ‘Traitez les autres  comme vous aimeriez que l’on vous traite’.

Il n’existe aucun privilège pour personne. Dans les niveaux supérieurs de la vie, il
existe en réalité une égalité des droits, et elle est pour tous. Les causes sont prises en compte,
mais surtout l libre arbitre.  

QUESTION ;-Cependant nous avons des doutes quant aux notions du
libre  arbitre  et  de  déterminisme,  et  nous  aimerions  un  meilleur
éclaircissement. 

RAMATIS ;- Le propre Paul enseignait que l’on donne l’aliment conformément à
l’âge de chacun. Faisant une analogie avec le système éducationnel, l’on pourrait dire, que
dans  l’école  maternelle,  l’enfant  est  complètement  attendu  par  les  assistantes,  aidant  aux
nécessités primaires  de l’alimentation et hygiène, étant dépendant quasi complètement. 

Au cours préparatoires, élémentaires et moyens, l’enfant commence à développer la
perception simple de l’environnement, cependant, il doit être orienté par les instructeurs. En
commençant le début des classes, il a ses travaux marqués et un programme a être accompli
sous  l’orientation  des  professeurs,  qui  font  tout  pour  leurs  formations,  stimulant  leur
apprentissage.

En rentrant dans le second degré, il existe une certaine liberté pour choisir tel ou tel
chemin  pour sa professionnalisation. La méthode pédagogique est plus flexible, étant donné à
l’étudiant plus de notion de responsabilités et devoir, dont les racines, auront été lentement et
progressivement, cultivés dans les niveaux inférieurs. 

Nous arrivons donc , enfin,  à la  faculté,  ou la  fonction d’éducateur  est  de simples
orientation et d’évaluation, laissant toute la responsabilité à l’individu de décider quel sera la
meilleure  option  pour  se  transformer  en  un  bon  ou  un  mauvais  professionnel  ,  dans  un
humanitaire ou dans un égoïste, dans un sage ou un pseudo-sage, ou choisir un idéal divin ,
spirituel humain ou matériel, pour ensuite , souffrir le jugement par la propre option. 

Cependant, le libre arbitre est la conquête  de l’esprit dans sa recherche de lumière,
alors que le déterminisme est le résultat d’un plan évolutif singulier à chacun.  
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RAMATIS ;- Il nous manque quelques explications quant au karma des
leaders qui induisent aux suicides collectifs. Quelle est votre explication ? 

QUESTION ;- Suivant quelques théories sociales, les leaders  de groupes ont été
choisis  premièrement  par  la  force  physique,  ensuite  c’était  le  meilleur  guerrier,  et  ainsi,
évoluant pour être aujourd’hui, le plus habile politicien ou le plus brutal dictateur. 

Dans chacun de ces états, il y a un leader ou des leaders, dont les souvenirs restent
dans la mémoire périspirituelle, et dans un moment adéquat, ils s’installent dans le groupe en
fonction  des  nécessités  karmiques.  Cependant  tous  ont  le  libre  arbitre  de  suivre  ou  non,
l’orientation  de leur leader, dépendant du degré de fanatisme, fruit de cécité spirituelle ; et
dans ces cas ils devront de nouveau, retourner dans la chair pour accomplir les desseins de la
Loi.  

QUESTION ;-  Mais  ils  ont  été  induits  par  quelqu’un au suicide ;  il
nous parait quasiment nul leurs responsabilités et beaucoup plus de celui qui
aura induit à l’erreur. Que pouvez nous nous répondre ? 

RAMATIS ;- Il est écrit dans la Loi ; ‘Tu ne tueras point’. Qu’est-ce que le suicide,
si  ce n’est  pas   se  tuer  soi  même ? Cependant,  à  l’intérieur   de la  théorie  évolutionniste
spirituelle,   ce procédé est  non seulement  retardé pour la personne comme aussi  pour les
autres qui auront cessé de réincarner et d’évoluer. Il y a en dehors du dommage personnel, le
préjudice pour la collectivité. 

Quant au leader, il est simplement un détonateur psychique des tendances provenant
du périsprit  de ses adeptes qui dans des époques passées, ont appartenu tous au même groupe
d’âmes endettées dans les troupes de conquêtes  de peuples ou de membres de confréries
complices avec les morts par la Sainte Inquisition , ou d’autres groupes religieux fanatiques,
lesquelles parlèrent au nom de Jésus , cependant oubliant ses fondements de sagesse, comme
‘Un aveugle peut-il conduire un autre aveugle ? Les deux ne vont-ils pas tombés dans un
trou ?

‘Pourquoi m’appelez vous Maitre, si vous ne  faites vous pas ce que je vous dis ?;
‘Prenez garde, que personne ne vous trompe, car nombreux viendront en mon nom disant ; Je
suis le Christ ; et beaucoup vous tromperont’.  

Ce sont des advertances ; cependant au lieu de suivre les enseignements magistraux de
Jésus, ils restent, écoutant les faux prophètes, accomplissant les dogmes humains avec leur
rituel  in fructifiant,  perdus dans  cette  foret  sauvage d’erreurs  et  de mensonges,  alors que
l’unique chemin est l’Evangile.  

QUESTION ;-  Dans  le  cas  de  l’honorable  harakiri  des  Japonais,
comment expliquez-vous que cela fasse partie de la culture ?

RAMATIS ;- Se superposant à la culture,  les instincts primitifs sont, plus sages,
manutention de la vie dans tous les champs de l’univers. La harakiri japonais appartient à la
vieille civilisation des samouraïs japonais orgueilleux , et devant cette proposition , c’est plus
une attitude  d’orgueil d’une certaine classe et non pas un phénomène global, surtout dicté par
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le cancer animique de la fierté , commun dans d’autres époques, donc, inacceptable dans le
monde moderne, et la Grande Loi  se fera sentir dans le lieu et le temps dus.  

QUESTION ;- Y aurait-il d’autres éclaircissements sur le suicide que
vous pourriez nous donner ?  

RAMATIS ;-  Nous croyons  avoir  exposé les  multiples  hypothèses  possibles,  et
avoir  été  bien  clair  que  l’acte   de  suicide  causé  par  une  charge  délétère   du  périsprit,
empêchant la libération de l’esprit et,  par conséquent doit être éliminée à travers du corps
physique pour le réservoir commun de la mère terre. Si ceci ne se produit pas, il y aura deux
réincarnations ; une pour terminer le temps prescrit, et la seconde, afin de nouvellement, faire
le drainage. L’on peut parler d’aggravant et d’atténuant, cependant le débit doit être soldé ou
par l’amour ou par la douleur. Dans le premier cas, sont joints dans la matière les trésors du
Ciel, et dans le second il s’accomplit  une peine. Dans les deux cas ; il y a le sens libérateur
de l’esprit, cependant, dans l’un des d’eux  s’accélère cette conquête.   
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Chapitre 5.

Euthanasie.

QUESTION ; - Suivant la conception l’euthanasie serait une mort sans
souffrance ;  la  mort  heureuse,  dans  son  sens  organique ;  cependant  par
rapport à l’aspect spirituel comment l’interpréter ? 

RAMATIS ; - Pour les spiritualistes réincarnationistes, elle constituerait une perte
de temps  et d’énergie à accélérer la désincarnation de quelque personne. Beaucoup ont besoin
de rester plus de temps dans leur corps charnel, accomplissant leurs desseins carmiques, et
dans ce cas, obligés à une nouvelle vie matérielle pour accomplir quelques jours ou mois pour
compléter le temps nécessaires pour l’élimination des énergies délétères. 

QUESTION ; - Même lorsqu’il s’agit de malades en phase terminale,
sans aucune possibilité de cure, et souffrant de douleurs atroces ? 

RAMATIS ; - Oui. Et les lois humaines, comme réflexe des principes qui régissent
l’Univers, la considèrent un crime devant les codes légaux et les religions dogmatiques la
classifient parmi les péchés.

Nous le répétons : personne n’a le droit de tuer quelque être, même dans les procédés
douloureux insupportables et résistants aux plus puissants analgésiques et, encore lorsque la
prévision de la science officielle est la mort.

Le temps de vie de chaque créature est le résultat de ses nécessités évolutives dans
l’expérience de la vie terrienne pour l’ascension spirituelle.   

Comment peut l’homme, aveugle pour le Grand monde, s’arroger le droit  de modifier
le développement animique de l’individu s’il méconnait les raisons de la vie et de la mort ?

L’on peut apparemment libérer le patient de ses afflictions douloureuses, cependant
l’on ne peut pas le libérer de ses obligations spirituelles dans l’univers parallèle  de la matière
quintessenciée. Entre autre à Sparte- dans la Grèce Classique- l’on jetaient les enfants avec
des  défauts  physiques  ou  psychiques  du  haut  de  la  Roche  Tarpéienne,  comme  procédé
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eugénique  d’éliminer les possibles inutiles socialement. Mais ceci survint, chez une ethnie
très barbare et primitive. 

En  aucune  circonstance  pour  autant  rationnelle  qu’elle  soit,  il  ne  revient  pas  à
l’homme le droit  de délibérer, ni de juger sur la vie et la mort  de son prochain ou la sienne
aussi. Chaque créature porte un programme de vie, en laissant l’Au-delà pour réincarner. Ce
programme viventiel  ,  dirions-nous,  dans un langage cybernétique,  est  formé de plusieurs
projets-professionnel, social, familier où sont prévues les mesures maximales et minimales, à
l’intérieur d’un temps plus où moins déterminé, et en dehors de cela , votre périsprit porte des
charges lourdes d’énergies négatives, qui dans le procédé d’hygiénisateur personnel, passe par
le buvard charnel, avec toutes les douleurs et angoisses dues par l’être éternel.

Pour méconnaitre ces préceptes de la science spirituelle, le propre malade, se jugeant
incapable de supporter la souffrance, demande la mort, comme soulagement final, sans savoir
que les douleurs du psycho soma l’accompagneront dans l’autre monde. Il y a le soulagement
des souffrances corporelles et non pas de l’individualité éternelle ; car l’euthanasie interrompt
le procédé de désintoxication psychique des résidus carmiques denses, adhérés au périsprit,
résultant des imprudences dans des vies prétérites et celle de maintenant. 

De nombreux cas de mort clinique sont relatés dans la médecine,  et  cependant,  ils
retournent à la vie en conséquence de nécessités évolutives* 

* Note de l’organisateur : Dans les actuelles études de thanatologie, dans les cas  de ressuscitation
après la mort clinique, il y a une coïncidence de descriptions sur les occurrences dans la période de décès qui
est ainsi décrite par Raymond A Moody Jr dans le livre : Réflexions sur la vie après la vie. 

‘Un homme était  prêt  de  mourir,  et  en  atteignant  le  point  maximum de  souffrance  physique  il
entendit  le  médecin  le  déclarer  mort.  Il  commença à  entendre  un bruit  désagréable  comme une cloche
sonnant très haut, et en même temps il se sentit pris dans un mouvement rapide à travers un long tunnel.
Après s’être trouvé en dehors de son corps physique, mais toujours dans l’environnement physique immédiat,
il vit son propre corps à distance dans la position de spectateur, ainsi, assistant aux tentatives de réanimation,
dans une situation avantageuse et spéciale, sous un état émotionnel complexe. Quelque temps plus tard, il se
calma et commença à s’habituer à sa nouvelle condition, vérifiant qu’il possédait un ‘corps’, mais de nature
et de possibilités très différentes de celles du corps qu’il avait laissé. Rapidement, commencèrent à se succéder
d’autres choses. Vinrent à sa venue des êtres qui l’aidèrent, et vit les esprits de ses parents et amis morts. Un
être rempli d’amour, d’une espèce encore jamais rencontrée – un être de lumière- surgit devant lui. Cet être
lui posa, non verbalement,  une question qui l’obligea à évaluer sa vie et à l’aider, lui montrant la vision
panoramique des principaux événements par lesquels il  était passé avant de mourir. Ensuite, il  se trouva
proche d’une espèce de barrière ou de frontière qui apparemment, représentait la limite entre la vie terrienne
et celle ou il se trouvait. Cependant, il perçut qu’il était temps de retourner sur Terre, que son heure n’était
pas arrivée. Sur ce point il résista, car à ce moment là, son expérience dans l’au-delà le fascinait et il ne
désirait plus revenir. Il se senti inondé par une intense situation de paix, de joie et d’amour, mais malgré cela,
il rencontra son corps physique -  et il vit. 

Plus tard il tenta de raconter aux autres, mais il sentit des difficultés pour le faire. En premier lieu, il
ne réussit pas  à trouver les mots adéquats à la description de ces épisodes extraterrestres. Il comprit que les
autres  doutaient,  et  ne  se  référa  plus  au  sujet,  mais,  l’expérience  affecta   profondément  sa  vie,
principalement, à ce qui se réfère à ses points de vue sur la mort  et sa relation avec le monde des vivants. 

 
QUESTION ; - N’y aurait-il pas un certain sadisme de la part de Dieu,

à  créer  dans  le  monde  physique  des  créatures  malades  organiquement  ou
psychiquement  ou  défectueuses  de  naissance.  Et  encore  leur  nier  le
soulagement  de  douleurs  atroces,  de  la  tératogénèse  ou  de  l’aliénation
irrécupérable ? 
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RAMATIS ;  -  Si  nous  entrons  dans  des  élaborations  théologiques  sur  Dieu,  et  restant
uniquement  sur notre  planète,  n’oublions pas que la terre  est  une école de premier  degré
d’éducation spirituelle, dont la finalité est d’enseigner le B.a.-ba pour l’esprit en évolution ,
qui  est  l’amour  pour  le  prochain  et  à  soi  même  et  dans  cet  objectif,  sont  utilisées  des
techniques pédagogiques variées. Dû au primarisme émotionnel et aux sentiments humains,
de très nombreuse fois, les maitres se voient dans l’obligation d’utiliser certaines  techniques,
apparemment  honteuses,  nous  souvenant  de  l’advertance  christique  de  Matthieu 7.6 : ‘Ne
donnez pas les choses saintes aux chiens, et ne jetez pas vos perles devant les pourceaux, de
peur qu’ils ne les foulent aux pieds, ne se retournent et ne vous déchirent’.

Un de ces méthodes sont les maladies avec leurs souffrances atroces, conséquentes du
des détournements de la grande Loi, faite par le malade pour son animalité primitive. 

La loi  Divine,  dans son grand objectif  se sert  d’une didactique,  quelques  fois  peu
orthodoxe, pour proportionner à la personne un retour plus rapide dans l’échelle évolutive. La
Loi rééduque, ne punit pas.

Cependant,  la  pratique  de  l’euthanasie  constitue  une  intervention  inopportune,  ne
permettant pas au malade de compléter son hygiène périspirituelle, conformément au projet
réincarnatoire, planifié par les maitres spirituels à l’intérieur d’une pratique divine. 

L’on sait que la douleur concentre les forces internes de l’esprit pour résister contre le
mécontentement, mobilisant les énergies sublimes internes, et en même temps, porte l’âme
aux réflexions dans un mouvement total pour les nouveaux paradigmes viventiels.

Devant  ce  qui  est  exposé,  nous  ne  pouvons  pas  attribuer  quelque  injustice  à  la
Divinité, car c’est le propre homme, avec son incurie, qui crée les situations douloureuses
pour  lui  et  ses  partenaires  carmiques.  Toute  la  constellation  sociale  forme  un  groupe de
sauvetage des relations dysharmoniques du passé. Dieu n’a rien à voir avec nos compromis
crées par le primarisme humain; l’euthanasie serait une forme de plus de le mettre en pratique,
fuyant les obligations antérieurement assumées.

L’euthanasie,  résultat  d’une  fausse  compassion,  est  motivée  par  diverses  finalités
subreptices des compatissants. Utilisant le jargon juridique, c’est toujours un crime devant les
codes légaux de la Vie réelle, parce que cela interfère dans un programme réincarnatoire, dont
l’objectif général est la libération et la félicité éternelle de l’homme.  

 
QUESTION ; - Dans le cas d’un malade qui sollicite la mort pour ne

plus sentir quelque espérance de cure et  aussi,  pour ne plus supporter les
douleurs que rien ne soulage, toujours ainsi, ceci serait-il considéré comme
une transgression de la grande Loi ? 

RAMATIS ;  - Peut uniquement disposer de la vie, son Créateur à travers de ses
préposés, par Lui le géniteur. Conséquemment et uniquement, il Lui revient de la faire cesser.
Qui agit  ainsi est par le fait  de méconnaitre les desseins viventiels,  dont la finalité est de
promouvoir l’aventure éternelle de ses enfants.

Demander la mort par l’euthanasie est une forme d’autodestruction consciente ; c’est
le suicide délibéré conformément à ce qu’affirment les maitres de la spiritualité. L’homme est
le produit de ses propres pensées, et pour ce motif, il doit souffrir tous les effets préjudiciels
de sa vie singulière, ou jouir des plaisirs  d’une vie correcte. Donc, sous n’importe quelle
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hypothèse, le malade sans aucune espérance, qu’il naquit stigmatisé par une maladie ou un
défaut anatomique, est toujours en train de recueillir les effets de sa propre volonté. Sous la
‘Loi  du  Carma’,  chacun  récolte  suivant  ses  œuvres’.  Cependant  la  pratique  de  la  mort
pitoyable par l’euthanasie est autant condamnable quant à demander la mort et l’exiger dans
un suicide délibéré.  

Comme personne ne connait, par certitude, le temps de vie d’un patient, au cas où l’on
prétende le  soulager  de souffrances atroces,  on encourt  la sanction des lois  divines,  alors
qu’on interfère indubitablement dans le programme du Seigneur et de la libération spirituelle
du moribond. La maladie, pour autant afflictive, prépare l’homme pour son vécu spirituel. Les
douleurs  et  les  souffrances  effectuent  le  nettoyage  du  périsprit,  afin  d’arriver  au  monde
immatériel, vêtu avec la ‘tunique nuptiale’ de l’invitation par le Maitre. 

QUESTION ; - Cela ne blesse-t-il pas le libre arbitre de l’homme de ne
pas  pouvoir  disposer  de  sa  vie  comme il  le  désire ?  Si  l’existence  lui  est
insupportable, ne peut-il pas demander la mort pour la cessation de douleurs
crucifiantes ?   

RAMATIS ; - Il s’avère que peut uniquement disposer de la vie celui qui l’a créée.
Il y a un programme pour chaque être dont la finalité est de le conduire jusqu’à une éternelle
aventure. Les douleurs et les souffrances sont le produit des étapes que l’homme a de vaincre
en direction de sa félicité. Comme le bon élève à réaliser un parcours académique, la créature
humaine   a  besoin   de  faire  ses  leçons  avec  soin  et  correction.  Entre  autre,  toutes  les
vicissitudes et les souffrances humanes sont transitoires, uniquement la félicité est éternelle… 

QUESTION ; - Que pouvez-vous dire du fait que nous, êtres humains
crées par Dieu, nous n’ayons pas  le droit d’une consultation préalable sur ‘si
réellement  nous  désirons  naitre  ou  avoir  conscience ?  N’est-il  pas  juste
premièrement  qu’une  créature  humaine  soit  consultée  sur  si  elle  préfère
exister  en  conscience  individuelle,  au  sein  de  la  Conscience  Divine ?  Et
ensuite, doive souffrir atrocement les effets de ses équivoques, résultant de son
ignorance ?’ 

RAMATIS ; - Il s‘avère que l’esprit de l’homme peut seulement décider s’il désire
vivre ou continuer inexistant en fusion avec la Divinité, après être réellement devenu une
créature  consciente  d’elle-même,  c'est-à-dire  posséder  une  conscience  individuelle  pour
pouvoir  décider  sur  son  destin.  Comment  ira-t-il  répondre  et  décider,  si  encore  il  n’est
personne  individualisé ?  Probablement,  lorsque  l’entité  devient  complètement  consciente
d’elle-même , un parfait initié , alors, elle pourra décider de son destin ; ‘être ou ne pas être’ !

 

QUESTION ;  -  Ne  reviendrait-il  pas  au médecin,  après  avoir  utilisé
toutes les thérapies disponibles et  ne pas avoir réussit  à minimiser pour le
moins les douleurs, épuisant tous les recours, sans plus aucune espérance ;
d’éteindre à travers la mort scientifique les douleurs insupportables de son
patient en phase terminale, dès qu’il y a une autorisation de la famille du
patient encore lucide et conscient ? Y aura-t-il dans ces cas  une violation ou
une faute devant les lois éternelles ? 

RAMATIS ; - Sans aucune alternative atténuante ; ‘Tu ne tueras point’.
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Le médecin dans toutes les circonstances,  est  un prêtre de la vie,  il  ne lui  est  pas
permis de l’interrompre. Si nous considérons que, où l’homme faillit  Dieu travaille,  il  y a
toujours une minime espérance de surgir quelque chose de nouveau pour le pire malade, ou  si
l’heure finale n’est pas arrivée alors  l’entité mobilise toutes les énergies divines pour sa cure. 

Ne  se  justifie-t-il  pas  qu’un  programme  soigneusement  travaillé  dans  le  monde
spirituel par des instructeurs sages et conscients des véritables nécessités des réincarnants, soit
sans réflexion, interrompu, au moment final du drainage pour le corps charnel des ultimes
toxines  périspirituelles  libérant  l’être  du  retour  à  la  matière  organique  pour  accomplir
quelques heurs ou quelques jours. 

QUESTION ; - Dans les cas de malades en phase terminales dans une
unité de soins palliatifs, avec des tubes dans les orifices du corps, naturels ou
artificiels,  sous  respiration  assistée,  le  médecin  pourrait-il  avec  ou  sans
autorisation de la famille, délier toute cette équipement inutile ? 

RAMATIS ;  - Malheureusement l’homme dans son développement technologique
est en train de se comparer à Dieu dans quelque uns des progrès scientifiques, cependant, les
médecins, qui n’ont pas appris l’humilité se sentent omnipotents et ont la fausse notion  de
pouvoir  maintenir  une  vie  même  quand  la  décérébration  devient  évidente,  avec  quelques
phénomènes  de  commencement  de  putréfaction  cadavérique,  et  le  propre  esprit  n’a  plus
l’usufruit de ce corps exigu ; et son déliement est plus difficile, car il  reste suspendu  par le
magnétisme cellulaire dans son instinct atavique de vie.

Il ne reste plus rien à faire à l’esculape si ce n’est délié tout cet appareillage inutile et
laisser à la nature le soin d’accomplir son desideratum. Dans ces cas, l’euthanasie n’est pas
configurée, parce que pratiquement la vie était dans un procédé final d’interruption. 

QUESTION ; - Quels sont les bénéfices d’ordre spirituel, qui peuvent
découler de l’homme atteignant le ‘climax’ de sa douleur et ainsi justifiant de
la condamnation de l’euthanasie ? 

RAMATIS ; - Il y a toujours un danger d’interprétation erronée, car la vie humaine
et la possession d’un corps physique peuvent être comparés à un accord bilatéral avec la
Divinité,  sujet  à de déterminées  obligations  réciproques.  Cependant  l’on vérifie  que Dieu
accomplit toujours sa part contractuelle, mais que l’homme rarement agit avec la rectitude due
et l’honnêteté. 

Le  patrimoine  organique  qui  lui  est  prêté  pour  évoluer  et  rechercher  la  véritable
félicité,  il  le ruine par des libations,  banquets pantagruéliques irresponsables, avec l’usage
immodéré du tabac ou d’autres substances nocives ou encore, par des médications de tous les
types, parmi lesquels nous notons les anorexigènes, les contraceptifs et une vitaminothérapie
non nécessaire, dans une tentative de bousculer la nature dans sa sagesse éternelle.

 Nous  avons,  encore,  les  tensions  émotionnelles  et  sentimentales  des  passions
dégradantes, lorsqu’est utilisé le merveilleux équipement charnel pour agresser, pour torturer,
pour préjudicier, arrivant à exterminer ses frères. 
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Malgré que l’on ait  conscience,  depuis l’enfance,  que l’on doit  accomplir  jusqu’au
denier centime sa dette et ne pas léser son prochain avec les advertances comme, ‘qui combat
par l’épée, périt par l’épée’ ou ‘la semence est libre, mais la récolte est obligatoire’, l’homme
se bouche les oreilles aux semblables avis  des orientateurs de la vie saine, car dans sa sottise
et sa vanité intellective , il  croit toujours qu’il sera capable de bouleverser les fondements
éducatifs , perfectionnés de la Loi de l’Univers Crée par l’intelligence suprême.     

Mais en face de l’abus systématique et de sa fréquence irresponsable contre la Loi,
l’homme doit se soumettre à l’admonestation bienfaitrice ou développer ses pouvoirs internes
dans un cours initiatique, quand pour cela, il est venu programmé

En  face  de  son  primarisme,  la  créature  humaine  ne  possède  toujours  pas,
consciemment  les  connaissances  complètes  sur  sa  figure  ‘psychophysique’,  et  pour  cela,
ignore les subtilités du monde spirituel et sa pédagogie éminente.  

Ce n’est pas une entité élevée leadérant des groupes de compagnons pour agir dans des
hauts niveaux d’angélitude, mais, un élément individuel en apprentissage, sous les directions
d’entités suprêmes. Jusqu’à son temps de vie est déterminé dans l’Au-Delà ; la descendance
héréditaire, l’environnement éducationnel, les unions familières et sociales  sur Terre. Encore
jeune,  il  vacille  incessamment  quant  aux raisons de son mariage,  car  porté,  par  l’instinct
animal, au lieu de la faire dans une union collective, respectueuse et fraternelle, il devient à
peine un motif des satisfactions sensuelles. Même les professions, les idées et les réalisations
futures sont déjà schématisées dans son intimité spirituelle avant de naitre. Connaissant très
peu de lui-même, il est incapable de tracer un plan définitif pour le futur, en accord avec les
règles transcendentielles, pour les appliquer sagement  dans les années de sa vie sur Terre.   

Par conséquent, tous les bénéfices qu’il réussit à obtenir ne viendront jamais des zones
inférieur  du  monde  matériel,  où  il  agit  incessamment,  mais  à  peine  lorsqu’il  s’élève
intuitivement vers les sources créatrices d’en Haut, où les maitres et les guides schématisent
les programmes des terricoles.

L’euthanasie,  cependant,  peut  être  une  censurable  interférence  dans  un  procédé
d’intense purification du patient,  perturbant  tous les plans purificateurs des techniciens  de
l’Au-Delà pour la félicité future de lui-même. 

QUESTION ;  -  Vous  avez  fait  référence  en  haut  que développer  les
facultés supérieures de l’esprit, est uniquement possible dans le cas où il y ait
une programmation antérieure dans ce sens. Comment expliquer les gourous,
maitres, qui enseignent des techniques pour acquérir les pouvoir de l’esprit ? 

RAMATIS ; - Les médiums voyants disent aux hommes de se prémunir contre ces
faux prophètes ci nommés, que nous pourrions entendre comme des pseudo-savants. Ce sont
des aveugles tentant de guider d’autres déficients visuels.

Le véritable initié, qui sait être responsable, non seulement pour le bien, mais aussi
pour  les  maux  faits  à  ses  frères  et  sœurs,  est  silencieux,  ne  proclame  pas  les  pouvoirs
mentaux,  ni  comment  les  développer.  Simplement,  il  vit   et  laisse  vivre,  n’interfère  pas
donnant  de possibles solutions aux problèmes d’autrui, simplement, il expose les alternatives
de solution pour le consultant et le laisse avec la responsabilité de décision, alors que son
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programme  éthérique  est  unique.  Uniquement  il  le  connaît  et  a  l’instinct  de  la  meilleure
solution. 

Nous  tous,  nous connaissons de nombreuses  personnes  qui  fréquentent  les  centres
spirites ou les cultes africains, ésotériques, loges maçonniques, pratiquent le yoga ou autres
doctrines   de  développements  spirituels  et  après  tout  ceci,  pendant  quelques  dizaines
d’années, elles continuent apparentées à ce qu’elles ont toujours été. Parce que rien ne perd
dans l’Univers, ces pratiquants développent le véritable amour pour le service au prochain, et
en même temps, ils sensibilisent le périsprit pour la compréhension intuitive de la vie réelle,
dans leurs ci-nommés champs de manifestation. 

QUESTION ; - Considérant que toutes les maladies se manifestent soit
par la destruction, soit  par la déformation anormale des tissus organiques,
comment pourrions-nous concevoir une purification de l’âme  à travers de ces
faits ? 

RAMATIS ; - Ce ne sont pas des conditions matérielles génétiques qui imposent la
forme  à  l’organisme,  mais  les  mauvaises  énergies  du  corps  périspirituel,  à  cause  de  la
déterminante de l’hérédité pathologique de chacun, créant des situations adverses pour obliger
le propre esprit à mobiliser ses propres forces morales, mentales et volitives, afin de résister à
l’impact  de la souffrance.  Toute cette  réaction,  le psycho soma l’utilise  pour éliminer  ses
anomalies intrinsèques, perturbatrices de l’ascension évolutive. 

Les  phénomènes  que  nos  frères  sont  en  train  d’observer  à  la  critique  humaine,
inversent  leurs  valeurs,  lorsqu’elles  sont  examinées  sur  un  autre  plan  opposé  et  de
l’indescriptible sensibilité pour l’esprit de l’homme. L’euthanasie n’est pas une solution pour
le  patient  condamné  par  la  science  du  monde ;  elle  interrompt  à  peine  un  procédé  de
purification qui malheureusement devra être réinitié dans des conditions pires et avec moins
de chance de réussite, dans le futur.

Alors, il reste seulement à l’âme affligée et malade le recours prophylactique de
filtrer et de ‘drainer la toxicité de son périsprit, à travers du corps physique, durant les
incarnations  dans  la  matière  et  ce  procédé  lent  et  insidieux   provoque  les  états
vibratoires coercitifs par la souffrance. A mesure que l’homme croît et vieillit, le contenu
de son champ vibratoire toxique périspirituel  coule plus intensément pour ‘l’éponge’
vivante, qui est le corps charnel ; de cela alors, résulte la maladie spécifique à chaque
type d’être s’aggravant autant que la créature devient plus âgée. Presque toujours, par
la maturité, l’esprit incarné commence à sentir la descente carmique et caustique  de sa
charge toxique du périsprit,  en se désamarrant par les voies endocrines et nerveuses
s’écoulant par les ‘plexus nerveux’ du corps physique, affectant principalement tous les
centres principaux éthériques qui commandent le métabolisme organique. Sous l’aspect
d’une  maladie  fluidique  qui  cherche  sa  matérialisation  dans  le  vêtement
psychophysique, les toxines du périsprit, s’incorporent à travers les systèmes propres de
drainage, à tout l’ensemble, produisant les conditions électives pour la prolifération des
germes déterminés, virus et ultra virus, qui sont les principaux responsables  des diveres
pathologies de la terminologie pathogénique du monde.  

Ainsi  sous  l’action  spécifique  de  nombreuses  toxines  qui  se  désagrègent  du
périsprit pour le corps , se nourrissent de déterminées collectivités microbiennes , en
dehors  des  cotes  normales  se  leur  organisme  physique,  surgissant  les  céphalées,
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arthrites,  hyperesthésies,  dermatoses, inflammations , inclusivement les infections des
régions gastriques , pancréatiques , rénales ou hépatiques , qui de conformité, avec la
science médicale se caractérise par des ulcères , colites, diabètes, néphrites ou hépatites .
Et  à  mesure  que  la  créature  s’impatiente  plus  ,  s’irrite  plus  ou  perd  l’animation
vivifiante  ,  cette  maladie  ‘psychophysique’ ‘s’aiguise  et  s’aggrave  plus  parce  que  le
procédé de vieillissement réduit la production d’insuline, bile, ferments, sucs gastriques ,
diminue la physiologie du foie , le drainage rénal, perturbe le péristaltisme intestinal ou
altère le métabolisme endocrinien ,  les fonctions cérébrales,  par l’atrophie corticale  ,
dans une technique naturelle  de libération de l’individualité. 

Nous notons la sagesse des intelligences qui régissent l’univers quand premièrement,
l’être accomplit le cycle biologique de naitre, croître, se reproduire, aider dans la création  de
l’espèce, payant son tribu à la vie, pour ensuite solder ses débits du prétérit, ce qui est facilité
par le peu de résistance de l’organisme à la vidange du résiduel vénéneux du périsprit pour la
matière. Comme c’est une action planifiée, alors s’épuise tous les procédés médicaux. Et les
thérapeutiques n’ont pas d’effet, ou peuvent aggraver l’état général, lorsqu’elles sont utilisées
de manière agressive*.  

*  Note  de  l’entité  Victor  Leferrière :  -  C’est  un  des  motifs  pour  que  la  thérapeutique
homéopathique agisse avec plus l’efficacité dans ces conditions malades, car étant énergie dynamisée des
substances,  des  acides,  jusqu’aux  tissus  morbides,  elle  agit  directement  dans  le  champ  des  énergies
inférieures  accumulées  par  l’homme  dans  ses  moments  dangereux.   En  vérité  la  médication
homéopathique  est  un  puissant  champ  de  fréquence  électro-biologique  supérieur,  capable   non  pas
seulement  de purifier la  descente  des  toxines  du périsprit,  mais  aussi   de volatiliser plus  brièvement
n’importe quels résidus énergétiques inférieurs.  

Désespérée, ne trouvant pas une solution scientifique, la créature s’en remet aux plus
pittoresques méthodes des soins amateurs. Etant catholique, elle va recourir au secours du
père ;  protestante, elle cherchera le pasteur exorciste ; en ultime instance, elle aura recours au
médium kardéciste ou à ‘l’appareil de l’umbanda. 

Dans  cette  recherche  il  y  a  le  contact  avec  les  philosophies   des  crédos,  la
connaissance de nouvelles doctrines ; il y a l’effet salutaire de la prière, dans un ensemble
d’actions qui peuvent changer le  mode de penser du souffrant,  permettant  un plus grands
entendement  de ses maux  et la conséquente modification de ses maladies animiques comme
l’égoïsme, la vanité, l’orgueil,  transformés en fraternité et humilité.  

En guise  de  vase  vivant,  la  charge  vénéneuse  se  déverse  du  périsprit  vers  le
mécanisme  drainant  et   purificateur,  le  corps  charnel  de  l’homme,  qui  devient  un
excentrique fils de terre, de ce nettoyage crucifiant, mais bénéfique. 

Cependant,  l’ignorance  humaine,  contenant  le   malade  à  la  douillette  parentèle  et
inclusivement  les  médecins  étranger  à  la  réalité  spirituelle,  juge  que  l’atroce  purification
périspirituelle est le résultat de quelque équivoque  de la création, et donc, résout d’interférer,
tuant, l’agonisant et le déliant, prématurément de sa saine et profitable filtration.   

QUESTION ;  -  Quels  sont  les  résultats  négatifs  pour une entité  qui
désincarne  prématurément  par  l’euthanasie,  et  avant  de  terminer   son
drainage toxique périspirituel ? 
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RAMATIS ; - Malheureusement la vaniteuse sagesse humaine ignore que sous
une  telle  décision  folle  ,  l’esprit  transfert  pour  sa  prochaine  incarnation,  la  même
expérience douloureuse , et l’expurgation fluidique  augmente beaucoup plus , empêchée
par  l’indésirable  euthanasie ;  Sous  la  technique  sidérale  ,  le  procédé  hygiénique
drainant, reste interrompu , mais non pas solutionné, car cela se complète uniquement
par le  transfert  total  de certain  ‘quantum’ de toxicité  du périsprit,  vers  le  ‘buvard’
vivant du corps charnel. Il n’y a pas d’autre méthode ou procédé ; comme analogie, un
litre d’eau, pour être filtrée par la technique commune  exige un temps certain  pour se
concrétiser complètement.  

QUESTION ; - Pourriez-vous mieux nous expliquer cette condition de
l’esprit,  qui délié prématurément de l’organisme physique par l’euthanasie,
encore doit souffrir nouvellement  le drainage périspirituel dans le futur? 

RAMATIS ;  -  Suivant la  Loi  du Carma  dont la  finalité  est de réajuster le
pêcheur, et non pas de le punir, tout recours thérapeutique périspirituel, non terminé
par  l’interruption  indue,  doit  être  recommencé  pour  compenser  son  initialisation
antérieure. D’où le motif pourquoi la créature se délie de son corps malade avant le délai
prévu,  par  la  pratique  de  l’euthanasie  ,  pour  expurger  le  toxique  oppressif  de  son
périsprit. Il faut recommencer toute l’opération sacrificielle de drainage interrompu.

En conséquence ‘l’homicide de pitié’ par l’euthanasie est plus à proprement le
fruit du sentimentalisme et de l’ignorance  spirituelle de la famille, augmentée encore, de
la méconnaissance des médecins  quant au procédé purificateurs  de l’esprit. Ainsi, le
malade est empêché de terminer son transfert toxique pour l’organisme physique, sujet
à  la  dépendance  d’une  nouvelle  opportunité   similaire  à  notre  incarnation,  afin  de
solutionner le problème de sa purification périspirituelle  pour pouvoir atteindre des vols
plus hauts.

QUESTION ; -  Ceux qui  tuent  par pitié,  ou pratiquent l’euthanasie,
mais le font sincèrement commotionnés par les sentiments sublimes, devant
les douleurs atroces d’un malade irrécupérable, ainsi même devront souffrir
les conséquences punitives de la part la Loi Divine ? 

RAMATIS ; -  C’est de la Loi carmique que toutes les créatures qui effectuent
des  interventions négatives  ou préjudicielles  à  la  vie  d’autrui,  restent  aimantées  aux
mêmes  problèmes  qu’ils  tentèrent  de  solutionner   de  façon  équivoque.   Ainsi  par
exemple, qui se sert d’un esprit primaire ou délinquant, pour cueillir des avantages, ou
des procédés censurables, dans une certaine existence, finit par aimanter à sa vie future
la  même entité  dont  il  aura profité  abusant  de  sa  faiblesse  spirituelle  pour des  fins
égocentriques ! D’où les cas  de certaines familles de bonnes conduites, dont les géniteurs
souffrent la disgrâce d’avoir généré un enfant irresponsable ou délinquant, falsificateur
de chèques, escroc ou fraudeur, lequel est uniquement l’esprit primaire attiré du passé,
résultant d’un ‘mauvais commerce’ dans la prochaine incarnation.

Toute intervention indue du prochain exige une réparation et une indemnisation
sans appel,  honorées  d’intérêts  comptabilisés  jusqu’aux moments du paiement. Entre
autre,  comme  nous  vous  l’avions  déjà  dit,  l’euthanasie,  n’est  pas  toujours  le  fruit  de
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compassion ou de l’amour parental,  car dans le subjectivisme de l’âme humaine, quelques
fois,  l’on  confond  tuer  par  pitié  avec  tuer  par  commodité,  ou  par  intérêt.  Il  existe  des
impulsions  subreptices  dans  l’intimité  de  l’âme   de  peu  d’éclairement  spirituel,  qui  se
manifestent dans la conscience humaine, dans une action subjective et capable d’illusionner
l’homme comme c’est le cas de l’euthanasie. 

   

QUESTION ;  -  Comment  pourrions-nous  mieux  comprendre  vos
paroles? 

RAMATIS ;  - Combien de fois devant la vision désagréable du familier souffrant
sans soulagement , la parentèle désire sa mort , priant Dieu qu’il l’emporte le plus tôt possible
afin de le libérer des douleurs , et cependant dans cette décision  il est plus courant de donner
une fin à un cadre beaucoup trop désagréable et contraignant , bien que ce soit un membre
familier. Il  existe  toujours des  créatures  qui  se morfondent  et  s’angoissent profondément
devant  la  souffrance  de  l’être  cher,  mais  sont  impassibles  devant  la  souffrance  du voisin
détesté ou avec une parenté indésirable et ingrate. Il y a une certaine difficulté à la créature
humaine  à  identifier  la  réalité  de  ses  propres  impulsions  devant  sa  conscience.  Ainsi,  ils
peuvent  confondre  avec  un  sentiment  élevé  et  généreux,  ce  qui  à  peine  est  une  réaction
instinctive de leur intérêt personnel. Combien de fois, les nuits mal dormies, les plaintes des
douleurs incessantes, les coûts hors du commun avec les hôpitaux, la chirurgie familière du
patient d’il y a longtemps, portent les parents, sous une telle fatigue et sans espérances, à
l’euthanasie, sous l’argument d’être la solution la plus commode et la plus pieuse. 

En conséquence ‘tuer par pitié’ n’est pas à confondre avec ‘tuer par ignorance’ délit
que l’auteur pieux aura à répondre dans le futur. Au moment actuel, en face du bas  coefficient
morale de l’actuel citoyen terrien, qui se dissolue chaque fois plus dans le culte de la lubricité,
de la gloutonnerie, de l’avidité à assembler un patrimoine économique capable de le maintenir
pendant  de nombreuses  vies,  oubliant  l’advertance  christique :  ‘Ne vous amassez  pas  des
trésors sur la terre, où la teigne et la rouille détruisent, et où les voleurs percent et dérobent;  
mais amassez-vous des trésors dans le ciel, où la teigne et la rouille ne détruisent point, et où
les voleurs ne percent ni ne dérobent.… Matthieu 6.19

QUESTION ; - Les médecins qui pratiquent l’euthanasie visant à peine
à terminer la souffrance du malade incurable, se compromettant ainsi avec la
Loi du Carma devront-ils souffrir une identique expérience? 

RAMATIS ; - Pratiquer l’euthanasie n’est pas l’attribution du médecin, car il est le
prêtre  de  la  vie,  et  non  pas,  de  la  mort  en  conformité  avec  son  millénaire  serment
hippocratique.  Il  n’est  pas  omnipotent,  ni  omniscient,  ne  revenant  pas  à  ses  attributions
d’interrompre  le  flux  de la  vie,  cependant  de toujours  chercher  à  la  maintenir. En autre
l’euthanasie est l’exécution anticipée, sans l’autorisation du Supérieur Tribunal  Divin. 

De suite, l’esculape n’échappe pas à la Loi et s’unira à sa victime de maintenant dans
des secours futurs.    

QUESTION ; -  Nous aimerions mieux comprendre la nécessité de la
souffrance humaine chez l’individu jusqu’aux dernière secondes  de sa vie,
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afin de procéder au nettoyage  de son périsprit   et  de le favoriser dans le
déroulement des futures réincarnations ? 

RAMATIS ; - L’on considère que la charge toxique présente dans le périsprit d’un
homme est un résiduel fruit de son mauvais usage du combustible inférieur aux moments de
l’imprévoyance,  utilisant  l’énergie des champs de fréquences de vie animal.  Il est évident
qu’ensuite elle doit être rendue ou drainée vers la propre source originelle. Ainsi à travers de
son corps  charnel,  l’entité  convoque et  use  l’énergisme  primaire   et  qui  maintient  la  vie
instinctive animale pour ses fins égoïstes, assouvissant ses passions. Il est juste alors que ce
soit le propre corps physique, l’élément intermédiaire ou le drain de telles forces impropres à
la vie spirituelle, lesquelles doivent être rendues à leur source originelle.

Par conséquent ;  l’esprit  de l’homme use ces énergies  pour des fins créatrices
louables,  et  d’elles  en  abuse  pour  des  objectifs  condamnables,  résultant  un  solde
communément défavorable pour lui, d’une charge de résidus nocifs dans sa structure la
plus subtile,  perturbant la vie  du pauvre être dans l’Au-Delà.  De suite de nombreux
désincarnés, âmes avec un certain apprentissage, réussissent à se situer dans des régions
agréables,  mais malheureusement,  ne sont pas complètement  heureuses  et radieuses
dans leur organisation périspirituelle  survivant à la mort du corps physique, parce qu’à
l’intérieur d’eux circulent les toxines et les résidus résultant de leur moment d’incurie
sur Terre qui n’ont pas été expurgés. Alors ils leur reste une rigoureuse purgation dans
les zones astralines, ou la pratique de sublimes vertus, dans un effort herculéen pour
mobiliser les forces angéliques.  

Sous un tel  déterminisme sidéral,  dans chaque incarnation l’entité  draine une
partie  de  son  monceau  coupable,  et  du  encore   à  son  imprudence  ou  primarisme
spirituel, il  s’imprègne une autre fois avec un différent résiduel toxique provenant de
nouvelles sottises et dérèglement sociaux. Lente et implacable, d’existence en existence,
de vie en vie elle va expurgeant ses charges indésirables pour les divers corps physiques,
qui lui servent, dans ses réincarnations, d’instruments pour la propre manifestation sur
les scènes des mondes matériaux. Ainsi débile de volonté, et incapables de supporter les
souffrances lancinantes, comme les âmes stoïques, l’entité, victime de l’énergisme de la
vie  inférieure   se  purifie  de  ses  péchés   sous  l’automatisme  de  la  Loi  du  Carma,
gaspillant  des  siècles  et  jusqu’à des millénaires  pour se libérer définitivement  de la
même toxicité périspirituelle qu’elle pourrait drainer dans une seule vie charnelle, au
cas ou elle réussirait à supporter l’indescriptible souffrance.  

Considérant que ‘Dieu ne donne pas  de fardeau au dessus de nos forces’, les
telles  entités  endettées  vont  drainer  les  charges  conformément  à  leur  résistance
psychique et leur comportement humain plus cristallisé.  Mais les âmes plus éclairées
sous la pédagogie de la vie éternelle, en sentant le poids accumulé dans leurs vécus de
violations, alors, résolvent  de se soumettre au procédé accéléré de drainage plus rapide
pour le sol terrien, part l’intermédiaire du corps charnel.  Ainsi elles tentent d’expurger
le vestimentaire  délicat du périsprit, dans une seule existence physique, le plus grand
pourcentage  de cette charge de haute densité, ou alors, elles peuvent aussi procéder à
cette expurgation dans de nombreuses réincarnations, dans des doses homéopathiques.
À mesure que s’effectue le vieillissement physique,  le magnétisme gravitationnel de la
Terre agit, attirant le contenu toxique du périsprit, ce qui aussi concourt à augmenter la
souffrance et les douleurs, qui devront cesser physiquement  avec le dernier soupir de la
vie.     
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Lorsque l’entité se soumet consciemment à ce procédé si mortifiant, bien qu’elle soit
déjà incarnée, présente dans sa nécessité purificatrice (pour ce motif l’on sait de patients qui
deviennent  conformés,  quelque uns optimistes),   dans une certitude intime que toutes ces
douleurs aiguisées ont une finalité transcendante libératrice.  

Cependant  à  mesure  que  se  concentrent  les  énergies  purificatrices,  l’action  de  la
lumière divine va faire fluidifier à chaque fois plus intensément, le résiduel vers la périphérie,
désintégrant les miasmes, toxines, ultravirus, formes mentales qui freinent la sublime activité
périspirituelle. Pendant que le périsprit va se libérer  de sa charge virulente, le désincarné
commence  à  sentir  des  fluides  adoucissants  l’envelopper  dans  une  sensation   de confort.
Seulement là, il  commencera à comprendre la félicité d’avoir récusé le recours dernier de
l’euthanasie, comprenant le pourquoi de tant de souffrance. 

Il  bénit  la  preuve rédemptrice,  en laissant  ses  maux dans  l’intimité  silencieuse  du
tombeau. 

QUESTION ;  -  Quelle  est  la  conduite  la  plus  appropriée  que  nous
devrions maintenir devant nos familiers atteints de souffrances douloureuses,
maux incurables, sans aucune possibilité de soulagement ? 

RAMATIS ; - La prière en faveur du patient est toujours le recours adoucissant le
plus conseillable et bienfaiteur, car en outre de l’envelopper dans un manteau de vibrations
sédatives, elle l’aide aussi à supporter courageusement,  son état  morbide.  C’est le secours
psychique capable de calmer l’âme dans une douloureuse agonie et prête à abandonner le
monde physique,  parce que l’oraison fervente produit  aussi des clairières de lumière dans
l’environnement comme elle facilite l’interférence auxiliaire des bonnes entités. C’est un bain
vibratoire, rafraichissant, calmant l’esprit du malade et l’aidant à partir en paix pour le monde
astral ; inclusivement, elle proportionne le désir d’entrevoir le plus tôt les familiers et les amis
qui espèrent à la porte d’Outre Tombe.  

Devant la mort du corps charnel, cela aide l’entité éternelle à se libérer suavement des
liens  physiques.  Le  désespoir  devant  la  séparation  physique  est  inévitable,  les  cris  et  les
révoltes intimes des familiers non conformés, jamais n’empêcheront  le déliement déjà prévu
par l’implacabilité  de la Loi. Ainsi lorsque la prière trace les frontières vibratoires dans la
défense fluidique  et sert d’auxiliaire psychique, l’agonisant peut se délier de l’enveloppe de
la  chair,  se  souvenant  de  l’oiseau  qui  atteint  son  vol,  fuyant  le  sol  à  la  recherche  de
l’amplitude libre du ciel.  

QUESTION ; - L’on affirme que l’oraison des vivants, et ensemble avec
les  moribonds,  peut,  même  aider  les  propres  techniciens  ou  les  entités
désincarnées. Est-ce exact ? 

RAMATIS ;  -  Réellement  les  entités  techniciennes  et  assistantes  des
désincarnations  lorsqu’elles  sont  aidées  par  la  prière,  réussissent  à  réduire
graduellement la cote des souffrances des agonisants, aggravée par les liens malades des
familiers  et  amis,  tout  comme  elles  aident  à  l’expurgation  finale.  Les  vibrations
dynamiques  de  l’oraison  aident  à  dissoudre  ces  fluides  aimantés  de  l’esprit  de  ces
familles désespérées, et toujours ignorantes de la réalité spirituelle. Au cas où il serait
convenable de prolonger la vie du moribond, lui proportionnant un drainage de plus
grande portée de toxines et accentuant la purification périspirituelle, ceci est beaucoup
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plus facile dans un environnement calme et énergisé positivement par le pouvoir sublime
de la prière. Ce qui est certain est que les angoisses et l’attitude récalcitrante des amis et
des familiers, dans l’heure de la désincarnation, rend encore plus  difficile la libération
spirituelle. 

QUESTION ;  -   Nous  aimerions  encore  d’autres  paroles  qui  nous
éclairent  sur  l’effet  sédatif  et  profitable  de  l’oraison  dans  l’heure
contraignante de la mort. Serait-ce possible? 

RAMATIS ; -  L’oraison calme l’âme et élève son patron vibratoire, parce que
l’instinct animal est vaincu par la syntonie de l’esprit aux plans plus élevés. Il promeut
un état de sérénité intime, qui grandit plus et se dynamise plus, en se conjuguant avec les
vibrations  d’autres  âmes  liées  par  les  mêmes  desseins  spirituels.  Recouverte  par  la
prière,  l’âme du moribond se recompose et se défait  plus tôt des liens qui la lie aux
centres vitaux des corps  physique. 

Entre autre, il est très commun plus tard, que les désincarnés, se lamentent des
drames assistés et vécus ensemble sur leur lit  de mort. Communément, ils se sentent
suffisamment vexés lorsque due à la proverbiale ignorance humaine terricole sur la vie
spirituelle, ils eurent un comportement infantile et d’immense peur à l’heure où l’âme
abandonna son uniforme charnel sur l’école d’éducation de la Terre. 

En conséquence, uniquement la manière pacifique, humble et respectueuse avec
laquelle  nous  acceptons  les  douleurs  du corps  et  de  la  séparation provisoire  de  nos
familiers, est réellement le témoignage  de notre foi et confiance en Dieu. Mais si est
critiquable la stupidité du tumulte primaire autour du lit familier ou ami, où quelqu’un
doit  partir  pour  son  véritable  foyer,  ce  qui  est  beaucoup  plus  grave,  est  lorsque,
médecins, prêtres  ou familiers prétendent  solutionner le problème de la mort  anticipée
par ‘l’euthanasie’. Ainsi ils achèvent prématurément  le malade, dont la souffrance  est
justement  le  préliminaire   de  la  thérapie  psychique  qui  hygiénise  et  purifie  son
vestimentaire périspirituel, afin d’arriver en paix et sainement dans l’environnent du
véritable foyer, le Royaume divin de l’Esprit Eternel.  

NT :  DOULEURS 

La douleur est le produit de ce déséquilibre électromagnétique psycho-physique dans la structure
de l’ensemble humain. Elle s’assimile à une surcharge générant un court circuit ou à la brulure d’un de
ces courts circuits, qui survient dans le réseau magnétique ou électronique  formateur du périsprit, se
répercutant  dans  les  régions  organiques  les  plus  affiliées  ou  vulnérables,  perturbant  l’harmonie
énergétique. Sans aucun doute, la douleur à une origine dans les altérations du psychisme, lorsqu’il est
excité ou déprimé par les passions, vices, sensations primaires ou émotions décontrôlées, s’exprimant dans
la périphérie   de l’organisme.  Ce sont  les  expressions psychosomatiques,  déjà reconnue par quelques
médecins surpris devant des phénomènes observés*.   

Par  conséquent  la  douleur  et  la  maladie  varient  en  accord  avec  l’état  moral,  intellectuel  et
conscientiel de chaque créature. Il y a des qui patients mettent en scène tout un drame tragico-comique en
raison  d’un  simple  rhume ;  d’autres,  même  sachant  qu’ils  sont  porteurs  d’un  cancer  incurable,  se
maintiennent optimistes, tranquilles et confiants dans leur destin spirituel, servant donc, comme exemple
de résignation.  
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L´origine  d´une  douleur  peut  être  des  plus   étranges,  des   plus  éloignées  et  des  plus
invraisemblables possibles. 

N´importe quelle douleur illusoire à sa cause illusoire. 
Elle  doit  être  trouvée  (savoir ou  se  loge  la  blessure),  c´est  à  dire l´identifier, l´éliminer  ou  la

domestiquer.   

* Tout dépend  de la façon  dont nous interprétons le phénomène  de la douleur, pour les uns c’est un
châtiment de Dieu avec l’intention  de punir les péchés des hommes ; pour les autres c’est un effet carmique
des fautes commises dans les vies antérieures ; rares, sont ceux donc, qui acceptent la douleur comme un
procédé d’aide d’évolution spirituelle. La vérité est qu’elle se manifeste  devant n’importe quelle résistance
physique, morale ou spirituelle, qui perturbe le sens utilitaire, bienfaiteur et harmonique de la vie.

 Capitulo 6

Avortement.

QUESTION:  —  Sous  la  lumière  du  spiritisme,  la  provocation  de
l’avortement  constitue-t-elle  un  crime  à  n’importe  quel  moment  de  la
gestation ? 

RAMATIS: —  Considérant le Spiritisme comme la doctrine codifiée par Allan Kardec ,
sous l’orientation des esprits supérieurs , nous croyons que le propre codificateur est celui qui répond le
mieux , quant à l’aspect douloureux ou non de l’avortement , en conformité avec l’orientation suivante
de ses mentors. : « Il y a toujours crime du moment que vous transgressez la loi de Dieu. La
mère, ou tout autre, commettra toujours un crime en ôtant la vie à l'enfant avant sa naissance,
car c'est empêcher l'âme de supporter les épreuves dont le corps devait être l'instrument. »

Sous  une  telle  considération,  l’on  vérifie  que  la  doctrine  spirite  est  taxativement
contraire au procédé censurable, de l’avortement, lequel empêche le retour d’un esprit sur la
scène du monde physique,  afin de continuer le cours, d’une autre série, dans la bénéfique
école terrienne  de l’alphabétisation spirituelle.   Cela rappelle l’élève studieux d’apprendre à
lire et à écrire pour accélérer son progrès humain et réaliser ses idéaux ensembles avec les
autres compagnons de son voyage évolutif, qui se voit expulsé, impitoyablement en dehors de
l’enceinte, sans aucun droit ou possibilité de se défendre. 

QUESTION: —  Pourrions nous supposer que tout esprit est toujours
déterminé pour naitre à travers certaines  femmes  préalablement choisies  pour
leur  servir de mère ? 

RAMATIS: —    Il y a des lois, des organisations, une discipline dans ‘Au-Delà. Cependant
tout le procédé réincarnatoire est étudié et programmé par les mentors spirituels, sous tous ses détails :
géniteurs, constitution physique et  mentale, tempéraments. 

Tous les recours possibles sont mobilisés pour que l’esprit en retournant dans la matière,  ait un
succès dans son projet de vie ; inclusivement, avec des solutions variées secondaires. Sont programmées
une alternative principale et d’autres secondaires, de façon que la vie  matérielle soit la plus utile au
réincarnant.  Même  les  esprits  de  conscience  primaire,  qui  sont  encore  incapables  de  tracer  les
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programmes de leurs vécus dans la matière, dominés par les comportements   découlant des forces
coercitives de l’instinct animal, sont conduits à l’incarnation obéissant à un certain schéma ‘collectif’ et
discipliné par les maitres de la Spiritualité. Bien qu’ils soient plus à proprement, ‘attirés’ par la loi
gravitationnelle, en direction du ventre de la femme terrienne, les responsables pour leurs destins sur
Terre, prennent soin d’eux, depuis leur naissance, croissance et jusqu’aux dernières minutes de leur vie
organique. Ce sont des entités, qui renaissent encore à la lumière de l’existence charnelle, ahuris et
ignorants de leur destination spirituelle  et individualisation au sein de l’Univers.  

QUESTION: —  Mais sous toute hypothèse la future mère de ces esprits
primaires ou inconscients, reste obligée à les recevoir dans sa matrice utérine et
à leur générer un corps physique ?  

RAMATIS: —   Conformément aux éclaircissements que nous vous avons donnés, la
réincarnation fonctionne dans un procédé disciplinaire et correct, sous la vigilance irréprochable de la
Loi du carma. Les attractions et les obligations spirituelles des incarnés et des désincarnés dépendent
exactement des compromis,  des relations, des responsabilités, amour, haine et erreurs réciproques,
survenus dans les vies antérieures. Ainsi comme l’excellent esprit de Marie, mère de Jésus, s’incarna sur
terre, afin  de bénéficier du sublime don  de générer dans son ventre, le bénis corps charnel pour un des
plus sages anges du ciel, il est évident qu’Agrippine, femme sans scrupule, luxurieuse, déréglée par son
affinité psychique, a été désignée pour servir de progéniture à un esprit de mêmes conditions, qu’elle ;
l’empereur Néron. 

Bien entendu le compromis gestatif a été établit avant que Marie et qu’Agrippine incarnent,
cependant que la première ait été choisie pour être la mère du Christ Jésus, alors que la mère de Néron a
été déterminée pour recevoir dans son ventre le propre adversaire et comparse de ses activités d’orgies
du passé. 
 

QUESTION:  —  Mais  dans  le  cas  de  ces  esprits  primaires  ou
inconscients de leurs propres incarnations physiques, leurs parents partent déjà
de l’espace conscients de l’obligation  de les accepter comme enfants ? 

RAMATIS: —   Les mères qui génèrent les corps pour les esprits primaires et inconscients
n’assument  pas  toujours  préalablement  un  compromis  direct  pour  accomplir  une  telle  charge.
Communément elles sont aussi des esprits de peu de graduation spirituelle et, ainsi fonctionnent à la
guise de véritables ‘champs gravitationnels’ affinisés, qui attirent vigoureusement les esprits similaires à
leurs propre stature. 

Aujourd’hui la science admet qu’il existe des forces gravitationnelles, électromagnétiques et les
nucléaires fortes et faibles, qui maintiennent les astres  en équilibre, la stabilité des substances chimiques
et de la matière dense ; et aussi régissent l’attraction électromagnétique ou gravitationnelle entre mères et
fils, personnes et groupes, lesquelles nous pourrions appelées de psychomagnétiques, plus fortes entre les
esprits d’échelles évolutives plus basses.  Mais en dehors  de cette attraction, qui fonctionne sous les
impulsions de l’affinité réciproque spirituelle, il ya aussi les esprits d’abnégation, qui acceptent le soin
sacrificiel et éducatif  de générer des corps physiques pour des entités primaires et jusqu’à indésirables.
Dans le déroulement de cette mission désagréable, ils doivent servir et éduquer par l’amour, des entités
hostiles et indisciplinées par la domination de l’instinct animal. Dans ce cas, l’esprit de la mère héroïne
réveille et développe les vertus sublimes, améliorant leur investissement dans le compte  de données
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divin. Bien évidemment,  il  s’agit  d’un dessein stoïque et  difficile,  cependant,  sous la propre Loi
d’Amour, psychoélectromagnétisme, la créature qui aide le prochain, s’aide elle-même. 

QUESTION: —  Les compromis assumés par les esprits qui devront être
nos parents ou nos  enfants résultent-ils de sympathie, d’accords fraternels ou,
à peine, doivent –ils se soumettre à la décision des mentors du monde spirituel ?

RAMATIS: —    Il est impossible de vous exposer, dans ces simples pages, la multiplicité
des motifs qui peuvent approcher et lier les esprits pour  que puisse s’organiser l’ensemble de la famille
humaine. Sous une telle condition,  il y a des entités qui s’unissent par des affections et des amitiés
indestructibles,  cultivées il y a des millénaires, alors que les adversaires, comparses, bourreaux et
victimes, se lient par la force des effets odieux des conflits et des frustrations antérieures. Par conséquent,
dans la formation de la famille humaine terrienne, s’unissent tant et tant d’âmes attirées par les affinités
des mêmes sentiments ou préceptes de sagesse, comme aussi s’associent les entités attirées par la force
disciplinaire de la Loi du Carma. 

 
QUESTION:  —  Pour  quelle  raison  le  maitres  n’obligent-ils  pas  la

réincarnation d’esprits  relativement  évolués,  cependant  toujours  rebelles  et
réfractaires au pardon des offenses ? 

RAMATIS: —    Comme nous le savons, le procédé gestationnel est très délicat, et à un
commencement avant la conception, lorsque sont choisis les gènes et leur rencontre avec les gamètes
pour la formation de l’œuf, la nidification, l’embryon, le fœtus et la gestation. Phases sensibles, qui
peuvent être altérées de façon destructrice par l’esprit malade, rendant difficile et même empêchant, par
la destruction, les éléments utilisés dans la gestation.   

 
QUESTION:  —  Est-il  possible  à  un  esprit  rebelle  et  vicieux  de  se

réincarner dans le monde physique sans consentement préalable   ? 
RAMATIS: —  Rien n’est impossible pour le Créateur, qui à travers les esprits supérieurs,

utilisant  des  techniques  subtiles  ou  plus  avancées,  porte  ces  êtres  primaires  à  l’endormissement
temporaire pour uniquement se réveiller dans un organisme physique. 

Les  esprits  amoureux  et  justes,  suivant  les  nécessités  du  réincarnant  et  des  ses  groupes
d’affinités, suspendent pour quelque temps le libre arbitre de l’individualité immortelle pour répondre à
la Loi d’Action et Réaction qui est éternelle. 

Par analogie c’est un procédé identique à celui des prisons terriennes, dont la finalité est de
rééduquer le délinquant..

Sous toutes les conditions les mères reçoivent une grande aide des techniciens en réincarnation ;
surtout, il y a toujours une vigilance sévère pour que la mère ne souffre pas de préjudices de santé dans
son dessein procréateur, dans le cas d’une entité  ayant été avec elle comparse d’orgies, pillages,
vengeances et autres activités délictueuses dans le passé. Dans de tels cas, le lien des affinités qui les unit
est responsable du procédé gestatif. 

Bien évidemment il y a des cas ou le pouvoir mental est si développé, chez certaines entités
malveillantes, que cela rend difficile toute tentative incarnatoire   de la part des mentors spirituels, sans la
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volonté et le consentement acquis des mêmes. Ce sont des esprits qui exercent leur activité pernicieuse
et le pouvoir mental délétères, depuis des siècles, ou des millénaires, dans les régions astrales
inférieures. Ce sont des responsables  de la figure de l’abominable Satan, le légendaire ennemi
de Dieu et principe du mal. Mais le bon sens nous dit  que   les méchancetés de Lucifer et les
souffrances de l’enfer sont plus inoffensives, que la perversité et les pratiques animalesques du
propre homme. La classique lutte entre le Bien et le Mal est toujours un produit du stade de
l’esprit, dans son développement de conscience individuelle durant la vie humaine, alors qu’il
est dominé par la force indomptable de l’instinct, se superposant aux élevés principes de la vie
éternelle. 

 
En autre  les  esprits  rebelles,  symbolisant  les  ‘anges  déchus’,  considèrent  le  monde

matériel comme la scène élective et de droit pour leur activité pervertie, alors qu’elles affublent
aux entités christifiées  une ridicule aristocratie  interprétée de façon expressive et avec des
accents grotesques. La hiérarchie angélique, agissant sous le patronage du Christ Jésus, n’attire
pas  en  aucune  façon,  ces  âmes  hypertrophiées  par  l’instinct  inférieur,  car  ces  dernières
considèrent l’amour et  l’humilité  comme des manifestations  ingénues et  improductives,  qui
adultèrent et rendent inutiles le pouvoir de l’esprit.  Elles promeuvent que la domination du
monde charnel est pour les ‘hommes’ musculeux, et  que l’infantile règne célestiel est pour les
idiots défibrés par l’esclavagisme   divin…  

QUESTION: — Par conséquent, chaque incarnation est disciplinée par
un schéma de vie et d’un mutuel compromis carmique, parmi les esprits qui
devront constituer une certaine famille terrienne ?

RAMATIS: —   Réellement, il y a un programme de base et de discipline des incarnations
des esprits compromis entre eux par des blessures prétérites, dans lequel les principaux événements de la
vie physique et les objectifs des probables évolutions spirituelles se dessinent. D’où le motif qu’il existe
certains destins fatals  et inexorable dans la vie des êtres humains, causeurs de drames, tragédies et
catastrophes, contrariant le mérite et les intentions des incarnés. En vérité, en arrivant, le moment
névralgique de la créature devant accomplir une déterminée ‘clause’ de son programme karmique,
schématisé avant de renaitre, aucune force ou interférence extratemporelle du monde, ne pourra dévier
ou modifier l’événement prévu. Malgré les révoltes, les désespoirs et même les accusations contre Dieu.
C’est toujours le schéma ‘pré-incarnatoires se développant dans ses étapes prévues dans l’Espace  et
acceptées par le groupe d’âmes dans la composition de la même famille terrienne. 

Avant la renaissance physique, les mentors  de la spiritualité suggèrent les activités terriennes et
les procédés  éducatifs les plus bénéficiants  à la rénovation spirituelles pour leurs pupilles. Ils désignent
les  afflictions,  les  douleurs,  les  maladies,  qui  cependant  font  souffrir,  réveillent  les  impulsions
supérieures, éloignent les vices et affaiblissent les passions cachées dans l’esprit, induisant le plaisir
transitoire, mais néfaste.  Personne ne ‘se diplôme’ pour l’angélitude avant son initiation  à travers la
‘porte étroite’, des vicissitudes, douleurs, mortifications et désillusions de la vie physique, pourtant
l’esprit de l’homme incarne comme un ‘esclave ‘ de chair  et paradoxalement, doit apprendre à se libérer
conscientement de ce même joug indésirable.  

QUESTION: — Il  existe  des personnes incrédules qui ironisent  cette
planification soigneuse que les esprits se disciplinent dans leurs incarnations
terriennes. Ce sont des hommes non croyants du monde spirituel et ils jugent la
vie  physique  comme  un  produit  d’incessante  adaptation  pour  les  activités
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occasionnelles, survenant, simplement, d’étapes et de facteurs produits par une
cause initiale, mais sans quelque base intelligente. Que pouvez-vous dire à ce
sujet ?  

RAMATIS: —    La science est aujourd’hui expérimentale, suivant des modèles propres, et
tout ce qui ne peut pas être mesuré  et répété de nombreuses fois , ne fera pas partie  de son patrimoine.
Elle laisse pour la philosophie la raison d’être et la cause première de toutes les choses. Cependant, il y a
un scientifisme positif, qui simplement, ne considère pas les  ci-nommés mystères de l’âme, mais
justement avec les athées matérialistes  critique et ironise les croyants pour leur crédulité extrême
inconséquente, générateur d’un mode de vie conformiste avec la misère dans laquelle ils vivent, dans la
croyance d’être les futurs habitants du Ciel , leur suffisant pour cela d’accomplir les ordres  de leurs
guides terriens religieux : pères, pasteurs, médiums, maitres… et toute une phalange  d’aveugles à suivre
d’autres aveugles.   

La science est un chemin pour arriver au propre Créateur, par la raison. Elle est neutre dans son
essence. Les scientifiques sont monistes, panthéistes, théistes, déistes ou matérialistes athées. Il est
nécessaire de ne pas mélanger les causes et les effets. 

QUESTION:  —   Pourriez-vous  nous  informer  comment  les  esprits
mentors  et  responsables  pour  les  incarnations  terriennes  schématisent  la
composition  d’une nouvelle famille sur Terre ? 

RAMATIS: —  Citons un exemple particulier dans la société actuelle : les désajustements
des couples et les conséquentes séparations. Il y a un plan de secours mutuels entre les conjoints et les
membres, mais les erreurs, haines, vices du passé, rendent la vie commune impossible et l’épreuve est
suspendue jusqu’à une autre occasion, et à tous, sont données de nouvelles expériences de vécu, qui
mieux s’adaptent à la planification globale évolutive. 

D’une façon générale, il y a tout un effort dans les projets pour que les réincarnations ne
viennent pas à vouloir des modifications et des réajustements extra-temporaires, après la naissance
physique des entités réunies dans le même programme de la vie physique, consanguin. Les mentors
spirituels préparent avec précaution, avec toutes les minuties et détails, la séquence des événements
éducatifs et aussi correctifs, à être exécutés dans la périphérie de l’orbe physique. Evidemment les âmes
qui ont déjà surmontés la majeure partie des conflits et des offenses mutuelles du passé obtiennent un
meilleur résultat et une meilleure fidélité dans le schéma rédempteur. Ainsi les vieux ennemis, encore
séparés par de successifs conflits spirituels, mutuellement responsables pour les drames et tragédies en
conséquence des méfaits et vengeances personnelles, lorsqu’ils décident leur rénovation intime optent
pour  l’existence d’une façon plus salutaire, avec un comportement plus pacifique, profitable et de
réciproque éclaircissement.

Par conséquent, dans le schéma basique du futur couple familier terrien, sont spécifiés les
devoirs  de tous et les nombreux recours  de rectification spirituelle, les encouragements pour la tolérance
et aide mutuelle et la thérapie de l’amour dans le sens que l’ensemble puisse surmonter  la force
instinctive animale par l’usage des enseignements chrétiens. Ils s’ajustent pour le progrès du vécu
éducatif ; les efforts des mentors sont dans le sens d’éliminer les querelles incarnatoires, substituer la
brutalité par la gentillesse, l’irascibilité par  la tolérance, la froideur de l’indifférence par la chaleur de
l’aide, et le méfait par le pardon, proportionnant l’accomplissement de la Loi d’Amour. 

Ainsi s’unissent des ennemis  liés de  nombreuses incarnations passées, anciens partenaires
sociaux d’activités humaines variées, entrelacés par la haine des fautes commises par l’excès d’avarice
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ou d’égolatrie ;  politiques ambitieux, cruels et vindicatifs ; femmes trahies par des époux libidineux, ou
époux blessés dans leur plus sincères affections par des compagnes licencieuses ; esclaves et bourreaux,
assassins et victimes, comparses de pillages et de pirateries pervers font une pause pour la réconciliation
dans le monde spirituel, avant de partir pour la chair , attendant dans l’espérance de pouvoir s’ajuster
fraternellement dans le même schéma incarnatoire. Ils sont entièrement informés du chemin définitif à
suivre pour l’angélitude, le culte inconditionnel de l’Amour, enseigné et vécu par la Christ. Les âmes
candidates à la formation d’une nouvelle famille sur terre, alors font mille promesses et alimentent mille
rêves d’espérance d’une vie fraternelle parmi la parenté charnelle.    

QUESTION: — Mais en face de la discorde, de l’incompréhension, de la
tragédie,  de  la  haine  et  du  crime,  qu’arrive-t-il  dans  le  sein  de  la  famille
humaine  qui  aura  lamentablement  failli,  dans  les  schémas  éducatifs  et
rédempteurs tracés préalablement dans l’Espace? 

RAMATIS: —   Il est toujours très difficile pour un ensemble d’âmes conflictuelles entre
elles, par des ressentiments, haines et ignominies du passé, qu’elles réussissent à accomplir  de façon
intégrale le programme accepté avant leur réincarnation sur Terre, car les promesses et les compromis
mutuels sont en veille par la perte de mémoire périspirituelle.  Il est évident que les projets élaborés par
les créatures ayant des vices, difficilement seront concrétisés totalement, pour être des esprits primaires
dans leurs schémas incarnatoires. Malgré les bonnes intentions des esprits intéressés dans un vécu
amoureux et pacifique, lorsque dans la composition familière terrienne, après être plongés dans la
matière et subjugués par les impulsions instinctives de l’animalité, il devient alors très difficile  de
maintenir entre eux les compromis assumés avant la renaissance. 

L’homme terricole  est toujours sous le joug de sa personnalité égoïste et orgueilleuse : il est
fortement influencé par l’instinct animal et finit par oublier les promesses  de tolérance et de pardon à ses
adversaires du passé. Dominé par le  personnalisme, la commodité  et l’égocentrisme, il est incapable de
quelque sacrifice ou concession à son prochain. Les sentiments négatifs vitalisés et la vigoureuse
tendance  d’avoir et non pas d’être, transforment les bonnes propositions spirituelles en réactions
mesquines,  frustrant  les  bonnes  intentions  et  initiatives  saines.  Il  se  crée  une  défense  mutuelle,
proportionnant un ‘non céder, faisant de chaque créature un être vigilant, dans un incessant état de
défense, pressentant subjectivement les adversaires  antérieurs,  sous la consanguinité du vêtement
charnel. 

La faible mémoire des esprits terricoles les fait compliquer toujours plus les conflits spirituels du
passé, car sous l’action de l’héritage animal, deviennent esclaves les passions et émotions primaires  de la
vie physique transitoire. Sont sacrifiés l’heureuse opportunité de faire la paix  et de déliés les liens
karmiques des vieux adversaires, afin de pouvoir bénéficier  de quelques moments de satisfactions
intérieures. 

QUESTION: — Bien que soit  élaboré  dans  l’espace  la  plus  parfaite
planification,  cependant  l’harmonie  et  l’opportunité  bénéfique  des  esprits
adversaires devient très difficile, mêmes avec le recours des unions à travers des
liens intimes de la famille ; n’est pas ainsi ?  

RAMATIS: —   Réellement, malgré les promesses et les compromis jurés, programmés
parmi les esprits avant les incarnations, les bonnes intentions mémorisées dans l’erreraticité, presque
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toujours, sont oubliées dans le vécu physique pour les intérêts antagoniques, qui encore plus fortifient les
ressentiments, les critiques, les observations et plaintes, crées fondamentalement dans les animosités des
existences antérieures. Cependant, du masque charnel et de la ressemblance physique, unissant les
esprits  adversaires  sous  la  même ancestrabilité  biologique,  cela  fait  que les  antipathies  prétérites
émergent, devant la plus légère humiliation ou réaction d’amour propre. 

Entre autre, l’on doit aussi  ajouter aux conflits domestiques de la famille terrienne, l’interférence
d’autres esprits antagoniques et désincarnés, lesquels prennent partie pour tel ou tel familier  de leur
sympathie prétérite, réveillant, stimulant, aiguillonnant  le reste de la parenté, comme dans un procédé
de réparation du groupe de ses méfaits passés. La famille terrienne, en règle générale, transforme le foyer
en miniature de l’Enfer, parce que ses membres ne sont pas éduqués, sont non vigilants, et imprudents,
sacrifiant la vie spirituelle définitive pour des futilités transitoires matérielles et pour leurs passions.   

C’est à travers de l’union physique entre les époux, réciproquement débiteurs  et sous le toit de
la famille que s’accélère l’échelonnement spirituel en face de la mutuelle échange alternative  de
nombreuses incarnations, quand les enfants d’hier peuvent être les parents d’aujourd’hui ou de
demain. Presque toujours les bourreaux des incarnations prétérites, deviennent les parents des
propres  victimes  d’antan,  se  lapidant  entre  les  douleurs  et  les  préoccupations  angoissantes,
causées depuis l’enfance aux descendants charnels, devant les traditionnelles maladies comme
la grippe, les fièvres, les bronchites, les coliques, les douleurs de l’ouïe, des dents, la rougeole
ou les amygdalites. Les dangers de la contagion, les épidémies périodiques, ou les maladies
étranges causent des peurs et des craintes chez les parents affligés, qui soufrent pour ignorer que
les  afflictions  ensemble  au  lit  des  propres  victimes  du  passé  diminueront  leurs  dettes
incarnatoires. 

Grace à la sagesse des lois éternelles, effaçant les souvenirs du passé, les coupables
d’hier  finissent  véhiculés  à  leurs  victimes,  sentant  à  l’intérieur  de l’âme toutes  les agonies
qu’elles ont affrontées dans l’existence,  apprenant  la sublime leçon d’aimer et  de servir. A
travers  des  organismes  charnels,  générés  par  l’héritage  biologique  de la  même famille,  les
ennemis  et les comparses des existences antérieures interchangent les leçons d’affection,  se
désanimant peu à peu  de la fréquence de haine activée par les méfaits et atrocités prétérites. 

QUESTION: — Bien que les  parents  et  les enfants puissent  être  des
adversaires férus du passé, quel devrait être le comportement le plus adéquate
pour que le plus brièvement, ils s’indemnisent des erreurs réciproques ? 

RAMATIS: —   Sans aucun doute, les relations amicales, tolérantes et pacifiques doivent
être aussi bien des parents vers les enfants comme des enfants vers les parents. Devant la disposition de
l’encouragement, de la sympathie ou de l’antipathie des acteurs de ces drames, il est de sens commun
que seulement la tolérance et le respect mutuel bénéficient spirituellement les créatures. Les enfants
n’appartiennent pas aux parents, ni les parents appartiennent exclusivement aux enfants, mais il s’agit
d’esprits dont l’individualité éternelle  reste au dessus des conventions et des phénomènes sociaux,
raison pour laquelle ils ne pourront jamais être esclaves entre eux. 

Le respect, les droits, les devoirs  et l’aide doivent être réciproques et par dessus tout, doivent se
maintenir les relations de liberté individuelle, référentes au destin de chacun, une fois que chaque esprit à
un but à accomplir, non pas déterminé par les préconcepts, par l’orgueil ou par l’imposition familière. Il
faut respecter le destin particulier  de chacun des membres de la famille, devant la réalité de l’être, du
corps transitoire et de l’esprit, éternel. Ainsi les filles et les garçons sont quelques fois inclinés à des
unions affectives, décisions, plans et préférences spécifiques, qui vont depuis le flirt, les fiançailles  et le
propre  mariage,  pouvant  contrarier  les  idées  sociales  préconçues  et  les  projets  financiers  ou  les
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sympathies des parents, obstinés par les propres opinions et décision, par orgueil familier. Il est évident,
que s’il existe déjà  des racines adverses et des ressentiments spirituels de vies antérieures, le conflit dans
la famille ne tarde pas : depuis les ruptures affectives, les frustrations et  les séparations entre parents et
enfants, ce qui uniquement aggrave l’animosité  karmique. Le ressentiment de la victime préjudiciée
croit et augmente dans son intimité spirituelle, en pressentant sous l’effigie de la parenté, la même entité,
que le propre familier  aura déjà maltraité ou blessé dans des vies antérieures.  

Les enfants ne sont pas la propriété, ni l’investissement familier. Leurs relations avec  leurs
parents doivent être exclusivement de nature affective, cependant l’on doit maintenir une discipline plus
juste, sous les codes moraux des usages et des coutumes sociales. Les problèmes de relationnement
difficile doivent être résolus à travers le dialogue franc et pacifique. 

La Terre, est encore une école d’éducation spirituelle, ou convivent des groupes d’esprits amis et
ennemis, véhiculés par l’ancestralité biologique consanguine. Ainsi, malgré leur passé spirituel tragique,
dramatique ou coupable, oublié donc, vécu dans l’intuition morale, il est indispensable que ces esprits en
conflit, mais déguisés par le masque corporel actuel, restent disciplinés autant que possible, maintenant
une fraternelle amitié disciplinée dans la  mémoire scolaire terrienne. Les leçons de vie humaine
produites par la souffrance  et par les vicissitudes du monde sont de l’intérêt de tout l’ensemble de
l’Humanité, alors qu’à l’heure des examens finaux, chacun sera seul  devant soi même et la graduation
spirituelle surviendra exclusivement  de la propre conduite.  

Bien que les propres parents puissent être les esprits bourreaux du passé, ils doivent faire preuve
d’une juste compréhension  et d’une juste tolérance devant leurs victimes, maintenant transformées dans
leurs enfants,  qui déjà leurs sont débiteurs du don charnel reçu pour avoir  ainsi  bénéficié  d’une
amélioration spirituelle. Pour ce motif , la naissance dans l’école terrienne est un désir sublime de
rédemption humaine, alors que l’avortement délictueux est une infraction  de la Loi détruisant la
possibilité  de la plus brève réconciliation parmi les esprits adverses d’incarnations antérieures. 

QUESTION: — Depuis la propre société égoïste et élevée, elle s’importe
quant à la vie  ou à la mort des enfants étrangers, cependant l’avortement lui
est tolérable lorsqu’il est pratiqué par des créatures malheureuses et affaiblies,
ce qui  de très nombreuses fois, lui parait être la solution la plus sensée? 

RAMATIS: —   Bien évidemment, l’avortement peut être envisagé sous divers aspects et
causes  diverses,  du  aux intérêts  personnels,  problèmes  économiques,  imprudences  sociales,  peur,
commodité,  perte  d’esthétique  physique  ou,  même,  par  cruauté  maternelle.  Cependant,  il  y  a
l’avortement comme le fruit d’une certaine vengeance spirituelle. Lorsque la haine gouverne dans le
subjectivisme  de l’âme millénaire, le pressentiment durant la gestation, dans son ventre, de l’adversaire
du prétérit, l’expulse, dominée par l’étrange rancœur. Bien que encore ignorant  les causes de cette
aversion instinctive et profonde dans son être, la femme pas assez christianisée jamais n’admettra
générer un corps physique pour celui qui l’aura blessé dans le passé. La présence de l’esprit adversaire
dans ses entrailles, lui attise les réminiscences prétérites occasionnées, évoquant la tragédie, la folie ou,
jusqu’à même  le suicide, occasionnés par l’action de l’autre dans sa vie mentale et spirituelle. 

QUESTION:  —  N’importe  quel  type  d’avortement  est  toujours
condamnable à la lumière de la vie spirituelle ? 

RAMATIS: — Naturellement, car, c’est toujours un infanticide, et il est écrit : ‘Tu ne tueras
point’ Les lois humaines sont les reflets des spirituelles et, si nous examinons les codes légaux, nous
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allons trouver les circonstances  atténuantes et aggravantes  et le  terme même ‘pour une juste cause’.
Elles sont aggravantes et les motifs futiles : l’esthétique maternelle, le contrôle de la maternité et la
crainte de la non acceptation du groupe social. Nous pouvons considérées comme atténuantes, le fait de
certaines cultures  de ne pas admettre les méfaits de ses composants féminins, et le cas de suicides
devant des pressions psychologiques. Nous pourrions aussi citer les cas de femmes mariées et qui par
contingences  de vie transgressent un compromis, et dont la naissance du fruit  de la négligence
occasionnerait une rupture familière, avec de graves conséquences pour la famille et l’autre conjoint. 

Est admissible l’avortement thérapeutique, lorsque la gestation n’a pas les conditions d’arriver à
la fin, parce que la maladie maternelle est mortelle et que c’est l’unique manière de sauver, pour le moins
la mère. 

De très nombreuses fois, dans la spiritualité, nous faisons des projets courageux et sublimes,
cependant en retournant à la chair, de vieux vices,  peurs, émotions et passions toujours pas dominés
affleurent et nous mènent à des méfaits. Mais si les lois humaines sont sages et justes à chaque époque
évolutive, cherchons à visualiser la divine, en dehors d’être juste et impartiale, elle est tolérante et
bienveillante avec notre primarisme spirituel. Evidement, ne doit pas être accusée, ni condamnée la mère
qui se soumet à l’avortement thérapeutique, intervention chirurgicale qui cherche à la sauver, et qui
cependant doit sacrifier l’enfant déjà présent. Sous une telle condition la mère doit survivre, dont le corps
est déjà travaillé par la nature depuis longtemps et a déjà assumé de nombreuses obligations et liens de
responsabilité dans l’existence physique. En autre ce qui identifie et caractérise profondément l’erreur
des femmes lorsqu’elles provoquent des dommages, à dessein, de la naissance d’un être, est leur
décision intime d’avorter dans le sens  de  se voir libre d’un enfant intrus  en croissance dans leur ventre. 

Dans le cas de l’intervention médical et avec l’objectif de sauver la gestante, il est clair que la
propre mère n’a pas l’intention de pratiquer un tel acte frustrant, et communément elle souffre aussi de
la douleur  de perdre le fils attendu avec un extrême soin et anxiété.  

QUESTION: —  Dans le cas d’une mère extrêmement pauvre, pratiquer
l’avortement  alors  qu’elle  est  déjà  responsable  d’une  famille  importante  et
affronte  de  très  grandes  difficultés  pour  survivre,  ne  serait-il  pas  un  juste
motif ?  Ainsi  même,  il  lui  revient  l’obligation  de  poursuivre  jusqu’à
l’accouchement, bien que le nouvel enfant puisse rendre la situation encore
plus calamiteuse, sans un quelconque désir d’éducation ou d’existence saine ?  

RAMATIS: —   Conformément à ce que nous avons dit, tous ne sont pas jugés de  manière
inflexible :  chaque  délit  ou  équivoque  humain  est  traité  suivant  le  degré   de  responsabilité  et
d’entendement spirituel. Entre autre, il existe des facteurs ou des circonstances qui mènent aussi la
femme à avorter par faute ou induction d’autres créatures. C’est le cas des mères solitaires, dominées par
des hommes obscènes et délinquants, lesquelles sont obligées à se défaire des enfants, pour leur éviter
des préjudices personnels. Mais comme elles paieront jusqu’au dernier sein les débits de l’économie  de
la mécanique de la vie, les responsables  de la coaction abortive devront aussi affronter le jugement
aggravé par le préjudice à deux esprits : la mère et l’enfant. La mère qui avorte obligée par le mari
concubin ou séducteur, étant la créature féminine incapable de s’opposer  à la volonté plus vigoureuse,
elle ne peut être jugée spirituellement pour la même erreur, que la sentence qui sera donnée à la femme
riche et  vivant dans l’abondance, en se délivrant d’un enfant intrus pour éviter la déformation du corps
ou quelque scandale publique..

Cependant, il est certain que la mère pauvre est capable d’accomplir jusqu’au final le résultat de
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sa propre volonté sexuelle, et de donner la vie à un nouvel être, ce qui apporte des mérites spirituels, et
sera remercié avec des crédits dont elle pourra bénéficiés dans la prochaine incarnation. 

Devant les faits donnés par la science comme l’explication démographique, prenant en compte,
dans des époques futures,  l’exténuation énergétique de la  planète,  tout  comme le  primarisme de
l’homme dominé par l’instinct du plaisir, il y a toute une industrie scientifique pour la contraception.
C’est un recours utilisé par les populations, afin d’éviter le crime de l’avortement ; cependant, il existe
les méthodes anticonceptionnelles contraires à la nature humaine, comme les hormones, les dispositifs
mécaniques, les mutilations chirurgicales, et les plus naturelles, comme l’abstinence sexuelle  et l’usage
des tablettes des jours fertiles et infertiles de la femme.    

Par conséquent, l’avortement pratiqué par la mère pauvre ou riche, dans le sein de la misère ou
de la  richesse,  est  toujours  censurable  sous  les  lois  de la  vie,  parce  qu’il  s’agit  d’une  violence
intempestive, impliquant une série de préjudices et d’altérations, depuis le monde spirituel jusqu’au
terrien.  Le fait est que la mère riche, par ses conditions, à ses obligations de donner la lumière à l’enfant
et de l’éduquer pour qu’il ne lui manque pas les moyens nécessaires pour le succès de sa nouvelle vie ; la
mère pauvre, même devant les difficultés à accomplir le devoir de procréation, a le mérite du courage de
ne pas craindre la misère.  

QUESTION: — Nous insistons encore, même soumise aux plus grandes
privations du monde, survivant difficilement, sans quelque aide, la mère très
pauvre est-elle toujours coupable si elle pratique l’avortement ? Ne lui revient-
il pas le droit  de décider de la solution de l’avortement, devant l’angoisse de
procréer un enfant pour la nudité et la faim ? 

RAMATIS: —   Que serait le monde, au cas au Maria de Nazaré aurait résolu d’avorter son
fils Jésus, seulement pour cause de sa pauvreté. Elle ne savait pas si elle aurait du pain pour le jour
suivant. Combien d’artistes sublimes en musique, en peinture ou en sculpture, ou serviteurs de la science
auraient cessé d’exister, n’apportant pas aux sens humains la beauté de la couleur, l’harmonie des
accords ou la sensation des perceptions des formes, au cas ou leurs géniteurs indigents auraient avorté
par la peur de la misère ? 

Quelque soit l’opinion du monde juste ou injuste, rationnel ou émotionnel, ce qui est certain ,
c’est que après avoir commencé la gestation , et malgré les justifications des problèmes sociaux ,
financiers et économiques il est toujours aggravant d’interrompre le cours créatif. Cependant supposant
que  la  gestation  vienne  à  s’interrompre  par  les  forces  agressives  et  précaires  du  milieu  de
l’environnement, la mère a accompli son devoir et s’est accomplie devant la Loi. 

Conformément à ce que nous vous avions dit, l’avortement est seulement licite dans des
cas exceptionnels, comme lorsqu’il y a danger de la vie de la gestante et qu’elle doit être sauvée
par  le  médecin,  cependant  avec  le  sacrifice  du  fœtus.  Le  destin  de  chaque  créature  est
préalablement  tracé  avant  son  incarnation  devant  ‘l’Administration  Divine’,  qui  jamais
n’élabore de programmes absurdes, injustes ou impossibles. Il ne revient pas à la mère, et aux
autres,  de  décider  si  l’avortement  est  plus  salutaire  dans  le  cas  des  difficultés  sociales,
économiques  ou même de stabilité civile. L’esprit qui se matérialise dans le ventre de la femme
terrienne, malgré être honoré par mille difficultés, doit vivre et accomplir le destin, qui est le
résultat  spécifique  de  la  somme  des  vertus  et  des  vices  perpétués  dans  ses  incarnations
antérieures,  même  la  créature  chétive  nouvellement  née,   abandonnée,  jusque  dans  une
poubelle, ne périra pas  au cas où son projet soit de survivre et de s’émanciper dans le sein de la
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plus grande pauvreté du monde. 

Il n’y a pas une quelconque imprudence, légèreté ou négligence de la part des mentors
sidéraux, lorsqu’ils décident sur le déterminé destin humain, considéré par les hommes, juste ou
injuste. Tout est examiné, programmé, de façon à favoriser l’incarnant quant à sa vie spirituelle,
car le reste est un simple accessoire de vécus charnels transitoires.   

Chaque être vit le schéma nécessaire à son karma passé, qu’il vienne à naitre dans le bouge
infecte ou dans la palace doré. Jamais il ne recevra des avantages ou des faveurs indus ; jamais il ne
payera des dettes et comptes qu’il n’a pas assumés. Le ventre maternel est donc, ‘la chambre de
matérialisation’ de l’esprit incarnant, lequel mobilise les énergies éthéro-physiques du monde, et là
confectionne le vêtement charnel pour fréquenter l’école terrienne. Tout avortement non justifié pour une
raison importante  est toujours une violence et un crime, frustrant un cours bienfaiteur. Il est insensé que
la femme résolve d’éliminer le fruit résultant  de son propre plaisir, seulement parce que cela lui apporte
des incommodités, un manque de prestige social, des critiques publiques ou un vécu onéreux dans
l’existence physique si passagère. Finie la gestation  et remis le résultat  à la lumière  du monde, la mère
cependant peut être coupable, au cas ou elle ne prenne pas soin  de la vie  de cet enfant ; mais bien
moindre est son délit, lorsqu’elle ne pratique pas l’avortement, même devant la difficulté, parce que de la
vie physique de l’enfant les décrets du destin s’en chargent.   

QUESTION: — Et quant à la femme prostituée, qui par force de  sa
condition considérée comme abominable par la société ou par l’impossibilité
d’éduquer l’enfant, pratique l’avortement dans la lutte pour la survie ? 

RAMATIS: —  La Loi ne juge pas les mesures différentes de la femme prostituée de celle
qui ne l’est pas.   Concernant la condition de la mère, les deux sont disciplinées par les mêmes principes,
dans lesquels il n’y a pas une quelconque différence entre la ‘mère prostituée’ ou la ‘mère digne’. Le
procédé  de créer un corps destiné  préalablement à certain esprit incarnant est  un soin assumé avant la
propre incarnation par la femme terrienne. 

L’avortement est, dans le code pénal de la Spiritualité, un crime infamant, parce qu’il détruit
l’organisme sans défense et servant déjà à un esprit en procédé de descente réincarnatoire. Toute
gestation sur Terre, est véhiculée dans l’Espace  à un programme karmique collectif, développant à
travers des siècles et des siècles, réajustant et rachetant les adversaires dominés par la haine, par la
vengeance et par les fautes réciproques. Par conséquent, l’avortement est un ‘imprévu’ altérant tout le
programme d’un groupe, car , en dehors d’expulser de l’organisme physique , l’esprit planifié dans le
plan rédempteur de la chair, il frustre aussi de travail de centaines d’âmes soumises au même procédé
incarnatoire. 

En face des possibilités réduites des réincarnations pour les esprits affligés, ayant besoin de
payer leurs débits, pour eux, peu importe s’ils renaissent dans le monde physique à travers une mère
millionnaire  et de condition sociale élevée, de mère très pauvre et avec des difficultés pour survivre, ou
même par   l’intermédiaire  du ventre  maternelle  d’une prostituée.  Qui  a besoin urgemment  d’un
vêtement protecteur pour accomplir ses desseins dans les environnements terriens, s’importe peu avec la
marque et la qualité du vestimentaire ; mais il s’afflige pour endosser, le plus tôt possible, l’habit capable
de  soulager sa terrible nécessité spirituelle. 

Cependant, toute prostitué qui se soumet au procédé gestatif jusqu’au terme  se rachète en partie
de son imperfection devant la société. Entre la mère riche, sophistiquée et épicurienne, à pratiquer
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l’avortement pour des motifs sociaux ou pour vanité personnelle, et la prostituée qui avec des difficultés
de vie libertine, accomplit sa grossesse, la grande vie couronne la malheureuse habitante du lupanar de
l’hommage  de la gloire maternelle.  Cependant la mère riche avorteuse ira expier   sa faute contre la
Création, affrontant dans une prochaine existence, le destin malheureux  de négocier aussi sa propre
chair pour vivre.   

QUESTION:  —  De  nombreuses  personnes  sont  des  défenseurs  de
l’avortement,  alléguant  qu’il  n’existe  pas  dans  les  premiers  mois  de  la
gestation,  une vie  organisée ;  donc,  s’il  n’existe  pas  une vie  disciplinée  ou
supérieure dans le ventre de la mère , la pratique de l’avortement n’est pas un
délit.  Ils  affirment  que  seulement  après  la  naissance  de  l’enfant,  il  y  a
l’apparition de la personnalité  pour ensuite se développer dans le cours de la
propre existence. Que pouvez-vous dire?

RAMATIS: — Aucun jugement scientifique, ou des ‘prétendus’, peut être pris au sérieux,
au cas ou son auteur méconnaisse  ces trois prémices fondamentaux : la vie immortelle, la Loi du Karma
et de la Réincarnation. N’importe quelle opinion sans la connaissance de la vie réelle  de l’individualité
immortelle  est absolument fausse et son fondement possible.    

Même le dogme catholique, que l’âme de l’homme s’incorpore au corps charnel à l’heure de la
naissance est faux, parce que la vie existe et que l’on ne peut pas justifier l’avortement de l’être qui va
naitre. Il serait absurde de fait  de générer un vêtement de chair pour une âme, sans qu’elle-même
choisisse le type d’habitation. Donc, si l’âme existe, même avant la formation du corps charnel, bien
évidemment cet organisme est le produit d’un plan, ou d’un schéma anticipé, dans lequel la future mère
est déjà engagée : et elle sera rendu coupable pour fuir la responsabilité de le créer. Mais la réalité
spirituelle est bien plus sévère, parce que le corps charnel de l’homme n’est pas simplement le vêtement
physique, endossé par l’esprit pour se manifester dans le monde spirituel , c’est la matérialisation de soi
même , trait par trait, cellule par cellule, organe par organe. L’organisme physique, par conséquent, est le
‘vêtement vivant’, dans une progressive matérialisation sur l’orbe terrien, à l’intérieur du ventre de la
mère. Nous réaffirmons que l’avortement provoqué, est la cause responsable de  profondes lésions,
trahison, irresponsabilité ou crime de l’esprit de la mère, (lequel est parti de l’Espace, s’apprêtant  à
accomplir ce soin, afin de racheter ses erreurs passées). La mère a pour devoir ainsi donc, d’aider l’esprit
incarnant à son retour dans la vie physique. 

 
Il n’y a pas de justification pour se libérer de l’avortement, sous l’allégation qu’il n’existe pas de

vie  supérieure  ou  d’individualité  dans  les  premiers  mois  de  gestation ;  le  fœtus  en  incessante
transformation, est en vérité, le propre esprit qui est en train de se plasmer dans la figure de l’homme
terricole. Il ne s’agit pas de justifier les conditions fœtales, mais l’interruption d’une vie planifiée et
activée depuis l’au-delà pour se manifester dans la forme d’un être, à la superficie du monde physique,
(qui pourra  être  un fléau, ou un bienfaiteur de l’humanité), ne permet  pas sous aucune loi divine de
détourner les desseins des réincarnants. 

QUESTION: — Quelle est la plus grave répercussion de l’avortement
dans le monde spirituelle ? 

RAMATIS: —   Sans aucun doute, c’est la violence, la perte  de temps et d’énergie gaspillée
dans un projet soigneusement élaboré pour qu’un esprit se matérialise sur Terre et se rachète de ses
erreurs passées, dont le remord l’afflige constamment dans la vie astrale. Il est impossible, pour l’homme
incarné, d’évaluer la souffrance  et le désespoir de l’âme, lorsque la mère lui détruit son organisme
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charnel, destiné à lui servir d’instrument approprié pour se libérer le plus brièvement possible de ses
détours prétérites. Mais les mères avorteuses, ne savent pas oh combien, la rupture imprévisible frustre
un programme de la plus haute responsabilité spirituelle, dont les médecins et les ‘faiseurs d’anges’
assument la responsabilité, et auront à rendre des comptes des dommages causés à la mère et à l’enfant,
dans les prochaines réincarnations, retardant la propre évolution spirituelle*. 

* Voir le chapitre : ‘ Les Bourbiers de fluide nocifs de l’Astral Inférieur’ de l’ouvrage ‘ la
Vie en dehors de la Sépulture’ (qui sera prochainement traduit en Français), de Ramatis, ou il
décrit la terrible situation des responsables des avortements considérés comme ‘les ennemis de la
vie’ en dehors des déformations idéoplastiques, qui ensuite les matérialise sur Terre, composant
une  des  répulsives  faunes  tératologiques.  Dans  l’heure  malheureuse  de  l’avortement  sont
sectionnées brutalement les liaisons, non pas uniquement du corps pour le corps, mais aussi de
l’esprit pour l’esprit, frustrant une pléiade de travailleurs du Bien , subjugués et contraints par
l’ignorance humaine, de l’abattement d’un seul coup brutal à la vie charnelle et animique  d’un
être dans l’espérance  de trouver la rédemption de ses équivoques.  

QUESTION: — Que dites vous de la femme violée, qui en conséquence,
devient  enceinte  et  pratique  l’avortement  pour  cause  de  révolte  juste,   à
expulser de soi le fruit d’un délit honteux ? Elle aussi encourt la même faute
que ceux qui pratiquent l’avortement sans un motif réel ?  

RAMATIS: —   Chaque existence humaine, nous l’avons déjà dit est une succession
d’événements vécus dans le passé. Il n’y a jamais ‘un seul cheveu’ d’injustice’ de la part  de la Loi
Karmique.   

La créature humaine passe sur la planète recueillant les fruits savoureux ou amers  de la
mauvaise plantation antérieure ou alors profitant des bénéfices de la bomme plantation du passé. Aucun
événement,  fait  ou  vicissitude  survient  sans  quelque  fondement  karmique  générateur,  dans  les
incarnations antérieures. Bien que l’on vérifie certaine fatalité dans les vécus humains, il n’y a pas à
proprement dit, un destin implacable et insurmontable, lequel est toujours découlant d’un programme
préalablement élaboré par les propres personnages  du drame terricole,  sous l’assistance d’entités
supérieures ; et ces cadres afflictifs et événements tragiques  proportionnent toujours une éducation
spirituelle supérieure due. Entre autre, dans un ouvrage antérieur *, nous exposons que le propre
homicide  n’est pas prédéterminé à être  affirmé dans la prochaine incarnation, mais par la force de son
insensibilité inférieure, ou il est attiré pour vivre dans le sein des assassins. En vérité, qui tue s’élie pour
vivre dans l’environnement ou la collectivité est en affinité avec sa nature criminelle, ainsi comme le
peintre, le musicien, et l’écrivain sur Terre, qui se cherchent entre eux, par la loi d’affinité et commencent
à vivre de façon plus appropriée dans des groupes électifs. 

*  Voir l’ouvrage : ‘L’Evangile à la Lumière du Cosmos’, de Ramatis/Hercilio Maes. 
NT : Ouvrage non traduit  pour l’instant, en français, mais qui est programmé. 

Evidemment, la femme qui souffre le viol, et encore l’infélicité d’être fécondée, malgré qu’elle
soit la victime d’une révoltante ignominie d’un individu dénaturé, démontre  se trouver non protégée par
la propre Loi transgressée par elle dans le passé, lorsqu’elle provoqua des méfaits similaires. L’action
corrective ou d’exemplification  de la Loi de la Vie n’implique pas une injustice, lorsqu’il est de la
connaissance de l’homme que ‘la  plantation est libre, mais que la récolte est obligatoire’ ou que ‘la
créature reçoit suivant ses œuvres’. Cependant,   tentative de justifications ou de révoltes intimes contre
l’événement, fait qu’il revient toujours à la femme malheureuse et non conformée, le soin de donner la
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lumière à l’enfant de l’acte sexuel dépravé , pour se racheter de fautes prétérites. Sans aucun doute, elle a
été rejointe par la Loi au moment opportun, par les liens expiatoires, pour solder des débits passés. Le
viol odieux est  un acte  abominable  et  révoltant,  blessant  profondément  l’amour  propre humain ;
cependant que soit pratiqué l’avortement par antipathie karmique, soit pour des questions sociales,
financières ou un excès d’enfants, c’est toujours un corps en gestation expulsé extra-temporellement de
l’utérus maternel ou l’on accueille une âme dans une terrible affliction psychique. Ce qui est certain, c’est
que la gestation à terme d’un viol, aussi honteux qu’il soit, répare quelque dommage ou injustice
commise par la victime dans le passé d’une réincarnation. La grossesse  est une détermination karmique
et jamais, le produit accidentel d’un hasard, jubilant ou triste.

 QUESTION: — Quelle est votre opinion sur les quelques pays  de bon
niveau social et culturel et qui ont déjà légalisé l’avortement ?  

RAMATIS: —   Premièrement, le niveau social humain, n’a rien à voir avec l’évolution
spirituelle  et la culture n’est pas la sagesse. Ces pays forcés par l’explosion démographique, ne trouvent
pas d’autre solution, car avec la scolarité  de sa population aggravée par des concepts religieux erronés
ou par l’athéisme philosophique, actuellement, ne réussissent pas à utiliser avec efficacité les méthodes
anticonceptionnelles, ou les tabous de croyance, ou les dogmes matérialistes  de la non croyance, ce qui
obligent les législateurs à inclure, dans les règles de contrôle de natalité, l’avortement. Ils résolurent les
problèmes des parents, cependant ils ne solutionnèrent pas le spirituel.  Nous aimerions souligner  que les
méthodes anticonceptionnelles sont un recours plus acceptable devant la spiritualité, parce qu’ils sont
une conséquence du libre arbitre de l’individu et un droit  de l’utiliser ; cependant, ils iront dans un futur
proche ou éloigné, affecter leurs réincarnations éducatives, alors que l’avortement est contraire à : ‘Tu ne
tueras point.  Nous pouvons dire que ces mesures gouvernementales sont des facteurs atténuants, mais
pas un jugement. Elles représentent la liberté personnelle des âmes qui exercent sur terre l’expérience
libératrice  de s’autogouverner. La Grande Loi approuve tout au bénéfice de l’évolution dans tous les
champs de l’univers.   

Nous soulignons être à la fin d’un cycle évolutif ou chacun pourra se purifier  ou  réduire  ses
défauts d’antan ; et comme se purifier est très difficile, nous sommes en train d’assister à une libération
effrénée des instincts les plus primitifs. Il nous revient  de prendre soin et de veiller pour que nous
n’arrivions pas à légaliser  les drogues, l’euthanasie, la sorcellerie, la fraude, le suicide, la corruption… 

QUESTION: —  Nous savons qu’il y a une croissance dans la pratique
de l’avortement sans aucune mesure efficace et praticable pour l’éviter ; ne
serait-il mieux que ceci survienne sous l’aide des lois, ne le garantissant pas
comme crime ? La reconnaissance officielle de l’avortement, aiderait la femme
enceinte  à  rechercher  les  recours  scientifiques  et  salutaires  dans la  propre
médecine, recevant l’assistance du médecin compétent, au lieu de se soumettre
aux interventions religieuses  de mains ‘non expérimentées’ et sans scrupules,
des ‘faiseurs d’anges’ mettant en risque la vie de ses clientes ingénues.       

RAMATIS: —    Indubitablement sur les aspects ainsi décrits, il est meilleur que la femme
cherche  un  médecin  ou  une  institution  compétente  pour  avorter,  et  non  pas  se  soumettre
dangereusement, à l’intervention précaire et empirique des ‘faiseurs d’anges’ ; dans ce cas les gestantes
risquent  des lésions qui peuvent mener à la stérilité, les maladies génitales ou même la mort. 

Cependant, bien que l’on se satisfasse  des nécessités immédiates du monde physique quant à la
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protection de la femme dans l’acte insensé de l’avortement, et sous la législation officielle  du ‘non
crime’,  devant la Loi Spirituelle, c’est un délit de tuer un être en formation, ce qui, en même temps,
empêche la concrétisation d’un plan d’apprentissage, dont l’objectif  est le bien de l’âme dans une
incarnation. Cependant, la législation de l’avortement pour éviter les effets dommageables produites par
les interventions mal faites et imprudentes, fait que jamais, nous ne pourrons endosser, spirituellement,
quelque projet pour encourager la femme à une situation délictueuse, et aggraver la situation dans les
futures réincarnations. 

La femme qui avorte à desseins se délivrant de l’enfant intrus, sans que cela soit une
décision médicale de protection  de sa vie, sera candidate, dans la prochaine incarnation à la
stérilité, à l’avortement incontrôlable, à la maladie génitale insoluble, au viol, à la condition
irréversible  de mère célibataire  et même à la prostitution. Sans aucun doute l’on peut bénéficier
de conditions atténuantes pour diminuer son erreur, tout comme il y a de souffrir les circonstances
criminelles de la vanité, de l’orgueil ou de l’égoïsme.  

QUESTION: Quelle serait la faute la plus grave de l’être humain ; se
servir du recours anticonceptionnel ou pratiquer l’avortement, afin de limiter
sa progéniture ? 

RAMATIS: —  Sans aucun doute, quant à la limitation des enfants, à travers des recours
anticonceptions, qui est seulement une ‘fuite’ de la procréation, et plus à proprement dit, le plaisir sans
risque, alors que l’avortement est un ‘homicide’ parce qu’il empêche une âme de renaitre dans la matière
et d’accomplir un plan bienfaiteur élaboré dans l’espace. Avant la gestation physique les mentors des
départements réincarnatoires  du monde spirituel choisissent, désignent le candidat le plus propre pour
l’événement d’une nouvelle matérialisation charnelle. De là vers l’avant, ils providencient tous les soins
pour le succès de la future renaissance, bien que cette louable éventualité au bénéfice d’une âme affligée
signifie une goutte de transformation dans l’océan des nécessités spirituelles.  

Depuis le moment initial de la grossesse jusqu’à surgir à la lumière du monde matériel, l’esprit
incarnant, doit se soumettre aux préceptes créatifs et à l’aide de la Loi de la Vie, procédé  qui s’effectue
sous la vigilance des techniciens et responsables spirituels pour sa nouvelle existence. Quant à la
configuration physique de l’incarné, une partie reste à la charge des ascendants biologiques, manifestés à
travers des gènes sélectionnés par les responsables pour la constitution physique, alors que l’autre partie
est le résultant de l’influence du propre périsprit. Sous la complexe action des stimuli chromosomiques
et de la matrice spirituelle, peut tout aussi bien naitre un enfant sain,   déficient ou avec un retard mental,
dépendant de la nécessité ‘karmique’ de rectification de l’ensemble familier. 

Donc l’avortement inattendu, est une violence au procédé gestatif ‘psychophysique’, déjà
en phase d’élaboration, rappelant la tempête arrachant tout, et laissant derrière elle des ruines.
Par  conséquent,  il  revient  au  responsable  de  l’avortement  l’obligation  de  compenser   et
d’indemniser, le plus brièvement possible, tout le préjudice causé par lui ou par elle dans sa
méconnaissance spirituelle. 

 

QUESTION: —  Qu’arrive-t-il à l’esprit incarné lorsque, par force d’un
avortement délictueux, il est expulsé violemment  de l’utérus maternel? 

RAMATIS: —    Sont incroyables la révolte, la tristesse, l’apathie, ou les réactions violentes
de haine et la vengeance,  par  le  préjudice  de  la  mesure  bienfaitrice  et  de  l’espérance  de
réhabilitation. Subitement se ruinent ses rêves et ses illusions, sans compter les souffrances
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physiques, et sans aucune perspective de soulagement. Entre autre, sous l’implacabilité  de la
Loi du Karma, l’esprit indiqué pour renaitre dans la matière, et passible de souffrir la violence
de l’avortement de la part de la mère est aussi une entité primaire,  de sentiments inférieurs et
de passions incontrôlables qui ensuite, la repousse.    

Mais une fois de plus, prévaut  le concept traditionnel des ‘semblables attirent  les
semblables’ car si Jésus   se décida pour le ventre maternel de Maria, entité spiritualisée et
sans  la  plus fugace intention  d’avorter, l’âme d’Agrippine subversive,  lubrique,  cruelle  et
inconstante, a été le véhicule  qui attira pour la vie physique un esprit de qualités similaires ;
Néron, s’accomplissant ainsi la loi d’électivité spirituelle entre les deux.     

 
QUESTION: — Mais dans le cas d’Agrippine pratiquer l’avortement et

empêcher la naissance de Néron, de cela ne résulterait-il pas un des bénéfices
pour  le  monde,  et  peut  être  que beaucoup de  chrétiens  n’auraient  pas  été
sacrifiés, si une telle créature perverse, débauchée et ignorante spirituellement,
n’avait pas existée ? 

RAMATIS: —    Considérant que la personnalité de Néron, avec ses blessures et ses
cruautés, soit le résultat d’un type de graduation spirituelle, il est évident que la Terre serait toujours avec
quelques milliers de ‘Néron’, dispersés sur toutes les latitudes géographiques, et capables  de le substituer
dans les mêmes infamies, atrocités et vilénies. Peu importe qu’ils s’appellent, Néron, Torquemada, Attila,
Comodo, Caifaz, Caligula, Caracalla, Tamerlan, Hitler, Himmler ou Héliogabale.  Mille avortements par
jour pratiqués   par les imprudentes Agrippine n’élimineraient pas  de la Terre la faune des ‘Néron’
existants sous des personnages variés, dont l’environnement ne leur permet pas la manifestation, et
restent ignorés dans le sein de s multitudes. Combien de fois, après la mort d’un odieux personnage
guidé au pouvoir gouvernemental,  lorsqu’il est  éliminé, fait que son substitut qui se présente, (lesquels
pratiquent, perversités, vengeances et pillages),se révèle être porteur d’un pire caractère et capable de
commettre une plus grande quantité de corruptions et d’atrocités ?  

Cependant,  peu  de  bénéfice  représenterait  pour  l’humanité  terrienne  l’élimination  par
l’avortement  de quelques ‘Néron’, en potentiel, par contre il aurait à peine suffit qu’une malheureuse
décision de  Maria, repoussant de son ventre le sublime esprit de Jésus, pour que les ombres de
l’animalité restent pour quelques siècles, ou millénaires de plus, retardant l’ascension spirituelle de
l’homme.

 
QUESTION: Quelle sont les conséquences spirituelles auxquelles reste

exposée la mère pratiquant l’avortement, en relation avec l’esprit de celui  dont
elle a frustré l’incarnation, pour la haïr comme un ennemi prétérit.  

RAMATIS: —  Au lieu que la femme se protège de l’attaque et de la persécution  de l’esprit
ennemi, (qui tente la renaissance à travers de son ventre, lequel bien qu’il soit  retenu dans la prison
charnelle  du propre corps,  recevra aussi  amour et  soin dans un réajustement  d’erreurs),  pratique
l’avortement et commet l’imprudence  de le développer nouvellement pour  le monde spirituel, fait que
là ou il  se trouve , il commencera  à agir en profonde révolte et avec des projets de vengeance.
Communément c’est  une bête humaine enragée et capable de vendre l’âme au Diable, afin d’exercer
son objectif contre la créature qui lui refusa l’accès à la vie rédemptrice.  

Entre autre , nous devons nous souvenir, qu’il existe un  lien karmique répulsif et agressif entre
la mère et  l’esprit  réincarnant,  étant  le  second la victime non conformée et  disposée à quelques
vengeances.  Ainsi, il s’agit d’une gestation contrainte  et rectificatrice, dont la non réalisation par un des
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partenaires  résultera par une éclosion de haines et de persécutions qui dépassent les haines de  Satan. 
 
Réellement, sont indescriptibles la furie et le désespoir de l’esprit, quand il se réveille  de sa

condition de ‘fœtus’ périspirituel, après avoir été soumis à la réduction compatible  pour se nicher dans le
ventre maternel. En se sentant renvoyé à l’état antérieur, l’âme revit, incessamment, sous la forme de
délires, les remords angoissants du passé, dans sa mémoire spirituelle. Jamais la peine humaine ne
pourra décrire de telles scènes. Toute sa charge psychique émotive réprimée explose  par la terrible
certitude d’avoir été expulsé de l’organisme charnel maternel, par lequel il devrait se manifester dans le
monde physique, afin de se racheter du prétérit  des erreurs. Ainsi donc, sa furie  explose , avec une très
forte répercussion , sur la mère irresponsable , qui lui à nier l’abri maternel, laquelle ne restera pas
incessamment à la merci, parce que la bonté et la compréhension des âmes supérieures ne laissent
personne sans protection. 

QUESTION: — Pour notre meilleur éclaircissement l’esprit rejeté par
l’avortement poursuit plus furieux dans sa vengeance contre la femme qui lui
refusa  un  organisme  charnel,  et  cette  frustration  active  toutes  ses  haines
réprimées. N’est-ce pas ainsi ? 

RAMATIS: —    Conformément à ce que nous avons expliqué, l’esprit indiqué pour tenter
la renaissance par la femme terrienne doit admettre la possibilité de l’avortement, pour être une  entité de
base graduation spirituelle, toujours dominée par les souvenirs non pardonnés du passé. 

En général, ce sont des âmes qui seulement après beaucoup d’efforts  et d’interférences d’esprits
amis  et  familiers  de l’Espace,  fait  qu’elles  se  décident  à réincarner, attendant  quelque  espérance
d’amoindrir leurs débits karmiques et simultanément aussi de développer leurs principales créations pour
l’amélioration de leur position spirituelle. En général l’esprit délinquant ou obsesseurs  réintègre la vie
physique presque sous l’hypnose des mentors de l’Au-Delà, parce que très peu d’entre eux difficilement
acceptent  la condition humiliante  de renaitre charnellement à travers du propre adversaire d’autres vies. 

Par conséquent, en étant expulsé du ventre maternel, auquel il se confiera dans un moment
d’illusion, se détruisent en lui tous les désirs de quelque contemporisation spirituelle avec la créature qui
lui a nié la guérite maternelle. Après l’avortement et le bref retour  de la forme fœtale-périspirituelle à la
condition adulte, l’esprit frustré par l’avortement se réveille  enragé et pris d’une incontrôlable colère,
pour établir  la plus brutale vengeance contre la mère imprudente et  avorteuse.  Il  plonge comme
phantasme cruel, dominé par une seule idée fixe et obsessive – destituer la femme légère, trompeuse qui
n’a pas utilisé ses sentiments affectifs dans un moment de bonne intention. Elle devra payer, lui rendre
des comptes  et l’indemniser  de la frustration et de l’humiliation ; il mobilisera les plus sordides et
pervers recours, s’associant à d’autres entités retardées et odieuses pour l’aider dans sa vengeance
cruelle.  

QUESTION:  —L’esprit  vindicatif  et  persécuteur  arrive  toujours  à
concrétiser sa  vengeance justifiée contre la mère imprudente qui avorta ? 

RAMATIS: —    Tout dépend des défenses fluidiques, résultant du comportement  de la
mère  et  de son aide supérieure,  pour la  défendre  de la  persécution  de l’esprit  vengeur  suite  à
l’avortement. Toutes les femmes avorteuses  ne sont pas facilement vulnérables à la vengeance obstinée
de ‘l’ex-enfant’, car lorsqu’il s’agit de créatures serviables, amoureuses et caritatives, préoccupées avec
les activités bienfaitrices et philanthropes, elles jouissent de protection des esprits amis et sont remerciées
par l’aide qu’elles effectuent pour leur familiers encore situés sur la Terre…Cependant, cette amitié et
protection de l’Au-Delà ne peut pas les libérer complètement des actions obsessives  de ces entités, mais
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pour le moins elles  peuvent proportionner à celles-ci le désir de continuer dans leur rénovation
spirituelle dans la matière. Entre autre, lorsque l’avorté a été le bourreau  et la mère la préjudiciée, il est
lui aussi, encerclé dans ses pouvoirs offensifs, pour ne pas avoir tous ses droits.

Cependant, prenez bien en compte ceci, que de nombreux avortés sont le fruit de malheureuses
jeunes femmes abusées, victimes ingénues  de patrons libidineux, ou de fiancés irresponsables, trompées
par de fausses promesses  de mariage. De nombreuses parmi elles, en partie désespérées par la réaction
hostile  et  par  l’orgueil  blessé  des  parents,  qui  les  répudient  impitoyablement,  alors  optent  pour
l’expulsion de l’enfant nouvellement né, dans le désespoir d’une honte sociale insoluble. L’avortement
leur  surgit  comme  la  solution  la  plus  raisonnable  et  pratique  devant  leur  inexpérience  et  faute
d’entendement spirituel. Sous une telle condition  de douleur et de souffrance, l’esprit, (embué par le
désespoir  et désenchanté par la terrible frustration, le drame de nombreuses jeunes femmes, compliqué
par l’avortement), mérite une attention amoureuse de la part des guides spirituels, qui connaissent les
faiblesses humaines et savent que la meilleure solution est la médication de l’Amour. 

QUESTION:  Mais  de  quelle  façon  l’esprit  persécuteur  réussit-il  à
effectuer sa vengeance contre la mère coupable de l’avortement ?  

RAMATIS: —   Sachez que l’esprit désincarné ne possède plus de ‘double-éthérique’*, ou
soit, le corps vital espèce d’intermédiaire plastique qui fonctionne entre l’organisme physique et le
périsprit, durant la vie charnelle. A travers du double-éthérique, l’esprit de l’homme agit dans la matière
et manifeste toutes ses idiosyncrasies et volontés, alors qu’il reçoit aussi  de retour les effets de tous les
événements et faits réalisés par l’être sur Terre. Par conséquent toute action néfaste ou vindicative des
désincarnés sur les ‘vivants’ seulement peut être exercée  de façon indirecte, parce qui leur manque le
support ‘éthérico-physique’, connu comme le double-éthérique’, pour pouvoir agir directement. 

* N du médium : Sous un tel événement et sous la vérification à respect de Nho Quim,
entité  sertaneja  (Région Nord-Est, du Brésil)  qui participe à nos réunions médiumniques, ainsi il
s’exprime dans son langage pittoresque : ‘Mlère qué rencontre un esprit énnémi et persécuteur
par l’avortément, est bien mieux dé lé prendre dans une autre grossesse. Un ennemi plris à la
maison est toujours plous facile à surveiller et mouins dangereux, que là au déhors’.   

 De cette façon l’esprit vengeur, dominé par l’indomptable obstination à blesser le femme qui lui
à nié le corps charnel, ne réussit pas à agir de façon directe dans son action obsessive et se limite à semer
des intuitions incorrectes, des pensées désorientées ou des suggestions subreptices, conduisant sa victime
à des  accidents,  a des préjudices et aux aléas de la vie humaine. La réussite de certaines providences
mobilisées par les machiavéliques ‘vétérans’ de l’Outre-Tombe est la conséquence d’un obsesseur  de
s’ajuster à la tranche vibratoire  du vécu domestique  de sa victime, semant des intrigues, stimulant le
vice et occasionnant des discussions entre les familiers jusqu’au conflit perturbateur.  

Quelques fois, il réussit à insérer des ‘support de magie’, construisant une espèce de ‘pont
éthérique’, qui aide le vampirisme par la succion des fluides vitaux et produit un circuit coercitif autour
de la mère coupable. Il lui intoxique son environnement fluidique, lui excite ses sentiments négatifs, lui
abat sa sécurité spirituelle à travers du découragement et de la non croyance, lui prenant le ‘tonus vital’
jusqu’au la mort finale, et lui mine son existence humaine saine, par cette chute vibratoire mentale et
émotive. S’il ne survenait pas une interférence secouriste du monde spirituel, pour rompre le champ
physique éthérique qui entoure la victime incarnée, alors l’obsesseur réussirait à la conduire finalement, à
un état d’hébétude, une  vie comme personne désorientée, frustrée et à l’annihilation irréversible. 

D’incontestables manifestations de schizophrénie hébéphrénique, catatonique et paranoïaque
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peuvent résulter de l’acharnement et de l’obstination obsessive des esprits vindicatifs, contre les créatures
non  protégées  par  leur  propre  situation  spirituelle.  Après  une  longue  et  persévérante  infiltration
diabolique, les bourreaux de l’Au-Delà réussissent à désharmoniser le champ de raisonnement de leurs
victimes, jusqu’à obtenir des manifestations pathologiques plus graves. Ils ruinent l’existence de l’être
après son encerclement  pertinent du monde occulte, dont l’aura vital de basse fréquence devient un
champ favorable pour la prolifération de miasmes, virus et ‘formes mentales’ pernicieuses, se produisant
la symptomatologie morbide, à défier les plus avancés procédés de diagnostics médicaux. Quelques fois
les bains de décharge des herbes désintégratrices et du bon magnétisme apportent toujours quelque
soulagement au patient, mais en vérité le soin dépend principalement  de l’éloignement ou de la
christianisation de l’obsesseur, le véritable responsable de l’événement morbide. 

Entre autre, il y a dans le Bas Astral  une véritable association  d’esprits malfaisants, espèces de
mercenaires qui acceptent n’importe quelle charge et attendent les plus ignominieuses sollicitations, en
échange d’autres services réciproques pour l’exploration des incarnés. Ce sont les très connus ‘vétérans’
responsables pour les légendes des démons, constituant les filières d’obsesseurs, avec leur permanente
agressivité, exploration et perturbation des ‘vivants’. Quelques fois, ils agissent  de façon efficace
empêchant quelque interférence défensive dans la région ou ils opèrent avec un plein succès et ils
réussissent à rendre difficiles les providences secouristes des esprits bienfaiteurs. Les esprits évolués ne
luttent pas avec les mêmes armes que ceux qui sont en retard ; par conséquent  devant les obstinations
insensées violentes qui   requièrent l’usage de méthodes machiavéliques ou d’attaques brutales, les
entités de bon gabarit spirituel, préfèrent renoncer et attendre, évitant de tomber dans le même champ
vibratoire, généré par les forces de l’instinct animal. Entre autre, l’esprit sublimé trouve difficulté pour
agir dans le sein  de la nébulosité  des fluides plus denses, pour cause de spécificité électromagnétique de
chaque être, dans tous les espaces de la vie. 

QUESTION: — Quelle serait l’action bénéfique et utile de la part des
esprits supérieurs dans ce cas ? 

RAMATIS: —    Ce n’est pas à proprement dit, l’interférence des esprits protecteurs qui peut
empêcher  l’action  néfaste   des  entités  obsessives,  afin  de  solutionner  le  complexe  problème  de
vengeance, dans l’Outre-Tombe. Sous n’importe quelle hypothèse le métabolisme de ‘victime et de
‘bourreau’  se régit disciplinairement par la Loi du Karma prédisposant les événements éducatifs et
correctifs. Dans l’intimité  de tous les êtres sanctifiés ou démoniaques, il y a une seule essence, malgré le
traitement différent des deux, dans chaque extrême  de l’échelle spirituelle. Toute l’entreprise d’En haut
est toujours providenciée dans le sens que l’animal se transforme en homme, et que l’homme se
métamorphose en ange.  

Ainsi dans le cas des mères avorteuses, et encadrées dans les principes correctifs de la Loi du
Karma, aussi bien elles, que les esprits frustrés par l’avortement, auront à se délier entre eux des liens
karmiques enchainés depuis le passé, et substituer les liens malades de la haine, par les sentiments
sublimes de l’amour.  

Comme dans le cas de l’avortement, la haine se ravive encore plus par la récusation  de l’esprit
maternel  à recevoir dans son ventre charnel l’âme adverse. C’est, de la Loi d’Action et Réaction, que le
même compromis  gâché,  doit  se répéter, autant  de fois, qu’est  nécessaire la  concrétisation de la
liquidation du délit prétérit, jusqu’à ce que surgisse la paix définitive parmi les personnes en procédé
litigieux. Il ne reste qu’une seule solution rédemptrice pour l’âme qui  se nie à fournir un organisme
charnel pour quelque esprit antipathique - c’est de retourner au point de départ, ou elle trahit l’événement
bienfaiteur, et de recommencer le travail inachevé, jusqu’à ce que survienne sa rénovation spirituelle,
sous la Loi d’Amour. 
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L’unique manière raisonnable et conseillable à la mère de se libérer de l’obsessionnelle
persécution spirituelle de ‘l’ex-enfant’ avorté est  de le recueillir de nouveau, dans la maison des os
et nerfs d’un corps généré dans ses entrailles. En lui donnant la vie physique, elle se libère aussi de
sa haine vindicative et enferme la liberté dangereuse dans le monde occulte. C’est de la Loi du
Karma que la mère avorteuse, jamais ne se libérera nouvellement  si elle ne devient pas à nouveau
l’antre maternel  pour générer le  corps  du même esprit  frustré  par l’avortement.  Nous  le
répétons : ‘La plantation est libre, mais la récolte est obligatoire’, ou l’on doit mettre en valeur la
sibylline advertance de Jésus en affirmant que ‘l’homme doit payer jusqu’au dernier sequin’. 
 

QUESTION: — Pour la fin de ce message, quelles seraient donc vos
considérations sur un sujet si controversé comme l’avortement ? 

RAMATIS: —   En dehors  des plus diverses opinions humaines favorables ou défavorables
à l’avortement, le considérant là comme un crime passible de punition, et de l’autre coté, à peine une
pratique officialisée par la législation commune, sans les considérations de la réalité spirituelle, la vérité
indiscutable et absente de quelque sophisme est : que toute naissance sur la Planète signifie un désir de
progrès, rédemption  et destin pour qu’un esprit puisse réussir dans son amélioration spirituelle, alors que
l’avortement est justement , l’action empêchant cette grâce salvatrice. Ainsi les créatures qui se récusent
à procréer des organismes physiques pour d’autres compagnons désincarnés, aussi se candidatent aux
mêmes conditions désagréables et afflictives dans le futur, leur revenant d’affronter la symbolique ’file
d’attente’ des candidats habitués à frustrer  le cours vital des existences charnelles. 

L’avortement peut être justifié  de diverses manières par les hommes, devant la spiritualité il y
aura toujours une aggravation dans l’évolution des esprits mutuellement compromis.  
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Chapitre 7

L’esprit.
 

QUESTION ; - Serait-il utile pour la doctrine spirite d’étudier l’esprit,
dans le sens de rechercher toutes ses strates, comme le font l’Esotérisme, la
Théosophie, la Rose-Croix et le Yoga ? 

RAMATIS ; - Evidemment la doctrine spirite doit s’intéresser à l’étude profonde de
toutes les facultés, pouvoirs et recours de l‘Esprit Immortel, afin d’accélérer l’évolution de
l’humanité.  Et  le  spiritisme  étant  un  mouvement  spiritualiste  pratique  et  populaire,  sans
complexités initiatiques  sa principale mission est de transmettre la connaissance directe de
l’immortalité et d’enseigner aux hommes leurs devoirs spirituels dans les relations avec leur
prochain. 

  

QUESTION ; - Que pensez-vous de la biographie spirite sur ‘étude de
l’esprit ? 

RAMATIS ; - Bien qu’il n’existe pas de résumés spirites spécialisés sur l’étude de
l‘esprit, la biographie qui  traite de ce sujet de façon pratique et suffisamment compréhensible
est  déjà  bien  étendue,  Ce  sont  des  écrits,  communications  et  messages  médiumniques
dispersés, dans de nombreux livres, revues, journaux  et pamphlets doctrinaires, constitués
d’excellentes  restitutions  de  connaissances,  analyses  et  solutions  sur  les  problèmes  de
l’esprit*. 

*Voyez "Avant la Vie Mentale", Livre "Indicateur"; "Gardons la Santé Mentale", livre "Notre Pain", tous
d’Emmanuel: "Parasitose Mentale", de Dias da Cruz, "Pensée", de Lourenço Prado; "Concentration Mentale",
André Luiz et "Fixation Mentale" de Dias da Cruz, chapitre du livre "Instructions Psychophoniques", de E C. Xavier.
Voyez "Les fantasmes de l’Esprit" d’Albano Couto, "Ni Même Jésus", d’Alberto Seabra, du livre "Cultivateurs de Retour
", du médium Waldo Vieira: "L’Epiphyse", chap. I, Livre "Missionnaires de Lumière"; "Notre Vie Mentale", chap. 56,
livre  "Idéal Spirite", chap. V et XXV, "Assimilation des  Courants Mentaux" et "Autour de la Fixation Mentale:, livre
"Dans les Domaines de ma Médiumnité"; "Lecture Mentale", livre "Ouvriers de la Vie Eternelle"; ces dernièrs par
l’esprit André Luiz, par le médium Chico Xavier. Voyez le chap. "Mentalisme", du livre "parlant à la terre", page. 174,
dicté par l’esprit Miguel Couto.

N’oublions pas une fois de plus que nous sommes sur le sol brésilien et que quelques uns de ces ouvrages ne
sont pas encore traduits.

*Nous ajoutons le texte originel pour celles ou ceux qui souhaiteraient lire les ouvrages en
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langue originale :
Vide "Ante a Vida Mental", obra "Roteiro"; "Guardemos Saúde Mental",  obra "Pão Nosso", ambas de

Emmanuel: "Parasitose Mental", de Dias da Cruz, "Pensamento", de Lourenço Prado; "Concentração Mental",
André Luiz e "Fixação Mental" de Dias da Cruz, capítulos da obra "Instruções Psicofônicas", de E C. Xavier. Vide "Os
Fantasmas da Mente" de Albano Couto, "Nem Mesmo Jesus", de Alberto Seabra, da obra "Seareiros de Volta", do
médium Waldo Vieira: "A Epífise", cap. I, obra "Missionários da Luz"; "Nossa Vida Mental", cap. 56, obra "Ideal
Espírita", cap.V e XXV, "Assimilação de Correntes Mentais" e "Em Torno da Fixação Mental:, obra "Nos Domínios
da Mediunidade"; "Leitura Mental", obra "Obreiros da Vida Eterna"; estas últimas pelo espírito André Luiz, pelo
médium Chico Xavier. Vide o cap. "Mentalismo", da obra "Falando à Terra", pg. 174, ditado pelo espírito Miguel
Couto.

QUESTION ; - Y a-t-il la nécessité d’une terminologie spécifique, ou
d’un langage approprié, pour comprendre la nature de l’esprit ? 

RAMATIS ;  -  Sans  aucun  doute !  Les  orientaux,  principalement,  les  hindous,
perçoivent  facilement  les  sensés  complexes  de  l’esprit  –  bien  que  parsemés  d’allégories,
symboles ou clés initiatiques -, parce qu’ils sentent, à travers de tels recours, ce que la parole
écrite ne peut exprimer dans sa froideur. Les enseignements orientaux paraissent compliqués
dans leur expression figurée, lorsque compulsés par les occidentaux, dont l’intellect est hostile
aux symboles aux  terminologies exotiques, aux allégories conventionnelles aux aphorismes
poétiques. Mais ce que l’occidental à besoin de ‘voir’ clairement pour ‘croire’ l’oriental le
‘sent’ par son avancée sensibilité intuitive. Les anciens prêtres, magiciens ou instructeurs de la
vie occulte étaient obligés  de sauvegarder leurs connaissances ésotériques, afin d’éviter que
les laïques fassent un mauvais usage de telles révélations. 

Cependant, la révélation du spiritisme au XXe siècle, est d’expliquer à la lumière du
jour,  la  pratique  des  ces  enseignements  millénaires  du  monde  spirituel,  lesquels  étaient
accessibles aux disciples initiés dans les confréries des mystères. Il revient à la doctrine de
Kardec de  transférer vers la capacité psychique de l’occidental, ce que les maitres hindous,
chaldéens, assyriens, égyptiens , ou perses administraient sous les hiéroglyphes,  symboles,
codes ou signaux cabalistiques.   

QUESTION ;  -  Quelle  explication  pourriez-vous  nous  donner  sur
l’esprit? 

RAMATIS ;  -  L’esprit  est  le  principal  moyen  d’action  de l’âme sur  les  formes
occultes ou visibles de la matière ; il est responsable  de toutes les créations et métaphores de
la  vie.  Il  y  a  de  nombreux  siècles  l’on  citait  déjà  sur  Terre,  le  sage  aphorisme  hindou ;
l’homme se converti dans ce qu’il pense ‘, ce qui équivaut aussi au concept occidental que ;
‘l’homme est le produit de ce qu’il pense. 

Le pouvoir ou l’énergie mentale propre de toute entité, sert pour réaliser ses objectifs,
en conformité avec  les aspirations de la conscience. C’est un réflexe  du pouvoir  de la pensée
émanant de l’Esprit Divin, manifesté à travers des entités immortelles.  

L’âme  de  l’homme  actionne,  et  par  la  pensée,  l’énergie  subtile  de  l’esprit ;
immédiatement, à travers du double éthérique, dan le corps physique, où cesse l’impulsion
générée  dans  le  monde  occulte.  Sous  le  procédé mental,  se  produisent  des  modifications
incessantes dans les relations de l’individu avec l’environnement et les personnes. 

En conséquence, l’homme est le résultat exact de sa pensée, parce que l’esprit est son
guide dans quelque plan de la vie. L’esprit  est l’usine de l’intelligence,  du progrès moral,
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physique, scientifique, artistique ou spirituel. C’est la base de la félicité ou de la malchance,
de la santé ou de la maladie, du succès ou de l’échec. L’attitude mentale pessimiste de l’être
lui stigmatise sur les faces, la crainte, le désarroi, ou la vieillesse prématurée alors que les
pensées optimistes de la jeunesse donnent au vieux visage, le courage au faible et balaye les
aspects  désagréables.   A travers  des  diverses  vies  physiques,  l’âme  éduque  et  apprend  à
gouverner ses forces mentales, jusqu’à plasmer sa forme angélique et bénéficier de l’usufruit
de l’Aventure Eternelle. 

L’homme pense par l’esprit,  sent par l’astral  et agit par le physique. Il souffre par
conséquent le bien ou le mal qu’il pense, puis il y a les pensées destructrices et il y a les
pensées constructrices.  

La  pensée  étant  immatérielle,  elle  possède  un  plus  grand  pouvoir  que  les  réalités
physiques. Et il doit connaître aussitôt que possible, l’action et le mécanisme  de l’esprit, afin
de le gouverner comme seigneur, et non pas, être esclave.  (sic traduction de ce question)

QUESTION ;  -  Seulement,  il  nous  parait  qu’uniquement  le  corps
physique est quelque chose  de réel dans notre vie ? 

RAMATIS ; - L’homme ne distingue toujours pas la positive action mentale sur son
corps physique ; et c’est pour cela qu’il le juge plus important que son esprit. Mais en vérité
l’esprit est le véhicule puissant de ‘l’âme, car le corps charnel est à peine  le vestimentaire
provisoire, qui minute après minute, vieillit  et chemine fatalement,  vers la ‘garde-robe’ du
cimetière. 

L’on ne peut pas faire sans penser, parce que l’esprit est la source immuable de toute
création. Même ce qui se fait par instinct  a déjà été pensé auparavant et automatisé dans le
‘dépositoire’  de  la  mémoire ;  et  se  révèle  au  moment  propice,  sous  la  forme  d’action
instinctive. Le peintre, le sculpteur, ou le compositeur, composent uniquement leurs œuvres,
après  les  avoir  produites  en  pensée.   Même lorsqu’ils  jugent  produire  quelque  chose par
‘inspiration’, en dehors de leur esprit, ils reçoivent des suggestions d’autres esprits incarnés
ou  libérés  dans  l’Au-Delà,  résultant  certaines  fois  le  surgissement  de  découvertes  et
inventions similaires, produites en même temps, par différent auteurs. * 

* Voyez le chapitre ‘ La fontaine de haute fonction thérapeutique’, du livre ‘la Survivance de
l’Esprit, de Ramatis et d’Atanagildo. ( NT: En cours de traduction) 

Dans  certains  cas,  les  génies,  artistes,  poètes  ou  scientifiques,  composent  de
véritables dispositions ‘inédites’, mais en partie, ils obéissent aux impulsions instinctives
du subconscient, le périsprit qui leur transmet les ‘vieilles choses’, en connections avec,
les fragments de nouvelles pensées, réellement originales. Jamais l’on ne pourra créer
quelque chose  dans le monde des émotions ou de la matière, sans qu’auparavant, cela ait
été crée par l’esprit.  

 

QUESTION ;  -  Nous  apprécierions  quelques  considérations
supplémentaires sur le fondement de ce pouvoir mental de l’homme ? 

RAMATIS ;  - Nous savons que l’Univers est le fruit de la Pensée de Dieu ; En
conséquences tout ce que nous concevons, pour aussi imaginaire ou miraculeux, existe déjà
dans la Pensée de Divine, parce que nous ne pourrions rien penser en dehors de Dieu. Il
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n’existe pas deux Créateurs de l’Univers. Et le propre Diable, comme entité adverse, antithèse
et opposée à toutes les qualités divines est un mythe ou produit de légende et de l’ignorance
humaine. 

Attribuant à Dieu, nos vertus, Il est infiniment Bon, Juste, Magnanime, Puissant et
Auteur indiscutable du Cosmos, planifié dans Son Esprit. Et l’homme étant une étincelle, une
particule incandescente, ou une flamme émanée du Créateur, indubitablement, nous héritons
de ses qualités, bien que cela provienne de façon finie et en accord avec notre compréhension
et capacité mentale spirituelle. Il n’y a pas que la Bible qui assure que ; ‘L’homme a été fait à
l’image de Dieu’, comme le propre Jésus, plus tard, confirma un tel concept, disant, ‘ Mon
père et moi nous sommes un’, ou encore ‘Vous êtes des dieux’. 

Ainsi, nous pouvons mobiliser le fabuleux pouvoir de l’esprit, modelant nos desseins
pour des objectifs aventureux, parce que dans notre intimité spirituelle, il reste indestructible
pour être le souffle de la sagesse du Père. De nombreux hommes passèrent par le monde
produisant des phénomènes hors du commun, qui les classifièrent comme des ‘magiciens’
puissants, parce que non seulement ils dominaient les lois de la nature, comme ils procédaient
à des modifications dans le propre organisme. A travers du pouvoir  fabuleux de l’esprit ils
entraient en lévitation, dématérialisaient les objets  et arrivaient à se transport d’un endroit
vers un autre, afin d’exercer toute sorte d’interférence dans leur organisme, conformément à
ce  que  raconte  l’histoire  initiatique   sur  les  fameux  yogis  Babaji,  Lahiri  Mahasaya,  et
Nagendra Bhaduri ?

Faits à l’image de Dieu, Nous possédons aussi la miniature du pouvoir divin, de la
gloire divine et de la sagesse divine. L’échec, l’infortune, l’ignorance et  le mal sont les fruits
exclusifs de notre incapacité à mobiliser la miraculeuse énergie de l’esprit.  Les paroles de
Jésus  sont de profondes significations occultes lorsqu’il dit : ‘En vérité, en vérité, je vous le
dis, celui qui croit en moi fera aussi les œuvres que je fais, et il en fera de plus grandes’.
Evidemment le Maitre faisait allusion au gouvernement de l’esprit, parce que la pensée est la
base de toutes les manifestations de la vie, qui nous permet de créer et  de faire.

QUESTION ; - Vous dites que l’esprit produit la maladie ou la  santé.
Pourriez-vous mentionner quelque chose à ce respect. 

RAMATIS ;  - ‘La santé est la pensée en harmonie avec la Loi de Dieu’, dit une
certaine  entité*.  En  dehors  des  accidents  ou  de  l’autodestruction  délibérée,  l’homme  est
uniquement malade lorsqu’il y a une dysharmonie dans son organisme. Le corps de l’homme
est  constitué  d’atomes,  de  molécules,  de  cellules  et  de  tissus,  mais  maintenu,
fondamentalement, par les collectivités de microbes, virus, ultravirus et autres éléments vitaux
des plus variés espèces, des millions pouvant se trouver dans une tête d’épingle. L’homme est
une agglomération de vies infinitésimales en incessante effervescence, car il y a des espèces
qui naissent, croissent, procréent,  meurent en quelques minutes. 

* Concept de l’entité de Lourenço Prado, par l’intermédiaire du Médium Chico Xavier, dans le
chapitre : ‘La pensée’, de l’ouvrage ‘Instructions psychophoniques’.   

Il s’agit d’un fabuleuse activité occulte dans l’intimité de l’être, créant, construisant,
substituant ou détruisant les tissus, sang, os, lymphe , sucs, ferments, ou hormones, résultant
des plus inconcevables transformations, dans la composition de l’édifice charnel.  Et tout ceci
survient même sans la connaissance directe ou  l’interférence de son propriétaire. 
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Cependant, quel est le génie, ou le pouvoir, qui attire et agglutine la faune hétérogène
de  ces  vies,  connues  comme  les  microbes,  virus,  ultravirus  et  autres,  proportionnant  la
manutention de forme plastique  humaine et ses activités ? Qui augmente dans le corps les
espèces virulentes, causant la maladie ou le maintient de l’équilibre de santé ? Quel est le
pouvoir miraculeux crée par Dieu, qui régit les collectivités microbiennes dispersées dans le
sein psychique,  les disposant  dans les  règnes minéral  et  végétal,  et  les plasmant  dans les
espèces animales inférieures, jusqu’à atteindre la configuration humaine ?  

Il  n’est  pas  nécessaire  de dire que ce pouvoir fabuleux, à la disposition de l’âme
immortelle dans la planification de sa conscience est l’esprit. Il construit depuis la nuit des
temps, l’atome du corps humain et donne à l’homme le pouvoir de raisonner. A travers le
temps  l’esprit  mobilise  et  agglutine  l’extraordinaire  ‘main  d’œuvre’  fournie  par  les
infatigables  ‘travailleurs  microscopiques’,  dans  l’accomplissement  du  travail  tracé  par  le
Créateur. Les germes les plus dispersés  confraternisent ensemble, pour  réaliser un travail
constructif, jusqu’à modeler les vases carmiques pour l’habitation  des étincelles spirituelles
émanées de la Source Divine.

 Cependant sous la commande de pensées négatives, , ces vies inférieures se rebellent
causant le désordre, le chaos, la maladie, et la mort ; mais étant mobilisés par la volonté forte
et l’énergie mentale supérieures , elles se réactivent, rénovant les cellules, fortifiant les tissus
et ajustant les organes à la dynamique physiologie qui proportionne la santé. 

Par  conséquent,  si  la  maladie  est  réellement  le  fruit  du  chaos,  du  désordre  et  du
déséquilibre dans l’intimité de l’équipe psychophysique de l’homme, la santé est le fruit de
l’équilibre  et  du  travail  harmonieux   de  ces  vies  microscopiques,  qui  se  condensent
remplissant harmonieusement l’enveloppe périspirituelle de l’homme pour composer le corps
charnel. 

QUESTION ;  -  Quelles  expérimentations  certifient  ce  pouvoir
admirable  de  l’esprit,  dans  son  action  dynamique  dans  l’harmonie
physiologique de corps humain.  

RAMATIS ; - Les esprits éclairés dans l’étude et l’entrainement dans la commande
des forces occultes, principalement les yogis et les fakirs, certifient le pouvoir de l’esprit, en
eux-mêmes, par les expériences et les phénomènes hors du commun qui actionnent dans le
corps  physique  ,  sous  la  force  implacable   de  la  concentration  des  pensées  positives  et
dynamiques.   

Aussi peuvent être observés les admirables recours et le potentiel de l’esprit humain
devant  les   impressionnantes  expériences  de  l’hypnotisme,  lorsque  le  sujet  suffisamment
sensibilisé,  dominé   par  les  suggestions  de  l’hypnotiseur,  produit  en  lui-même,  divers
phénomènes  anormaux  et  impossibles  d’exécution  durant  l’état  de  vigilance.  Sous  l’état
d’hypnose,  se  modifient  les  activités  physiologiques  du  sensitif  et  la  propre  sensibilité
nerveuse ;  s’accélèrent,  ou  se  réduisent  les  battements  cardiaques,  s’élève  ou  baisse,  la
pression  et  la  température  corporelles,  craint  le  froid  ou  la  chaleur  excessive ;  bien
qu’abstinent, ingère de l’alcool fort, sans aucune réaction, s’enivre avec un veau d’eau pure.
Rit, pleure, chante et exécute des mimiques parfaites, touchant d’hypothétiques instruments. 
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Et  encore  sous  la  suggestion,  accuse  toutes  les  fonctions  propres  des  glandes
salivaires, sucs gastriques, et ferments, comme si réellement ils étaient en train de faire un
repas. L’hypnotisé  élimine les douleurs habituelles ou accuse des souffrances inexistantes,
abandonne, pour quelques temps, les vices les plus enracinés, se libère des passions violentes,
perd la mémoire, l’identité, échange les noms des  familiers, régressant jusqu’à la phase de
lactation et  rejetant  les aliments  propres des adultes.  Même après être  réveillé  ou libre de
l’hypnose  directe  la  personne  agit  encore  instinctivement  aux  ordres  qui  lui  auront  été
déterminés  durant  le  sommeil  hypnotique  sous le  contrôle  d’un ‘signe’.  Tout  ceci  certifie
l’effrayant pouvoir de l’esprit   

QUESTION ; - Pourquoi les enfants peuvent-il tomber malades très tôt,
sans encore savoir utiliser, de façon favorable ou défavorable, leur pouvoir
mental? 

RAMATIS ;  -  Les entités  savent  que l’homme souffre dans des vies futures les
effets carmiques du bien ou du mal causés à soi même et au prochain, dans les existences
prétérites.  

Le périsprit est l’enveloppe qui survit aux diverses morts du corps physique ; et pour
cela, enregistre dans sa contexture plastique, tous les impacts produits par l’esprit humain,
dans les incarnations  antérieurs et  durant sa liberté  dans l’Outre-Tombe.  Nous avons déjà
éclairé dans un ouvrage antérieur* que les énergies mentales et les toxines s’incrustent dans le
vestimentaire périspirituel et ensuite, ‘descendent’ vers le corps charnel, qui se transforme en
un  ‘buvard’ vivant,  aspirant  les  impuretés  du  périsprit.  Lorsque  l’organisme  physique  se
désintègre  dans  le  tombeau,  il  ne libère  pas  seulement  des  collectivités  microbiennes  qui
constituent sa contexture physique mais et  aussi dissout dans le sol, les toxiques, les liquides
et les substances nocives desquels il est le porteur. 

* Voyez le chapitre ; ‘la santé et la maladie’, de l’ouvrage ‘physiologie de l’âme’
NT : Disponible gratuitement à l’adresse mail suivante : joseatanagildonavarana@gmail.com 

Dans la majorité des cas, l’entité s’est déjà incarnée dans de nouveaux corps avec le
stigmate  insurmontable  de la  maladie  congénitale  (pré-réincarnatoire),  qui  est  le  fruit  des
venins  adhérés  au  périsprit,  ou de déformations,  d’atrophies  et  de  lacérations  qui  sont  la
conséquence d’abus prétérits ou de suicide. 

Alors  l’entité  renait  allégée,  lorsqu’il  y  a  une  déformation  périspirituelle,  ou  une
maladie  congénitale,  par  la  décharge  très  violente  de  toxines’  pré-périspirituelles’ ;  ainsi
comme elle  peut  tomber  malade par étapes  chaque fois  plus graves,  jusqu’à se consumer
jusqu’à la mort. Le bagage funeste des autres vies dans l’enveloppe du périsprit est toujours le
fruit  de  mauvais  usage  de  la  force  mentale  incorporée   aux  fluides  astralins  pernicieux,
générés  par  le  corps astral  dans les émotions  indisciplinées.  Cette  charge délétère  ensuite
requiert un long temps pour que l’esprit effectue son drainage ou sa modification future à
travers de nouvelles incarnations. 

Entre autre l’enfant malade,  est  une âme adulte  avec le stigmate malade du passé,
cherchant  son  nettoyage  périspirituel,  dans  le  procédé  douloureux  de  drainer  la  blessure
détestable  vers  le  corps  de  chair.  Cependant,  les  propres  familiers  des  enfants  malades
peuvent aggraver leur maladie, s’ils les bloquent par des pensées morbides, des idées funestes,
des suggestions dangereuses  ou des émotions incontrôlables,  qui traversent la toile mente
mentale de l’enfant et le dégarnissent de sa défense psychique.  
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Ainsi comme la concentration de forces mentales agréables et d’espérance, projetées
par  diverses  personnes,  modifie  l’environnement  pour  une  atmosphère  allègre  et  saine,
l’opposé  produit  un  effet  destructeur.  Obéissant  à  la  loi  que  ‘les  semblables  attirent  les
semblables’ la maladie s’aggrave dans les environnements mentalement affaiblis. Sur notre
chemin parcouru en Inde, nous avons connu un adage disait :  Les pensée sont comme les
colibris, qui s’aliment des fleurs ; ou comme les corbeaux qui vivent des charognes’. 

Jésus élevait les estropiés, lavait les plaies, ou guérissait les aveugles, par la parole
énergique et persuasive.   Joignant sa force mentale à l’esprit des malades, il leur modifiait la
contexture cellulaire. Il savait que le corps humain est un agrégat de microorganismes vivants,
dépendant  des  conditions  positives  ou  négatives  de  l’esprit,  capables  d’opérer  des
transformations miraculeuses dans l’intimité atomique de l’être humain. Jamais personne ne
vit jésus ordonné que les statues marchent ou que les pierres se nettoient de leurs aspérités, car
les  pierres  ne  pensent  pas,  ni  ne  sont  des  agrégats  microbiens  sensibles  aux  impulsions
puissants de l’esprit humain. 

QUESTION ; - Quels sont les enseignements de Jésus qui démontrent
plus particulièrement le pouvoir de l’esprit ? 

RAMATIS ; - Lorsque le Maitre recommandait ‘La foi déplace les montagnes’, ou
‘Cherchez et vous trouverez’, il se référait à proprement dit, plus au pouvoir de l’esprit sur la
substance mentale, car la foi n’est pas puissante à travers de l’esprit incertain et désajusté.
L’éloignement de la ‘montagne’ des difficultés, des maladies, des vicissitudes, des tristesses,
des craintes, requiert une conviction inébranlable et un esprit sain. 

Les  faits  produits  par  les  faquirs,  mages  ou  yogis,  sont  fondés  sur  le  pouvoir  de
l’esprit ; ils réussissent à agir directement dans les revêtements ‘astro-étheriques’, des plantes
et des animaux. Saint François d’Assises  enseignait aux poissons et domestiquait les loups ;
Jésus calmait les cobras, sur son passage ; et de très nombreux saints de ‘Inde se recouvraient
de fourmis et d’araignées, sans qu’elles leur fassent quelque mal. 

 

QUESTION ;  -  Le  spiritisme  d’Allan  Kardec  admettait  aussi  cette
notion du pouvoir mental dans ses activités doctrinaires? 

RAMATIS ; -
Les traditionnelles concentrations que les dirigeants spirites recommandent dans les

sessions  médiumniques  sont  pour  fortifier  les  ‘courants  mentaux’.  Pour  cela  l’Eglise
Catholique Romaine adopte des cérémonies, des oraisons collectives et des cantiques sacrés,
focalisant l’esprit des croyants à la concentration des forces, dans un seul objectif bienfaiteur.
L’énergie mentale agit positivement sur la matière astrale très plastique et s’incorpore formant
une  chaine  invisible  constituant  une  création  collective,  qui  peut  s’agglutiner  de  façon
compacte  et  suffisamment  visible  pour  la  faculté  psychique,  connue  dans  l’Orient  par
Egrégore*.

* Egrégore :  ‘Les pensées  concentrées  par un groupe de personnes peuvent créer de puissant
centres ou foyers d’énergies mentales, impénétrables aux mauvaises influences, irradiant des forces dans
tous les sens. De tels foyers sont des images astro-mentales générées par une collectivité consciente, chaines
invisibles ou une espèce d’être collectif qui en Occultisme s’appelle Egrégore’ ; (extrait du livre ‘Sagesse
Esotérique’, de Cinira Riedel Figueiredo, éditée par Empressa Editora do Pensamento ). 

NT : non traduit.
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Il est dit par C ; Phaneg , un occultiste notoire : ‘La pensée, la volonté , le désir sont des forces si
réels, peut être plus que la dynamite ou l’électricité. Sous son influence, la matière astrale si plastique se
fait compacte et prend forme, comme l’on prouvées de nombreuses expériences. 

Voyez le chapitre III, ‘L’oraison collective’ d’André Luiz, dans l’ouvrage ; ‘Nosso Lar’, qui dit :
De mystérieuses vibrations de paix et de joie planaient dans l’air, et quand les notes argentines firent de
délicieux staccato, un cœur merveilleusement bleu orné de rayons dorés apparut au loin, sur un plan élevé.

Cette coordination mentale est si nécessaire, que dans nos travaux spirituels, si l’on
suggère  de  penser  ou de  méditer  fermement  En Dieu,  Jésus,  dans  l’Amour,  le  Bien.  Les
ésotéristes,  les  rose-croix  ou  les  théosophistes  préfèrent  méditer  sur  des  images  simples,
familièrement  connues comme des fleurs,  étoiles,  signes, et  symboles connus de la propre
communauté parce qu’ils sont plus faciles à être pensé par les propres enfants et personnes
communes. ‘L’égrégore’ ou l’image mentale, s’affaiblit lorsque les penseurs divergent  dans
leurs idées contradictoires ; et pour cela ils vacillent dans la configuration d’un objet choisi
par l’attraction mentale.   

Cependant nous reconnaissons qu’il est bien plus élevé de penser en Jésus, en Dieu,
dans l’amour ou dans le bien, comme il est spécifique dans les environnements spirites, mais
ce n’est pas cela que les personnes fréquentant ces endroits réussissent avec plus de succès si
elles  divergent  dans  la  configuration  mentale.  L’amour  et  le  bien ne sont  pas  des  entités
connus de façon concrète ou objective, mais des états de l’âme  que l’on ne peut configurer
dans l’esprit. 

Evidemment  en  pensant  dans  de  telles  suggestions,  les  personnes  fréquentant  se
souviendront des actes caritatifs et amoureux, correspondant à la suggestion de l’amour et du
Bien, mais ne se livrent pas à la disparité d’images et de souvenirs personnels, différents à
chaque moment présent. Difficilement, il sera crée un centre de force homogène et semblable
pour  la  réussite  de  la  concentration  mentale,  lorsque  divergent  les  images  et  les  idées
différentes.    

De la même façon Dieu n’est pas une entité morphologique, et jamais personne ne
pourra jamais concevoir son exacte Réalité Divine, ou l’expliquer de façon à réussir à avoir
une  image  cohérente.  Il  y  a  des  créatures  qui  conçoivent  Dieu  comme  un  Archange,  le
Seigneur  et jusqu’à un Etre humain divinisé, administrant le Cosmos et jugeant les Hommes.
Quelques  uns  acceptent  l’idée  d’Energie,  de  Souffle  Vital,  de  Foyer  Créateur,  de  Centre
Lumineux,  de Lumière,  deFluide  Eternel ;  d’autres  préfèrent  l’admettre  comme la  Pensée
Incréée, l’Esprit Divin ou l’Esprit Pur. Il n’y a pas de doute que tout ceci est un effort ou une
tentative  dans  laquelle  les  hommes,  se  servant  de  leurs  propres  créations  finies   et
vocabulaires insuffisants dans le langage humain, tentent de définir l’Absolu. Cependant  de
telles  conceptions  différentes,  jamais  ne  formeront  un  ‘foyer  mental’  attractif  de  pensée
similaire. 

QUESTION ; - Mais il est évident que penser en Jésus, comme les font
les  spirites  dans  leur  concentration  ne  rend  pas  difficile  l’harmonie  des
pensées. N’est-ce pas ? 

RAMATIS ; - Penser en l’image de Jésus est bien différent que ‘sentir’ Jésus. Dans
le premier cas il est nécessaire de fixer l’image dans la toile mentale de notre esprit  ; dans le
second ceci varie en conformité avec notre sentiment ou degré spirituel. 
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Comment concilier autant d’image différentes que les peintres modelèrent, de la figure
du Divin Maitre et des les unifier dans une seule idée mentale de façon à constituer un centre
de forces homogène ? 

 

QUESTION ; - Mais Jésus n’a-t-il, pas dit ; ‘Là où deux ou trois sont
assemblés en mon nom, je suis là au milieu d'eux’ ? 

RAMATIS ; - Mais Jésus avertit aussi : ‘Ne pensez pas que je sois venu pour abolir la
loi ou les prophètes. Je suis venu non pour abolir, mais pour accomplir’.

Le mentalisme est aussi une loi que l’on ne peut déroger, même pour le Maitre, car il
discipline la technique de concentration mentale qui contrôle les pensées.  L’art de penser et
de dynamiser les énergies pour une finalité constructive exige les conditions essentielles  de
conviction et d’uniformité d’idées ou d’images. 

Entre autre, il ne suffit pas uniquement de penser en Jésus pour qu’Il se manifeste
ensemble avec les hommes réunis en son Nom ; ceci aussi dépend des  croyances et intentions
humaines.  Evidemment,  ce  serait  une  trahison  à  la  confiance  du  maitre,  si  quelqu’un  se
réunissait  en son nom avec  des  objectifs  offensifs  à  sa  graduation  angélique.  Les  croisés
massacrèrent  les  infidèles,  les  inquisiteurs  brulèrent  les  hérétiques  et  les  catholiques
massacrèrent les protestants  sur ordre de Catherine de Médicis, aux cris de ‘Vive les Christ’.
Dans  la  dernière  guerre*,  les  pilotes  des  porte-avions  modernes  jetèrent  des  bombes
fratricides sur les villes sans défense priant l’aide de Dieu et de Jésus pour la réussite de leur
infernale entreprise. 

    * NT : Nous laissons le soin aux lectrices et aux lecteurs dans la lecture de cet ouvrage dicté par
Ramatis, ‘dans la pensée’,  de déterminer laquelle parmi lesquelles ou lesquelles parmi laquelle, toutes
étant toujours la dernière.  

QUESTION ; - Quelle est l’influence la plus positive du Spiritisme dans
la sphère de l’apprentissage morale des hommes ? 

RAMATIS ;  -  La  Terre  est  un  orbe  primaire  d’éducation  spirituelle,  scène  de
rectifications carmiques, ou prédominent encore dans son humanité des passions sauvages,
des vices déréglés, des haines féroces, des ambitions démesurées, des guerres dévastatrices et
des crimes ténébreux. Dans son aura mental,  sombre et visqueux, explosent d’incessantes,
charges violentes d’énergie inférieures, concentrées par l’esprit humain, encore esclave des
instincts bestiaux. 

Dans la loi que ‘les  semblables attirent les semblables’, la charge mentale produite par
les  hommes  se  transforme  en  un  aliment  si  désiré  par  les  entités  désincarnées  arriérées
qu’elles se bousculent, faméliques, sur la croute terrienne pour assouvir leurs désirs honteux.
Il y a alors une recrudescence de la teneur mentale préjudicielle à l’humanité prise aux plaisirs
incontrôlables  de la convoitise et de la possession matérielle, se multipliant dans sa fréquence
inférieure,  par  la  contamination  des  esprits  désincarnés.  Ainsi  l’aura  terrienne  se  montre
chaque fois plus nocive et dangereuse à la vie supérieure. Les courants mentaux super chargés
de magnétisme explosif, agissent sur les hommes inconscients et irresponsables, activant leur
bagage inférieur et coulant, dans la forme d’émotions violentes et sauvages, à travers le cops
astral. Pour cela les hommes deviennent chaque fois plus névrotiques et soulagent leur tension
dangereuse et  apocalyptique  dans  les  alcools,  les  drogues  et  les  sédatifs,  se  débarrassant,
provisoirement, des effets morbides, mais ensuite il y a une recrudescence de causes malades
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de l’esprit  hors de contrôle. Malgré les efforts de la médecine, se débattant, affligée, pour
éradiquer ces maux,  les entités  diaboliques,  gagnent  du terrain à travers du ‘pont mental’
vénéneux, que les hommes édifient dans l’inter change dangereux et détestable des ‘repas
vivants’ des Ombres*. Pour cela, dans de telles époques, le Seigneur  a prescrit la ‘Fin des
Temps’, comme mesure sanitaire de l’humanité mentalement malade, afin de lui éviter une
saturation ruineuse. D’où la nécessité de La haute Spiritualité d’ouvrir la porte des temples et
des  confréries  initiatiques,  diffusant  les  enseignements  occultes,  à  travers  du  Spiritisme,
comme secours urgent pour neutraliser les effets ténébreux, générés par l’égoïsme, l’ambition,
la méchanceté et les pensées maléfiques des hommes. 

* Voyez le chapitre : Comment nous servons de repas vivants aux Entités des Ombres’, du livre
‘La vie hors de la sépulture’ de Ramatis et Atanagildo. 

NT : En phase de traduction et qui sera disponible gratuitement à l’adresse suivante :
joseatnagildonavarana@gmail.com

Dans un appel  pressé,  ‘in  extremis’,  Allan  Kardec  codifia  le  Spiritisme  comme la
thérapie  héroïque  de  la  Médecine  Spirituelle  prescrite  à  la  veille  de  la  grande  et  sévère
transformation spirituelle de l’humanité. Cependant la doctrine spirite doit être administrée
avec urgence, par ‘voie intraveineuse’, sans, rites, symboles, dévotions, allégories, liturgies,
idolâtries,  ornements  ou  organisations  sacerdotales.  L’humanité  est  gravement  malade  de
l’esprit, et il n’y a plus de temps pour confier nos diagnostics faux et dogmatiques à la ‘Junte
médicale sacerdotale’ du monde.  Il est nécessaire de profiter, inconditionnellement, du temps
précieux encore disponible pour l’urgente rénovation spirituelle de l’homme.  

QUESTION ; - Il est surprenant chez les hommes dont leur intime reste
indestructible, que de l’étincelle divine provenant de Dieu, ils produisent ces
énergies inférieures résultants de mauvaises pensées. 

RAMATIS ; - Lorsque l’énergie mentale est consumée dans des pensées sublimes,
elle s’élève et se volatilise  passant à influencer sur les autres esprits d’affinité aux mêmes
vertus.  Mais  si  elle  est  utilisée  pour  des  fins  ignobles,  alors  elle  produit  des  résidus
détestables, qui adhèrent au périsprit  de leurs propres auteurs et les rend malheureux à vie. 

L’esprit  donc,  est  la  source  énergétique  de  la  pensée,  qui  crée  l’aventure  ou  la
mésaventure de son agent. 

QUESTION ; - Comment pourrions-nous comprendre l’utilisation de la
substance  mentale  vierge  du  Cosmos  et  sa  conséquente  transformation  en
énergie nocive ? 

RAMATIS ;  -  Considérant  que  l’eau  pure  et  propre  soit  de  ‘l’énergie  mentale’
vierge dans le Cosmos, après avoir lavé les mains sales, elle sera ‘énergie délétère’. Entre
autre  l’Esprit  Cosmique  est  une  unique  essence  dans  tout  l’Infini,  mais  varie  dans  sa
manifestation, conformément au champ ou au niveau où il agit. 

QUESTION ; - Comment se produit l’action de l’Esprit Cosmique qui
se gradue en conformité avec les plans ou les degrés où il se manifeste? 
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RAMATIS ; - Bien évidemment, l’Univers est le produit de la pensée ou de l’Esprit
de  Dieu.  Mais  Dieu  n’a  pas  seulement  crée  le  Cosmos  et  toute  la  vie  dans  les  champs
matériels, mais il est aussi le maintient de cette vie, la distribuant équitablement parmi toute la
création.   

L’Esprit cosmique d’amplitude infinie, qui imprègne toutes les choses et tous les êtres,
répond aussi bien aux pensées et à la vie des anges, comme il répond aux mondes matériels et
aux êtres d’échelons inférieurs. Il suffit de se souvenir de la condition de la lumière qui se
gradue à nos yeux en accord avec les circonstances du milieu où elle se manifeste et des liens
qui lui  sont intermédiaires.  Il  y a une grande différence de qualité  et  de pouvoir entre la
lumière d’une bougie et une lampe à pétrole, et une lampe électrique et un phare de haut
voltage. 

Ainsi  l’esprit  Cosmique,  en  étant  filtré  par  l’homme  restreint  sa  potentielle  et
respective fonction à la graduation humaine, ou à l’environnement par rapport à l’endroit où il
agit. 

Indubitablement, il y a une grande différence, dans la qualité de la substance mentale
qui répond au développement instinctif du sauvage en comparaison à ce qui impulsionne  les
avancés raisonnements du scientifique. Et par conséquent, il ne peut y avoir d’égalité entre
l’énergie  mentale  propre  des  environnements  inférieurs  et  l’état  sublime  qui  cogite  des
conquêtes morales et matérielles en référence à l’évolution de l’humanité.  

En vérité chaque esprit possède, en lui-même, la puissante énergie mentale, de haut
niveau créateur,  et  aussi  celle  du plus  bas  champ de  vie,  dépendant  de son type,  de ses
objectifs et de l’environnement  où il agit. Cependant, l’Esprit Cosmique ne se modifie jamais
dans son essence, bien qu’il se manifeste à travers des variés caractères humains et règnes
matériaux, comme la lumière du Soleil, qui ne s’altère pas dans son origine, qu’elle soit filtrée
par des vitres colorées, opaques ou translucides.  

QUESTION ;  -   Que pourriez-vous nous dire  à propos de la  nature
physique, mentale et spirituelle de l’homme? 

RAMATIS ;  - L’homme est un être extrêmement complexe et nous -mêmes êtres
désincarnés nous savons très peu de sa contexture spirituelle éternelle. L’âme de l’homme est
un fragment ou une étincelle virginale de l’Esprit Cosmique. Il est inconscient de son origine,
jusqu’à habiter la matière, où il apprend allant pas à pas et modelant sa conscience d’exister,
ou ‘être’ quelqu’un dans le sein du tout. A travers des stimuli de la vie animale ou instinctive,
il  entre  en  relation  avec  l’environnement  et,  graduellement,  il  coordonne  ses  réactions,
commençant à se sentir un individu de l’existence à part, donc, intimement lié à l’Esprit de
Dieu. 

L’esprit virginal émané de Dieu ne peut se lier de suite, au dense plan de la matière. De
cette façon en émanant du Créateur, il doit opérer en lui-même une incessante et graduelle
‘réduction vibratoire’ ou ‘descente spirituelle’, jusqu’à réussir à s’ajuster au patron du monde
matériel. 

Encore  inconscient,  il  laisse  son  ‘foyer  sidéral’ et  voyage  en  direction  du  monde
physique.  Dans  le  premier  plan  de  la  descente,  l’esprit  alors  modèle,  son  lien  mental,
incorporant l’énergie pour penser. Ensuite dans le Plan Astral,  il  compose le lien astral et
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émotif, qui lui donne la faculté de sentir ; après dans le Plan Vital, il incorpore le lien vital
pour vivre dans le plan extérieur ; et, finalement, il atteint le dernier plan, modelant le corps
charnel  pour  agir  dans  la  matière.  En  vérité  dans  cette  descente,  l’esprit  dépourvu  de
Conscience  Cosmique  qui  reste  intiment  liée  à  Dieu,  car  seulement  il  réduit  son  état
vibratoire, mais ne se désamarre pas de la source créatrice.      

Même incarné, l’homme est déjà une entité immortelle, car la mort physique, le délie à
peine  du  monde  extérieur,  lui  donnant  une  plus  grande  amplitude  dans  sa  véritable
manifestation spirituelle. A travers des sphères de l’esprit, de l’Astral et du Vital, il va attirant
et agglutinant les énergies  hyperactives (sic) du monde occulte pour configurer peu à peu, le
modèle du corps qu’il devra plasmer avec la substance charnelle dans la fin de la dernière
étape de sa descente.     

Après avoir compléter cette descente vibratoire et atteint la phase la plus intime de la
vie dans la matière, alors commence la composition de la conscience intuitive, bien quelle soit
encore  un  jeu  des  forces  animales.  L’étincelle  vierge  et  ignorante,  émanée  de  l’Esprit
Cosmique de Dieu se réveille  et  se  développe modelant  sa  conscience  individuelle   dans
l’expérience  des  espèces  inférieures.  Plus  tard se  réveille  l’intellect,  qui  ira  lui  donner  le
raisonnement, capable de le faire discerner  sur ce qui est profitable ou maléfique, bon ou
mauvais, certain ou erroné, comme éléments acquisitifs dans la formation de sa conscience
individuelle.  Mais,  ainsi  comme la  chenille  possède le  schéma ailé  du papillon,  l’homme
grillagé à la chair contient en lui le pouvoir microcosmique du potentiel de Dieu. Et à mesure
qu’il progresse dans sa croissance de sa Conscience Spirituelle, il se dévêtit graduellement des
formes charnelles ; désirant le vol définitif vers les mondes heureux.  

QUESTION ; - Cette descente vibrationnelle que vous mentionnez est
aussi connue comme la ‘chute angélique’. N’est-ce-pas cela ?  

RAMATIS ; -  Dans la ‘descente angélique’, la masse spirituelle vierge, émanée de
Dieu, va composer  les consciences individuelles, à travers l’action des énergies réductives de
chaque plan inférieur, alors que dans la ‘chute angélique’,  il  s’agi d’entités conscientes et
jusqu’à de pouvoirs psychiques développés, qui sont exilées vers d’autres orbes inférieurs, dû
à leur rébellion ou leur indiscipline dans les mondes planétaires. 

QUESTION ; -  En face de la variété des conceptions sur les principes
qui composent l’homme, quelle serait la définition ‘psychophysique’ la plus
proche de la réalité ? 

RAMATIS ;  -  Actuellement  c’est  encore  la  conception  du Yoga qui  est  la  plus
proche  de  la  réalité  schématique  de  l’homme.  En  dehors  de  quelconque  cogitation
numérologique ou superstitieuse, la création de l’Univers obéit au patron septénaire, lequel se
construit  dans  un  rythme  discipliné  pour  l’appui  sensé  et  logique  de  l’Esprit,  dans  sa
manifestation dans les formes.* L’homme conformément au Yoga, se manifeste sur sept plans,
sept plans, sept royaumes ou sept sphères, parce qu’aussi il est composé de sept principes, qui
le  mettent  en relation   depuis  le  monde de l’Esprit  pur jusqu’à la  forme inférieure  de la
matière.*    

*  La philosophie orientale considère le septénaire , le numéro universel  et absolu, parce qu’il
enserre, en lui,  les composants suivants : binaire, représentatif du corps et de l’esprit , lumière et ombre,
vit et mort, homme et femme, vertu et péché ; ternaire , emblème de la trinité Père, Fils et Esprit Saint ;
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Esprit , Energie et Matière ; le quaternaire, équilibre parfait, symbolisé par la croix, pontifiant les quatre
éléments  l’air, l’eau, le feu et la terre ; et finalement le quinaire, le pentagramme ou l’étoile des cinq
pointes , symbole du domaine de l’esprit dans les quatre éléments. 

Encore sur le numéro sept l’on observe qu’il est présent dans les choses les plus importantes de la
Terre. Ce sont les sept jours de la création, les sept jours de la semaine, les couleurs de l’arc en ciel, les
notes   musicales,  les  péchés  et  les  vertus  théologiques,  les  sacrements,  les  sages  de la  Grèce,  les  sept
merveilles  du  monde,  les  sphères  autour  de  la  Terre,  les  degrés  de  l’échelle  de  Jacob  et  les  vaches
prophétiques de l’Egypte. L’enfant est innocent jusqu’à sept ans, la puberté se vérifie à 14 ans, et le juge
pour enfants jusqu’à 21 ans. Même Jésus demanda de pardonner soixante dix fois sept.  

* ‘Le monde spirituel est divisé en sphères ou en règnes. A ces sphères un numéro a été donné, par
quelques étudiants et vont depuis le premier qui est le plus bas, jusqu’au septième qui est le plus haut. Il
est coutume entre nous, de suivre le système de numération’,  (Morceau extrait du chapitre : ‘Position
géographique’, du livre : ‘La vie dans les mondes invisibles ‘, d’anthony Borgia, ‘Editora do Pensamento ’
1,  voyez  aussi  ‘les  Ingénieurs  Sidéraux  et  le  Plan  de  la  Création  ‘,  livre  ‘Messages  de  l’Astral’,  de
Ramatis.*

("Posição  Geográfica",  da  obra  "A  Vida  Nos  Mundos  Invisíveis",  de  Anthony  Borgía,"Editora  O
Pensamento".) 

 * NT : Tous les livres de Ramatis sont prévus en traduction.  

QUESTION ; - Quels sont ces principes conformément au patron du
yoga ? 

RAMATIS ;  - La  philosophie  yogi,  dont  les  enseignements  millénaires   n’ont
jamais été démentis,  enseigne que l’homme est constitué de sept principes ; ainsi connus ;
Ame, Esprit Spirituel, Esprit Intellectif et Esprit  Instinctif, considérés comme les principes
supérieurs; et le Prana ou le Corps Vital,  le Corps Astral et le Corps Physique, considérés
comme les principes Inférieurs. Cependant, il est  nécessaire de faire une petite altération dans
la traditionnelle classification du Yoga, bien que ce soit la plus proche réalité, car le corps
astral  anticipe  le  corps  vital ;  celui-ci  est  connu  comme  le  ‘double-étherique’  avec  les
‘chakras’,  et  composé  de  l’éther-physique,  dans  la  plus  intime  relation  avec  ‘organisme
physique.* En conséquence, ceci est l’ordre le plus certain des trois principes inférieurs de
l’homme ; le corps physique, le lien inférieur et visible aux sens physiques, espèce de fenêtre
vive ouverte vers le monde extérieur de la matière ; le corps vital, ou le double-étherique, lien
provisoire et médiateur plastique, entre le monde occulte et la matière ; et finalement le corps
astral  aussi  connu   par  le  corps  fluidique  ou  ‘fantôme’,  par  laquelle  l’âme  exprime  ses
émotions et sentiments.   

* Voir le chapitre sur ;’Quelques notions sur le Prana’, ‘Le Double-Etherique’ et ses
fonctions, ‘Les chakras’ de l’ouvrage : Elucidations de  l’Au-Delà’ de Ramatis.

En second prédominent  les quatre  principes  mentaux supérieurs,  ou soient,  l’esprit
instinctif, l’esprit intellectif, l’esprit spirituel et l’Ame  que les écoles occidentales définissent
respectivement, par instinct ou subconscient, intellect ou conscient et superconscient.    

Mais il y a une certaine confusion parmi les studieux de l’occident car tout ce qui
dépasse les limites de l’esprit objectif  ou conscient,  ils le vident dans l’esprit  subjectif  ou
subconscient, là mélangeant les résidus et automatismes inférieurs avec les sublimes qualités
de l’âme, nivelant tout sur la même catégorie. Ainsi, ils regroupent dans le subconscient  ce
qui est grandiose et ce qui est inférieur, les produits du génie et ceux du débile. 
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Dans  le  recoin  du  subconscient  ou  inconscient,  l’archive  des  automatismes  des
expériences de construction animale, aussi se mélangent aux inspirations de source sublime de
l’esprit spirituel, auteur de tout ce qui est noble et édifiant, en dehors du vécu humain. Mais
les yogis distinguent parfaitement , les qualités et les fonctions de chacun de ces principes,
alors  ,  s’approchant  de  la  terminologie  occidentale,  ainsi  connue ;  l’Esprit  Instinctif,  qui
regroupe  toutes  les  parties  inférieures  de  l’Esprit  Subjectif  ou  Subconscient,  l’Esprit
Intellectif,  connu  comme  la  Conscience  ou  Esprit  Objectif,  qui  est  responsable  du
raisonnement,  et finalement  l’Esprit  Spirituel,  source des plus sublimes désirs, pensées, et
nobles inspirations qui  actuellement se manifeste chez peu de créatures, et connu en Occident
comme  le  Superconscient.  C’est  le  sentier  de  l’Intuition  Pure,  car  la  connaissance  du
Royaume  Divin  ne  s’obtient  pas  par  la  froideur  de  l’intellect  calculateur,  basé  dans  les
relations avec les formes limitées du monde illusoire de la matière. L’Esprit Spirituel, désire la
croissance  de  la  Conscience  Spirituelle  de  l’homme ;  et  peu  à  peu  réveille  chez  lui  la
sensation du Suprême Pouvoir de la Gloire de Dieu, le rendant convaincu de sa communion
spirituelle avec la Famille Universelle.    

 
QUESTION ; - Mais enfin, qu’est-ce que l’Esprit Instinctif?
RAMATIS ;  -  L’Esprit  Instinctif   est  réellement  la  source  ou  le  lieu,  où  dans

l’intimité  de l’homme,  restent à l’état  latent  les passions, les émotions,  les sensations,  les
appétits,  les  instincts,  les  sentiments,  les  impulsions  et  les  désirs  de  nature  grossière  et
violente parce qu’ils proviennent d’époques de sa formation animale. Il revient à l’homme de
discipliner et de dominer ces forces vives qu’il hérita de la ‘phase animale’ et lui exercent une
pression intérieure. Il doit en examiner les actions intempestives, les impulsions clandestines
et les soumettre au raisonnement supérieur, avant d’agir. Sans aucun doute, elles ont été des
énergies louables dans la construction de son animalité, mais peuvent se transformer en forces
préjudicielles lorsqu’elles dépassent le domaine intellectuel ou la raison. 

 
Entre autre la guerre même parmi les hommes est toujours un produit du domaine de

l’Esprit Instinctif,  dans les collectivités, leur exacerbant, les passions, les impulsions et les
désirs qui ont déjà été bons dans des périodes de formation animale, mais qui sont ‘mauvais’
lorsqu’ils sont mobilisés après que l’homme raisonne. Il est certain que la soif, la faim ou le
désir sexuel sont des désirs justes indispensables, que l’Esprit Instinctif transmet aux hommes
pour rester actifs sur le plan physique. Cependant en dehors de cette justification, s’angélise
beaucoup plus tôt l’homme frugal,  modéré et de continence sexuelle,  parce que de telles
pratiques, en dehors des limites fixées par les nécessités humaines, finissent par mettre en
esclavage  l’homme  aux  grillages  de  la  vie  inférieure  animale.  Les  bottes  grossières  sont
bonnes et adéquates pour être utilisées dans des terrains boueux et sales, mais c’est une erreur
injustifiable  si  l’homme  craint  de  les  utiliser  sur  le  sol  propre  et  lustré  des  palais  qu’ils
habitent. 

Cependant  les  choses  du  monde  instinctif  ne  doivent  pas  être  condamnées,  parce
qu’elles sont toutes utiles et bonnes dans leur approprié temps et lieu, signifiant des degrés
bienfaiteurs dans l’échelonnement de l’entité, à travers les formes du monde. Le mal provient
de l’homme qui utilise exagérément, ou en dehors du temps, les choses dépassées de la phase
animale.  Ainsi la brutalité, la malice, la violence, la vengeance, l’astuce ou la voracité, bien
qu’elles soient des qualités louables et nécessaires à la survie, à la croissance et à la protection
des animaux sous la direction de l’Esprit Instinctif est un grand mal,  au service de l’homme  ,
qui possède déjà le discernement supérieur du raisonnement . Ceci est un bien nécessaire et
justifiable  pratiqué  parmi  les  animaux ;  mais  c’est  un  mal  lorsque  cela  est  utilisé
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temporairement  par  l’homme.  D’où  la  curieuse  identification  de  quelques  péchés  chez
certains types d’animaux, car, la trahison est l’instinct du tigre, la perfidie est celle du cobra,
l’orgueil est celui  du paon, la gloutonnerie est celle du porc, la cruauté est celle de la hyène,
l’égoïsme est celui du chacal, le libertinage est celui du macaque, la furie est celle du taureau,
la brutalité est celle de l’éléphant, et l’astuce est celle du renard. 

Considérant que l’Esprit Instinctif agit plus précisément chez les créatures primaires,
débutantes et de peu d’intellect, nous pouvons certifier l’action plus vigoureuse et dominante
chez  les  regroupements  rustiques,  sauvages  ou  dans  les  multitudes  enthousiasmes  ou
furieuses,  dont  le  cri  hors  de  contrôle  se  perçoit  comme  l’agissement  d’un  seul  ‘esprit
groupal’ ou instinct, dans une manifestation à travers de nombreux corps. *

* Corroborant Ramatis,  nous vérifions l’existence de cet  esprit  global instinctif,  dominant les
collectivités,  lorsque les multitudes se délectèrent dans la tuerie des huguenotes par les catholiques en
France le bucher des hérétiques dans les buchers de l’Inquisition ; le massacre pratiqué par les croisés ;
dans le trucidage des chrétiens dans les cirques de Rome ; devant la guillotine sanglante de la Révolution
Française,  dans  le  lynchage  des  noirs  par  la  multitude,  à  notre  siècle ;  ou  encore  dans  la  colère  et
l’agressivité  des  masses,  dans  les  terrains  de  football,  identifiant  réellement  ,  le  domaine  de  l’Esprit
Instinctif, sous l’appartenance animale.    

QUESTION ; - Comment se forme l’Esprit Instinctif ? 
RAMATIS ; - L’Esprit Instinctif et considéré par l’enseignement du yoga comme la

manifestation  Cosmique  la  plus  élémentaire  opérant  dans  les  mondes  planétaires,  car  son
premier  agissement  est  dans  le  règne minéral,  ou il  donne forme aux cristaux.  Du règne
minéral, son activité s’amplifie vers le règne  végétal, motif pourquoi les plantes démontrent
une instinctive intelligence, comme dans les phénomènes de tropisme*, dans le procédé de
fécondation, de germination,  et de croissance. Entre autre, cette intelligence instinctive est
parfaitement visible dans les espèces végétales carnivores, qui utilisent des procédés et des
recours habiles armant des cils mortels pour les insectes qu’ils prétendent dévorer.

* Tropisme : développement d’un organe, d’un organisme, dans une certaine direction, influence
ou stimuli des plantes, les attirant vers une déterminée orientation, comme l’héliotropisme, attiré vers le
soleil,  le  géotropisme,  attirés  vers  le  sol,  par  la  gravité,  principalement  la  tige  et  les  racines ;  le
phototropisme, l’excitation vers la lumière, ou l’hydrotropisme, par l’humidité ou l’eau.

Ensuite  dans  un  sens  chaque  fois  plus  ascendant,  il  élabore  et  coordonne  le  rège
animal, ou son interférence valeureuse prépare les rudiments de l’équipe charnelle pour servir
à l’homme futur. Dans sa sagesse instinctive il oriente et contrôle tous les actes humains, qui
peuvent  être  exécutés  sans  l’attention  du conscient,  car  toute  expérience  ou connaissance
accumulée est le résultat du développement depuis le règne minéral, végétal, animal, et se
transforme dans  le fondement pour que l’homme  puisse se fixer dans la conquête des plans
supérieurs. Lorsque l’Esprit Instinctif  termine son travail, s’initie l’action de l’intellect ou de
l’Esprit Intellectif surgissant de la raison humaine ou le discernement supérieur, à différencier
l’homme de l’animal irrationnel. Alors il acquière une certaine individualité et se sépare de
l’espèce globale,  mais  encore il  va pas à pas,  tentant  de reconnaître  son destin ;  car il  se
surprend avec les différences vérifiées dans ses relations extérieures.

Par conséquent, l’Esprit Instinctif aussi est très utile dans la phase initiale de l’Esprit
Intellectif, parce que c’est la base sûre de la croissance incessante de la conscience de l’être.
Mais c’est un champ de forces créatrices de nature inférieure et  qui devient suffisamment
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perturbateur, lorsqu’il  interfère  facilement  dans l’échelle  supérieure  intellective.  C’est  une
phase  intermédiaire  dangereuse,  dans  laquelle  l’homme  réveille  le  raisonnement,  pouvant
distinguer les réalisations nobles et supérieures, mais pratique toujours des actes propres au
bagage  héréditaire  de  l’Esprit  Instinctif,  lequel  lui  développe  le  lignage  animal  pour  la
confection du corps charnel. Alors, il oscille dans la commande intellective, entre le ‘démon’
des impulsions ataviques de l’animalité et l’invitation de l’ange’ par la voix silencieuse de
l’Esprit spirituel. * 

* Il y a un dicton hindou qui dit : Il est difficile d’aller sur le lame acérée d’un couteau’, et ‘Ardu,
disent les sages, est  le chemin de la salvation’. Pour le lecteur studieux, nous recommandons le livre : ‘Le
fil du Couteau ’ (O Fio da Navalha dans le texte original), de W. Somerst Maugham, roman qui expose de
façon compréhensible les enseignements et admirables  attitudes du disciple oriental. C’est le symbolisme
significatif de l’homme cheminant  sur le dangereux fil du couteau de l’intellect,  parmi les impulsions
traitresses de l’Esprit Instinctif et les aspirations nobles de l’Esprit Spirituel.

QUESTION ; - Comment se procède l’agissement ou l’orientation de
l’Esprit Instinctif dans la structuration des espèces inférieures ? 

RAMATIS ;  - A mesure que les animaux progressent dans l’échelle évolutive, ils
ont besoin de savoir ou de faire, certaines choses indispensables à leur survie sur la scène du
monde physique. L’Esprit Instinctif ou Intelligence subconsciente, alors agit chez l’animal et
l’oriente  vers l’expérience dans les plans inférieurs, les faisant réaliser de nombreuses choses
qui lui garantissent la protection,  le vécu, et la progression ordonnée, sans la nécessité de
mobiliser quelque raisonnement.  

De cette  façon,  tout  aussi  bien  l’animal  sauvage comme  le  passereau,  bien  qu’ils
naissent dans des environnements si impropres et hostiles, survivent et s’arment de pouvoirs
instinctifs  qui  les  habilitent  dans  la  lute  et  dans  la  défense,  et  développent  chez  eux  la
prudence et l’astuce. C’est l’Esprit Instinctif qui aussi rend propice aux animaux, insectes,
oiseaux, l’admirable  recours au ‘mimétisme’*,  véritable  camouflage pour les protéger, les
dissimulant dans le milieu ou le terrain où ils agissent. Cette sagesse instinctive enseigne aussi
aux oiseaux à construire leurs nids, à émigrer les veilles de tempêtes ou à fuir à temps, l’hiver
rigoureux ; aussi, elle  instruit le tatou à  construire son terrier ; et le fournier roux à édifier
son nid, protégé des tourmentes ; oriente l’éléphant à rechercher la végétation médicinale pour
se vacciner contre les épidémies des tropiques ; le chien, à se nourrir d’herbes curatives de
l’indigestion et retrouver son foyer, après avoir été abandonné à des kilomètres de distance.    

* Dans les phénomènes du mimétisme parmi chez les oiseaux et les animaux, la nature produit de
déterminées espèces de façon ingénieuse. Ainsi le lion du Sahara à la couleur du sable du désert, l’ours
blanc se confond avec la glace, le tigre est rayé comme les forêts de bambous où il se cache  ; parmi les
oiseaux, les perroquets sont la couleur des feuilles de bananiers, d’innombrables oiseaux se confondent
avec les écorces des arbres. Les cobras prennent la tonalité des plantes herbacées. Imaginons qu’elle cible
idéale pour les chasseurs ce serait si l’ours polaire avec une fourrure de couleur entièrement noire, se
détachait ostensiblement de la surface du gel.   

Encore, guide les abeilles, dans la confection mathématiques des alvéoles de la ruche
pour le miel ; aide les araignées à tisser leurs admirables toiles, les fourmis à s’organiser de
façon  disciplinaire  et  à  abandonner  les  fourmiliers,  à  la  marge  des  rivières,  les  veilles
d’inondations.

Ensuite l’Esprit Instinctif enseigne aux espèces animales à faire les choses nécessaires
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pour leur survivance et progrès, transforme ces expériences vécues en actions automates, et
les  archive comme  ‘travaux-modèles’  pour  plus  tard  servir  à  l’homme  sans  nécessité  de
consulter l’intellect ou de gaspiller les énergies du raisonnement. Pour cela l’homme n’a pas
besoin de penser pour marcher, respirer, digérer, ou croître, ni pour d’autres multiples activités
de l’organisme, comme la réparation de cellules, de lésions organiques, de défenses contre les
virus, d’oblitération de vases sanguins ou formation de cicatrices protectrices. 

Grace à l’intelligence millénaire de l’Esprit Instinctif, le nouveau-né ingère le lait très
blanc pendant quelques mois* et cependant croissent les cheveux blonds, châtains, marrons
ou noirs ; les yeux restent noirs, verts, ou bleus ; le sang rouge ; la bile verdâtre ; la peau
rosée, jaune, rouge, métis ou noire ;  les dents blanches et le foie d’un ton rouge-brun. 

* Il y a au Brésil, où est écrit ce livre, une campagne d’allaitement très importante depuis une
quinzaine d’années favorisant l’allaitement naturel pour les deux premières années. 

Ceci arrive tout naturellement, parce qu’à mesure que l’homme surmonte la mémoire
consciente,  il  transfert  ses connaissances  acquises  vers  l’Esprit  Instinctif,  lequel  donc,  les
archive pour qu’elles soient utilisées au moment opportun.  

QUESTION ; - Pourriez-vous nous donner quelques exemples? 
RAMATIS ;  -  Les  peintres,  musiciens,  sculpteurs,  dactylographes  ou  motoristes

apprennent à développer leur fonction par rapport à l’intellect, mais il est évident qu’ils se
fatigueraient  immensément,  au cas  ou ils  devraient  ‘penser’ ou se ‘remémoriser’ de telles
choses, toutes les fois qu’ils en auraient besoin. L’Esprit Instinctif se charge d’archiver les
expériences de l’homme dans son procédé de peindre, toucher, diriger, écrire, à la machine ou
d’apprendre  quelque  autre  chose,  et  ces  archives  peuvent  être  utilisées  lorsque  de  telles
acquisitions doivent être évoquées ou utilisées.  

 
Bien  évidemment,  il  serait  exhaustif  et  inconséquent,  si  l’homme  avait  besoin  de

refaire tout le chemin déjà parcouru dans l’étude de la musique, de la peinture, de la sculpture,
ou de l’alphabétisation, à chaque fois qu’il aurait besoin d’engager ces fonctions. Ainsi, il a
uniquement besoin de penser lorsqu’il doit apprendre des choses neuves, car il y a une très
grande différence   entre  apprendre  à  faire  quelque  chose  et  le  faire  après  l’avoir  appris.
L’Esprit  Instinctif,  cependant,  se  charge  de  faire  souvenir  à  l’homme  son  apprentissage
antérieur par la persistance et le sacrifice,  le libérant de perdre son précieux temps, à chaque
moment.  

Les  orientaux considèrent  l’Esprit  Instinctif  une espèce de dépôt  rempli  de choses
reçues  de  nombreuses  provenances ;  là  existent  des  photos  d’origine  héréditaire  et  de
l’ancestralité  animale ;  il  y  a  aussi  des  archives  de  travail  intellectuel,  les  expériences
émotives  joyeuses  ou  tristes  et  jusqu’aux  suggestions  étrangères  gravées  pour  l’usage
approprié dans le futur.

Mais lorsque l’Esprit Spirituel commence à influencer chez l’homme, il ne reste pas
longtemps à reconnaître en lui qu’il est encore le jouet des impulsions animales, car de suite il
se repend de ses précipitations ou de ses décisions égoïstes, colériques ou hostiles. Ceci est
déjà un mi chemin parcouru  pour sa croissance spirituelle, car les instincts inférieurs sont
comme les brutalités qui habitent dans notre propre intimité spirituelle. Ce qui est légitime
pour l’animal, doit être illicite et illégitime pour l’homme.  
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Jésus a été très habile conseillant le ‘Priez et Veillez’ à l’homme, concept qui traduit,
dans  son  essence,  pourrait  bien  dire :  ‘Clarifiez  votre  conscience  et  veuillez  les  instincts
inférieurs  de  votre  hérédité  animale’.  Vous  ne  devez  pas  méprisez  les  choses  de  l’Esprit
Instinctif  parce qu’il vous a servi et qu’il vous sert, continuellement pour votre bien. Mais,
ainsi comme l’homme arrive à dominer le lion, l’éléphant, le loup ou le cheval sauvage, et
ensuite, en profite au bénéfice de l’existence humaine, il  a aussi besoin de transformer les
forces violentes et agressives  du bagage développé par l’esprit instinctif, en énergies dociles
et bienfaitrices, à la disposition du raisonnement supérieur. 

L’instinct de violence, par exemple, peut être gradué dans la forme d’une énergie qui,
ensuite, alimente un art ou un idéal digne ; l’orgueil discipliné  stimule l’héroïsme ; la vanité
contrôlée développe le bon gout pour la propreté et le caprice personnel ; l’avarice éclairé
pour  diriger  le  principe  de  sécurité  économique  pour  le  futur  et  l’astuce ;  le  service  de
l’intellect, peut se transformer en un élevé instinct de précaution.    

QUESTION ; -  Que pouvez-vous nous dire  sur l’Esprit  Intellectif  ou
l’Intellect? 

RAMATIS ; - L’Intellect est le principe mental qui distingue l’homme de la brute ;
et son apparition marque une grande avancée dans le chemin de la réalisation de l’esprit lancé
dans le courant de la matière. Auparavant, l’être est à peine émotion, désirs ou passions, mais
ensuite, après  l’apparition  de l’Intellect, il jouit de la volonté de raisonnement et sent, en lui,
la manifestation de la condition humaine. C’est le réveil ou l’aube de la conscience du ‘je’,
parce l’homme, alors, peut déjà se comparer aux autres êtres et choses ; il classifie, analyse,
regroupe, sépare les événements dans lesquels il intervient ou les faits dans lesquels il est
présent. Il commence à juger les événements autour de lui, à avoir conscience  du ‘je’, bien
qu’il ne puisse définir une telle condition. 

L’homme est déjà un être bon  et évolué, cependant, l’avènement de l’Intellect l’aide à
exercer  la  commande  et  le  contrôle,  chaque fois  plus  énergique,  sur  les  propres  instincts
animaux. Dominant les forces instinctives  de la vieille animalité  il peut disposer d’énergies
soumises pour  réaliser sa propre ascension spirituelle. Mais s’il faiblit dans la possession de
la raison  il peut devenir pire que les bêtes, car rares sont les animaux qui abusent de leurs
forces  et  désirs,  comme il  est  fait  habituellement  parmi  les  hommes,  comme l’on  vérifie
communément, dans le cas du plaisir sexuel.  

Entre autre si l’Intellect aide à raisonner, il peut aussi exercer son pouvoir sur l’Esprit
Instinctif comme préparer le chemin pour la meilleure influence  de l’Esprit Spirituel,  qui
recouvre seulement une certaine limite, comme il peut aussi créer l’illusion dangereuse de
‘l’égo’ séparé du Tout, qui est Dieu. L’intellect humain est de raisonnement froid, comme un
joueur qui voit seulement les résultats compensateurs et immédiats, dans une partie de cartes.
Lorsque l’homme s’abandonne au jeu de l’intellect pur, de son Intelligence immédiatiste et
opérant  dans  les  limites  de  la  forme,  la  propre  raison sans  la  chaleur  de  l’intuition  crée
l’illusion de séparativité…   

Pour cela l’Intellect fonctionne exactement entre l’Esprit Instinctif, qui tente d’attirer
l’être vers le niveau inférieur des brutes, et l’Esprit Spirituel qui prodigue les notions sublimes
de la vie supérieure des esprits purs. 
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QUESTION ;  -  Pourriez-vous  nous  donner  quelques  notions  sur
l’Esprit Spirituel? 

RAMATIS ;  - L’Esprit Spirituel est le futur, ainsi comme l’Esprit Instinctif est le
passé ; et l’Intellect doit se faire dans le présent. L’Esprit Spirituel est le produit de sentiments
sublimes et se déverse vers la conscience de l’homme, comme la lumière envahit les recoins
de la grotte sombre. 

Les  aspirations,  les  méditations  pures  et  sublimes,  proportionnent  à  l’homme  la
possession chaque fois plus ample et permanente, du contenu angélique de l’Esprit Spirituel ;
et l’égo humain capte, dans son monde ténébreux, les connaissances  les plus anormales, à
travers de l’intuition pure.  Sans aucun doute, un tel  phénomène ne peut être expliqué par
l’Intellect, qui seulement peut fournir des impressions, des symboles, des marques, des faits,
des crédos et des projets si provisoires comme la figure de l’homme charnel. Pour cela le
sentiment de fraternité, la mansuétude, la bonté, le renoncement, l’amour et l’humilité ne sont
pas élaborés par le froid raisonnement, mais portent, un sens habile de la vie supérieure, qui se
manifeste au-dessus de la turpitude et de la bellicosité du monde matériel. 

L’Esprit Spirituel dont l’action s’exerce à travers du ‘chakra coronaire’ * est donc le
patrimoine de peu d’hommes, lesquels se sentent attirés par des désirs, des aspirations et des
rêves chaque fois plus élevés , croissant sous une telle influence sublime , pour la plus grande
intimité et le plus grand amour avec le plan Divin. Ile nourrit la confiance dans les motifs
élevés de l’existence et alimente la Foi inébranlable dans l’intime de l’être, affaiblissant la
force attractive de la domination animale et accélérant les forces intimes de l’esprit immortel.
 

* Chakra coronaire ou cardiaque (idem), est le centre responsable de la source et du
désir et de la conscience de l’âme.  

Chakra Cardiaque (4e)     

RACINES 12 Rayons
COULEUR Doré brillant  
LOCALISATION Au niveau du cœur / entre les omoplates. 
ROTATION De gauche à droite (les deux rotations, il est au milieu) 
GLANDE Thymus  
PLEXUX Cardiaque 
SANSCRIT Anahata
CARACTERISTIQUES Six centimètres de diamètres, composé de douze pétales dorées. 

Responsable par l’équilibre et l’inter change des émotions 
(sentiments).
Lié avec les émotions supérieures, soins et sentiments. 
Réside la bonté, l’affection, la piété, la haine. 
Lié aux dimensions supérieures de la conscience. 
Lié aux sens de l’existence de la personne. 
Amplifie les capacités et perceptions instantanées, les émotions et les 
intentions.
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Il enregistre qualité et pouvoir de l’amour de l’individu dans la vie. 
Quand quelqu’un transforme les désirs et passions personnelles  en 
amour et compassion universels pour ses semblables, le cœur   se 
transforme en un foyer d’énergie qui se concentre antérieurement au 
plexus solaire 

DYSFONCTION Violences incontrôlables affectent directement la physiologie du cœur,
qui peut jusqu’à souffrir un arrêt cardiaque. 

MALADIES
Problèmes cardiaques, fibulation atriale (tremblement musculaire), problèmes pulmonaires

DIVERS ;  Un  individu  lié  au  quatrième  chakra  entre  dans  une  vibration  de  compassion,  de
détachement matériel, de sagesse, et d’amour inconditionnel. Les attachements aux plaisirs terrestres,
les  honneurs  et  les  humiliations  ne  l’intéressent  pas.  Portant  il  vit  en  harmonie  avec  les  mondes
intérieur et extérieur. S’élevant grâce à la vibration du quatrième chakra aux, il est possible de dominer
l’art de parler, la poésie et le verbe. L’être commence à savoir dominer son ‘ JE’ obtenant sagesse et
force intérieure. L’énergie Ying/Yang s’équilibre .Un être centré sur le chakra Anahata commence à
évoluer en dehors des limites de son environnement pour devenir autonome ; sa vie devient donc une
source d’inspiration pour les autres. La pulsation du chakra cardiaque sain est la même pulsation que
les battements cardiaques. Ce rythme de pulsation est universel et quand le chakra est équilibré, nous
sommes en paix avec les autres et avec l’environnement. Le chakra du cœur est un lieu de rencontre et
de fusions des énergies qui fluent des énergies descendantes du chakra coronaire et des énergies qui
montent du chakra basique, sans oublier que le chakra laryngé fonctionne comme un passage. 

QUESTION ;  -  Cependant  n’existe-il  pas  quelque  confusion  entre
l’Intellect et l’Esprit Spirituel ? 

RAMATIS ;  - L’intellect est sec et froid dans ses raisonnements, car, il ne vibre
même pas lorsqu’il est fortement influencé par l’Esprit Spirituel. Cependant, dû au constant et
progressif  agissement  de  l’Esprit  Spirituel,  se  développe  à  l’intérieur  de  l’homme  la
Conscience Spirituelle, qui peu à peu, va réveiller la sensation mystérieuse de la réalité de
l’existence  du  Suprême  Pouvoir  Divin.  L’on  reconnaît  un  tel  événement  chez  l’homme,
lorsqu’il  commence à  développer  la  compassion,  le  réveil  graduel  de son sens  de justice
supérieure et un continuel sentiment de fraternité.

Uniquement l’Esprit Spirituel proportionne les engagements supérieurs et son action
dépasse l’Intellect,  car, il  avive l’amour parmi les hommes et impulsionne à semer le bon
grain pour autrui, comme condition de sa propre félicité.  

Ainsi la lutte  entre la Conscience Spirituelle  de l’homme, l’identifiant à la  nature
supérieure, et l’Esprit Instinctif qui tente de le rendre esclave à sa domination inférieure, est
quelque chose d’épique et d’angoissant. De ce combat exhaustif, incessant et réveillant, surgit
la légende que l’homme est conseillé à sa gauche par le diable et qu’à sa droite il est inspiré
par l’ange. En réalité, cette image symbolique représente l’Esprit instinctif, avec son cortège
d’expérience animale inférieure, tentant l’homme à répéter les actes du joug animal : d’un
autre  coté,  l’Esprit  Spirituel  dans  sa  manifestation  et  son  invitation  sublime,  est  bien
l’emblème de l’ange inspirant pour la vie supérieure.     
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QUESTION ;  -  Et  que  pouvez-vous  dire  sur  l’âme  de  l’Homme,
indubitablement,  être  plus  important  que  l’Esprit  Instinctif  et  que  l’Esprit
Spirituel ? 

RAMATIS ; - Sur la contexture essentielle de l’âme de l’homme et, naturellement,
en fusion constante avec l’Ame de Dieu, nous savons toujours peu dans notre actuel stade
évolutif. Entre autre, nous ne trouvons pas le vocabulaire et les moyens de comparaison pour
expliquer à l’Intellect  humain,  dans sa traditionnelle limitation,  quelque soit  la conception
exacte de l’infini.

En  vérité,  l’âme  peut  être  uniquement  sentie  et  non  pas  décrite ;  c’est  un  aperçu
interne, intime et personnel de chaque être, impossible à être expliqué de façon satisfaisante
pour celui qui ne bénéficie pas encore de la même expérience. Personne ne peut l’expliquer
par le symbolisme des paroles transitoires du monde matériel ; L’intellect, ne pourra jamais le
percevoir, parce que l’âme existe avant l’homme et bien avant l’Intellect.  

 
Afin  d’aider  l’étude  de  l’esprit,  la  philosophie  yoga  considère  l’âme  de  l’homme

comme le septième principe, ‘l’étincelle Divine’, un rayon de soleil ou une goutte de l’Océan
Cosmique. Mais devra être vaincu de nombreux degrés, dans son échelle évolutive, depuis sa
phase animale jusqu’au stade d’archange, pour que l’âme de l’homme se fasse sentir, dans sa
gloire et son pouvoir. Ceux qui sentent déjà cette réalité habitent des plans inaccessibles à
notre entendement et ne pourraient  nous l’expliquer, par l’insuffisance du langage humain.  

Cependant, il y  a des moments dans notre vie, lorsque nous nous  immergeons dans la
profondeur religieuse, alimentés par des pensées sublimes ; lorsque nous nous sensibilisons
devant un merveilleux poème, une extraordinaire chanson ou que nous éprenne la mystérieuse
beauté de l’aube, qui font que nous sentons alors l’apparence de notre origine cosmique. C’est
en réalité, l’aperçu fugace, dans l’apex d’une seconde, du commencement de l’illumination,
de la prédiction de la Conscience Spirituelle.   

 

QUESTION ; - Comment se procède cet événement? 
RAMATIS ;  -  Indépendamment de la croyance religieuse de l’homme et de ses

réalisations intellectives dans le monde, à mesure que l’Esprit Spirituel étend son domaine
chez l’être, le libérant graduellement, des grilles de l’animosité inférieure, s’amplifie aussi son
aire de connexion avec l’âme de Dieu. Nous dirions qu’augmente la tension Divine et interne,
chez la créature ; cette impulsion de transbordement des formes et de l’intellect humain parait
seulement  attendre  un  instant  approprié  pour  exercer  sa  prédominance  sublime.  C’est  la
lumière  du  Seigneur,  prête  à  illuminer  la  créature,  avant  la  première  négligence   de  la
conscience  en  veille,  ou  personnalité,  formée  dans  le  cheminement  obscur  de  la  lignée
animale. A travers  la connexion de l’Ame,  Dieu, alors se révèle à l’homme et lui donne
quelques aperçus de Son existence Réelle*.

 
* Nous conseillons au lecteur de lire le dernier chapitre du livre : ‘Dieu et la nature’ de Camille

Flammarion, après le chapitre sur Dieu. Il s’agit d’une des plus émouvantes et convaincantes expériences
d’extase, de l’aube de la Conscience Spirituelle, dans le style occidental.  

Sans  aucun  doute  c’est  un  événement  qui  varie  matériellement,  en  conformité  au
tempérament,  à  la  sagesse  et  au  sentiment  individuel,  mais,  après  le  succès,  laisse  une
sensation de sécurité,  d’immatérialité et  de confiance dans toute l’expérience vécue.  C’est
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l’âme commençant à faire valoir ses droits divins, à travers les ruptures  de la personnalité
humaine, le chemin de la désagrégation du monde des formes. 

C’est un état étrange et hors du commun, dans lequel l’être se sent en dehors de son
état normal, transporté vers un plan de conscience plus élevé, s’enrichissant de plus d’actions
positives  et  connaissances ;  ne  pouvant  pas  l’expliquer  clairement  dans  la  conscience
physique, après avoir passé, le merveilleux moment de désengagement des formes. C’est une
entrée subite, un aperçu, ou une annonce de l’âme immortelle, fugace démonstration  de la
Réalité  Eternelle.  C’est  le  ‘Samadhi’,  traditionnellement  présent  dans  la  vie  des  grands
illuminés de l’Orient, ou l’extase’, de la connaissance occidentale.*

*  ‘Samadhi’ ou  ‘Extase’,  sorte  d’exaltation  spirituelle  qui  peut  être  provoqué  de  différentes
façons. L’extase est une sorte  de suspensions des sens, par l’absorption de l’esprit dans la contemplation
divine. Dans cet état, l’individu ne ressent aucune action à laquelle son corps peut être soumis. Elévation,
séparation inexplicable par le mécanisme de l’Intellect.’ 

Comme la  propre nature spirituelle  de l’être   ne donne pas de sauts,  ces aperçus,
extases,  ou  illuminations  subites  peuvent  augmenter  dans  leur  fréquence,  dans  la  même
existence, à mesure qu’ils atteignent un plus grand domaine sur la conscience en vigilance.
C’est  l’entrainement  sublime  de  l’Ame  Eternelle,  commençant  à  se  dévêtir  des  habits
transitoires de la personnalité humaine, en activité sur les superficies planétaires, jusqu’à se
manifester dans toute sa splendeur et beauté sidérale. Alors, arrivera le temps dans lequel ces
aperçus  et  extases  de  l’Illumination  seront  si  fréquents,  qu’ils  se  transformeront  dans  la
plénitude de la Conscience Spirituelle pour toute l’Eternité. Et ce sera la fin des réincarnations
de douleurs et de souffrances. 
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Chapitre 8

Le sexe.
 

QUESTION ; - Quelle est la forme énergétique utilisée par l’homme,
qui à causé et qui cause  le plus grand retard de l’âme dans les cycles des
réincarnations dans le monde physique ? 

RAMATIS ;  -  Sans  aucun  doute,  c’est  l’énergie  sexuelle.   Il  s’agit  du  plus
important  recours de la  loi  d’attraction  chez les  êtres,  afin  que se perpétue la vie  sur les
planètes  physiques.   Dans  sa  potentialité  créative,  c’est  la  force  catalytique  des  charges
magnétiques  stimulantes  de  l’énergie  créatrice,  responsable  de  la  croissance  et  de  la
propagation des espèces humaines pour leur évolution spirituelle. 

QUESTION ; -  Pourquoi  donc le  sexe est-il  si  vilipendé à travers  le
monde par les diverses religions, lui attribuant l’origine de presque tous les
maux, depuis le péché d’Adam et Eve ? 

RAMATIS ;  -S’agissant  d’une  force  non dominée,  conséquente  à  la  fixation  de
l’homme dans  l’instinct  animal,  le périsprit  humain garde,  dans son intimité,  les charges
délétères des actes coupables, dégradants ou aimantés à la vie primitive. Lorsque la créature,
est  quasiment  toute  émotion  et  bien  peu  de  raisonnement,  elle  devient  un  jouet  hors  de
contrôle dans le vortex de la force sexuelle, déchainée par un érotisme incontrôlable. Après le
vécu tempétueux ou se sacrifient  toutes  les manifestations  de la  supériorité  humaine sous
l’ardeur de la sensualité charnelle, l’esprit de l’homme, déjà avec quelque raisonnement ou
sensibilité  spirituelle  plus  accentuée,  se  sent  quelque  peu  déprimé  et  inquiet,  se  trouvant
coupable de ne pas avoir résisté à la domination animale.  D’où une certaine appréhension
existante,  dans  l’intérieur  de  l’âme  humaine,  une  inexplicable  crainte  de  ne  pas  pouvoir
triompher  sur les impulsions du désir animal, et ensuite, submerger dans la mer des vibrations
de basse intensité.  
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QUESTION ;  -  Il  nous  parait  que l’âme humaine porte  ce  stigmate
depuis la période légendaire du couple Adam et Eve, n’est-ce pas ainsi? 

RAMATIS ; - Adam et Eve symbolisent le commencement de la vie physique sur
Terre, lorsque transgressant les ordres divins, ils deviennent des créateurs comme Dieu, d’où
l’anathème  sexuel.  Le  cheval  sauvage  du  désir  charnel,  animal,  avec  ses  instincts
indomptables, mais créatifs, a pour objectif de donner un revêtement au psychisme naissant,
le  métamorphosant  dans  la  conscience  individualisée.  Le  caractère  animal  ancestral  se
développe et se modifie jusqu’à la configuration hominal, et l’homme commence à se libérer
des  formes  animales  prenant  la  forme  verticale  et,  spirituellement,  cherche  les  échelles
évolutives, impulsionné par le magnétisme intime du futur ange.   

QUESTION ;  -  Pourriez-vous  nous  donner  d’autres  motifs
fondamentaux du pourquoi  l’homme souffre  depuis  longtemps l’action du
sexe,  au lieu  d’autres  impulsions  alors  plus  agissantes  comme l’ambition,
l’orgueil et l’égoïsme? 

RAMATIS ;  -  L’énergie  sexuelle  est  vraiment  la  force de propulsion de  la  vie
humaine, parce que comme nous vous l’avons dit, c’est la source de la créativité  dans ses
divers aspects et fréquences,  conformément aux plans et aux champs de l’activité où elle agit.
Mais c’est  comme le feu contrôlé – il  chauffe,  il  aide et  crée ;  donc,  hors de contrôle,  il
produit l’incendie. 

Par  conséquent  l’homme  par  l’abus  du  sexe ;  consomme  immanquablement  cette
énergie créative, qui certaines fois, se manifeste comme l’ambition, l’orgueil et l’égoïsme, et
doit être utilisée avec harmonie, suivant les nécessités, jamais de façon insensée.

QUESTION ;  -  Donc  tout  abus  de  l’énergie  crée  par  Dieu  est
immédiatement punie ? 

RAMATIS ; - Dans l’univers la notion du temps humain n’existe pas. Nous allons
citer un exemple : Lorsqu’un automobiliste abuse, dépassant la vitesse fixée, il est pénalisé
comme infracteur, soit pour risquer de causer des dangers aux autres véhicules sur la même
route, soit parce qu’il risque sa vie. Logiquement, il n’a pas été puni pour l’infraction en elle-
même,  mais  pour  les  conséquences  de  sa  désobéissance,  par  l’imprudence  et  parce  qu’il
connaissait de façon anticipée, les résultats. 

L’homme ne peut pas alléguer l’ignorance, parce qu’étant averti, par l’intermédiaire
des instructeurs, des principes  religieux et philosophiques, qu’il sera toujours infracteur par
l’abus de sexe, et non par l’usage ; il ne peut se plaindre ou protester, lorsqu’il doit s’ajuster
correctement à la technique de la correcte utilisation de l’énergie sexuelle.   

QUESTION ; -  Quels  seraient  les  pires  résultats  de l’excès d’activité
sexuelle  pour l’être humain dans l’actuelle graduation spirituelle terrienne? 

RAMATIS ; -Il est à considérer que l’énergie sexuelle , n’est pas exclusivement, un
élément créatif dans la composition physique, mais aussi une source d’autres manifestations
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animiques  et,  suivant  le yoga,  elle  peut  être  sublimée ou activée par des valeurs  morales
supérieures et, vitalisé, irriguée au cerveau de l’homme, lui proportionner une plus grande
capacité  créative  dans  ses tendances   esthétiques  dans les  domaines  de la  musique,  de la
peinture, de la sculpture, de la poésie, de la littérature. Son abus cependant tend à le rabaisser
mentalement et évolutivement au niveau de l’animal. C’est le motif pour lequel de nombreux
étudiants  du  Yoga  apprennent  à  contrôler  et  dominer  l’énergisme  du  fluide  sexuel  du
‘chakra Kundalini’(1) et l’activent mentalement, en direction du cerveau, en conjugaison avec
le’ chakra coronaire’,  obtenant un énergisme de fréquence capable d’irriguer  leur système
neuro-cérébral dans une activité supérieure. (2) 

(2) N du médium : bien que Ramatis ait élucidé à quelques us des membres de notre
groupe  d’études  ,  quant  à  la  technique  du  Krya-Yoga,  qui  proportionne  le  désir  de  cette
sublimité de l’énergie sexuelle, il ne nous a pas été autorisé à la rendre publique, sauf une brève
notification : Voyez l’ouvrage : ‘Autobiographie  d’un yogui contemporain’,  de Paramahansa
Yogananda, édition du Self Realisation Fellonship, principalement le chapitre : ‘La science du
Kriya Yoga’, qui indique quelques notions de cette pratique louable.  

 (1) Appelé aussi : Chakra basique.

Chakra Basique   (1er)        

RACINES  04
COULEUR Orange rouge, deux pétales chacun 
LOCALISATION Base de la colonne dorsale entre l’anus et les organes génitaux  
ROTATION A gauche    
GLANDE Surrénale 
PLEXUX Sacré
SANSCRIT Muladhara
CARACTERISTIQUES Vitaliser tous les autres centres  (chakas)

DYSFONCTION Détours sexuels. 

Ce premier chakra est responsable pour la vitalité et pour la manutention des aspects solides du corps.
Colonne vertébrale /Organes génitaux, principal modulateur des stimuli supérieurs et inférieurs de la
vie organique et spirituelle de l’homme.
Il est aussi la source du feu serpentin ou Kundalini. Il se localise à la base de la colonne vertébrale, à
quatre  pétales .Le  chakra  basique  ou  génésique,  représente  la  manifestation  de  la  vie  physique.
Cependant de la 1er à la septième années de vie l’enfant apprend à se structurer , s’établissant dans les
lois  de  son  monde  et  apprenant  à  régler  ses  volontés  de  manger  et  de  boire  ,  afin  de  créer  un
comportement adapté à son identité terrestre .Ce chakra est en  relation avec la jeunesse , l’illusion, la
colère,  l’avarice  et  la  sensualité.  Des  personnes  vivant  motivées  par  ce  chakra  basique  ont  un
comportement violent lié à l’insécurité et arrivent à dormir de 10 à 12 heures  sur le ventre .Elles sont
normalement  matérialistes  et  pragmatiques.  Le  chakra  basique  est  en  relation  avec  les  glandes
surrénales, dont les hormones sont  partie essentielle de la manutention de la vie du corps .Les gonades
sont la liaison glandulaire pour le chakra basique. Ce sont les testicules chez l’homme et les ovaires
chez la femme. Elles font partie du système endocrinien, cellules sécrétrices avec des capillaires dans
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les régions adjacentes liées par le tissu conjonctif .La glande pituitaire certaines fois est appelée de
‘glande  maître’.  Elle  pourrait  être  considérée  la  dirigeante  d’un  orchestre  glandulaire.   A  son
‘commandement’ les  hormones  sont  secrétés  par  les  testicules  et  les  ovaires.  Il  y  a  une  relation
évidente avec la fertilité,  le développement, les impulsions et les instincts sexuels. La sécrétion des
gonades assurent que les procédés naturels, comme la puberté, surviennent normalement, au moment
approprié  .Quand il y a dysfonction dans ces aspects de croissance, le travail spécifique avec le chakra
basique aidera une fois de plus dans le procédé de cure.

MALADIES 
Cancer, allergies, problèmes sexuels, arthrite, rhumatisme, asthme, problèmes de croissance, désordre
psychologique, basse vitalité. 
Observation : Dans ces cas généralement la toile bouddhique est compromise. 

 Sous une telle pratique, dirigée par l’intellect discipliné et dynamisé par le contrôle spirituel,
il se vérifie que le fluide sexuel est une énergie bienfaitrice, pour un usage sélectif, mais est
aussi  capable  de  rendre  esclave  l’homme  par  l’excès,  dans  le  domaine  des  passions
subalternes.  

Au fur et à mesure que l’âme évolue, s’percevant de la réalité de la vie immortelle et
définitive, (et ce sens critique, et cette responsabilité ce discernement sont prépondérants), elle
commence à se modérer dans la pratique sexuelle, parce que ses intérêts requièrent un plus
grand  quota  d’énergie  pour  subvenir  aux  nécessités  mentales,  et  ainsi,  les  mobilisent  du
réservoir créatif du métabolisme sexuel. 

QUESTION ; - Quels sont les bouleversements les plus graves pour une
personne  désincarnée  qui  a  vécu  sur  Terre  une  existence  exclusive  de
préoccupations et de satisfactions sexuelles? 

RAMATIS ;  -  Considérant  que  le  sexe  n’est  pas  un  simple  mécanisme
physiologique  ou  de  différences  morphologiques  des  organes  génitaux,  mais  une  force
créative, qui n’a pas sa source dans le corps physique, mais dans l’organisation périspirituelle
préexistante  et  survivante  au  corps  physique,  alors  bien  évidemment  les  hommes  et  les
femmes libertins souffrent, dans le monde spirituel,  de délires, d’hallucinations, de véritable
folie.  

L’aimantation du résiduel sexuel propre des activités purement animales agit de façon
préjudicielle, dans les délicats  centres périspirituels, créant des angoisses et des désespoirs
indescriptibles,  transformant  le  malléable  corps  périspirituels,  et  lui  donnant  les
configurations les plus répulsives et les plus abominables.  Dans les cas les plus graves et
lorsqu’ils peuvent être aidés par les institutions secouristes, en face de quelque bien pratiqué,
leur  proportionnant  quelque  crédit,  ces  âmes  noyées  mentalement  dans  les  fluides
tourmenteurs  de  l’abus  sexuel,  au  lieu  d’avoir  des  hallucinations  orgiaques,  sans  aucune
satisfaction  de folie érotique qui leur viennent des plus intimes fibres périspirituelles, sont
ségrégées dans des pièces ou cellules pour les préserver des scènes causant la déformation
tératologique des centres génésiques, exposés au plus ignominieux avilissement créatif ; étant
effectués dans ces cellules, la filtration et le drainage thérapeutique dans la forme apparente ;
survenant  des  crises  convulsives  et  postérieurement  la  prostration  ,  jusqu’au  coma
récupérateur.   
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QUESTION ; - Ayant fait ci-dessus, références aux âmes ‘lorsqu’elles
peuvent être secourues par les institutions secouristes’, cependant est-ce que
nous ne pourrions pas conjecturer l’existence d’autres entités dans un absolu
déséquilibre sexuel,  désemparés ou à la merci,  souffrant dans leurs délires
extrêmes, dû aux effets du profond dérèglement sexuel ? 

RAMATIS ;  -  Ne  vous  sont  pas  inconnues  les  estampes,  délinéant  les  cadres
infernaux de la démonologie catholique, où les figures des diables  portent les faces cyniques
et  obscènes  des  caprins  riant  avec  plaisir,  lorsqu’ils  torturent  les  âmes  imprudentes  qui
passèrent  sur la  Terre  appuyées  par  ce satanisme protecteur, mais  implacable  et  exigeant,
quant à la possession de ceux et celles qui lui ‘vendirent l’âme’ pour jouir de satisfactions
censurables.

L’on  peut  vérifier  dans  ces  estampes,  une analogie  avec  la  réalité  d’une  immense
multitude d’âmes dépravées et  diaboliques  ,  qui ,  après la désincarnation ,  deviennent  les
esclaves d’âmes perverses et machiavéliques , lesquelles s’approprient des malheureux viciés
pour fortifier   leurs hôtes obsessifs alimentés par le métabolisme sexuel décontrôlé ,  dans
l’Astral Inférieur , dans la plus abominable exploration des malheureux déréglés sexuels de la
Terre,  qui désincarnèrent  sans la moindre protection spirituelle.  Il  y a des phalanges d’un
gouvernement occulte, dont les desseins sont de séduire les créatures négligentes, subjuguées
par un incontrôlable désir d’activités sexuelles, qui se transforment en de véritables banquets
de ‘morts’, prisonniers, même dans l’Astral, à la luxure. Ainsi dans les maisons closes, dans
les  motels  où  se  retrouvent  des  créatures  qui  portent  leurs  compromis  conjugaux  dans
l’attirance  des  passions  animalisées,  se  retrouvent,  comme  les  légendaires  vampires,
cependant  sexuels,  marquant  leur  présence  par  l’induction  érotique,  menant  les  pauvres
incarnés  à  des  délires  passionnels.  Lamentablement,  dans  cet  inter-change  vicieux  entre
vivants et morts, entre dépravés avec corps et dépravés sans corps, se prolonge l’exécrable
condition esclavagiste de la force sexuelle, dans la domination animale. Se répètent ainsi, les
vieilles scènes fantastiques du diable et de l’homme vendeur de son âme.  

Cependant , la même force sexuelle utilisée avec discipline comme force créative de
quelque niveau de vie, pose aussi les fondations  de la tendresse, de l’humilité, de l’affection
pure, du pouvoir, de l’intelligence,  de la sagesse et  jusqu’à de l’amour, aidant  l’homme à
réussir à atteindre le suprême équilibre qui l’ajuste définitivement à l’angélitude. A travers le
travail  persévérant  des  millénaires,  l’instinct  sexuel  qui   se  manifeste  chez  les  peuples
primitifs, comme possession absolue se transforme chaque fois plus en une force créatrice
dans les plus divers secteurs de la vie humaine à travers les créatures conscientes de la réalité
immortelle, obtenue par la constante recherche de la perfection et beauté. 

QUESTION ;  -  Comment  pourrions-nous  mieux  comprendre  cette
sublimation de la propre force sexuelle de l’homme ? 

RAMATIS ; - A travers la succession interminable des millénaires, l’orgasme de la
brute file vers la sublimité de  l’extase du saint, prouvant que le sexe est davantage une force
créative d’inspiration supérieure,  et agit,  suivant le sens qui lui est donné rationnellement,
supplantant la primaire signalisation du sexe physique. 

QUESTION ; - L’homme devrait-il éviter l’usage du sexe, de quelque
façon, afin d’atteindre sa plus brève libération de la matière ? 
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RAMATIS ; - Nous avons besoin d’éclairer un point. Premièrement la condition de
chasteté n’est pas unique à l’évolution spirituelle ; elle est la conséquente d’une lapidation
intérieure persévérante,  dans l’apprentissage des sentiments  et  de l’intellect,  dans un vécu
chaque  fois  plus  digne,  à  l’intérieur  d’une  plus  grande  étique.  C’est  uniquement  valable
lorsque c’est  une condition spontanée et  louable,  cependant,  ce peut être aussi  le fruit  du
fanatisme et exister chez une personne cruelle. En conséquence, l’homme qui n’est pas chaste,
mais bon,  s’élève plus tôt au ‘ciel’ que l’homme cruel et chaste. La fuite des ‘vices’, ou
d’actions  jugées  abominables  ne  nous  éveillent  pas  à  des  qualités  (lesquelles  demandent
quelques siècles pour être réveillées. L’homme ne se gradue pas à la vie supérieure par une
simple  statistique  de plus ou moins  grand épuisement  sexuel ;  elle  est  le  fruit  des  vécus,
profitant des états de l’âme qui les détachent de la matière et par conséquent, du joug animal.  

QUESTION ; - Ne trouvez vous pas quelque peu censurable, ou même
dépriment le comportement sexuel de l’homme terrien ? 

RAMATIS ; - Il serait absurde à l’homme de tenter des programmes d’angélitude,
sans, auparavant passer par les stades libérateurs et de sentir l’inconvenance de ne pas être un
saint.  Jésus  le  Maitre  Aimé  fit  sa  trajectoire  sanctifiante  à  traves  toutes  les  expériences
déprimantes, pour la consécration supérieure, démontrant que l’âme atteint plus sensément la
sublimité divine par la saturation des désirs mondains qu’a proprement dit par la fuite.  

Il  n’y  a  pas  d’humiliation  dans  la  conduite  du  troglodyte  dans  ses  activités  semi
humaines de comportement animal, inconscient de la réalité spirituelle ;  mais sous le prisme
de  la  raison  développée,  l’on  doit  pointer  l’inconvénient  et  censurer,  lorsque  la  créature
pratique des actes ‘inférieurs, et possède déjà des connaissances supérieures. 

La propre nature aide, depuis la cicuta létale au guarana revigorant, du vers répugnant
dans le bourbier de la terre au colibri multicolore volant au dessus des fleurs et prend soin tout
aussi bien de l’hyène chasseuse d’instinct prédateur que de la brebis inoffensive. Devant ce
raisonnement il serait absurde d’exiger du terricole, créature primaire percevant mal l’ABC
spirituel, un comportement rigide à l’intérieur des patrons avancés de la spiritualité, alors qu’il
est encore dominé par la force puissante, créatrice, de la nature dans ses manifestations. Le
plus  grand  pourcentage  des  habitants  de  la  Terre  n’ont  pas  encore  passés  le  stade  des
troglodytes,  des  sauvages  hottentots,  expérimentant  les  successives  incarnations,  du
comportement  au  niveau humain.  D’où le  motif  de guerres, conflits,  envies,  vengeances,
luxures,  gloutonneries,  agressivités,  avarices  et  les  idiotes  vanités  d’avoir  des  objets,  des
ornements,  des  pendentifs  représentant  l’atavisme  des  primitifs  accessoires  de  colliers  de
cailloux , d’os dans les lèvres et oreilles comme chez les indigènes*.  

*  Les  marques  infligées  au  corps,  par  les  piercings,  les  tatouages,  les  chirurgies   plastiques
vaniteuses  et  superflues  pour  valoriser  l’orgueil,  se  démarquant  de  la  nature  corporelle  humaine,
ramènent la créature vers des instincts tribaux, l’éloignant de l’angélitude. 

 QUESTION ;  -  Mais  pourquoi  toutes  les  religions  et  même  les
doctrines spiritualistes, font-elles du comportement sexuel de l’humanité un
anathème, stigmatisant la créature terrienne comme pécheur sur le chemin de
l’Enfer ? La Terre serait-elle plus à proprement dit, un monde ignoble et où
vit une humanité condamnée? 

RAMATIS ; - Sous le manteau religieux, l’on occulte aussi bien les hommes égaux
ou pires, de ceux qui sont stigmatisés dans les estrades, les tribunes, les sessions doctrinaires.
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En  vérité  l’homme  croit  être  Dieu  ,  le  Créateur  de  l’univers,  donc,  il  trouve  tellement
d’erreurs dans son empressent créatif qu’il résous de les corriger le plus rapidement possible ,
ainsi comme l’auteur d’un ouvrage littéraire ou un scientifique, en trouvant une série d’erreurs
typographiques  ou de langage , encore à temps, ajoute un ‘errata’ à l’épilogue du livre. 

D’où le motif d’efforts héroïques de nombreux religieux, spiritualistes philanthropes,
s’épuisant dans un travail caritatif, ardu et laborieux, à corriger les erreurs de Dieu. Même les
réincarnationistes , ayant compris la mécanique de l’évolution spirituelle par les renaissances
physiques  ,  veulent  défaire  les  équivoques  par  des  engagements  de  ‘sauvetage’  des
malheureux qui naissent non protégés, déformés ou stigmatisés dans le monde, parce que cela
ne leur parait  pas être ‘la récolte  pourrie des mauvaises semences lancées ailleurs’,  mais
quelque négligence divine.

 
En face de la créature, prétendre ‘gagner le ciel’ par l’agissement compétitif et délibéré

pour améliorer la société, voyant dans cela la possibilité de la plus brève satisfaction, fait que
l’on  commence à combattre furieusement les mêmes péchés dans lesquels on s’est entaché,
tout comme l’individu craintif de recommencer à fumer et qui vit, fuyant l’odeur de la fumée
de la cigarette. 

D’où les grandiloquents pasteurs, prêtres et doctrinateurs vociférant du haut de leurs
tribunes contre les pécheurs qui affrontent et offensent Dieu, parce qu’ils pratiquent encore
des choses si naturelles à leurs conditions spirituelles, égale aux enfants qui déchargent leur
colère dans une agression à leurs jouets.  Cependant,  dans l’intime,  ils  sentent  ne pas être
réellement libres des impulsions instinctives, mais les ‘saints  asphyxiés’ se défendent de ces
impulsions,  pointant  minute  après  minute  le  dangereux  ennemi,  veillant  sur  leurs  âmes
primaires, et remplies d’impulsions primitives.  

La Terre sans aucun doute est une sévère, mais, efficace école d’éducation spirituelle,
comme n’importe  quel pensionnaire capable de conduire  ses élèves à l’apprentissage.  Les
élèves qui la fréquentent sont des esprits incarnés, cherchant une conduite meilleure et une
sagesse éternelle, et ils ont du mal à prononcer les premières lettres de l’alphabet divin. 

Pour ces prêcheurs et leurs vérités, le vieux et juste dicton ‘Le diable ne vieillit pas, il
devient ermite’ vaut bien, alors que tous ceux qui portent l’anathème des pécheurs, ou ont déjà
péché jusqu’à satiété,  sont encore des candidats en potentiel. 

Il y a les pseudo-saints préoccupés avec leur ‘salvation’ de la mer de boue du vice,
lesquels font des statistiques de toutes les activités sordides dans le monde, dans un attraction
de leur intimité psychique dans la fuite vers les cavernes des ermites, parce qu’ils condamnent
tous les plaisirs du monde charnel comme le carnaval, le football, les concours de beauté, le
tiercé, la richesse, le faste, le divertissement, le jeu, le baiser, le divorce, l’homosexualisme et
la prostitution , confondant comme péchés de très nombreuses fois, l’expression des hommes
‘toujours’ pécheurs , à la recherche d’un moment d’allégresse, ou soient, enfants spirituels.     

QUESTION ; -  Serait-il louable que les créatures,  reconnaissant les
équivoques d’un comportement sexuel préjudiciel à leur intégrité spirituelle,
soient stimulées pour l’épicurisme censurables ? 
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RAMATIS ; - Jusqu’aux chats et aux chiens savent distinguer l’aliment nutritif, et évitent
d’ingérer la nourriture nocive. Par conséquent l’esprit de l’homme possède en lui un ‘sixième
sens’, une faculté intuitive, lequel leur fait distinguer clairement, leurs  convenances et leurs
inconvenances.  Personne  n’a  besoin  de  tenter  de  découvrir  que  s’abreuver  d’alcool  est
préjudiciel : il suffit  d’être ivre mort, et le jour suivant, la personne pourra méditer du mal
être,  du ressac des effets toxiques, des céphalées et en même temps des réflexes dégradants.
Toute créature  a besoin de se nourrir et pour cela, utilise les types d’aliments qui lui sont le
plus gré et de plus grande valeur nutritive ; même l’homme le plus stupide ne mélange pas le
sel avec le sucre, ni la glace avec le thé brulant. Il sait assouvir sa faim, sans s’exorbiter sur
une quantité de nourriture, parce qu’abusant avec gloutonnerie, il ne tardera pas à fréquenter
les cabinets médicaux pour éliminer les effets du ‘péché’ de la goinfrerie. Le propre âne sait
distinguer  et  préférer  le  meilleur  pour lui,  entre  l’agréable  fraicheur  de l’arbre feuillu,  ou
l’exposition à la canicule de l’été, pour se reposer. 

Bien  évidemment  le  propre  homme  ‘sait’  et  ‘sent’,  par  force  de  sa  graduation
spirituelle,   quel  doit  être  le  meilleur  comportement  sexuel,  polygame  ou  monogame,
respecter la pensée conjugale ou la trahir, jouir du concept supérieur comme créature digne,
ou alors comme le ‘conquérant facile’ semer le malheur et les préjudices, trompant amis et
déshonorant les foyers. Néron s’embourbait dans les orgies les plus lascives de Rome, entouré
d’une  aristocratie  autant  pourrie  que  lui,  alors  que  les  chrétiens  mourraient  chantant  les
Hosannas à Dieu, pour avoir choisi le Christ, qui est Amour et Pureté.

   
QUESTION ; -  Mais ceci   ne serait-il  pas une quasi  justification du

‘péché’, induisant dans le cas d’un mauvais comportement sexuel,  à une pré-
absolution de qui il était? 

RAMATIS ; - Pardonner ou justifier le pécheur n’est pas promouvoir le péché, car
qui pèche est déjà un préjudicié par l’acte commis et sans aucun doute, par la tendance à
pratiquer  les  mêmes  actes.  L’esprit  de  l’homme  évolue  d’un stade  quasi  groupal  vers  la
conscience individuelle, alors qu’il reconnaît les motifs et impulsions instinctifs nécessaires à
son évolution dans l’infantilité spirituelle, alors qu’elles pourraient être des vertus et ensuite
des péchés  en arrivant à l’âge adulte. Il est admissible à l’enfant de chiper des fruits dans le
réfrigérateur, cependant, il est censurable à l’individu de le faire chez le voisin. Les enfants
peuvent  être  affamés  à  table ;  faire  des  grimaces  aux  visiteurs ;  faire  leurs  nécessités
physiologiques en public ; fumer en feignant la cigarette ; jeter des pierres dans les arbres
fruitiers,  s’embrasser  et  s’étreindre ;  taquiner  leur  père,  leur  mère,  leurs   frères  et  sœurs,
raconter des histoires de mariage. 

Cependant, toute cette curiosité à stimuler le développent mental est une vertu chez les
enfants, cependant, sera réprouvé en étant pratiqué chez les adultes, occasionnant de mauvais
résultats.  L’homme  cependant  est  fortement  poussé  par  la  curiosité,  depuis  l’enfance
symbolique de l’époque du silex ; sa nature est d’expérimenter, de voir de près, de sentir la
réaction   des  choses  et  des  êtres,  lesquels  impliquent  toute  une  série  d’avantages  et  de
préjudices, lorsque de cette curiosité surgit le vice, la dégradation ou le préjudice à soi ou aux
autres.

En conséquence,  il  n’y a pas à  proprement  dit  une ‘pré-absolution’,  par  le  fait  de
justifier  le mauvais  comportement sexuel comme effet  de graduation spirituel primaire du
terricole, principalement, ayant lui-même une connaissance anticipée des principes physiques,
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moraux et même spirituels transgressés par lui, du réciproque effet punitif. N’importe quel
être  impudique  sait  être  contraire  aux  lois,  déviant  dans   la  vie  déjà  difficile  la  simple
employée luttant pour survivre, lui-même à travers sa capacité mentale et son discernement,
reconnaît que la femme qu’il prétend explorer dans la  satisfaction de sa lubricité, représente
aussi l’image de sa sœur,  mère, future épouse et probables filles. 

Bien  évidemment,  nous  ne  prétendons  pas  suggérer  quelque  type  d’activités  et
relations dans un régime d’inconscience et dangereux, mais aussi, nous ne voulons pas pointer
des normes rigoureuses, proclamant un artificialisme et des vertus artificielles pour un monde
de vécu et d’apprentissage spirituel comme est la Terre.  Il serait absurde que nus exigions
d’enfants dans leurs jeux, la discipline rigide d’une caserne. Tout est rappelé de notre part,
dans le sens d’une meilleure compréhension chez les hommes  et d’un meilleur entendement
des valeurs qui amènent le plus tôt possible à l’aventure immortelle. A travers des agréables
ou des désagréables expériences de la vie physique, l’esprit immortel réveille et développe les
vertus  humaines  sur  l’instinct  animal,  jusqu’à  arriver  aux  propres  qualités  sublimes  de
l’intelligence, des sentiments, de la sagesse, du pouvoir, de la courtoisie et, par-dessus tout,
l’amour, acquisitions finales de toutes les âmes crées par Dieu.  

QUESTION ; -  Quel est  le sens le plus censurable,  dans la pratique
sexuelle qui marquerait le sévère correctif carmique? 

RAMATIS ;  -  Si  l’amour  est  l’essence  des  communautés  déjà  angélisées,  bien
évidemment  la  haine  est  l’accessoire  le  plus  dégradant,  parce  qu’il  génère toujours  de la
cruauté. Par conséquent tous les actes et les toutes les activités humaines, dont le panneau de
fond  est  la  cruauté,  exigent  des  recours  les  plus  drastiques,  correctifs,  mais  sévères  et
d’éradication la plus rapide ; au contraire, il est plus profitable que s’irradie l’amour créateur
et rénovateur au lieu de la haine et de la cruauté destructrice et involutive. Sous l’empire de la
Loi de l’Amour, fondement  de la création,  existe le combat  de la haine,  fondement  de la
destruction. 

Ainsi,  l’extériorisation  de  l’instinct  sexuel  par  l’abus  peut  être  condamnable  ou
passible d’une immédiate correction, lorsque celui ou celle qui aggrave est le produit de la
cruauté.  La variété  des atténuants  tolérés  par  la  loi  pour tous les actes  et  pour  toutes  les
activités humaines permet à l’Administration Spirituelle de juger et de décider en faveur ou
contre le pécheur, conformément à ce que son acte soit plus ou moins cruel, plus ou moins
préjudiciel à autrui, car pour lui-même il est déjà jugé, la peine viendra avec le  temps.  

QUESTION ; - Pourriez-vous mieux nous expliquer le sujet? 
RAMATIS ;  -  Tout  acte  sexuel  de  l’homme  qui  vise,  uniquement  pour  sa

satisfaction,  peu  lui  important  les  conséquences  ou  la  souffrance  d’autrui,  caractérise  la
cruauté, parce que c’est de la loi : ‘Ne fais pas à autrui ce que tu ne désires  pas que l’on te
fasse’.   

Ainsi la responsabilité de l’homme est très sévère, au cas ou il porte préjudice , pour sa
satisfaction sexuelle, à une jeune personne inexpérimentée,  étant responsable de la souffrance
de la femme marquée socialement comme mère célibataire, ou même pour la conduire à la
prostitution, dans une vie malheureuse et déréglée.   
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Bien que cela vous paraisse censurable ou paradoxal,  de très nombreuses  fois, des
hommes  généreux  peuvent  contribuer  pour  une  meilleure  survivance  des  mondaines,  les
rémunérant mieux dans l’inévitable marchandisation de la chair humaine, alors que d’autres
égoïstes,  et même cruels, les exploitent ou les trompent par des liaisons passées, ou par la
lâcheté  de  savoir  que  ces  malheureuses  sœurs,  n’ont  pas  les  moyens  de  se  défendre  ou
d’indemniser.  

QUESTION ; - Y a-t-il un plus grand mérite pour les hommes ou les
femmes qui se recueillent dans la vie religieuse ou conventuelle, cherchant le
recueillement  spirituel  et  l’abstinence  sexuelle  comme formes rédemptrices
spirituelles? 

RAMATIS ;  -  Il  n’y  a  pas  de  mérite  ni  de  démérite  à  une  créature  de  fuir
délibérément  la  pratique  sexuelle,  ainsi  comme  l’homme apparemment  vertueux  évite  de
croiser le devant du bar, où l’on abuse des alcooliques ou les bureaux de tabac, ou évite les
endroits de vie allègre.  Le sexe n’a pas été crée pour être condamné comme un avilissant
péché ; ainsi l’on ne crée pas l’alcool pour la dépendance ou pour l’ébriété, mais à peine pour
servir l’homme comme énergie bienfaitrice, à faire marcher les moteurs et comme valeureux
antiseptiques dans les hôpitaux. La sexualité est destinée à l’objectif le plus important de la
vie : procréer. La pratique sexuelle n’est pas un crime ni un péché, cependant les anomalies
générées  par  l’indiscipline  et  par  l’abus,  ont  des  effets  qui  retombent  sur  le  propre
indiscipliné. Aucune aberration  ou avilissement dans le monde n’offense Dieu, parce qu’il est
au dessus du bon ou du mauvais effet de quelque créature. La loi est claire et simple ; pour un
quelconque péché, souffre uniquement le pécheur.  

Ainsi comme il peut exister dans l’âme une impulsion, une inspiration ou un plan de
‘rédemption carmique’,  en se recueillant dans un couvent, comme dans le cas de François
d’Assises ou de Thérèse de Jésus. Il y en a aussi qui le font pour craindre le péché, parce
qu’ils sentent à l’intérieur de leur périsprit, les impulsions sexuelles déréglées. Lorsque  le
recueillement ne se fait pas par un sentiment de renoncement absolu, toute ‘fuite’ de la vie
profane est l’œuvre d’une personne  pusillanime :  cherchant le gilet  de sauvetage dans sa
barque  corporelle  se  naufrageant,  l’égoïste  prend  à  peine  soin  de  son  sauvetage.  Si  les
couvents, les églises et autres types de manifestations religieuses, parmi tous les peuples, ou
l’on exige le célibat, étaient des greniers d’âmes pures et initiées, le monde terrien serait un
paradis. Cependant l’histoire religieuse démontre les cruautés, les vengeances, les martyres,
les  croisades,  les  inquisitions,  les  empalements  et  les  enterrés  vivants  comme  en  Orient,
pratiqués par les clercs de toutes les sectes. Il aurait été mieux qu’ils pratiquent moins de
crimes, ayant blessé moins de fois la Loi d’Amour pour la Vie Immortelle.  

En autre, beaucoup de personnes fatiguées de la spéculation humaine,  et  en même
temps, désirant réunir l’utile à l’agréable, se recueillent dans la vie monastique et célibataire,
se recueillant à l’ombre d’une institution conventuelle, et sous nos yeux spirituels, avilissent
le sexe dans la silencieuse nuit en fuite vers la prostitution, ou profitent de la constitution dans
la société et ne respectent plus femmes et enfants sous leur garde pastorale. 

QUESTION ; -  Y a-t-il  quelque raison ou une justification pour une
vieille coutume de l’Orient à  propos des sultans qui possèdent des harems
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avec des dizaines de femmes et quelques uns étant le géniteur de quelques
centaines d’enfants ? 

RAMATIS ; - Dans les voisinages de la planète Terre, dans les zones astralines de
convergence vers la superficie physique, il a plus de 10 milliards d’entités désincarnées et
avec  des  problèmes  afflictifs,  anxieux de  réussir  à  trouver  un organisme charnel  et  ainsi
effacer, ou pour le moins atténuer, les souvenirs douloureux de leurs méfaits et indisciplines
spirituels antérieurs.   

Par  conséquent  l’organisme charnel  est  le  plus  précieux  don qui  puisent  leur  être
offert,  comme  moyen  pour  transiter  vers  le  monde  physique,  afin,  non pas  seulement  de
réparer les fautes prétérites, mais encore d’augmenter l’indice de conscience sous un nouvel
apprentissage terricole.

 Il y a dans cet espoir, des entités dont les fautes sont les plus légères, et pour cela ne
souffrent pas d’autant d’angoisse dans l’expectative de leur matérialisation terrienne,  alors
que, dans un plus grand pourcentage, il y a les autres d’entités dont le désespoir les mènent à
accepter  n’importe  quel  type  d’organisme  charnel,  sous  n’importe  quelle  latitude
géographique, dans une descendance aristocratique ou marginalisée, saine ou malade, culte ou
inculte. Peu leurs importent les conventions du monde physique, quant à la condition d’enfant
légitime ou illégitime, d’une progéniture vénérable ou irrespectueuse, d’une famille amie ou
carmiquement adverse. La solution à leur problème afflictif est de se réincarner, de quelque
façon  que  ce  soit  et  de  quelque  forme,  et  ainsi,  occulter,  sous  le  voile  de  l’oubli,  leur
conscience coupable ou le remord inquiétant, et pour effacer temporairement de la mémoire
spirituelle le passé. 

 Les  plus  désespérés  et  incrédules  deviennent  des  entités  impitoyables,  clamant  la
vengeance contre leur mère, si sous quelque prétexte social, financier ou de commodité, elle
prend la résolution d’avorter, empêchant le réincarnant de soulager ses douleurs et de calmer
le remord dans une organisation charnelle. 

 
 Malheureuse femme qui par coïncidence pratique l’avortement non nécessaire, alors

qu’il se nichait déjà dans l’utérus matériel pour renaitre, une entité encore endurcie, féroce et
capable de toutes les perversités, dans une vengeance délibérée et tyrannique. Il serait difficile
à l’écrivain le plus mélodramatique de décrire les événements mis en mouvement dans le
monde occulte contre la malheureuse femme qui avorte. Le reste de son existence sera un
calvaire  de  douleurs,  lorsqu’il  lui  manquera  l’assistance  spirituelle  supérieure,  jusqu’à  se
délier  du  corps  physique  et  aller  désemparée,  à  l’encontre  du  bourreau  impitoyable  et
sataniquement heureux de châtier sa victime.  

En face  de la nécessité d’organismes charnels pour répondre à l’excès d’entités avec
de fortes tendances incarnatoires, les traditionnels harems de l’Orient deviennent des berceaux
collectifs pour les renaissances, dès lors que les sultans, et même leurs descendants, dans une
polygamie sans limites procréaient et procréent les dizaines et même les centaines d’enfants.
Malgré  que  l’on  vérifie  une  forte  sensualité,  toujours  dans  un  tel  cas,  la  Loi  fonctionne
cherchant  l’équilibre  dû  à  l’exigüité  des  enfants  dans  le  régime  monogamique,  pour  une
meilleure solution des nécessités des désincarnés dans l’Outre-Tombe ; donc les entités qui
renaissent  s’importent  peu  de  leur  descendance,  mais  du  don d’un corps.  Aussi  nous  ne
pouvons  pas  oublier  les  traditions  sociales  de  la  polygamie  millénaire,  parmi  les  vieux
patriarches bibliques.    

122



QUESTION ; -  Voulez-vous dire que la limitation des enfants est un
mal pour la rectification spirituelle carmique? 

RAMATIS ;  -  Dans un ouvrage antérieur, nous avons déjà  exposé en détail  ce
problème, cependant nous allons, de façon résumé, énoncer que le fait d’avoir une procréation
dirigée  et  contrôlé,  n’est  pas  un  crime  douloureux,  car,  il  y  a  l’exercice  du  libre  arbitre
humain.  Bien  évidemment,  la  ‘quantité’  d’enfants  peut  occasionner  des  problèmes  dans
l’éducation,  dans  l’équilibre  financier  de la  famille,  et  autres  justifications,  inclusivement
l’explosion démographique en avant. Mais qui connaît le problème spirituel, et se sent aussi
comme  un  membre  de  la  grande  famille  universelle,  connaît  l’importance  pour  l’entité
désespérée, vivant dans le monde spirituel, le problème de leurs blessures, crimes et débits
prétérites, d’un corps charnel ou l’on peut effacer sa mémoire prétérite et réinitier un nouveau
cheminement éducatif dans le monde physique.

Ainsi, ne nous restreignons pas, à proprement parler, du problème si l’être humain
‘doit’ ou ‘ne doit pas’ limiter le nombre d’enfants, ou organiser ses objectif conformément aux
possibilités  financières  et  recours  éducatifs.  Observant  l’histoire,  il  n’est  pas  difficile  de
vérifier  que beaucoup   de nos maitres  de vie ont été des personnes provenant de foyers
pauvres, affrontant d’immenses difficultés pour survivre et accomplir leurs desseins. Il suffit
de citer Jésus, comme le symbole principal. 

En conséquence, nous exposons à peine la réalité du problème fondamental et de la
responsabilité de toutes les entités incarnées et désincarnées, dans lequel le ‘slogan’ suivant
s’affirme : Lorsqu’il y a plus de corps sur Terre, plus de bonheur il y a dans l’Outre-Tombe ;
Lorsque il y a moins de nos enfants, il y a moins d’opportunité de rédemption spirituelle des
nos frères affligés. Et  n’oublions pas la loi : ‘Faites à votre prochain ce que vous souhaiteriez
qu’il  vous fasse’ ou ‘A chacun suivant  ses travaux’ ;  reste  explicite ;  Lorsque il  y a plus
d’enfants, il y a plus de corps pour le ‘prochain’. Et suivant la Loi : ‘A chacun il sera donné
suivant ses œuvres’. Qui limite sa lignée,  logiquement  restera plus longtemps dans la file
d’attente symbolique de l’Au-delà, pour réincarner. 

QUESTION ; -  Nous aimerions vous posez encore une question sur ces
sujet,  sur  le  contrôle  de  la  natalité ;  quel  est  le  moyen  le  plus  digne  ou
justifiable pour éviter les naissances? 

RAMATIS ; - Cela paraitrait radical, mais indubitablement, la manière la plus digne
de limiter les naissances est l’abstinence sexuelle. Car il revient à toute créature du monde
d’accepter et de créer le fruit de sa satisfaction sexuelle. 

QUESTION ; -  Que pourriez-vous dire de cette violente modification
des  usages  et  des  coutumes  locales,  libérant  complètement  la  conduite
sexuelle ?  Serions-nos  en  train  de  régresser  aux  stades  primitifs  de
l’évolution ?

RAMATIS ; - Sans vouloir parodier les prophéties populaires, nous dirions que ceci
est un signal des temps. Nous ne nous attarderons pas sur ce  thème parce que dans divers
livres, nous avons déjà traité de ce sujet prophétique des ‘Temps Arrivés’, du ‘Jugement Final’
et  de  la  ‘Bête  de  l’Apocalypse’.  Nous  déclarons  cependant,  que  la  Planète  est  dans  une
métamorphose accélérée,  celle  d’une école  spirituelle  d’âmes primaires  vers un similaire
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établissement,  mais  secondaire,  d’élèves,  d’une  responsabilité  moyenne,  confirmant  alors
cette  terminologie  des  ‘Temps  arrivés’ ou  de  ‘Fins  des  temps’,  dans  laquelle  l’humanité
terricole  est  soumise  au  rigoureux examen  spirituel  après  des  milliers  d’années   de  vécu
réincarnatoire, se graduant , les bons élèves à la droite du Christ et les ‘mauvais élèves’ à sa
gauche , et la conséquente émigration  pour l’orbe inférieur adéquat à chaque degré spirituel.
Par analogie, la Haute Spiritualité cogita à appeler de ‘Jugement Final’ pour être similaire aux
usagers sur la propre Terre, comme dans les examens scolaires, où les élèves doivent être
soumis à des réponses et des ‘tests’ sur un ‘sujet tiré au sort’ d’un thème choisit, pour certifier
leur apprentissage éducatif ou leur négligence scolaire. L’administration sidérale de la Terre,
cependant,  conformément   aux  prédications  des  plus  confirmées  prophéties  bibliques  ou
profanes et même par Jésus, il y a deux millénaires, a averti l’humanité des temps arrivés, du
jugement final et par conséquent du thème sorti, du terrible Jugement Final, qui est alors la
‘Bête’, de l’Apocalypse de Jean, ou soit, le domaine de la chair, de l’éclosion du sexe et le
désir définitif de la sanctification  ou la dégradation. 

Nous dirions que l’énergie sexuelle tellurique,  comme expression créatrice,  devient
incontrôlable à toute l’humanité, causant d’énormes troubles, comme les manifestations les
plus variées, revenant à l’entité de choisir entre la lumière et les Ombres. Entre autre, tous les
procédés  et  toutes  les  activités  du  monde  profane,  principalement  les  moyens  de
communication,  concourent  actuellement,  pour  la  diffusion  et  la  démystification  de
l’hypocrisie sexuelle des anciens.

Personne ne pourra alléguer l’ignorance. L’on peut choisir entre le Ciel et l’Enfer, car
il y a un climat de liberté maximale dans la lascivité humaine, comme le sexe groupal, la
thérapie sexologique, ou l’érotisme se confond avec la technique d’aspect créatif. Il existe tout
un climat indiscipliné de satisfaction jusqu’à l’épuisement des désirs, des passions, comme
solutions des problèmes. Aujourd’hui au sein de l’humanité terricole, le sexe est le produit de
première  nécessité,  il  est  pleinement  justifié  par  lui-même,  renversant  les  tabous,  les
restrictions, les pudeurs et les contentions, lesquels passent pour être des artificialismes ou de
la  fausse morale.   Les  êtres  se  cherchent  dans  le  même faisceau de satisfaction  érotique.
Foisonnent  les  ouvrages  dans  lesquels  la  pornographie  et  l’exposition  scientifique   se
confondent  toutes  les  deux  dans  la  lignée  de  la  division,  (et  difficilement  les  véritables
messages peuvent être vérifiés) se transformant en ‘best-sellers’ mondiaux.    

Des écrivains non avertis de la réalité spirituelle, de la fonction éducative de la planète
et  de  la  finalité  des  renaissances  charnelles  déversent  des  tonnes  d’encre   sur  le  papier
prêchant la lascivité ,  comme absolue liberté d’expression orale ou gestuelle,  donnant une
nouvelle  configuration  psychologique  pour  les  pratiques  sexuelles,  comme  moyen  de
sublimité supérieur. Dans la réalité, la ‘Bête rit cyniquement’, parce sous le rideau de la fausse
érudition ou méconnaissance scientifique sexuelle, les vassaux de la ‘Bête’ jouissent de façon
unique des riches avantages des éditions incessantes.  

Ce qui explique ainsi, la violente et absolue métamorphose de la conduite sexuelle aux
jours d’aujourd’hui. Sous la justification d’abolir les ‘tabous’, contentions, fausse moralité, les
studieux croient dans le surgissement d’une nouvelle morale plus sincère et sensée, par force
de propre saturation sexuelle. Jésus prévint très bien cette heure, celle de la controverse de
l’humanité et ainsi, il nous avertit que  celui qui est sale deviendra plus sale et que celui qui
est saint deviendra plus saint.  
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QUESTION ; - Que pourriez-vous nous dire sur ‘l’amour livre’ lequel
parait une norme de vie sur des planètes supérieures ? (voyez Mars)  

RAMATIS ;  -  Nous  ne  voyons  pas  de  raisons  logiques  pour  certifier  être  la
satisfaction génésique promue en ‘guise d’affinité’ dans la recherche masculine ou féminine,
comme cela se fait dans  la gravité des  astres, cohésion entre les substances et le propre
amour  chez  les  êtres  humains.  La  simple  conjonction  charnelle  n’est  pas  une  preuve
d’affection,  mais  à  peine  une  satisfaction  transitoire,  dispensant  quelque  devoir  ou
responsabilité réciproque. Dans les relations sexuelles fondamentalement procréatives, il  doit
déjà exister la planification de la responsabilité mutuelle avec une référence au futur, parce
que la Terre, n’est pas un simple foyer de diversions ou d’échanges de sensations sans motifs
supérieurs. 

L’homme  terricole  ne  se  trouve  toujours  pas  de  façon  satisfaisante   imbu  des
compromis de ‘l’amour libre’, alors que dans le domaine des intérêts humains, aussi bien les
hommes que les femmes, agissent séparément, concernant leurs intérêts personnels, et bien
peu,  dans  le  sens  de l’affection  et  de  la  fidélité  mutuelle.  De cela  pourrait  résulter  l’état
licencieux et la division dans un simple échange sensuel et d’expérimentation érotique, par la
variété  et  le  manque  d’un  lien  affectif.  Sous  n’importe  quelle  condition,  ce  n’est  pas  la
relation sexuelle qui doit prédominer comme motif responsable par l’union entre l’homme et
la femme, mais par-dessus tout, le lien de l’amour, de l’affection, de l’amitié, et ensuite de la
satisfaction découlant de l’action normale des lois de la nature. 

QUESTION ; - Mais, éliminant le lien du mariage légalisé par les lois
humaines, n’y a-t-il pas des cas ou les conjoints absolument séparés en esprit,
ont uniquement le plaisir des relations sexuelles ? Ceci ne serait-il pas une
espèce d’amour libre ? 

RAMATIS ; - Nous nous référons à l’amour libre comme une coutume généralisée
pour  répondre  uniquement,  à  l’impulsion  génésique,  alors  que  sous  le  lien  matrimonial,
malgré  qu’ils  soient  séparés  en  esprits  et  que  la  convenance  soit  à  peine  par  l’union
corporelle,  il  reste toujours les exigences des devoirs mutuels  et  la fidélité  qui trahit  sera
adultère. Les lois du mariage monogamique sur Terre, ont été dument cogités par les entités
par d’innombrables expérimentations dans la matière, afin d’assurer tout autant que possible,
aux conjoints la mutuelle responsabilité pour la sécurité du foyer  et de la famille. C’est dans
l’environnement protecteur de la famille, que le respect et la fidélité conjugale deviennent les
briques de l’édifice de sécurité de la société.  

Ainsi lorsque les conjoints se désajustent et partent vers des aventures moins dignes,
ce n’est pas cela ‘l’amour libre’, mais une incorrection et une pratique censurable, parce qu’ils
trahisent les principes  acceptés de la saine conscience,  dans l’heure du mariage.  C’est  un
manque de respect au jurement ; la chute de la fidélité est sujette à la  critique par le jugement
social  tout  comme  l’élève  faisant  l’école  buissonnière,  le  croyant  ne  respectant  pas  les
postulats de son crédo, le fonctionnaire négligent avec sa signature. Dans le cas du mariage, il
se forme une institution avec des devoirs réciproques des conjoints,   dans lequel l’amour
sexuel est la condition primordiale procréative, alors que dans le cas de l’amour libre, vaut
premièrement la satisfaction sensuelle, et si possible ensuite l’affection spirituelle.    

125



QUESTION ;  -  Quelle  est  votre  opinion  sur  la  polygamie  et  la
monogamie ? Quelle serait la plus compatible avec les lois de la nature ? 

RAMATIS ; - Il est évident que l’objectif de la monogamie est d’être légalisée dans
le monde afin d’établir des devoirs et des droits parmi les époux, dans le sens de la sécurité du
foyer, pour la constitution des familles, soit : le soutien  de l’affection des enfants aux parents
et des parents aux enfants. L’union conjugale doit être une garantie affective, au dessus de la
pure sensualité. De cette façon, dans la polygamie, prédomine la sensation pure , dans laquelle
les partenaires s’unissent pour l’émotion érotique, alors que dans la monogamie , il  doit y
avoir une affection réelle , réveillée et amplifiée par la convivialité de deux êtres. Il y a plus
de  compromis  dans  le  mariage  monogamique  et  moins  de  sensualité,  alors  que  dans  la
polygamie,  il  y  a  une  large  prépondérance  pour  la  satisfaction  charnelle  et  moins  de
responsabilité mutuelle.    

QUESTION ; - Pourriez-vous nous donner un résumé sur le sujet? 
RAMATIS ; - Tous les résumés sont insuffisants en raison de la complexité du sujet

,  cependant  ,  observant  la  nature,  nous  voyons  que  l’union  des  êtres  à  pour  objectif  la
perpétuation des espèces, donc procréative , étant la principale raison de la relation sexuelle.
Donc l’homme par son hédonisme, qui peut être  une erreur de phylogénèse, transforme les
émotions, les sentiments, les instincts, en instruments de son plaisir et de là ils commencent à
faire partie de son expérience millénaire, qui doit revenir à l’ancienne finalité ; donc, jusque là
nous l’acceptons comme normal,  sans les excès avilissants, lesquels nous ne pouvons pas
dénommés d’animales car ils accomplissent avec fidélité les lois naturelles. 
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Chapitre 9
Homosexualité.

QUESTION ;  -  La  tendance  à  rechercher  une  communion  affective
avec  une  créature  de  même  sexe,  connue  sous  le  nom  d’homosexualité,
implique-t-elle une conduite coupables devant les lois Spirituelles? 

RAMATIS ;  - Considérant que le ‘royaume de Dieu’ est aussi chez l’homme, et
qu’il a  été fait à l’image de Dieu, bien évidemment, le péché, le mal, le crime et le crime sont
censurables, lorsque pratiqués après que l’esprit humain ait atteint des fréquences supérieures
au  stade  infantile.  Les  apprentissages  vécus  qui  promeuvent  l’animal  vers  l’homme  et
l’homme vers l’ange, sont des enseignements applicables à tous les êtres. La vertu cependant
est la pratique de ce qui bénéficie l’être, dans les degrés de l’immense échelle évolutive. Le
péché, la faute, sont justement, la charge de la créature à toujours pratiquer ou cultiver ce qui
lui est licite d’utiliser et qui sert pour un déterminé moment de son évolution.

L’homosexualité, cependant en aucune  façon ne peut offenser les lois spirituelles, car
en  rien  l’activité  humaine  blesse  les  maitres  spirituels,  ainsi  comme  la  sottise  de  l’élève
primaire ne peut causer de ressentiments au professeur conscient des attitudes propres des
élèves immatures. Péchés et vertus en rien n’offensent ou louent le Seigneur, cependant ils
définissent  ce qui est ‘meilleur’ ou pire pour le propre être, cherchant sa félicité, toujours par
les  chemins  embarrassés  des  mondes  matériels,  sans  stabilité  angélique.  L’homosexualité
n’est pas  une conduite  douloureuse devant le grand moral,  mais devant la fausse morale
humaine, parce que les propres législateurs, psychologues, et même scientifiques du monde,
n’ont toujours pas pu définir le problème complexe des motifs de l’homosexualité, cependant,
beaucoup  la  considèrent  plus  d’ordre  moral  que  technique,  scientifique,  génétique  ou
endocrinien.     

QUESTION ; - Que diriez-vous de l’homosexualité à la lumière de la
doctrine spirite? 

RAMATIS ; - Qui répond à un tel problème sont les propres esprits, dans le thème :
Sexes chez les Esprits, chapitre .V de la Pluralité des Existences, question 200 à 202 du Livre
des Esprits, qui ainsi répond : 

200. Les Esprits ont-ils des sexes ?
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« Non point comme vous l'entendez, car les sexes dépendent de l'organisation. Il y a entre eux
amour et sympathie, mais fondés sur la similitude des sentiments. »

201. L'Esprit  qui  a  animé  le  corps  d'un  homme  peut-il,  dans  une  nouvelle
existence, animer celui d'une femme, et réciproquement ?
« Oui, ce sont les mêmes Esprits qui animent les hommes et les femmes. »

202. Quand on est Esprit, préfère-t-on être incarné dans le corps d'un homme ou
d'une femme ? 

« Cela importe peu à l'Esprit ; c'est suivant les épreuves qu'il doit subir. »
Les Esprits s'incarnent hommes ou femmes, parce qu'ils n'ont pas de sexe ; comme ils doivent
progresser en tout, chaque sexe, comme chaque position sociale, leur offre des épreuves et des
devoirs spéciaux et l'occasion d'acquérir de l'expérience. Celui qui serait toujours homme ne
saurait que ce que savent les hommes.

QUESTION ; - Mais qu’est-ce-qui réellement explique le phénomène de
l’homosexualité? 

RAMATIS ;  - C’est un sujet qui ne se solutionne pas sur les bases scientifiques
matérialistes,  parce que vous ne pourrez le comprendre qu’exclusivement à l’intérieur des
principes  de  la  réincarnation.  Bien  évidemment  l’on  ne  peut  pas  éclairer,  le  motif  de
l’homosexualité, lorsqu’uniquement expliqué pas la majorité du monde hétérosexuel, dès lors
que  l’on  ne  peut  pas  expliquer  certains  états  sublimes  ou  dépressifs  chez  l’être  humain
lorsqu’on n’a pas vécu le même phénomène. 

Les  conclusions  simplistes,  les  recherches  psychologiques  et  les  investigations
scientifiques mondaines, ne suffisent pas pour expliquer avec succès les causes responsables
de  l’homosexualisme.  C’est  un  problème  qui  devient  plus  évident  avec  l’augmentation
démographique  de  l’humanité  et  aussi  des  nouvelles  conceptions  de  vivre  des  humains,
comme la libération de ‘tabous’ et la recherche de l’authenticité dans la vie et  ses desseins.
Croissent  les  groupes,  les  communautés  et  jusqu’aux  institutions  homosexuelles  dans
l’anxiété de résoudre les problèmes angoissants et les motifs des incohérences pointées  par
les  coutumiers  jugeurs d’autrui  mais,  incapables  de se juger  eux-mêmes.  Des millions  de
femmes  et  d’hommes  sont  porteurs  de  cette  anomalie,  et  requièrent  l’attention  et  l’étude
soigneuse de leurs réactions et comportement, même s’ils ne les jugent pas censurables à la
lumière des principes et coutumes morales de la civilisation rétrogradée et mystificatrice. 

QUESTION ;  -  Sous  l’opinion  en  vigueur,  il  parait  s’agir  d’un
phénomène anormal. Que pourriez-vous dire? 

RAMATIS ;  -  Une  telle  affirmation  est  véritable  lorsqu’elle  est  interprétée
statistiquement, pour être la plus grande majorité significative des personnes hétérosexuelles,
donc, nous l’interpréterons sous le prisme des lois de l’évolution spirituelle, le problème ne
pouvant pas être solutionné de façon générale, car, il est particulier à chaque individualité,
dans sa lutte rédemptrice animique. Dans le découlement du temps, l’humanité terricole doit
mieux comprendre les concepts de la normalité et de l’anormalité, vérifiant s’ils ne s’ajustent
pas de manière cohérente, en s’agissant simplement de gestes, conduites externes, incapables
de montrer l’intime des âmes. Le propre corps charnel porte quelque fois quelques traits de
normalité ou d’anormalité de l’esprit, alors qu’il est  seulement, l’agent des manifestations
configurées dans l’héritage biologique, déterminé par l’hérédité spirituelle. 
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Le problème est réellement des affinités électives dans  le domaine de la spiritualité,
alors que la femme et l’homme charnel, sont à peine des expressions de la même essence
spirituelle, différencié par une plus ou moins grande passivité, activité, sentiment et raison. A
travers  les  millénaires,  l’esprit  s’incarne  alors  dans  un  organisme  féminin,  alors  dans  un
organisme  masculin,  réveillant,  développant  et  apprivoisant  les  qualités  inhérentes  et
nécessaires des expressions sexuelles. L’homme et la femme ont, simultanément préjudiciés
quelques choses de féminin ou de masculin, qui s’accentuent,  donnant des caractéristiques
particulières dans chaque réincarnation, sans que cela puisse définir une séparation absolue,
capable de classifier comme anomalie, les réflexes féminins chez l’entité masculine et vice et
versa. 

QUESTION ;  -  Quelques  studieux  affirment  sur  les  problèmes
homosexuels  affirment  qu’il  s’agit  d’une  conséquence  glandulaire.  Que
pourriez-vous dire? 

RAMATIS ;  - Ce sont des balbutiements  et  ils confondent l’effet  avec la cause,
alors  que  les  altérations  endocriniennes,  à  peine,  activent  ou  réduisent  le  métabolisme
glandulaire, résultant de la tension psychique intense ou réduite sur les structures cérébrales,
entre  elles,  l’hypothalamus  et  l’axe  hypothalamique,  avec  une  action  réflexive  sur
l’hypophyse, laquelle active les autres glandes endocrines. 

QUESTION ; -Pourriez-vous nous expliquer de façon plus facile pour
nous, les particularités de ce sujet ? 

RAMATIS ;  -  L’esprit  qui  par  exemple  dans  une  dizaine  d’incarnations  naquit
toujours femme, afin de développer des sentiments dans une séquence de vies passées dans
l’activité domestique, mais par force évolutive a besoin de développer l’intellect, la raison,
l’attitude de leader  et la créativité mentale se revêt d’un habit masculin et par conséquent, les
caractères  sexuels  de  l’homme ;  cependant,  il  revit  du  périsprit  ses  souvenirs  de  nature
féminine. Après quelques incarnations féminines et subitement, renaissant pour une existence
masculine,  rarement  prédominent  dans le premier  essai biologique,  les valeurs masculines
récemment  réveillées,  parce  qu’il  sent  fortement,  les  souvenirs  psychiques  ou  le
conditionnement  organique  féminin.  Par  conséquent,  renait  et  se  développe,  dans
l’environnement  physique  terrien,  une  entité  avec  toutes  les  caractéristiques  sexuelles
masculines et, cependant présente un comportement  prédominemment féminin.  Ainsi éclot la
lutte psychophysique dans l’intimité de l’être, dont les antécédents féminins sont en conflit
avec  les  caractéristiques  masculines,  occasionnant  un  conflit  des  valeurs  affectives,  qui
oscillent, de manière indéterminée, entre l’action féminine ou masculine.  C’est l’homosexuel
indéfini  quant  à  son  affection,  par  les  exigences  conservatrices  et  traditionnelles  de  sa
communauté, pour lequel il est un ‘homme’ anatomo-physiologiquement, mais à l’intérieur de
l’âme,  possèdent  des  sentiments  et  des  émotions  de  femme,  récemment  entrée  dans  une
capsule organique masculine. Présentant toutes les caractéristiques de la biologie humaine de
type masculin il est dans le domaine de son affection et émotivité, une créature efféminée,
malgré que les examens biochimiques faits soient de caractéristiques du sexe masculin. 

129



QUESTION ; -  Pourrions-nous supposer qu’un tel phénomène puisse
survenir,  aussi  dans  le  sens  inverse,  lorsque  l’esprit  beaucoup  trop
masculinisé  dans  des  vies  antérieures,  apporte  ces  caractéristiques  en
renaissant comme femme? 

RAMATIS ;  -Dans  le  cas,  il  survient  le  même  procédé  renouvelé  de  nouveau.
L’esprit  qui  a  vécu  une  dizaine  d’existences  masculines,  situé  en  activité  hors  du  foyer,
développant plus à proprement dit ,  les principes actifs,  l’intellect,  la raison, et l’initiative
créatrice,  commandant  plus  donc  moins  obéissant  ,  plus  imposant  et  moins  respectueux,
développe une activité quelque peu despote et quelques fois tyrannique. Objectivement il   a
besoin de modifier son psychisme agressif ou violent par de constantes activités de lutteur,
guerrier, ou la raison ne permet pas quelque prurit sentimental et, reconnaissant la nécessité de
développer le sentiment, il est conseillé d’endosser un organisme charnel féminin  pendant
quelques  réincarnations  de  rééducation.   Dans  ce  cas,  il  est  très  difficile  d’exprimer  au
commencement,  les caractéristiques délicates,  douces et  gentilles de la femme. La tension
périspirituelle despotique, impulsive et trop rationnelle agit fortement dans le nouveau corps
projeté  vers le sexe féminin ;  et,  par répercussion extracorporelle,  active trop le  cerveau,
prédisposant à l’action de la masculinité sur les caractéristiques délicates féminines. D’où le
concept de la ‘femme macho’, avec une voix, des gestes et des décisions qui rappellent plus
l’homme.   

L’on  ne  peut  prouver  que  ces  caractéristiques  proviennent  de  quelque  altération
génésique ; réellement elles impriment chez la créature la caractéristique psychologique du
sexe, lequel se superpose à la physiologie et la simplicité des organes reproducteurs. Le sexe
masculin  est  l’activité  mentale,  le  sexe  féminin  l’activité  sentimentale,  alors  que  la
différence organique entre l’homme et la femme est à peine le résultat des irradiations
électromagnétiques  du  périsprit  dans  la  vie  physique. En  vérité  il  importe
fondamentalement à l’esprit immortel de  développer la raison pour mieux comprendre et agir
dans le monde et, simultanément, le sentiment pour sentir l’environnement et de la, effectuer
les réalisations créatrices. D’où le motif pourquoi l’angéologie fait de la figure de l’ange, un
être doublement ailé, dont l’aile droite symbolise la raison et la gauche le sentiment, certifiant
la nécessité à l’être humain de se libérer uniquement par la transition définitive à l’univers
divin, dans son ascension spirituelle  après la complète évolution de la raison et du sentiment. 

Il  est  de  connaissance  spirituelle  que  dans  le  développement  de  l’individualité  de
l’esprit eternel, le passage de l’expérience féminine pour la masculine et vice et versa, dans la
renaissance d’un corps physique avec une certaine marque sexuelle, au début prédominent
toujours les traits de la féminité ou de la masculinité antérieure, malgré les différences de la
figure sexuel du corps. 

Dans  l’incessant  inter  change  de  l’esprit,  se  manifestant  ou soit  par  l’organisation
charnelle féminine ou masculine, il réveille de nouvelles valeurs communes à une déterminée
expérience humaine comme l’homme ou comme la femme. Entre autre dans cette renaissance
à travers du binôme homme-femme ,  en dehors du développement  de l’intellect  ou de la
raison, conformément au stade masculin ou féminin , elle corrige et solde les débits  des abus
péchés de telle condition ou de telle autre , féminine ou masculine. 

Nous insistons à vous dire : l’homme qui abuse de ses facultés sexuelles dans l’excès
de la lascivité et seulement pour la satisfaction érotique, culminant par ruiner  le vécu d’autres
personnes  ,  arrivant  à  occasionner  les  désunions  conjugales  ,  provoquant  la  discorde  ,
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l’affliction  et  le  désespoir  et  le  déshonneur  dans  les  différents  foyers  ,  ou  lançant  la
malheureuse jeune fille avec l’enfant dans le désespoir de femme célibataire ou qui la fait
basculer  dans  le  désespoir  ou  la  faiblesse  dans  la  prostitution  ,  doit  se   corriger  de  son
dérèglement par la renaissance physique dans un corps féminin et, sous la filtration de l’époux
tyrannique ,  sauvant et indemnisant tous les maux produits à autrui. Egalement, la femme qui
ne cultive pas les valeurs saines  de la fonction digne et  amoureuse de l’épouse,  pourrait
souffrir une nouvelle incarnation féminine douloureuse, ou elle aura besoin de se réajuster,
dans  la  condition  physique  d’un  corps,  capable  de  lui  proportionner  toutes  les  illusions,
mépris et fuite des devoirs conjugaux avec une compagne si futile , perfide et irresponsable
qu’elle  aura été  dans  le  passé ,  saturant  ainsi  le  désir  ,  au lieu de le  sublimer. Les  deux
positions, féminine ou masculine, dans le monde physique, proportionnent des désirs valides
et simultanément correctifs pour garantir à l’esprit affligé par la rédemption, d’atteindre le
plus  brièvement  possible,  la fréquence angélique,  indépendamment du sexe et  des stades
prisonniers dans la chair.    

 
QUESTION ;  -  En  dehors  des  spirites  ou  des  réincarnationistes

éclairés, il est très difficile  de trouver des mentalités humaines croyant à cette
possibilité d’un esprit à renaitre homme et de retourner comme femme. Peut-
être existe-il dans cela une réaction inconsciente de l’homme, à se considérer
frustré ou blessé dans sa masculinité,  par le fait  de pouvoir  vivre comme
femme, avec un objet de sensualité passive ?    

RAMATIS ; - Cela cause une certaine surprise à la non croyance dans la possibilité
que le même esprit de l’homme retourne à la Terre dans la figure d’une femme, alors que la
propre presse terrienne   prodigue des nouvelles dans lesquelles l’intervention chirurgicale et
la  thérapie  hormonale  adéquate  transforme  les  hommes  en  femmes  et  vice  et  versa.
Considérant qu’il est bien plus difficile à l’homme de se transformer en femme, après avoir
caractérisé sa masculinité dans l’existence physique, il  est bien plus facile à l’esprit de se
décider pour le sexe avant de renaitre.  

QUESTION ; -Que pouvez-vous dire de ce stigmate de l’homosexualité,
alors que les opinions se divisent, taxant tel phénomène d’immoral et d’autres
de maladie ?    

RAMATIS ; - Sous l’égide du sévère avertissement du Christ, dans ‘Ne jugez pas
pour  ne  pas  être  jugé’ qui  juge  la  situation  de  la  créature  homosexuelle  de  façon  anti-
fraternelle et même insultante, fait, il n’y a pas de doute, que la Loi, en bref, le ou la situera
dans la même situation inconvéniente, dans la prochaine incarnation, car il est aussi de la Loi :
‘Il sera donné à chacun suivant ses œuvres’.

Considérant  ne  rien  exister  comme  proposition  nocive,  perverse,  immorale  ou
anormale, les tendances homosexuelles sont les résultats de la technique de la propre activité
de  l’esprit  immortel  à  travers  la  matière  éducative.  Elles  situent  l’être  dans  un  faisceau
d’épreuve et  de nouvelles  expériences,  pour réveiller  et  développer  chez lui  de nouveaux
enseignements sur la finalité glorieuse et la félicité de l’individualité éternelle. Il ne s’agit pas
d’un équivoque de la création, parce qu’il n’y a pas d’erreurs en elle, à peine une  expérience,
obligeant les nouvelles acquisitions à s’améliorer pour les manifestations de la vie.  
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Ainsi la personne souffrant des adversités, ou de tendances homosexuelle,  a besoin
d’un appui éducatif,  d’instruction spirituelle  correcte  en référence à la compréhension des
événements réincarnatoires et de la phénoménologie des épreuves carmiques.  

Les erreurs ou les  réussites de l’âme principalement dans le domaine de l’amour et du
sexe, quelques soient les lignes de force des dirigeants dans cette ou cette autre direction, sont
des problèmes qui reçoivent la même analyse et solution juste de la part de la Loi, quelque
soit la provenance, correcte ou équivoque. Ce sont des sujets de conscience de tous les êtres
humains, car en accord avec la Justice et la Sagesse, qui n’est pas passé par des épreuves
similaires et condamne ou insulte le prochain devra les affronter un jour ou l’autre, afin de
sentir dans la propre chair, non pas l’erreur du prochain, mais le remord du mauvais jugement
spirituel. 

QUESTION ;  -  Que  dites-vous  que  l’homosexualité  serait  un  fait
immoral ? 

RAMATIS ;  - Il est de sens commun que la morale humaine soit le produit des
traditions, coutumes, préconcepts, conventions sociales, lesquels ont pour objectifs la sécurité,
le survécu et la protection de la société.  C’est enfin, une partie de l’étique,  qui traite des
coutumes,  des devoirs, et  des modes de procéder  des hommes envers les autres hommes,
suivant le sens de justice et de l’équité naturelle. Cependant, si les devoirs, les obligations et
les bonnes coutumes définissent la bonne morale humaine, nous vérifions alors qu’au dessus
de la morale transitoire  et évolutive des relations entre personnes, il existe la morale éternelle,
incluant tous les êtres de l’Univers, non pas un seul peuple, une seule planète. Il n’est pas
difficile d’observer que la plus avancée ou apparente saine morale humaine ; peut très bien,
être en conflit avec les fondements  des préceptes de la véritable morale, et par conséquent ce
qui est la morale des hommes dans cette culture ne le serait  pas dans une autre ethnie et
encore moins, pour la morale universelle. 

Alors que la morale humaine est un recours de l’équilibre, de la survivance pacifique
et  de  la  discipline  entre  les  citoyens,  ayant  pour  apanage  le  respect  aux  lois,  coutumes,
préceptes  sociaux,  respect  à  la  propriété  d’autrui,  vécu sensé  sans  état  licencieux  par  les
bonnes habitudes considérées les meilleures dans le moment, la Morale Universelle est fondée
exclusivement,  sur l’Amour. Immoral,  cependant,  est tout citoyen incarné qui  manque au
précepte  fondamental  de  la  vie  spirituelle  supérieure  -  l’Amour.  Si  l’homosexualité  est
immorale, par les concepts passagers de la morale humaine, aussi sont immoraux ceux qui
jugent leurs frères et sœurs, compromis par faute dans le manque d’Amour.  

QUESTION ; - Y a-t-il un fondement dans lequel l’homosexualité serait
plus à proprement dit le fruit d’une infirmité psychique ? 

RAMATIS ;  -Considérant que l’amour est de santé saine et que la haine est une
maladie,  toute  transgression  à  la  Loi  de  l’Amour  eut  être  encadrée  dans  la  terminologie
pathologique, soit de plus ou moins grande gravité, dans tel ou tel secteur. 

Cependant,  nous  savons  que  la  maladie  est  le  fruit  fondamental  du  déséquilibre
physique ou psychique, ou des deux.  De quelque façon, la maladie découle toujours de la
négligence spirituelle de l’homme avec les lois supérieures dans le domaine de la vertu et du
vice. 
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Ainsi comme peut être pointée comme maladie la tendance à l’homosexualité,  tout
aussi bien peut l’être aussi l’hypocrisie, la méchanceté, l’avarice, l’envie, la luxure, la colère,
la  paresse,  la  propre gourmandise,  ainsi  classifiées  par  la  Spiritualité.   Par  conséquent  le
problème de l’homosexualité n’est pas quant à sa classification légale ou scientifique, mais de
l’aide affectueux par tous ceux qui se jugent sains dans leur hétérosexualité. , 

QUESTION ; - Et quant à encadrer l’homosexualité dans la catégorie
de la perversion? 

RAMATIS ; - Au cas ou l’homosexualité soit de la perversion passible de thérapie
ou de peines légales, il revient aux lois de la nature la faute fondamental de cela, par le fait
qu’elles ne savent pas développer les caractères spécifiques de la personnalité, dites par les
influences  de  l’esprit  humain,  accoutumé  par  une  poignée  d’existences  exclusivement
féminines ou masculines. Dans la nouvelle incarnation,  par l’action de la forte sexualité du
passé, ces influences modifient les réactions psychologiques de l’esprit né de nouveau femme
ou homme, contrariant les particularités organiques. 

L’homosexuel  peut  être  le  fruit  de  difficultés  de  la  technique  sidérale  à  réussir  à
trouver le psychisme adéquat à l’organisme humain,  à atténuer la féminité totale dans une
nouvelle incarnation masculine ou vice et versa ;  ou il est évident  que cela peut aussi être
une épreuve carmique pour qui réellement, abusa de ces facultés érotiques, occasionnant des
préjudices aux autres, dans le domaine de la propre sexualité, avec des répercussions sociales.
Entre autre, dans de nombreux cas, des esprits de leaders, de cultes, hypersensibles, virtuoses
de la musique, génies de la peinture ou des renommés sculpteurs  de la matière et de vécu
spirituel, dans l’intention de conclure des travaux d’élévation dans des groupements humains
et  dans  une  amélioration  d’eux-mêmes,  peuvent  solliciter  le  changement  urgent  de  la
personnalité définie transitoirement dans la chair, assumant un organisme sexuel  opposé à
l’habituel dernier. D’où l’influence fortement féminine dans l’organisation charnelle du sexe
masculin, ou de la force dominante de la masculinité dans l’armature physique féminine, dans
un visible déséquilibre entre le physiologique et l’organique.  

Entre autre, si votre orbe terrien, planète d’évolution primaire, lentement se transforme
pour des stades plus avancés,  jusqu’à atteindre l’objectif d’évoluer vers une valeureuse école
spirituelle  supérieure,  était  habitée  exclusivement  par  des  esprits  purs  ou  supérieurs,  il
n’existerait pas de problèmes de ‘perversions’ ou de ‘prostitutions’, donc de tels problèmes ne
sont pas spécifiques à des entités malignes, mais proviennent de l’infériorité et des défauts de
tous  les  êtres  terriens.  Les  propres  ‘marginaux’ et  ‘délinquants’ terriens  sont  les  produits
indirects du manque d’assistance, d’éducation, de santé, de foyer, de soin et d’amour de la
société  qui se juge impolluée,  alors qu’elle est hypocrite et  mystificatrice.  Pour n’importe
quelle erreur, inversion sexuelle, délinquance, crime, pillage, subversion, vice ou perversion,
est coupable toute l’humanité, où chaque citoyen est responsable pour un déterminé quota de
négligence,  égoïsme,  commodité,  bien être,  plaisir  égocentrique,  pusillanimité,  spéculation
lucrative  d’extorsion,  fanatisme  religieux,  mentalité  obscène,  facile  irascibilité,  adultère  ,
avarice ou excès de biens , volés à la majorité. Alors dans ce cas tout rappelle la phrase de
Jésus ‘Que celui qui n’a pas péché, jette la première pierre’. En vérité surgit sur Terre une
créature absolument saine en esprit, absente de quelque déséquilibre émotif ou de création
mentale  négative.   Il  était  harmonique  et  sain  quant  à  ses  émotions  juste  et  absolument
amoureux  dans  ses  actions,  irradiant  bonté,  pardon et  amour,  et  par-dessus  tout,  par  son
caractère honnête pur et sa conduite honnête. Mais les hommes mesquins le clouèrent sur une
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croix pour être Jésus, le Christ vivant, une stimulation de la nouvelle morale sur les prétendus
impollués défenseurs et participants de la société humaine détériorée.  

Même ainsi,  trahit,  insulté,  moqué,  blessé  et  crucifié,  Il  étendit  son  majestueux  et
sublime  regard  vers  la  multitude  excitée  par  les  passions  inférieures,  et  sa  voix  vibra
amoureusement pour tout l’éternité : ‘Père, pardonne-leur parce qu’ils ne savent pas ce qu’ils
font’. 

QUESTION ;  -  Dans  votre  opinion,  est-il  toujours  censurable  que
quelqu’un condamne les homosexuels? 

RAMATIS ;  - Sous n’importe quel concept que vous jugez, qu’il soit de trouble
endocrinien, de maladie, de perversion, de prostitution où de vice, il s’agit d’âmes compagnes
dans votre journée terrienne, méritant la compréhension, car peut-être,  vous aurez à passer
par  un  problème  similaire,  ou  déjà  vous  l’avez  eu  auparavant.  Comme  il  n’y  a  pas  de
privilèges, de préférences religieuses ou d’injustices de la Loi, aucun esprit ou enfant de Dieu
sera dispensé de passer par l’animalité vers l’état humain, et de l’homme vers l’ange, sans
passer  par  des  problèmes,  insuffisances,  défauts,  péchés  et  vices  de  toute  l’humanité.
D’ailleurs nous vous avons déjà dit que le Propre Jésus n’a pas évolué en ‘ligne droite’, donc,
il a fait le cours intégral de la vie physique comme n’importe quelle autre créature l’a déjà fait
ou le fera. L’on distingue Jésus de Nazaré des autres créatures actuelles, parce qu’il a atteint le
climax  de  son évolution  planétaire,  sacrifié  sur  la  croix,  mis  en  sépulture,  ressuscité  par
l’émancipation spirituelle dans la figure du ‘Grand Frère’ et c’est dans l’actualité, le ‘Chemin
de la Vérité et de la Vie’, car qui ne pratique pas ses enseignements, acquis dans ses vies, dans
d’incomptables millénaires d’apprentissage, n’atteindra pas le royaume des Cieux. 

Par  conséquent,  le  principal  problème  n’est  pas  d’interprétation  scientifique  ,
pathologique  ou  morale  ,  concernant  les  porteurs  de  l’homosexualité,  dans  un  jugement
simpliste ou léger , mais d’aide, de compréhension et d’intérêt à faire de la sœur ou du frère
réprouvé social que l’on souhaiterait qu’il soit fait à soi-même, au cas ou l’on devrait affronter
un problème similaire. Et là encore le Christ recommande, dans son avertissement hors du
commun : ‘Pourquoi vois-tu la paille qui est dans l’œil de ton frère, et n'aperçois-tu pas la
poutre qui est dans ton œil ?  

En vérité la majorité des créatures homosexuelles  ne savent pas ce qui leur arrivent et
ainsi,  ne  peuvent  pas  être  rendues  coupables  d’une  situation  dont  la  cause  est  méconnue
consciemment.  D’où la  nécessité  d’aide  par  les  autres  qui  peuvent  examiner,  analyser  et
conclure de façon plus exacte quant aux providences favorables ou pour le moins, une plus
grande compréhension et tolérance. L’homosexuel, en général, est une âme confuse, sujette à
des impulsions occultes, n’ayant pas la perception des causes ou des motifs qui les portent à
l‘érotisation pour le même sexe. Il est de concept commun, même pour les personnes sans
connaissance  psychologique,  que  le  sexe  est  une  force  puissante  et  agissante  chez  l’être
humain, capable de le conduire aux pires perversions, délinquance et jusqu’au crime, par la
satisfaction animale immédiate.  

Le désir sexuel peur rendre aveugle la personne la plus cultivée, la plus sage et même
le leader religieux, le prêtre impollué, car l’histoire est prodigue d’exemples de mentalités de
puissante créativité se laissant se faire dominer par lui et se rabaisser jusqu’à se dégrader par
une  passion  hors  du  commun,  par  l’avidité  de  la  passion  sexuelle.  Cependant,  il  est
douloureux de  noter  que  ces  dérèglements  sexuels  sont  plus  fréquents  chez  les  créatures
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hétérosexuelles,  ou soit,  celles  qui  se jugent  normales  et  saines.  Donc,  comment  juger  la
manifestation  de  cette  énergie  puissante  canalisée  par  l’homosexualité  générant  des
contradictions inexplicables ? De suite la plus louable attitude spirituelle est premièrement
‘d’aider’ et ne pas juger les âmes stigmatisées socialement par un détour de sexualité. 

QUESTION ;  -  Considérant  que  les  hétérosexuels  ont  une  opinion
formée sur  les  homosexuels  par  le  droit  séculier  aux créatures  de  penser,
quelle devrait être l’opinion de ceux-ci à ce respect ?  

RAMATIS ; - Cependant, considérant qu’il existe réellement des homosexuels dont
l’âme de mauvais caractère les porte à une perversion dans la pratique sexuelle, quelques uns
d’un cynisme répulsif et ostensiblement obscènes , la majorité des homosexuels, généralement
sont  des  âmes  affectives  et  gentilles,  des  esprits  sympathiques  à  l‘art,  à  la  musique,  à  la
littérature romantique, parce qu’ils disposent d’une capacité artistique et esthétique, électives
à l’harmonie, dotés d’un fort amour humain , recherchant presque toujours des réalisations
philanthropiques  et  des  services  au  bénéfice  d’autrui  et  de  l’humanité.  Les  homosexuels
masculins portent la sensibilité féminine, de gentillesse, de douceur et de’ affectivité, et les
femmes des traits masculins ; quelques fois le despotisme, l’agressivité, la rigidité et le geste
pour les travaux et les sports plus appropriés à l’homme. 

Entre autre, les statistiques du monde démontre que l’indice de criminalité chez les
homosexuels est beaucoup plus réduit, peut être parce qu’ils sont beaucoup plus tolérants et
peu inclinés à la violence physique, en dehors de quelques cas exceptionnels, quand il y a de
la violence et des conflits, communs aussi chez les hétérosexuels. Le monde des homosexuels
est quelque chose de tranquille et leur plus grande perturbation est le résultat des frustrations
de relationnement  humain.  Cependant l’homosexuel  ne peut pas être considéré comme un
délinquant, un exclu social, parce qu’il exerce un travail,  est capable d’aimer de servir, de
s’intégrer dans la communauté. Sans aucun doute, il y a de la crainte, des idées préconçues et
de l’opprobre de la part des hétérosexuels, devant l’impossibilité de comprendre la capacité
ou l’aventure d’une personne à en aimer une autre de son propre sexe. Cependant, ceux qui
entendent  et  comprennent  les  minuties  du  mécanisme  et  de  la  motivation  réincarnatoire,
comprennent  facilement,  que  l’affection  spirituelle  transcende  les  transitoires  formes  des
personnalités physiques,  cependant l’événement non commun qu’un être aime un autre de
même sexe provoque une étrangéité et jusque de la répugnance»  

QUESTION ;  -  S’il  vous  était  raisonnable  d’émettre  une  conception
généralisée sur la différence d’une créature homosexuelle et d’une créature
hétérosexuelle, quelle serait votre conclusion? 

RAMATIS ; - Nous démontrerions que les différences de l’activité sexuelle sont le
résultat  des nécessités réincarnatoires  de chaque esprit,  et  donc, il  ne nous revient  pas de
critiquer, stigmatiser, donc, simplement, de tolérer, d’aider et voir dans chaque personne, une
sœur, un frère ce que nous sommes réellement dans la nature.

QUESTION ;  -  Que  pourriez-vous  dire  de  certains  événements
provoqués  par  l’envie,  les  conflits  et  jusqu’aux  homicides,  chez  les
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homosexuels, chez lesquels nous pouvons identifier, comme causes le cynisme
et la perversion ? 

RAMATIS ; - Le cynisme, l’obscénité, le conflit, la jalousie, et le crime ne sont pas
des événements spécifiques aux homosexuels,  mais propres aux âmes délinquantes, esprits
primaires, encore imparfaits et dominés par  le lignage inférieur de l’animalité. Nous vous
avons déjà dit que les statistiques du monde prouvent qu’il existe proportionnellement moins
de  délits  et  de  crimes  chez  les  homosexuels  que  chez  les  hétérosexuels,  confirmant  nos
assertions  cités  en haut.  L’on ne  peut,  en raison d’une poignée  de créatures  délinquantes
assouvissant leurs passions, de mauvais caractère, de scandales provenant des sentiments et
des passions inférieures, attribuer un stigmate à tous les homosexuels du monde, parce que de
tels faits appartiennent à l’homme universel. 

QUESTION ;  -  L’homosexualité  étant  une  perturbation
« psychophysique’,  lorsque  le  psychisme  féminin  se  manifeste  dans  une
organisation masculine, ou vice et versa, ne produisant pas une détérioration
à l’esprit, à l’équilibre mental, il est évident que la personne homosexuelle
peut  enrichir  les  secteurs  culturels,  artistiques,  scientifiques  du  monde
comment n’importe quel autre hétérosexuel ?  

RAMATIS ;  -  En outre,  il  n’existe  pas  une  ligne  définie,  catégorique,  séparant
nettement le caractère homosexuel de l’hétérosexuel, si ce n’est au niveau de l’érotisation et
beaucoup de créatures convaincues  de leur homosexualité  absolue montrent  des réactions,
émotions et actes identifiés comme traits de l’homosexualisme. Tout comme, il y a même une
croyance, qu’à l’intérieur de chaque homme il y a un peu de féminité et dans chaque femme,
un peu de masculinité, montrant les nécessités évolutives de l’âme, dans la culture de la raison
et du sentiment. Bien évidemment, le sens artistique, depuis la poésie, la peinture, la musique
et la  littérature ont  reçu une notable  contribution d’innombrables  homosexuels.  Lorsqu’ils
peuvent répandre leur sensibilité à travers des lettres, des rimes, des sons et des encres, ils
équilibrent une grande partie de leur drame intérieur, généré par leur oscillante personnalité
indéfinie organiquement. Ce qui est certain est que les lois délimitent l’homme et la femme,
leur  proportionnant  une  gamme  d’états  spirituels,  partant  des  asexués,  passant  par
l’hermaphrodisme,  jusqu’à  l’hétérosexualité,  lesquels  sont  utiles  au  développement  des
sentiments  et de l’intellectualité, stades, qui ne doivent pas stigmatiser, mais libérer l’être.  

Note du médium : Parallèlement au sujet présenté, lorsqu’il fut demandé à Ramatis quant à la nocivité
du  Carnaval  au  Brésil,  il  nous  répondit  ainsi :  ‘Bien  évidemment,  nous  ne  pouvons  pas  louanger  les
conséquences funestes et dégradantes qui résultent  communément des fêtes de Momo *, en raison des pertes de
contrôle émotives, des passions déréglées et des hallucinations alcooliques, qui débordent de l’extraversion des
sens physiques,  dans la recherche de satisfactions exclusivement charnelles.  Les folies les plus dégradantes,
malicieuses,  licencieuses et irresponsables cherchent à extraire toutes sortes d’avantages, parmi les plaisirs et
aventures  censurables,  grâce  à  la  situation  chaotique  carnavalesque :  en  raison  de  cette  bande  de  viciés,
délinquants et sacripants dégénérés, qui dénaturent les festivités carnavalesques par le vice, la lubricité etc…’ 

* NT : Le Roi Momo : Important personnage des fêtes du Carnaval. Le Roi Momo est un personnage
inspiré de la mythologie grecque qui signifiait l’ironie et le sarcasme. Au Brésil ce personnage mythologique a
été adapté par les fêtes carnavalesques, devenant un des principaux symboles du Carnaval. Le Roi Momo doit
être une personne très grosse, joviale, sympathique, plaisantin, farceuse, divertissante et de bonne humeur. A Roi
do Janeiro, il existe une tradition dans laquelle le Maire de la Ville  remet les clés de la ville au Roi Momo. De
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cette façon symbolique, le roi Momo gouverne la ville dans les quatre jours de folie.  La figure du Roi Momo est
apparue au Brésil dans vers les années 1930.  

 

 

 

Chapitre 10

Prostitution.

QUESTION ; - Que pourriez-vous dire de la prostitution, en face de la
vie spirituelle? 

RAMATIS ;  -  Il  est  indubitable  que  la  prostitution  est  le  fruit  d’un  mauvais
comportement spirituel dans la matière. Mais aussi elle ne peut pas être jugée et analysée
exclusivement par un paramètre unique , alors qu’il y a des nombreux facteurs d’ordre social,
social, financier, économique, religieux politique et pathologique, qui doivent être examinés
afin  de  juger  le  degré  de  plus  ou  moins  grande  nocivité  de  cette  condition  humaine,
simplement qualifiée comme délit ou péché respectivement par la société et par les religions.  

Entre autre,  bien que l’on dise que ce soit :  ‘la plus vieille  profession du monde’,
actuellement,  il  y  a  un  accroissement  de  la  quantité  d’amatrices  qui  s’en  remettent  à  la
pratique sexuelle quoique critiquable,   mercantile ou purement pour le plaisir  contribuant
chaque fois plus pour faire disparaître le professionnalisme de la prostitution. Mais devant les
lois spirituelles, c’est uniquement une condition qui retarde l’ascension spirituelle de l’être par
un trop long vécu instinctif et sans objets définis pour agrandir chaque fois plus l’esprit de
l’homme. 

QUESTION ; - Il y en a qui pointe la prostitution comme la pire plaie
de la civilisation’. Que pouvez-vous dire? 

RAMATIS ;  - La pire plaie de la civilisation, ne nous parait-elle pas la pratique
abominable des guerres, qui massacrent et mutilent des groupements humains de vieillards, de
femmes, d’adolescents, d’enfants et jusqu’aux nouveaux nés ; lesquels entrouvrent les yeux
pour la vie. Sous une telle ‘plaie, demeurent les restes de sang, viscères humaines, pourrissant
dans  les  champs  verdoyants  ou  dans  les  métropoles  civilisées,  alors  que  les  survivants
jouissent  du  droit  de  mourir,  plus  tard  de  faim,  d’épidémies  funestes  ou  d’irradiations
atomiques*. Jamais une prostituée ne fit autant de mal au monde que les puritains religieux
qui  confectionnèrent  la  bombe atomique et  autorisèrent  son lancement  sur  Hiroshima,  les
fabricants d’armes, dont le marché industriel est la destruction de la propre chair humaine ; les
monopolistes qui centralisent jusqu’au lait , le pain et la médication, dans leurs mains avares ,
par  des  gains  illicites  qui  leur  permettent  un  tourisme  incessant  de  ‘dolce  vita’  et
paradoxalement, aussi se prostituent dans les ‘rendez-vous’ des grands établissements   
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*Nt :  Les  armes  actuelles  d’une  redoutable  destruction  sont  fabriquées  à  partir  d’uranium
enrichit  de  ‘dernière  technologie’,  ‘technologie  de  dernière  génération’  ce  qui  permet  aux  autorités
belliqueuses de parler de ‘guerre propre’,  laissant dans le feu de l’action aucune alternative de survie
mais surtout en raison du taux de radioactivité phénoménale  décimant dans de terribles douleurs, faisant
fondre les tissus des êtres  alors qu’ils sont vivants, occasionnant des naissances d’êtres  tératologiques,
empêchant  les  ethnies  concernées  de  donner  une  continuité  à  leur  progéniture,  leur  communauté
s’éteignant définitivement en quelques décennies , populations civiles ne pouvant plus  vivre sur leur terre
en raison de la contamination élevée, empêchant toute culture ; faisant disparaître toute vie donnée par le
Père . 

QUESTION ;  -  Mais  il  est  évident  qu’elle  se  présente  de  façon
suffisamment  désagréable  ou  censurable  par  le  fait  d’être  l’objet  du
commerce explorateur, corrupteur, parmi les plus ignobles ? 

RAMATIS ; - La négociation des faveurs féminines, aussi bien dans la prostitution
professionnelle, quant à l’amateurisme avec des intérêts occultes, est le résultat de l’instinct
primitif de la pusillanimité et de l’hypocrisie humaine, et se prend plus à proprement dit, à
une faute génétique de toute l’humanité. Directement ou indirectement, rares sont les êtres qui
ne  contribuent  pas  mentalement,  verbalement  et  activement  pour  la  continuité  de  ce
commerce  libidineux,  lequel  est  exercé  quelques  fois  pour  des  nécessités  de  survivance
matérielles, ou par des défauts psychiques, ce qui n’excluent par leurs explorateurs de faute
respective.  

Par conséquent  l’amour  vénal  est  le  plus  ancien commerce  de l’humanité  et  a  été
religieux dans les temples de Mésopotamie. Ce vieux thème de ‘histoire terricole, ne constitue
pas le pire crime de l’humanité. Il est actuellement en face d’une plus grande libération et
émancipation des femmes, après le fracas des deux guerres mondiales et destructrices , d’où
surgirent des transformations profondes, modifiant les structures , les bases morales, sociales
et politiques du monde.  Sans aucun doute c’est un problème inquiétant, mais ce n’est pas le
pire, parmi les multitudes de problèmes qui affectent l’humanité  et requièrent  l’analyse et
l’examen pour obtenir une raisonnable solution.   

Il y a des scandales dans le sein de la vaniteuse aristocratie et monarchie, restantes des
anciens  régimes  politiques,  tout  comme  dans  la  bourgeoisie  enrichie  et  aussi  dans  le
prolétariat  imitant.  Chez  les  bâtisseurs  des  plus  avancées  institutions  politiques,  il  y  a
irresponsabilité  et  malhonnêteté  dans  l’utilisation  de  l’argent  public,  dans  n’importe  quel
pays. Trahissons de partie de nature exclusivement personnel, augmentation des vices par la
négligence  et l’impunité des autorités ; qui renforcent encore le vocable exécrable, que la
‘prostitution’, ou ‘les rendez-vous’ en France ou ‘le trottoir’ des autres pays civilisés.  

 

QUESTION ;  -  Cependant  la  prostituions  dans  sa  tranche  de  vie
dissolue  et  de  liberté  sexuelle  extrême,  ne  constitue-t-elle  pas  une
condamnation condamnable par sa partie de mal public et jusqu’à officialisée
dans certain cas   ? 

RAMATIS ; - Dans le propre langage humain, le mot perversion signifie’ l’action
ou  l’effet  de  pervertir ;  changement  du  bien  pour  le  mal,  corruption,  démoralisation,
dépravation des coutumes’. L’être humain peut pratiquer d’innombrables types de perversion,
qui varient dans la manifestation du plus ou moins grand préjudice à autrui, à la société, aux
institutions, sociales et même religieuses. 
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Les  tyrans  du  monde  entier  pratiquent  d’interminables  quantités  de  ‘perversions’,
lorsqu’ils corrompent les valeurs politiques et doctrinaires dont ils sont responsables ou se
sont fait responsables, détruisant avec une attention de perversité et de sadisme, les hommes,
les femmes et jusqu’aux enfants, auparavant torturés, par effet de probables dénonciations ou
d’espionnage. Ce sont des changements du bien vers le mal, corruption des coutumes  par le
subordonné et acte malicieux qui s’encadrent parfaitement dans le terme de ‘perversion’.

Les  croisades,  au  Moyen-Age,  ont  été  de  véritables  prostitutions  religieuses,  ainsi
comme  la  Sainte  Inquisition,  dans  son  hypocrisie  crétine,  conduisant  hérétiques,  juifs  et
infidèles pour les buchers, sous les noms de Fernand Ii et Isabelle, rois catholiques d’Espagne,
figurent prostituées qui corrompirent la douceur, l’amour et la sainteté du Christ, tuant par de
fausses et recherchées oraisons salvatrices, ceux qui ne suivirent pas leurs intérêts religieux.
Catherine de Médicis ordonnant le massacre des  Huguenots, donnant l’espace à une des plus
grandes perversions et prostitutions en France. Les français, guillotinant des milliers de nobles
et  d’opposants*  à  la  Révolution  française  –  laquelle  prêchait  Liberté,  Egalité,  Fraternité
auront été d’exécrables prostitués, contredisant le bien par la pratique du mal, nourrissant la
tyrannie  par  la  devise  de  la  liberté.  Le  peuple  exultant,  par  la  confection  de  la  bombe
atomique  salvatrice,  accompagna  ,  dans  un  appui  mental  et  même  verbal  les  manchettes
journalistiques qui notifièrent la mort de 120 000 japonais par l’action pacifique de la bombe
atomique , changeant le bien en mal, pervertissant le sens sublime de la vie assassinant des
créatures sans défenses, nées pour l’aventure et de nombreux petits êtres mal sortis du ventre
maternel,  certifiant  l’existence  d’une  prostitution  collective  devenu génocide.  Le  militaire
chargé du bombardier qui détonna la bombe atomique  a été moins coupable, il a été à peine
un agent pour ouvrir les comportes  des passions humaines, satisfaisant la haine retenue et
augmentée par les passions politiques disséminée par tous les pseudo-civilisés.   

Ainsi, l’aura abominable de la prostitution de l’homme destructeur et criminel  change
une brise sublime en prostitution. La négociation patriotique des êtres morts dans les abattoirs
fratricides des guerres, produites par les hommes dépravés  et prostitués par l’ambition de la
fortune  ou  de  la  consécration  politique  est  caractérisé  comme  service  à  la  Patrie  et  à
l’humanité.  

NT * Un des exemples que nous citerons : Le massacre des Chouans et des Vendéens
perpétuées par Turreau et ses colonnes infernales, les noyades de Nantes de Carrier etc…un
territoire immense ravagé et décimé, une population quasiment effacée de la carte au nom des
prétendues  libertés  républicaines  imposées  à  un  peuple  qui  vivait  en  harmonie  avec  ses
coutumes ancestrales. Un génocide longtemps caché par l’histoire. 

 
QUESTION ; -Pourrions-nous concevoir que la prostitution atteint sa

plus  flagrante  dissémination  dans  les  époques  de  dégradation  humaine ;
n’est-ce pas ainsi? 

RAMATIS ; - Non pas seulement dans les époques de décadence d’une civilisation
dominante,  comme  l’Empire  Romain,  mais  aussi  dans  le  passage  du  Moyen-Age vers  la
Période Moderne, alors que les rois prirent l’habitude d’avoir plusieurs concubines. Elle est
donc  plus  accentuée  durant  les  occasions  de  dégradation  des  conditions  économiques,
générées  par  la  faim,  le  chômage,  créant  le  désespoir  pour  la  survivance  humaine,  ou,
postérieur, les révolutions, les guerres, les fléaux naturels ou même, par le relâchement de
coutumes pour cause de certaines doctrines acceptées par le peuple. 
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C’est  une  des  raisons  pour  laquelle,  les  prostituées  jouèrent  un  rôle  important  à
Athènes et à Corinthe durant le propre âge d’or de la fameuse culture grecque, où dominaient
la philosophie,  le théâtre,  les arts dans leur expression maximum. Le culte de Vénus à la
déesse de l’amour régnait de façon absolue, dans la Grèce antique, sous toutes ces formes et
expressions, extensives, jusqu’aux activités d’inter-change dans la vile des ses villes. Entre
autre c’est le propre Solon connu comme un des plus grands philosophes et législateurs grecs
qui en guise d’une démarcation médico-sociale prescrivit pour les athéniens la médication des
lupanars  comme antidote  à  l’inclination   croissance  de  l’homosexualisme.  Sous  une telle
prescription  thérapeutique,  Solon  avait  institué  un  lupanar  d’état  comme  antidote  à
l’homosexualisme masculin et au lesbianisme.

QUESTION ;  -  Sous  l’égide  des  enseignements  de  Jésus,  comment
pourrions-nous envisager les femmes prostituées  

RAMATIS ;  -Le Maitre Jésus, remplit  d’amour et de compassion  pour tous les
enfants de Dieu, est  très clair  sur son jugement de la prostitution en exclamant,  dans son
inoubliable  phrase :  « Que celui  d’entre vous qui n’a jamais péché lui jette  la première
pierre. » La foule en furie et prétendant faire justice par les propres mains à l’ignominie de
l’adultère, ou de la prostitution, fut enveloppée par le regard limpide et angélique du Christ
pénétrant dans l’âme de chaque personne jugeant en désentravant du fond de leur âme leur
occulte prostitution dans les autres secteurs de la vie humaine.  

Il les fit reculer, terrorisés et indécis sans aucune réaction, car ils sentirent à la lumière
du jour la faute de la prostitution dans la tromperie, la négociation, l’ambition, la jalousie et le
mensonge de chacun. 

Cependant, aucun symbole de rédemption servit plus de stimuli de la sublimination
féminine que la figure angoissée et désespérée que marie madeleine, touchée par la figure
charismatique du Christ Jésus, la libérant du bourbier nauséabond de plaisir  libidineux, la
réveillant  pour la lumière christique de l’ange endormi dans son intimité.  Sous l’égide de
l’inspiration  élevée  Maria  Magdalena  est  un  exemple  éternel  pour  toutes  les  femmes  de
mauvaise  réputation  pour  réussir  leur  propre  rédemption  et  le  retour  dans  les  sphères
angéliques lorsqu’elles se propulsent pour ‘vivre’ inconditionnellement, dans l’intime de leur
âme, l’amour pur du Christ. 

QUESTION ;  -  Le  jugement  social  du  monde,  orienté  vers  un  sens
étique et moral des valeurs nobles de la vie est-il critiquable, lorsqu’il y a cette
séparation quelque peu repoussante de la ‘femme honnête’ et de la ‘femme
prostituée’ ?     

RAMATIS ; - Les deux ont été crées afin de servir comme vases sublimes de la vie
physique, et autant que possible progresser incessamment pour la libération des grilles de la
vie  animale  inférieure.  Cependant,  la  proverbiale  hypocrisie  masculine,  qui  voit  dans  la
femme uniquement un objet de plaisir sexuel, facilement enveloppe la jeune fille ingénue,
inexpérimentée ou stimulée par son indéchiffrable impulsion érotique, ou stigmatisée devant
la société sophistiquée et pharisaïque, dans la figure méprisée de ‘Mère solitaire’, ou dans un
diner sans problème, de célèbres prostituées de luxe. De nombreuses fois, la jeune femme se
réveille  et  évalue sa situation,  dorénavant cible  spécifique de la concupiscence masculine,
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affrontant les plus choquantes difficultés, lorsqu’elle prétend protéger et créer le fruit de son
supposé péché  sans  la  possibilité  de se  maintenir  dans  l’emploi,  en  face  du contrepoids
indésirable de l’enfant.  Et il n’est pas rare que les manchettes  scandaleuses des journaux
notifient dans leur gélatineuse nouvelles sensationnelles, l’infanticide de la ‘mère-dénaturée’
qui  ne  voulue  pas  créer  le  fruit  de  ses  amours  clandestins  ou  lorsque  c’est  possible
l’avortement  dans  les  mains  périlleuses  de la  première  sage-femme ou encore,  le  dément
suicide  devant le stigmate infamant de la prostituée. 

Cependant  des  nombreuses  créatures  transpirent  du  venin  par  les  lèvres  perfides,
outrageant  la  malheureuse  femme  cobaye  de  l’homme  libidineux  dominant  mal  ses  tares
compensés dans ‘l’intimité ‘officiel’ du foyer, se jugeant d’un comportement irréprochable,
confondant la bénédiction du mariage après la chute des fiançailles par une vertu pure.  
  

QUESTION ;  -  Il  est  de  sens  commun chez  les  psychologues  et  les
sociologues,  que  la  base  fondamentale  de  la  prostitution  féminine  à  pour
raison des causes économiques ? 

RAMATIS ;  - Le prétexte spécifique de l’ignominieuse prostitution de la femme,
crée par la sanctifiée fonction de ‘médium de la vie’, ne survient, pas exclusivement de motifs
économiques  ou  de  conditions  financières.  Malheureusement,  il  y  a  divers  facteurs  qui
contribuent  pour  la  prostitution ;  l’ignorance,  l’inexpérience,  le  désespoir,  la  frustration,
l’abandon, la difficile  survivance, et, même, une tendance érotique ou nymphomanique sont
des produits du plus grand crime commis par l’homme- le manque d’amour.   

L’homme terricole est encore un être primaire transpirant les réactions du troglodyte à
la surface du corps couvert  haillons ou par  un soyeux vêtement  en cachemire  importé.  Il
continue  le  même avec  ses  satisfactions  instinctives,  malgré  qu’il  en  résulte  toujours  des
préjudices et des cicatrices à son prochain. Rarement il s’approche de la femme sans que sous
son  sourire  mielleux,  il  ne  vibre  le  désir  sensuel,  et  si  possible,  il  commence  la  trame
sophistiquée de la possession charnelle. Il enveloppe la femme dans un champ de vibrations
libidineuses, l’ajustant faussement aux sentiments, tendances et rêve de possession, dans une
dangereuse hypnose, jusqu’à tomber dans sa toile de ‘conquérant’.  Il est à la recherche de la
satisfaction sexuelle à n’importe quel prix, préjudiciant quasiment chaque femme qui dans le
jeu amoureux perd bruyamment par  sa vulnérabilité émotive et sensible, revenant à l’homme
le moindre préjudice et  la  moindre  responsabilité.  La propre loi  du monde le  favorise de
quelque façon que ce soit, comptant par mille recours, même juridique, faux témoignage, ou
menace irréfutable sur l’esprit féminin terrorisé. Préoccupé et incommodé pour peu de temps,
il redevient l’habitué d’une autre aventure, avec une nouvelle victime visualisée. 

Evidemment , c’est un manque d’amour de l’homme pour le bonheur de la femme,
étant ambitieux, faisant de fausses promesses, s’important peu avec les problèmes,  le malheur
et les difficultés de la jeune sacrifiée à sa volonté incontrôlée et lascive, qui est réellement le
responsable par le croissement malheureux des jeunes filles non préparées pour distinguer
immédiatement , la malice masculine de l’amitié , le désir sexuel du soin pur ou la recherche
de l’amante et no pas de l’épouse.    

Lorsqu’il reconnaitra , que la femme, est par-dessus tout, le miroir de la sœur, de
l’épouse, de la fille et de la mère, au lieu dune conduite irrespectueuse de visualiser toute
femme comme objet de plaisir et de satisfaction instinctive , il reconnaitra la précieuse
fonction d’accueil vivant pour la perpétuation de l’espèce , à laquelle aussi, il doit la vie,
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et qu’il doit au dessus de toute convoitise et de toute lubricité , manifester l’amour , et la
prostitution diminuera.  

QUESTION ; - Comment les législateurs sidéraux perçoivent l’adultère
et la prostitution? 

RAMATIS ;  -  Les  mentors  de  votre  orbe  ne  classifient  pas  l’adultère  et  la
prostitution dans la liste censurable des péchés réguliers, mais dans la classe pathologique des
maladies  de  l’âme.  Toute  âme  malade  est  toujours  malheureuse,  donc,  en  ignorance
spirituelle, cherchant sa félicité justement dans les procédés primitifs et séducteurs qui retarde
l’évolution libératrice. Est toujours plus digne d’éclaircissement  et de tolérance, l’être qui
animé se précipite convaincu dans les tourbillons  des passions pour bénéficier des plaisirs
passagers et qui par imprudence, trace pour lui même un calvaire de souffrances qui perdurera
jusqu’à compenser le débit carmique.

QUESTION ;  -  Quelle  serait  la  méthode ou la solution pour que la
prostitution de la femme diminue dans le monde terrien? 

RAMATIS ;  -  Fondamentalement,  cela  serait  mieux  équationné  par
l’éclaircissement  spirituel,  parce  la  femme,  comme  esprit  éternel  des  mêmes   principes,
obligations et rêves de bonheur que l’homme, serait plus résistante à la séduction libidineuse,
lorsque sera identifier et cultiver les véritables valeurs de la vie éternelle.  ‘Qui sait, prend
soin’, dit le vieux proverbe. Ainsi lorsqu’elle comprend tous les préjudices découlant de la
négligence amoureuse, en dehors de son malheur physique et disgrâce spirituelle, elle veillera
sa  conduite  dans  la  précaution  des   dangers  du  monde,  évitant  ainsi  les  tristes  chemins
secondaires de la prostitution. 

Sans aucun doute, il revient aux législateurs, la responsabilité humaine d’établir des
codes de meilleurs protections de la femme devant les assauts sexuels, du manque de respect,
imposant  des  peines  sévères,  principalement  lorsqu’elles  leur  causent  des  très  grandes
difficultés. La femme mieux éclairée sur les véritables motifs et objectifs de la vie spirituelle
créera  plus  de  défenses  psychophysiques.  L’homme,  étant  passible  de  punition  et   d’une
sévère responsabilité par ses actes, sans aucun appel ou relâchement de justice, à être pris et
certifié comme séducteur. Les deux doivent concourir pour  réduire l’indice de la prostitution,
pour  un  vécu  plus  respectueux,  amour  et  même  piété.  Quant  aux  problèmes  d’ordre
économique,  d’assistance  sociale  et  autres  sont  de  résolution  obligatoire  par  les
administrateurs publiques d’un pays, indépendamment d’exister ou non la prostitution ; c’est
un droit de la citoyenneté.   

Ainsi la femme doit  être respectée dans son intérieur intime, l’homme comprenant
qu’elle doit être amour, au-dessus de tout, consécration par le lien spirituel, d’une âme vers
une âme (ou d’un esprit vers un esprit), au lieu d’une attraction d’un corps vers un autre corps.
L’adultère, les conjoints ‘trompés’ et la prostitution qui autant  stigmatisent la noble figure de
la femme dans sa fonction procréatrice,  aussi disparaitront,  naturellement de la surface de
l’orbe, comme maladies éradiquées par la cure définitive des patients, résultant de la mort de
la concupiscence humaine.
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QUESTION ;  -L’homme qui  après  avoir  profité  d’une  jeune  femme
qu’il  séduisit  par  son  inexpérience,  ingénuité,   rêves  de  vie  ou  même  de
passions, et qui réussit à se libérer de toutes responsabilités conjugales ou des
devoirs de manutention et d’aide future, lui revient-il quelque  rectification
carmique dans une incarnation future ? 

RAMATIS ; - Il y a un vieil adage qui dit ‘L’homme peut tromper lui-même, jamais
il ne pourra tromper Dieu’. Toute défection contre les lois divines encadre son infracteur dans
la correction nécessaire à son propre cheminement spirituel. L’esprit de l’homme, lorsqu’il
descend pour renaitre dans la matière, rappelle un professionnel du monde qui met un certain
vêtement adéquat au travail qui lui revient de réaliser. Durant son trajet physique pour réaliser
le compromis assumé avant de se matérialiser dans le monde, il reste responsable de toutes les
dettes, dépenses et usages qu’il aura commis en dehors du schéma  tracé par ses mentors. De
la même façon, il devra indemniser par de respectifs dédommagements et la traditionnelle
correction,  tous  les  préjudices  occasionnés  à  la  collectivité  où  il  agit.  N’importe  quelle
réalisation  débitrice, de pillage ou d’exploration matérielle ou même sensuelle devra toujours
être ‘réglée jusqu’au dernier sequin’, conformément à la prédication du Christ à travers de son
sublime Evangile. 

L’esprit  du fameux ‘Don Juan’ des aventures galantes,  bien que de moindre portée
mais  de  quelques  cas   libidineux  à  la  portée  de  sa  capacité  séductrice,  devra  réparer
implacablement, tous les préjudices et souffrances semés par son égoïste satisfaction animale.
Il est aussi à ajouter que la Loi du Carma , qui ajuste et rectifie tout équivoque et blessure
spirituelle , a pour fonction primordiale de corriger, d’éduquer, de rectifier, d’enseigner, et
pour ce motif, après que solder son grave débit, ajoutant la juste indemnisation spirituelle, il
devra vivre dans une prochaine réincarnation , les mêmes effets indésirables qu’il aura causés
aux autres dans un moment de convoitise,  de revanche ou d’exploration sexuelle

QUESTION ; - Pourriez-vous nous éclairer de façon plus concrète, de
cette détermination de la Loi du Carma qui après le paiement de la dette de
l’esprit infracteur, qu’il soit encore soumis à l’épreuve causée à autrui? 

RAMATIS ; - Comme simple exemple souvenez-vous du déterminé jeune homme
qui abusa de ses prérogatives masculines plus ou moins séductrices pour donner libre court à
sa lubricité  et  donner l’illusion aux jeunes femmes en âge d’être mariées,  jeunes femmes
employées ou sans expériences. Communément le conquérant intéressé exclusivement dans sa
satisfaction érotique , après un certain temps de vécu , jouissant de la satisfaction  de ses
instincts  animaux  et  de  denses  années  d’affliction,  remords  et  de  pertes  d’espérance  de
quelques jeunes femmes trahies dans leurs idées maternelles, se décide réellement, pour le
mariage,  afin  de  vivre  ses  jours  dans  le  onde tranquille,  assisté  par  une  digne  épouse  et
heureux par une progéniture saine et aimante ! Ingénument, il se convainc, qu’alors il ira vivre
une existence calmé et dégagée de quelconque difficulté ou d’affliction, complètement dégagé
par lui-même des afflictions , tromperies et malheurs semés dans sa trajectoire égoïste et de
plaisir. 

Dans la phase de rectification, afin que cela soit le plus profitable pour la correction
carmique  de  l’esprit  infracteur  dans  le  champ sensuel,  il  est  possible  que  la  rectification
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commence  immédiatement  ou,  pour  des  motifs  supérieurs  et  même  d’ordre  économique
spirituel soit transféré pour une autre incarnation 

QUESTION ; - Dans le cas d’esprit coupable d’avoir semé le malheur à
certaines jeunes femmes séduites par leurs mensonges et promesses vaines,
dont le secours devant la Loi Carmique doit  commencer, nos demandons ;
comment se procédera le déroulement de cet événement afin qu’il ‘recueille
conformément à  la semence’ ?  

RAMATIS ; - Dans le cas d’une correction spirituelle qui doit être déterminée dans
l’actuelle existence, la Spiritualité à déjà planifié un schéma expiatoire dans lequel il devra
être  choisit  la récolte  des fruits  indigestes  d’une mauvaise  semence dans le  cœur et  dans
l’esprit  des  jeunes  femmes  qu’il  aura  rendu  malheureuses.  Dès  le  commencement,  et
connaissant ses intentions de constituer une famille pour le bénéfice de la vie, après que les
délits de lubricité qu’il n’eut aucune vergogne ni remord de pratiquer, le ‘Don Juan’ optimiste
sera conduit à épouser une jeune femme, attirée par le magnétisme d’une passion exaltée,
étant  elle-même  candidate  aux  épreuves  de  frustration,  douleurs  et  malheurs  que  d’en
différents endroits, elle sema dans d’autres réincarnations. Le mariage consumé, après l’extase
de la lune de miel, commence l’action de la Loi du Carma, déterminant que leurs descendants
soient les mêmes entre-autres induits à la lubricité et à l’irresponsabilité spirituelle. Par leurs
actons néfastes, atteignant la maturité, ils commencent à recueillir  les effets de l’attraction
des  entités  de  mauvais  caractère  et  de  tendances  dépravées.  Au  lieu  du  foyer  tranquille
imaginé (dont en raison de ce qui a  été commis par leurs activités de recherche exclusive du
bien propre et de la jouissance sensuelle, leurs cheveux blanchiront, surgiront sur le visage les
rides du désespoir, de la souffrance et de la frustration, dans l’impossibilité d’éduquer et de
corriger des enfants ayant une propension pour une vie sexuelle irresponsable, ou des enfants
avec des passages notoires au commissariat de police pour vol de véhicules, falsification de
chèques, ou pour la dépendance aux drogues , au cas où il n’arrive pas à les transformer.  

QUESTION ;  -  Supposant  que  la  Loi  du  Carma décide  d’infliger  à
l’esprit  coupable de  séduction irresponsable  aux peines carmiques  dans la
prochaine incarnation, que devrait-il lui arriver ? 

RAMATIS ; - Il lui revient, dans la prochaine existence, et justement avec l’épouse
sous le même sauvetage de recevoir comme enfants dans son foyer, les âmes des jeunes qu’il
aura frustrées,  et  de travailler  dans l’actuelle  incarnation,  pour satisfaire les plus minimes
exigences  et  caprices,  parce  qu’il  est  le  coupable  exclusif  qu’ils  n’aient  pas  parcouru  un
meilleur niveau de compréhension spirituelle. 

S’agissant d’esprit sentent qui dans le fin fond de leur âme, le ressentiment du malheur
souffert dans l’existence antérieure , par la faute du même esprit qui est leur père charnel
actuel, malgré l’oubli des événements de la vie antérieure, reste la froideur et une conviction
intime d’être  des  créditeurs  et  des  débiteurs  ,  empêchant  l’amour  filial  ou l’aide  de telle
progéniture .  Le mépris, la négligence, la froideur prennent le cœur de ces âmes, toujours
imparfaites,  culminant  dans  les  événements  si  communs  aux  parents  vieillis,  malades  et
pauvres, délaissés par les enfants riches, de bonne santé et durs de cœur.  

144



QUESTION ; - Les conquérants qui font de leur propre existence un
lieu  de  plaisir  sensuel,  dans  l’incessante  recherche  de  plaisir  sensuel,
s’important peu des résultats préjudiciels ou du destin de la femme, aussi,
pourront  souffrir  la  correction  dans  un  corps  féminin,  dans  la  prochaine
incarnation.  

RAMATIS ; - Un tel événement est un des recours de la Loi du Carma dès lors que
l’esprit  coupable,  en  dehors  d’indemniser  ses  victimes  des  préjudices  qu’il  causa  par  sa
lubricité, devra souffrir en lui-même, les effets et les difficultés de son action. Le séducteur ou
celui qui fait perdre le chemin aux donzelles, habituel fournisseur de chair pour les lupanars
pourra renaitre dans un corps féminin, afin d’expérimenter aussi, en lui même combien est
onéreux le destin sous le désespoir. Il n’est pas rare, que de telles âmes coupables du crime
d’être  les  auteurs  de  la  prostitution  de  jeunes  femmes  ingénues,  inexpérimentées  ou
illusionnées  par  des  promesses  fausses,  finissent  aussi  dans  la  prostitution,  sous  la
détermination irrévocable de la Loi : ‘A chacun il sera donné suivant ses œuvres’. 

QUESTION ;  -  Mais  ne  serait-ce  pas  une  justice  absolument  à
l’intérieur de la loi de ‘œil pour œil’, et dent pour dent’, en condamnant à la
prostitution qui prostitue ? Ceci ne serait-il pas un cercle vicieux, de l’âme
masculine  victime  de  renaitre  dans  un  corps  féminin   et  fatalement
condamnée  à  la  prostitution,  peut  être  par  la  faute  d’un  autre  séducteur
déterminé, l’agent de la punition ? 

RAMATIS ; - Bien évidemment, la Loi n’est pas immorale ni vindicative, au point
d’être  le  résultat  de  décrets  irrévocables ;  sa  finalité  n’est  pas  de  conduire  fatalement,
quelqu’un à la pratique criminelle ou immorale. 

Mais ainsi comme l’assassiné ne renait pas dans le futur sous l’implacabilité d’être
assassiné par quelqu’un qui aura déjà été déterminé par une telle action, et  qui l’exterminerait
au  cas  où  il  réagisse  violement  aux  situations  crées  dans  l’environnement.  Par  analogie,
l’esprit  coupable  de  lubricité  et  de  perversion  envers  autrui  ira  se  réincarner  dans  un
environnement où tout tend vers la prostitution.  Ainsi comme il abusa de la faiblesse, du
désespoir, de la condition financière précaire ou de la passion ingénue des jeunes femmes
prêtes à être mariées, il devra aussi être la victime de telle difficultés et imprudences, ce qui
pourrait le mener à la disgrâce de finir dans un lupanar, jusqu’à ne plus avoir aussi les moyens
de survivance digne.  

Cependant, ce qui s’accomplit c’est la Loi , précédemment exposée et expliquée par
tous les instructeurs spirituelle de la Terre, parmi lesquels Jésus a été le synthétiseur, revivant
et  réactivant  tous  les  enseignements,  de  façon  que  l’homme  n’allègue  pas  la  non
connaissance. Cependant, ce qui intéresse le plan divin est la rédemption du pêcheur et non
pas  sa  punition.  Même  après  la  chute   dans  le  vice  dégradant,  ou  dans  le  crime,  ou  de
l’ambition,  ou de la  vengeance,  l’esprit  délinquant  peut  encore se racheter  de son erreur,
comme Maria Magdalena atteint sa salvation après avoir connu le Maitre Aimé. Il y a de
nombreux cas de créatures viciées, perverses, subversives malhonnêtes qui se régénèrent sous
des programmes sociaux de sauvetage à autrui, d’aide  religieux, où lorsque  à l’intérieur des
fibres de l’instinct animal inférieur , vacille la lumière libératrice du souffle sacré.   
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QUESTION ;  -  Considérant  que  la  luxure  est  un  des  ‘sept  péchés
capitaux’ toute femme prostituée ou homme perverti dans la sphère du sexe
devra souffrir, dans la prochaine incarnation,  les pires conséquences de son
imprudence ? 

RAMATIS ;  - Conformément à ce que nous vous avions dit ailleurs, nous allons
vous donner un bref exemple, l’homme qui se suicide par pendaison ou par la balle traçante,
lui rompant le crane, devra renaitre en accord avec le délit pratiqué par lui-même, avec des
problèmes mentaux, sourd muet, gibbeux, traversant l’existence  malheureuse par le fait d’être
bossu, ou sans parler sans entendre, ou ségrégé dans un hospice. Mais tout ceci survient, non
pas en conséquence de punition par la Loi, mais par effet d’être des actes irréguliers, violents
et contraires à la technique créatrice fondamentale, car l’ultime spasme de l’homme , pendu à
la force,   repousse  et atrophie le tissu supermagnétique du périsprit,  formant  l’enveloppe
défectueuse pour mouler ou matérialiser  un nouveau corps dans la prochaine incarnation. Et
quant au  sourd muet,  il  blesse,  avec la balle  suicide,  les délicats  neurones étheriques  du
périsprit relatifs à la cérébration, motrice de tous les cerveaux physiques utilisées dans les
diverses  incarnations  terriennes,  difficultant  la  confection  parfaite  de  cette  zone  de
transmission de l’esprit et de la volonté pour l’organisme charnel.  

De même il arrive à quelque autre anomalie pratiquée par l’esprit dans un moment
d’imprudence  ou de  viciation,  dans  le  déroulement  de  l’existence  physique,  résultant  des
effets  similaires  pour  générer  des  causes  similaires.  C’est  la  raison  pour  laquelle  les
toxicomanes   en  produisant  des  torpeurs  ou  dérégularisant  leur  cerveau  par  l’action  des
substances psycho-pharmaceutiques, retournent à la chair, dans une nouvelle existence, avec
des troubles psychiques d’une chronicité non modifiable sur le scénario physique de la Terre,
sous la malheureuse figure de personnes épouvantées  , exceptionnelles, d’épileptiques , de
schizophrènes, et autres cas avec un bas niveau de conscience  et de déficiences motrices,
claudicant, ayant une plastique visuelle déformée, faisant rire en raison des effets du toxique,
auquel , dans le prétérit  il y aura eu , la fuite de la responsabilité de la vie ou la tentative
inutile d’en bénéficier de la part de la propre personne.  

Mais, n’existant pas, de la part du créateur, les extrémistes absolus dans les cycles de
vie, dans n’importe quel secteur de l’univers et dans l’intimité des êtres, la récolte carmique
est rigoureusement, le fruit de données causées ou de prémisses logiques pour des solutions
sensées. Les esprits viciés ou les toxicomanes doivent recueillir dans les incarnations futures,
les  effets  de  cette  imprudence,  et  auront  dans  une  autre  vie  la  maladie  exactement  en
conformité avec le type de psychotropiques auxquels ils se seront viciés, le temps de leur
usage, dans la fuite délibérée des responsabilités de la vie en commun dans la collectivité, le
manque d’engagement des promesses avant de se réincarner, la tromperie et la souffrance des
parents et de la famille suffoquée par les confusions , la délinquance.

De la même façon, les esprits des hommes dont l’action sexuelle consiste à séduire des
femmes  désavisées de la  réalité  spirituelle ;  les abandonnant  ou les  trompant  sans raisons
bienfaitrices, mais à peine pour une satisfaction égoïste devront souffrir, dans la prochaine
chair future, les effets millimétrés par la Loi du Carma, dans une planification bien déterminée
ou libératrice dans future vie charnelle  ,  en conformité  avec le degré des maux et  causes
mauvaises qu’ils auront mobilisés antérieurement , ou de leur évolution au service de causes
nobles , conséquence de l’apprentissage spirituel.  
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QUESTION ; - Pourriez-vous mieux nous expliquer le sujet? 
RAMATIS ; - Les états de l’esprit classifiés par les dix commandements aggravent

la  situation  réincarnatoires  des  âmes  imprudentes  et  victimes  des  décontrôles  mentaux  et
émotifs, et portent vers les pires conséquences et souffrances futures. Dans le cas en question ,
les séductions et les plaisirs déréglés dans la sphère sexuelle sont des événements encadrés
parmi les préjudices à autrui  et à soi même , dans lequel un individu extrêmement sensuel,
lubrique et impudique vit semant, les mensonges, déceptions, angoisses et tristes destins dans
son activité  de satisfaire l’instinct  animal.  Ainsi il  imprègne la délicate  contexture de son
périsprit, vibrant déjà sur un niveau plus humain et tendant à la libération lente de l’action
aimantée  et  gravitationnelle   de  la  matière,  comme  les  forces  primaires  et  denses  d’une
passion plus primitive, qui augmente l’attraction matérielle. 

Dans  sa  chute  vibrationnelle,  se  retarde  la  circulation  ‘étherico-magnétique’  du
périsprit, et se dégrade la configuration dans un sens régressif à la sphère animale, ou domine
le fluide ou l’énergie attenant à la luxure ; en conséquence, le périsprit de l’homme ou de la
femme extrêmement  libidineux perd beaucoup de sa qualité  et  configuration  humaine,  en
faveur de la vieille figure animale, qui serait déjà vaincue en partie. C’est une rétrogression
psychique,  culminant  dans  un  retard  périspirituel-physique  en  direction  d’une  forme  de
lycanthropie  réincarnatoire,  dont  les  traits  et  les  réactions  apportent  toujours  les  brillants
intermittents  des  yeux,  les  dilations  respiratoires  des  narines,  la  bouche  lascive  à  la
ressemblance  des  animaux  avec  leur  jouet.  Par  le  même  phénomène,  l’on  peut  observer
certaines  créatures  stigmatisées  dans  le  monde  physique,  du  au  fait  que  la  matrice
périspirituelle  leurs  plastifient  la  configuration  physique  suivant  les  lignes  de  forces  des
passions,  viciations  ou état  de l’esprit,  mais  au niveau de l’animalité.  Par  le  magnétisme
animal, ils portent dans les physionomies, des indices de leurs sentiments les plus fréquents,
dans  lesquels  prédominent  des  énergies  primaires,  leur  donnant  certaines  configurations
particulaires. L’homme de brutalité spirituelle, à la sagesse populaire présente une ‘face de
cheval’, au glouton une ‘face de bœuf’, à l’astucieux, une face de renard, à l’avare, une face
de vautour’ ou encore au luxurieux, une ‘face de bouc’ ; et à la femme perfide, une agressivité
inusitée, d’appellation ‘face de vipère’ ou ‘serpent’.   

QUESTION ; - Qu’arrive-t-il à l’homme extrêmement libidineux dans
sa nouvelle incarnation, par l’effet de sa vie trop  lascive et des préjudices
qu’il  sème  détruisant  les  rêves,  les  destins   et  rendant  malheureuses  les
femmes ? 

RAMATIS ;  - Comme il s’agit d’une entité extrêmement pécheresse par excès de
lubricité, dont le périsprit vibre dans la tranche du décontrôle émotionnel, et sous le domaine
du  combustible  inférieur  de  l’animalité  lascive,  va  alors  se  modeler  dans  la  prochaine
existence physique, un type indécent, libertin dans les divers sens dans lesquels cette énergie
inférieure dominante doit agir dans sa modulation charnelle. 

Communément  il  blesse  non  seulement  le  champs  cérébro-périspirituel,  mais  il
modifie aussi les lignes de forces constructrices de la physionomie humaine , et produit une si
grave vulnérabilité psychophysique , que les autres vices ou délinquances mineures existants
dans l’intimité du réincarnant , et moins offensives, finissent aussi par se dynamiser. 

Ils imposent leur influence dans la formation anormale, depuis le champ neurologique
jusqu’au système reproducteur, se produisant un type d’aspect de prédominance luxurieuse,
mais  débile,  dangereux  ou  psychopathe,  par  la  caractéristique  de  la  méchanceté  et  de
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l’impitoyabilité, au malheur des femmes victimes de leur furie érotique. C’est encore aggravé
par l’impuissance et la stérilité, protection de la Loi pour éviter la continuité d’un binôme
périspirituel et physique si indésirable. Hors de contrôle par la sexualité, jaillissant par tous
les pores du corps,  mais impuissant et avec des difficultés motrices, c’est la créature obscène,
dont la physionomie parait la toile cinématographique projetant les ‘aspects’ des animaux les
plus en affinité à la luxure, du  pernicieux résiduaire du périsprit, dans la propre torture de ne
pas atteindre la satisfaction sexuelle , dans la compensation obscène et l’incessante irritation
et l’activité neuromusculaire, fatiguant l’esprit,  le portant au délire et,  ensuite, le prostrant
dans une fatigue délirante !... 

Dans la  montagne de chair  déformée par  la  configuration  grotesque,  dans  l’aspect
répulsif,  choquant  et  agressivement  sexuel,  se  présente  la  figure  du  fameux  ‘Don  juan’,
désorientant les toutes jeunes femmes naïves, inexpérimentés et passionnées facilement par
les  promesses  et  les  mystifications,  noyé  par  le  propre  fluide  de  son  activité  antérieure,
extrêmement irresponsable. 

Sans  aucun  doute,  est  longue  la  gamme  de  compromis  et  de  réparations  dans  le
domaine   de  quelque  action  fautive  ou  douloureuse,  qui  doit  être  soufferte  pour  racheter
n’importe  quel  esprit  délinquant,  aggravant  sa  situation  par  les  autres  activités
complémentaires  et  contraires  au  bien,  résultants  du  sentiment  fondamental.  Dans  le  cas
extrême de l’obsédé sexuel, aggravant sa situation rectificatrice, lorsque dans l’exercice de
son activité illégale, il se donne alors la sortie à d’autres sentiments comme la haine, l’avarice,
la  gourmandise,  la  toxicomanie,  l’envie,  la  colère  ou  l’astuce.  Le  cortège  des  énergies
mobilisées  dans le  monde animal,  finira  par  lui  plastifier  la  figure  semi  humaine  dans la
prochaine  incarnation  de  façon  à  éclore  à  travers  le  périsprit  sacrifié  et  à  jaillir  vers
l’environnement ambiant jusqu’au dernier soulagement.    

QUESTION ;  -   Cependant,  l’esprit  sous  la  cruciale  filtration  et  le
drainage des énergies ou des toxines crées par sa décadence, comme dans le
cas  de  l’homme  luxurieux,  liquidera  son  ‘carma’  généré  par  les  causes
condamnables  dans une seule existence ? 

RAMATIS ; - Le procédé de rectification carmique dure par rapport à l’intensité de
fluide anormale adhéré à la texture délicate et hypersensible du périsprit. Entre autre, comme
c’est un procédé technique sidéral, il faut aussi voir sa résistance biologique à l’affligeante
exsudation  toxique  psychique,  servant  de  protection,  toujours,  dans  les  traitements  qui
apporteront un relatif soulagement au paroxysme  de la souffrance et du délire. Chez quelques
cas  même    cela  est  interrompu  par  le  délire-suicide,  presque  toujours  sous  l’obsession
impitoyable faite par les adversaires du passé.
 

Il n’est pas rare, que quelques unes de leurs victimes, ou compagnons sacrifiés à leur
furie incontrôlable, appuyés par d’autres entités vindicatives, réussissent à frustrer l’existence
physique  et  bienfaitrice  de  leur  bourreau,  pour  les  lancer  nouvellement,  dans  une  autre
existence sacrificielle pour souffrir dans l’Au-delà à l’idéoplastie consciente  de leurs activités
criminelles. 

Ainsi il est possible à l’âme délinquante d’atteindre la normalité périspirituelle, dans le
cas  ou elle  complète  le  drainage  morbide  de ses  contenus imprévisibles  délétères,  et  son
organisations  charnelle  résiste  aux impacts  destructeurs  et   provoquant  des  lésions   de la
charge fluidique toxique en exsudation , comme de nécessiter , trois ou plus d’incarnations ,
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expurgeant peu à peu le bourbier vivant du corps charnel, le contenu indésirable et mortifiant
adhéré au périsprit. 

QUESTION ; - Et ce qui arrive aux propres victimes des séducteurs de
toutes  les  époques  ou  elles  deviennent  prostituées  et,  toujours,  souffrent
d’autres  facteurs,  événements  et  difficultés   les  rendant  plus  révoltés  et
vindicatives,  pour  ne  pas  pouvoir  surmonter  ces  difficultés  après  ces
infamies ? 

RAMATIS ; - Nous le répétons : la Loi n’utilise pas la même mesure de jugement
pour toutes les âmes, ainsi comme il n’existe pas de maladie ni de malade. . Il n’existe pas de
pêchers, mais des pécheurs ? Tut comme ce n’est pas la peine qui s’impose au coupable. En
donnant une médecine au patient, le médecin prend en compte les idiosyncrasies, adéquation
du  traitement  et  conseille  quant  aux  vices.  Dans  le  code  sidéral  les  imprudences,
l’indiscipline,  ou la négligence pèsent aussi dans la balance de la justice, ainsi comme les
atténuants pour les biens semés, ou les motifs insurmontables. 

Donc la femme séduite et trompée par quelque séducteur obscène , acceptant le fruit
de ses entrailles , aide et éduque l’enfant, malgré le désespoir maximum dans la maison close ,
bien évidemment est rendue digne par l’amour et le devoir de mère , e accomplissant son
travail,  même  devant  les  pires  difficultés,  beaucoup  plus  que  la  ‘chère  madame’  ou  la
prostituée , qui avorte de l’enfant incommode.  Cependant il y a des cas ou la malheureuse
victime d’un homme ignominieux, attirée vers la maison close et servant ensuite de repas
jouissif à d’autres individus, trouve un époux, à travers d’une affection ou même une passion,
réussissant encore à s’équilibrer dans ses devoirs féminins et à s’ajuster à la Loi. D’autres se
vengent du stigmate social, adoptent une profession modeste, mais saine, ou trouvent un foyer
spirite ou une association caritative qui les libère de la vie inutile. Tout en dépendance de
crédits et de débits devant la Grande Justice.  

Ainsi la femme prostituée qui ne le fait pas par caractère inclinant, négligence, et ne se
donne pas à l’exploration ou à la direction de la maison de prostitution, ayant été attirée à
cette  vie  par  la  force  des  circonstances  insurmontables  pour  sa  capacité   et  expérience
humaine, reçoit l’aide et le soutien de la propre Loi, à l’intérieur d’un plan éducationnel. Dans
une existence future, sont prises en considération ses dots louables de bonté, d’humiliation, de
résignation et même de service au prochaine, comme motifs pour lui favoriser une existence
tranquille, comme l’entrée dans une communauté religieuse ou elle puisse activer les valeurs
positives  de  l’esprit  et  d’éliminer,  peu  à  peu  les  facteurs  négatifs  qui  contribuèrent  à  sa
décadence antérieure. 

QUESTION ; -  Cependant, la prostitution officialisée, sous le régime
disciplinaire et,  principalement,  surveillée  par la santé publique n’offre-t-il
pas  une  meilleure  contribution  pour  diminuer  aussi  bien  les  événements
dégradants comme les abus, les viols, et la facilité avec laquelle les maisons
closes  reçoivent  de nouvelles  augmentations incessantes,  dans la  figure  de
jeunes personnes inexpérimentées et ridiculisées par la citoyenneté générale
ou par les illusions ? 
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RAMATIS ;  -  Le  problème  est  plus  de  l’éclaircissement  spirituel,  définition
correcte des motifs et objectifs du métabolisme sexuel, démonstration convaincante et claire
de la fonction de l’esprit incarné et des motifs supérieurs de sa vie, dans un effort d’incessante
libération  de l’instinct animal. Alors que l’homme recherche toujours des plaisirs dans les
choses transitoires,  éphémères et  jusque malades,  inversant les valeurs spirituelles dans le
culte de la chair, ce n’est pas la maison close d’état ou fédérale, sous la rigoureuse asepsie, qui
ira solutionner un problème millénaire, en défiant les plus enracinées et prospères cultures du
monde pour une solution logique et sensée.  

L’amour libre, la liberté sexuelle et les expériences de groupe  dans la recherche de
solutions définitives, dans une activité qui est transitoire, ne pourront jamais offrir la solution
finale. Jésus a été l’entité  de la plus grande capacité  créatrice dans le monde, parce qu’il s’est
élevée au dessus des contingences du sexe, recours spécifique à la procréation, et il activant la
vie  de  l’humanité,  lui  montrant  la  direction  pour  la  félicité  éternelle.  La  propriété  de  la
nécessité sexuelle est si symptomatique,  que les grands sages et génies de l’humanité, ont
vécu longtemps sans ressentir  les exigences de l’instinct  animal,  gaspillage d’énergies qui
consument, visualisant la vraie vie de l’esprit immortel.  

QUESTION ;  -  Que  pouvez-vous  dire  de  l’usage  de  la  pilule
anticonceptionnelle.  Ne  s’agit-il  pas  d’un  recours  censurable,  parce  qu’il
permet  à  la  jeune  femme  d’utiliser  et  d’abuser  des  relations  sexuelles
désengagée des responsabilités procréatives? 

RAMATIS ;  -   Devant  l’avortement,  sans  aucun  doute,  la  pilule  est  meilleure.
Cependant bien que les lois humaines favorisent aussi bien la femme que l’homme, il est
préférables que les jeunes femmes inexpérimentées  évitent le danger de  finir leur vie dans
une maison close, et d’être répudiées par  le jugement d’une société mystificatrice, dont le
procédé est de maintenir les portes fermées et protégées par de faux préconcepts. 

Cependant bien que la précaution délibérée de la jeune femme célibataire  de se munir
de  pilules anticonceptionnelles soit suffisante pour trahir ses intentions, l’avortement quant à
lui implique une plus grande responsabilité spirituelle, cependant, il n’est pas rare, qu’il laisse
des séquelles de souffrances chez la femme qui craintive du scandale, cherche des moyens
dangereux d’avortements clandestins. Louable serait la femme qui réussirait à surmonter le
désir sexuel érotique et correct dans le sens procréateur, réveillant à l’intérieur de l’esprit, les
valeurs définitives de la vie éternelle. Cependant tel quel l’on ne peut pas exiger que le bouton
en croissance offre le parfum propre de la fleur adulte sous l’égide de l’Amour du Créateur,
ses enfants vont se réveiller et développer les énergies dans une créativité chaque fois plus
sublime  et  parfaite,  jusqu’à atteindre  la  définitive  libération  des  esclaves  libres  du jaloux
instinct animal. 

Note de l’organisateur : Le présent chapitre a été écrit il y a un quart de siècle, et porte,
par conséquence, la réalité sociale de l’époque ; cependant aux jours d’aujourd’hui l’on ne peut pas
dire  qu’il  n’existe  pas   des  adolescents  inexpérimentés  ou  ignorants,  parce  que  les  moyens  de
communication éduquent et deséduquent l’enfance jusqu’à la vieillesse.

La séduction moderne est faite indifféremment par les hommes comme par les femmes, devant
une législation égalitaire pour les deux sexes comme résultat de la modification des usages et des
coutumes  de la société, ayant une évolution dans quelques sens et une involution dans d’autres. 
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Chapitre 11

Cherchez et vous trouverez (1).

QUESTION ;  -  L’enseignement  évangélique  de  Jésus,  ‘Cherchez  et
vous  trouverez’,  possède-t-il  quelque  chose  dans  son  intimité,  qui  soit  en
relation avec quelque Loi du Cosmos ? 

RAMATIS ; -  Conformément à ce que nous vous avions dit tous les enseignements
de Jésus sont en relation entre-eux et convergent pour une seule expression doctrinaire. Dans
sa synthèse générale, ils expriment la miniature de la propre Loi de la Création de l’Univers. 

Ainsi il y a une convergence élective entre la conceptualisation de ‘cherchez et vous
trouverez’, et d’autres préceptes évangéliques similaires, comme ‘Aide-toi toi-même et le ciel
t’aidera’ ; ‘Demandez et vous recevrez’ ; ‘Cherchez et vous trouverez’, ‘Frappez et l’on vous
ouvrira ‘ et d’autres. Dans tous ces cas, Jésus avertit fondamentalement, quant à la nécessité
de  l’action  et  du  travail  incessant  de  l’homme,  dans  ses  expérimentation  et  événements
éducatifs de la vie physique. 

L’homme doit promouvoir cette aventure par l’initiative de ‘Cherchez’, savoir et vivre
le motif basique de la vie spirituelle, bien au dessus des nécessités communes et instinctives,
comme  l’alimentation,  la  satisfaction  sexuelle,  les  nécessités  physiologiques  et  le  repos
physique.  

La propre nature se charge de promouvoir au moment propice ces phénomènes
instinctifs  .  Dans son exhortation impérative,  Jésus incite  l’homme à ‘chercher’ sa propre
perfection,  agissant par la libération tacite  et  intime de l’amélioration et  du progrès. Sans
aucun doute, dans le vécu instinctif, les nécessités du corps se succèdent sans interruption et
sans  aucune  vigilance  épicurienne ;  mais  les  nécessités  de  l’esprit  se  raffinent  dès  que
l’homme évolue et progresse au dessus de la médiocrité de l’existence matérielle. Il ne suffit
pas  que  l’homme  se  laisse  vivre  bovinement,  ou  comme  le  carbone  brut,  et   d’attendre
uniquement le fatalisme de se transformer en brillant, sous l’action des outils de l’orfèvre. Il
est bien évidemment, qu’en dehors de subvenir à la carence de l’aliment physique, il y a aussi
la  nutrition  spirituelle.  Il  est  louable  que  l’homme  se  dégage  de  la  vie  sauvage,  en
transmutation pour a vie civilisée, mais qu’il ‘cherche’, aussi sa propre promotion spirituelle
pour s’intégrer le plus brièvement possible, à la vie angélique.  

 (1) Editora do Conhecimento (première maison d’édition des œuvres d’Hercilio
Maes, médium de Ramatis à la satisfaction d’offrir aux lecteurs de Ramatis et d’Hercilio
Maes, un chapitre inédit, pour des motifs qu’uniquement la spiritualité pourrait expliquer,
qui n’a pas été inclus dans l’ouvrage l’Evangile à la lumière du Cosmos.

L’inclure  présentement dans cet ouvrage posthume est une question de logique et
de bon sens car sa divulgation s’est rendue uniquement possible parce qu’elle s’est trouvée
archivée  dans  les  principaux dossiers  originaux,  mais  non  révisées,  du  livre  présent :
‘Sous la lumière de la Spiritualité’.  
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Par conséquent, ce principe évangélique de Jésus incite à la ‘recherche’ de l’homme
pour atteindre  les conditions  de vie  supérieure,  en dehors  du simple  atavisme de l’action
instinctive et commode de la physique. Sans aucun doute la même Loi Cosmique immuable,
qui  forme  les  orbes,  les  systèmes  solaires,  et  les  galaxies,  affine  la  contexture  solide  et
impulsionne le minéral pour la structure végétale, le règne végétal pour la formation animale
et l’animal pour confectionner la figure humaine, qui agit aussi occultement dans l’intimité de
l’homme pour s’ajuster à la configuration définitive de l’ange heureux. 

QUESTION ;  -  Pourriez-vous  nous  présenter  quelque  chose  d’une
action scientifique du Cosmos, en parallèle au concept de ‘Cherchez et vous
trouverez’ lequel est spécifiquement un code moral spirituel, bien entendu ?  

RAMATIS ;  - La suggestion impérative du Christ à travers de ‘Cherchez et vous
trouverez’, se réfère donc à une initiative d’ordre moral et de  quelque chose de mystique de
l’esprit, qui implique une idée d’enquête, alors que ‘chercher’ ou rechercher est toujours une
investigation pour rencontrer. Ainsi la législation divine établie  à l’esprit  incarné,  qu’il  se
meuve incessamment,  dans  la  ‘recherche ‘de sa propre réalité  spirituelle,  bien qu’aussi  il
doive  attendre,  de  façon disciplinée,  les  exigences  justes  de  son organisme physique.  En
dehors d’autres vérifications occultes, que l’humanité terricole ira identifier, tout aussi bien
lorsque se fait le développement ‘mental-spirituel’ de l’homme, le concept de ‘Cherchez et
vous trouverez’ est une séquence miniature de la même Loi de l’Univers, qui impulsionne
toute créature vers le progrès et le perfectionnement. 

A  mesure  que  l’homme  connaît  et  distingue  les  éléments  fondamentaux  et
responsables de la structure des formes physiques du monde, il se sert de ses propres recours
techniques et scientifiques, et s’approche chaque fois plus de l’action créative de Dieu. D’où
le motif, que la science humaine doit être respectée, alors qu’elle est aussi la miniature de la
propre  Science  Divine  Cosmique.  L’équivoque  censurable  est  lorsque  les  scientifiques
surestiment les propres initiatives et se dégagent de la présence de Dieu. Ainsi beaucoup de
laborantins ingénus de la matière transitoire oublient qu’ils ‘découvrent’ uniquement ce que
Dieu avait déjà crée antérieurement, alors que leurs triomphes sont à peine, les produits des
lois et des pensées, qui régissent l’Univers.

Sous  le  concept  de :  ‘Cherchez  et  vous  trouverez’,  Jésus  laisse  à  l’homme  de
s’apercevoir  qu’il  faut  penser  ce  qu’il  cherche,  parce  que  cela  existe  déjà  avant  qu’il
s’individualise spirituellement, comme création anticipée et produite par le Créateur. Et plus il
sera  persévérant  et  confiant,  et  plus  il  trouvera  tôt,  cette  Vérité  ou  Bien  Spirituel  qu’il
‘cherche’,  parce  que  déjà  dès  le  début  il  vibre  sous  une  meilleure  fréquence  sidérale.
L’invitation subtile de la Divinité, qui est cachée sous le précepte de   ‘Cherchez et vous
trouverez’,  est  pour  que  l’homme  cherche,  même  à  travers  de  la  science  du  monde,
l’authenticité de la Vie.  Mais il ne doit pas se laisser illusionner par les découvertes extra-
temporaires  qui ne sont rien de plus que de simples ‘pensées’ que Dieu a déjà créées. Que
l’homme ne s’exalte pas, parce qu’il est descendu sur la Lune, s’il ne réussit pas encore à
pénétrer un centimètre à l’intérieur de sa propre  âme. Que le scientifique, ne tombe pas dans
l’orgueil, parce qu’il déplace d’immenses avions, à travers le contrôle à distance, au cas où il
ne sache pas diriger sa propre âme en paix, au sein de sa famille. ‘Cherchez par les chemins
scientifiques et techniques de la Terre et vous trouverez’ si vos êtes libérés de l’idiotie et de
l’orgueil imposant, qui fait que l’homme se juge plus important  sage que son propre Créateur.
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QUESTION ; - Pourquoi Jésus recommande-t-il le ‘Cherchez et vous
trouverez’,  lorsque  dans  un  autre  précepte,  Lui-même  assure  que
‘Demandant,  nous  recevrons’’ ?  Quel  est  enfin  le  concept  le  plus  exact ?
‘Demander et recevoir, ou chercher et trouver ? 

RAMATIS ; - Du point de vue exclusivement moral, cette double conceptualisation
parait quelque peu contradictoire et d’effet doctrinaire opposé. Mais en réalité, il y  a un sens t
de discipline et d’ordre dans ses termes, car il est toujours plus sensé et logique que l’homme
‘demande’  pour ensuite ‘chercher’ comme la prémisse fondamentale pour se déplacer aidé
par la propre Loi Divine. Il est de sens commun que personne ne parte ‘ex-abrupto’, sans une
quelconque cogitation mentale prévue, pour chercher quelque chose et accomplir cet objectif.
Il  doit  toujours exister  un désir  préliminaire,  une référence,  ou jusqu’à même une simple
curiosité, comme fondement, où la ‘motivation’, pour que la créature se déplace dans une
certaine recherche physique, morale ou spirituelle. Celui qui s’attire inconsidérément dans une
initiative, sans aucune réflexion, motif ou proposition antérieure est plus ou moins un homme
illuminé, insensé ou anarchiste.  

En  face  des  enseignements  de  Jésus  bien  qu’ils  soient  encore  prématurés  pour  la
compréhension de la civilisation primaire terricole, il est donc possible que quelques exégètes
malicieux et spéculatifs, trouvent dans le contenu évangélique, des motifs pour extraire des
illusions négatives.   Le Divin Maitre  garde, sous le vestimentaire des paraboles,  certains
éclaircissements ésotériques, mais avancés et incompréhensibles pour son époque, lesquels,
uniquement  quelques  siècles  ou millénaires  après,  doivent  être  compris  dans leur  contenu
exact, occulte. En autre le concept que : 

 ‘Vous ne devez pas jetez vos perles devant les pourceaux’ est bien de Jésus même.
Alors  la  simplicité  et  l’évidence  morale  de  l’Evangile  du  Christ  suffisent  pour  garantir
l’application sensée de ses concepts salvateurs avec le passage du temps, que l’homme n’avait
pas compris et vérifiés et qui sont, réellement, de délicates miniatures du propre scientifisme
du Cosmos. 

Ainsi, le ‘demander’, dans l’intention de Jésus ne consiste pas simplement dans l’acte
primaire de la créature de solliciter quelque chose. Mais il est extrêmement important que
premièrement, elle se décide en conscience, quant à la nature, à la contexture supérieure ou
inférieure de ce qu’elle demande. Qui ne sait pas ce qu’il demande, peut demander de façon
insensée. C’est logique que l’homme vienne à vouloir ce qu’il ne désire pas, à demander ce à
quoi il ne prétend pas, à demander ce qu’il ne comprend pas ou , encore, à chercher ce en quoi
il ne croit pas. 

En demandant,  sur  n’importe  quel  plan de la  vie  mentale,  physique  ou spirituelle,
l’homme exprime une attitude compatible avec son entendement intime ou le bon sens. Mais
il ne suffit pas de demander, il est nécessaire de savoir comment demander. Ainsi l’homme qui
dans le monde, demande de façon irrégulière, censurable et jusque dans un sens destructif, la
Loi  dit  que  ‘Il  vous  sera  donné’ ;  alors  ceci  confirme  qu’il  possède  le  libre  arbitre  de
demander  ce  qu’il  désire.  Cependant,  le  concept  évangélique  est  extrêmement  clair  en
expliquant que ‘Demandez et vous recevrez’ que l’homme sachant comment demander dans
n’importe qu’elle condition de sa vie, doit savoir que : ‘La semence est libre’, mais que : ‘La
récolte est obligatoire’. Pour cela Jésus avertit que ‘l’homme sera jugé suivant ses œuvres’. 
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Sous un tel aspect, le Maitre Divin définit à la compréhension de l’homme terricole
que le mal et le bien sont les fruits de la propre attitude et condition humaine, car il peut
autant demander ce qui est certain comme ce qui est erroné, et il sera toujours attendu par la
Loi. Dieu est Amour Absolu et inconditionnel et répond à quelque demande sans faire de
distinction ou de restriction à Ses Enfants. C’est quelque chose à la ressemblance du père
aimant, qui finit par défendre les équivoques de ses enfants, pour ne pas les frustrer de la vie
humaine. En vérité, Jésus dit  ‘Demandez et vous recevrez’, mais ne désigne pas ce qui doit
être ‘demandé’, ni même ce qui est certain ou erroné dans la demande, mais allègue bien
qu’il sera toujours répondu à celui qui demande. Bien évidemment, celui qui demande doit
être l’unique responsable quant à la nature des effets qui peuvent naitre  de la demande de ce
qui est ‘bon’ ou de la demande de ce qui est ‘mauvais’. 

QUESTION ; - Quel est le véhicule ou le lien entre les deux concepts :
‘Demandez et vous recevrez, et cherchez et vous trouverez ? 

RAMATIS ; - Premièrement l’homme doit savoir ce qu’il veut et ensuite, chercher
ce  qu’il  désire.  Dans  le  cours  de  cette  action,  l’on  observe  un  procédé  dans  un  rythme
cohérent et discipliné ; c’est un dédoublement de prémisses, qui convergent de façon sensée
pour la conclusion logique de ‘recevoir’ ou de ‘trouver’. Dans tout ce qui se succède dans la
vie,  l’ordre  et  le  rythme  sont  des  parties  ou  des  conséquences  de  quelque  procédé,  sur
n’importe quel plan du monde  matériel ou du règne divin, afin de maintenir l’équilibre et
l’harmonie du cosmos.  

Malgré  quelques  conceptualisations  négatives,  dans  le  propre  monde  physique  il
prédomine une discipline,  que l’on peut configurer comme un ‘rituel’.  Il  ne s’agit  pas de
formalisme ou d’attachement à des cérémonies religieuses, mais uniquement d’un ordre ou
d’une succession régulière de chaque chose activée, ou agissant dans son époque et dans sa
fréquence. Même dans la création du monde, l’on perçoit un rythme et un ordre qui dirige par
étapes successives et graduelles, car Dieu a uniquement crée les oiseaux et les animaux après
avoir créé le Ciel et la Terre et a donné la vie à l’homme après avoir peuplé le monde avec les
êtres inférieurs. Ainsi il y a un rythme et un ordre, car ce doit être une compréhension sensée
que, premièrement,  il  faille  ‘demander’,  pour ensuite ‘chercher’.  C’est un rituel  simple et
indispensable que l’homme, premièrement retire ses chaussures, pour ensuite pouvoir retirer
ses chaussettes.  La simple opération de retirer  les chaussettes  exige de ‘façon rituelle’,  la
mobilisation du premier acte, dans lequel il doive ôter les chaussures, comme étape ordonnée
et sensée de procédé. Personne ne doute qu’uniquement le fou ‘cherche’ ce qu’il ne cogite pas
et de ne demande pas. 

En demandant, l’homme indique ce qu’il désire et considère de mieux pour lui, et la
Divinité alors, concède la permission pour lui de réussir dans sa prétention humaine. Mais
encore,  il  lui  reste  le  droit  de  choisir  l’objet  ‘qu’il  désire  et  faire  de  lui  l’usage  qui  lui
convient. Donc, entre ‘Demander ‘et ‘, ‘Cherchez et vous trouvez’, il y a une relation ou un
lien quelque peu ritualistique, dans lequel par la discipline de la succession des événements,
personne n’est sensé ‘chercher’ ce qu’il ne sait pas, ni de demander ce qu’il ne désire pas. 

QUESTION ;  -  Et  que  pourriez-vous  dire  sur  le  complément
évangélique de ‘Cherchez et vous trouverez’, lorsque l’on dit ‘Frappez et
l’on vous ouvrira’ ?
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RAMATIS ; - Un tel concept exprime aussi un des fondements principaux de la Loi
du Cosmos, dans lequel tout acte violent ou atrabilaire contrarie toujours le rythme pacifique,
et cohérent de la pulsation harmonieuse de la Vie. 

L’homme dans l’acte de ‘demander’ révèle ce qu’il veut, et dans ‘cherchez et vous
trouverez’, après la permission divine, réalise son intention. Mais en formulant le désir, et le
commencement  de  la  recherche,  il  ne  doit  pas  violenter  le  rythme  pacifique  de  la  vie
spirituelle,  étant  responsabilisé,   par  la  perturbation  ou  par  les  dommages  semés  dans  le
‘demander’  et  le  ‘chercher’  irrégulièrement.  C’est  une  loi  que  l’action  mue  par  le  désir
égocentrique  et  violent,  peut  détruire  l’objet  de  recherche  lorsque  que  quelqu’un  exige
prématurément, quelque chose pour lequel il ne peut pas prétendre, ou n’est pas préparé pour
en bénéficier. Combien y-t-il de créatures qui existent et auxquelles un événement subit de
fortune leur proportionne des désirs si dangereux pour leur esprit immature et indiscipliné, qui
ensuite  motive d’acerbes souffrance dans l’Au-Delà ? Et qui force une action rompt la porte,
dans  le  symbolisme  de  la  parabole  de  Jésus ;  mais  qui  ‘frappe’,  sollicite  et  est  digne  de
recevoir la concession divine, parce qu’il s’ajuste au rythme pacifique ou au rituel graduel,
sans opposer de violence à la Loi. C’est pour cela que le précepte dit toujours que : ‘Tout ce
que vous demandez, vous le recevrez ; qui cherche trouve ; frappez et l’on vous ouvrira !’.

Mais il y en a, qui par orgueil ou ressentiment, ne demande pas et se considère avec
des droits personnels d’être attendu immédiatement et avec exclusivité, dominé par l’égoïsme
de ne jamais dépassé dans leurs exigences et désirs atrabilaires. Pour cela, ne frappez pas à la
porte fermée, dans votre recherche, mais exigez que les portes s’ouvrent dans votre faveur
absolue. C’est comme une personne fermant les yeux en pleine lumière solaire et ainsi, elle ne
voit pas la lumière, qui là est toujours présente.   L’homme qui dans la recherche décidée et
sincère,  frappe plus à la  porte,  réveille  alors en lui,  une condition plus favorable pour la
‘réceptibilité’ spirituelle.  Il  est de sens commun que les portes soient fermées,  pour rester
fermées et empêcher l’invasion confuse, et n’appartenant pas au sanctuaire intérieur. Donc,
dans ce concept,  jésus est  bien clair   en spécifiant que jusqu’à la violence prématurée de
l’homme qui prétend envahir le sanctuaire spirituel sans la préparation due, peut lui causer des
résultats indésirables. Il y en a beaucoup qui cherchent la conversion violente à travers le
phénomène précoce, mais qui finissent blessés par de longues cicatrices de déceptions et de
frustrations.

Avant d’être élus pour le ‘demander’ évitant la violence qui est le résultat d’un manque
d’entendement  conciliateur  anticipé,  ils  forcent  l’état  de  l’esprit  immature  dans  le  propre
‘trouvé’ insensé de la recherche.   

Bien évidemment l’homme a besoin de travailler  incessamment dans sa réalisation
spirituelle,  certain que tout dépendra,  exclusivement  de lui  même  et de son travail.  Mais
Jésus est bien explicite en conseillant à l’homme que s’il ‘frappe à la porte, elle s’ouvrira’,
parce qu’alors il se conjugue en lui-même l’état d’hypersensibilité, capable de lui indiquer le
chemin certain en direction de la Vie Immortelle. Dieux ne cessera jamais de répondre à un
fils sensé, humble et laborieux,  qui ne dérange pas l’harmonie  de la vie spirituelle  et ne
violente pas l’équilibre naturel de la Loi. L’homme a besoin de cesser d’exiger ce à quoi il n’a
Pas le droit et de cesser de violenter ce qui est prématuré pour son pouvoir humain et pour sa
capacité spirituelle. 
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Invocations aux Phalanges du Bien

Doux nom de Jésus
Doux nom de Maria
Envoyez-nous votre lumière
Votre paix et votre harmonie !

Etoile bleue de Dharma,
Phare de notre devoir !
Libérez-nous du mauvais carma,
Enseignez-nous à vivre !

Devant le symbole aimé
Du Triangle et de la Croix,
Que l’on voit le serviteur renouvelé
Pour Toi, Oh, Maitre Jésus !

Avec nos frères de Mars
Faisons une prière
Qui nous enseigne l’art
De la Grande Harmonisation 
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Invocations aux Phalanges du Bien

Du point de lumière dans l’esprit de Dieu
Que flue la lumière dans l’esprit des hommes
Que descende la lumière sur terre.

Du point de l’amour dans le Cœur de Dieu,
Que flue l’amour dans le cœur des hommes
Que revienne le Christ sur la Terre.

Du centre où la Volonté de Dieu est connue
Guidez le projet des petites volontés des hommes
Le projet que les Maitres connaissent et servent.

Au centre de ce que nous appelons la race des hommes,
Que s’accomplisse le plan de l’Amour et de la Lumière,
Et que se mure la porte ou habite le mal.

Que la Lumière, l’Amour et le Pouvoir
Rétablissent le Plan de Dieu sur Terre. 
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RAMATIS

Une rapide biographie
La dernière incarnation de Ramatis

Swami Sri Ramatis

 (3  parties)

Partie I

En Indochine au XIème siècle,  l’amour pour un  tapissier indou, conquis le cœur
d’une vestale chinoise qui s’enfuit du temple pour l’épouser. De l’union de ces deux âmes
passionnées, naquit un enfant. Un petit garçon, cheveux noirs comme l’ébène, peau   couleur
cuivre, yeux en amande de ton marron foncé, illuminés de douceur.

L’entité  qui  réincarnait  là,  apportait  dans  sa  mémoire  spirituelle  la  mission  de
stimuler  les  âmes  désireuses  de  connaitre  la  vérité.  Cet  enfant  grandit  montrant  une
intelligence fulgurante, fruit d’expériences acquises dans des réincarnations antérieures. 

Il a été instructeur dans un des nombreux sanctuaires initiatiques de l’Inde. Il était
très intelligent  et  désincarna très jeune homme. Il  s’était  déjà distingué au IVème siècle,
ayant  participé  au  cycle  arien,  dans  les  débuts  qui  inspirèrent  le  fameux  poème hindou
‘Ramayana’, (dans ce poème il y a un couple, Rama et Sita, qui est le symbole initiatique  des
principes masculin et féminin ; unissant Rama et atis, Sita inversé, il  en résulte Ramaatis
comme  l’on  prononçait  réellement  en  Indochinois).  Un  épique  qui  conte  toutes  les
informations des Védas, qui justement avec les upanisads, ont été les premières voix de la
philosophie  et  de  la  religion  du  monde  terrestre,  nous  informe  Ramatis  (qui  après,  une
certaine  discipline  initiatique  à laquelle  il  s’est  soumis  en Chine),  fonda un petit  temple
initiatique  sur  les  terres  sacrées  de  l’Inde  ou  les  antiques  mahatmas  créèrent  un
environnement d’une gigantesque grandeur spirituelle pour leur peuple. Actuellement encore
tout étranger qui visite ces terres en revient avec les plus profondes impressions au niveau de
son atmosphère psychique.

Il a été adepte  de la tradition de Rama, à cette époque, cultivant les enseignements du
‘Règne d’Osiris’  le Seigneur de la Lumière dans l’intelligence des choses divines. Plus tard
dans l’espace, il s’affilia définitivement à un groupe de travailleurs spirituels, dont l’insigne
en  langage  occidental,  était  connue  sous  la  pittoresque  dénomination  de  ‘Templiers  des
chaines de l’amour’. Il s’agissait d’un groupement quasi inconnu dans les colonies invisibles
de  l’au-delà,  près  de  l’occident,  où  se  dédiaient  les  travaux  profondément  liés  à  la
psychologie Orientale.
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Ceux qui lisent les messages de Ramatis et qui sont familiarisés avec le symbolisme de
l’Orient,  savent  bien  ce  que  représente  le  nom ‘Rama-tis,  ou  ‘SWAMI  SRI  RAMA-TYS’,
comme il  était  connu dans  les  sanctuaires  de  ces  temps.  C’est  quasiment  une  ‘clé’,  une
désignation de hiérarchie ou de dynastie spirituelle,  qui explique l’utilisation de certaines
expressions qui transcendent les propres formes objectives. Rama le nom qui se donne à la
propre divinité,  le  Créateur dont la force créatrice émane ;  est  un mantra :  les principes
masculin et féminin contenus dans toutes les choses et dans tous les êtres. En prononçant son
nom  Ramaatis  comme  réellement  il  se  prononce,  nous  acclamons  Dieu  qui  se  trouve  à
l’intérieur de chaque être.

Partie II

Le temple qu’il a crée a été érigé par les mains de ses premiers disciples. Chaque
pierre reçue la touche magnétique personnelle des futures initiés. Dans ce temple il chercha à
faire à ses disciples les connaissances acquises dans d’innombrables vies antérieures.

En Atlantide il est été contemporain de l’entité qui plus tard sera connue comme Allan
Kardec  et,  dans  une  époque  profondément  dédiée  aux  mathématiques  et  aux  sciences
appelées positives. Postérieurement dans son passage en Egypte, dans le temple du pharaon
Méneptah, fils  de Ramsès, il  eut une nouvelle  rencontre avec Kardec,  qui était  sacerdoce
d’Aménophis.  

Dans la période pendant laquelle se trouvaient  en ébullition les principales thèses
exposées par Socrate, Platon, Diogène  et plus tard cultivés par Antisthène, cette entité vécue
en Grèce sous la figure d’un mentor hellénique connu, prêchant parmi les disciples liés par
une grande affinité spirituelle à l’immortalité de l’âme dont la purification surviendrait  à
travers  de  successives  réincarnations.  Ses  enseignements  cherchèrent  à  accentuer  la
conscience du devoir, de l’auto réflexion, et montraient de nettes tendances de spiritualiser la
vie.  Dans cette  invitation  la  spiritualisation s’incluait  dans la culture de la  musique,  des
mathématiques et de l’astronomie.  

Observant soigneusement le mouvement des astres, il conclut qu’un Ordre Supérieur
dominait  l’Univers. Il eut de nombreuses de ses incarnations. Il affirma lui-même être un
numéro sidéral. 

Le temple que Ramatis fonda, a été érigé par les mains de ses premiers disciples et
admirateurs.  Quelques-uns  d’entre  eux  sont  réincarnés  dans  notre  monde  et  ont  déjà
reconnus leur antique maitre à travers sa mystérieuse toque, qui ne peut être expliquée dans
le langage humain.

Cependant bien qu’il désincarna encore très jeune homme, Ramatis initia 72 disciples
qui entre temps, après la disparition du maitre, ne purent maintenir la hauteur du patron
initiatique original. 

C’étaient des adeptes  de provinces de divers courants religieux et spiritualistes de
l’Egypte,  l’Inde,  la  Grèce,  la  Chine  et  jusqu’à  même  l’Arabie.  17  à  peine  réussirent  à
endosser la symbolique ‘Tunique Bleue’, et atteindre le dernier degré de ce cycle initiatique. 
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Au milieu  des  années  50,  à  l’exception  des  26  adeptes  qui  étaient  dans  l’espace
(désincarnés) coopérant dans les travaux de la ‘Fraternité de la Croix et du Triangle’, le
reste s’était disséminé sur notre orbe, sur des latitudes géographiques variées.   

Parmi eux 18 réincarnèrent au Brésil, 6 dans les trois Amériques (du Sud, Central et
du Nord), et les autres se répandirent à travers l’Europe, et principalement, en Asie.

Alors que l’Europe avait atteint le final de sa mission  civilisatrice quelques uns des
disciples  là  réincarnés,  émigrèrent  pour  le  Brésil,  territoire sur  lequel,  affirme  Ramatis,
s’incarneront les prédécesseurs  de la généreuse humanité du troisième millénaire.

La Fraternité de la Croix et du Triangle, a été le résultat de la fusion dans le siècle
passé,  dans  la  région  de  l’orient,  de  deux  importantes  ‘Fraternités’ qui  opéraient  dans
l’espace en faveur des habitants de la Terre. Il s’agissait de la ‘Fraternité de la Croix’, avec
une  action  en  Occident,  divulguant  les  enseignements  de  Jésus,  et  de  la  ‘Fraternité  du
Triangle’, liée à la tradition initiatique et spirituel de l’Orient. Après la fusion  de ces deux
Fraternités  Blanches  les  caractéristiques  psychologiques  et  l’objectifs  de  ses  travailleurs
spirituels se consolidèrent bien mieux , altérant leur dénomination pour celle de ‘Fraternité
de la Croix et du Triangle’, de laquelle Ramatis est un des fondateurs. 

Il supervise divers travaux liés à ses disciples dans la Métropole de l’Astral du Grand
Cœur. Suivant les informations de ses psychographies, actuellement il participe à un collégial
dans l’Astral de Mars.

Ses membres, dans l’espace, utilisent des vestes blanches, avec ceintures et emblèmes
de couleur bleu clair émeraude. Sur la poitrine, ils portent un fin collier bien confectionné, de
fine orfèvrerie, sur lequel est  suspendu un triangle de couleur Lila doux et lumineux, encadré
d’une croix couleur de lys. C’est le symbole que présente, la figure de la croix d’albâtre,
l’œuvre sacrificielle de Jésus, et dans l’effigie du triangle, le mystique oriental. 

Quelques mentors affirment que tous les disciples de cette Fraternité qui se trouvent
incarnés sur terre sont profondément dévoués aux deux courants spiritualistes ; l’oriental et
l’occidental. Ils cultivent tout aussi bien les enseignements de Jésus, qui a été le lien définitif
de tous les instructeurs terriens, que ceux des travailleurs d’Antulio, d’Hermès, de Buddha,
tout comme ceux  des laborieux de Confucius et de lao Tseu.  C’est une des raisons pour
laquelle  la  majorité  des  sympathisants  de  Ramatis,  sur  Terre,  cependant  profondément
dévoués à la philosophie chrétienne, s’affectionne aussi, avec un profond respect, au courant
spiritualiste de l’Orient.

Nous savons que de la fusion des deux ‘Fraternités’ réalisée dans l’espace, surgirent
d’extraordinaires bénéfices pour la Terre. Quelques mentors spirituels commencèrent à agir
en Occident,  ayant  la  charge même de l’orientation  de certains  travaux spirites,  dans le
champ médiumnique, alors que d’autres instructeurs occidentaux commencèrent à agir en
Inde, en Egypte, en Chine et dans des regroupements variés qui jusqu’à maintenant étaient
uniquement supervisés par l’antique Fraternité du Triangle. 
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Partie III

Les entités orientales nous aident dans nos travaux, en même temps que ceux de notre
région interpénètrent les groupements doctrinaires  de l’Orient, résultant une amplification
du sentiment de fraternité entre l’Orient et l’Occident, tout comme augmente l’opportunité
des réincarnations entre entités amies. 

Ainsi  se succède un salutaire interchange d’idées  et  une parfaite  identification  de
sentiments  dans  la  même  labeur  spirituelle,  bien  que  se  différentient  les  contenus
psychologiques de chaque hémisphère. Les orientaux  sont lunaires, méditent, sont passifs et
désintéressés  généralement  de  la  phénoménologie  extérieure ;  les  occidentaux  sont
dynamiques, solériens, objectifs et studieux des aspects transitoires de la forme et du monde
des Entités.  

 
Les antiques fraternistes du ‘Triangle’ sont d’excellents opérateurs avec les ‘courants

thérapeutiques bleus’, qui peuvent être appliqués comme énergie calmante aux souffrances
psychiques, cruciales, des victimes de longues obsessions. Les émanations bleu ciel clair avec
des nuances pour l’émeraude, en dehors de l’effet adoucissant, dissocient certains stigmates
‘préréincarnatoires’ et qui se reproduisent périodiquement dans les véhicules éthériques. En
même temps, les  fraternistes de la ‘Croix’, conformément à ce que nous informe Ramatis,
préfèrent opérer avec des courants orangés, vifs et clairs, quelques fois mélangés avec du
carmin pur, parce qu’ils les considèrent plus positifs dans l’action de soulager la souffrance
psychique.

Il faut noter cependant, que lorsque les techniciens orientaux cherchent à éliminer la
douleur, les thérapeutes orientaux quant à eux, (plus affectés à la croyance dans le fatalisme
carmique,  de  la  psychologie  asiatique)  préfèrent  exercer  sur  les  patients  une  action
adoucissante, profitant de la souffrance pour la plus brève ‘brulure’ du carma. 

Ils savent que l’élimination rapide de la douleur peut annihiler les effets, mais les
causent continuent générant de nouvelles souffrances futures. Ils préfèrent, alors, réguler le
procédé de souffrance dépuratif, au lieu de le maintenir provisoirement. Dans le premier cas,
le  carma s’épuise,  bien que lentement ;  dans le  second la cure est  une interruption,  une
prorogation carmique.  

Bien  qu’il   y  ait  quelques  polémiques,  les  enseignements  de  cette  grande  entité,
réveillent  et  élèvent  les  créatures  disposées  à  évoluer  spirituellement.  Il  parle
courageusement à propos de la magie noie, des êtres des autres orbes extra-terrestres, de
médiumnisme  , de végétarianisme etc… ces ouvrage ( 15 psychographiés par le très sain
médium paranaense ( Région du Paraná au Brésil) Hercilio Maes(sachant que 9  exemplaires
ne furent pas trouvés après la désincarnation d’Hercilio… ainsi , ce serait 24 ouvrages de
Ramatis) , 5 psychographiées par América Paoliello),  7  livres psychographiés par Maria
Margarida Liguori, 1 livre psychographié par Beatriz Bergamo , 4 livres psychographiés par
Marcio  Godinho,  1  livre  psychographié   par  Hur  Than  De  Shidha,  et  12  livres
psychographiées par Noberto Peixoto ont éclairé beaucoup d’entités avisées pour ce savoir
transcendantal*. Ceux qui possèdent déjà ces caractéristiques universalistes, rapidement se
sensibilisent pour la rhétorique ramatisienne. 
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Pour quelques initiés, Ramatis se fait voir, habillé comme le Maitre Indochinois du Xe

siècle, de la façon suivante, un tant soit peu exotique :  

Une cape de soie  blanche translucide,  jusqu’aux pieds,  ouverte  sur  les  cotés,  qui
recouvre une tunique ajustée par une ceinture émeraude. Les manches sont longues, avec un
pantalon ajusté aux chevilles (similaire à celui des skieurs).

Les chaussures sont constituées d’un matériau similaire au satin, d’une couleur bleu
émeraude, bouclés par des lacets dorés, typiques des grecs anciens. 

Un turban qui lui couvre le haut  de la tête avec une émeraude en dessous du front,
ornementé tout autour du ruban par de fins cordons colorés qui lui tombent sur les épaules,
représentant les antiques insignes des activités initiatiques, dont les couleurs suivantes ont
leur explication en dessous :

Carmin : -  Le Rayon de l’Amour

Jaune : - Le Rayon de la Volonté

Vert : - Le rayon de la Sagesse

Bleu : - Le rayon de la Religiosité

Blanc : - Le Rayon de la Liberté Réincarnatoire. 
 
Ceci est une des caractéristiques des antiques  lémuriens et atlantes. Sur leur poitrine,

il porte un pendentif de petits anneaux dorés, sous lequel pend un petit triangle d’un doux
lilas  lumineux encadrant  une croix  couleur  de lys.  Sa physionomie  est  toujours  douce et
austère, avec des traits fins et des yeux légèrement repoussés et de couleur brune.

Beaucoup de voyants confondent Ramatis avec le visage de son oncle et fidèle disciple
qui l’accompagne dans l’espace ; Fuh Planu, celui-ci se montre le dos nu, un simple turban,
pantalon  et  chaussures  comme décrits  antérieurement.  Entité  jeune  au  niveau  du  visage
humain,  qui  réincarna  au  Brésil  et  vécut  au  bord  du  littoral  paranaense.   Philosophe
sertanejo (de la région Sertão au Brésil, véritable homme de bien.

Suivant Ramatis, ses 18 autres disciples  se caractérisent pour être universalistes, anti
sectaires et sympathisants de tous les courants philosophiques et religieux.

Parmi ces 18 restants, un a désincarné et  a réincarné nouvellement : Atanalgido :
d’autres ont déjà désincarné, mais contribuèrent  beaucoup pour les travaux ramatisiens au
Brésil- Le Professeur Hercilio Maes, un autre Démétrius, antique disciple de Ramatis et du
Docteur Atmos (Indou, guide spirituel responsable de tous les groupes liés à la Fraternité de
la Croix et du Triangle.

Dans  le  temple  que  Ramatis  fonda  en  Inde,  ces  disciples  développèrent  leurs
connaissances  sur  le  magnétisme,  l’astrologie,  la  clairvoyance,  la  psychométrie,  la
radiesthésie et des sujets de dactylologie alliés à la philosophie du ‘Double éthérique’. 
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Les  plus  capables  obtinrent  des  résultats  et  capacités  dans  la  sphère  de  la
phénoménologie médiumnique, dominant les phénomènes de lévitation, ubiquité, de voyance
et psychographie  de messages que les instructeurs  envoyaient pour ce cénacle d’études
spirituelles ». Mais le principal,  ‘La touche personnelle’ que Ramatis  développa chez ses
disciples, en vertu de compromis  qu’il assume avec la Fraternité de la Croix, a été et est la
tendance universaliste, à vocation  fraternelle christique, pour tous les efforts autres que ceux
de la sphère du spiritualisme.  

Il  nous  averti  toujours  que  ses  intimes  et  véritables  admirateurs  sont  toujours
inconditionnellement sympathiques à tous les travaux des divers courants religieux du monde.
Ils  se révèlent  libres d’exclusivisme  doctrinaire,  ou de dogmatismes et  se dévouent  avec
enthousiasme à n’importe quel travail d’unification spirituel.  

Ce qui les intéressent le moins ce sont les questions doctrinaires des hommes, parce
qu’ils sont immensément intéressés dans les postulats christiques.  

Nt : Ce sont donc actuellement en  l’année 2013,  44 ouvrages des enseignements de
Ramatis que nous avons reçus par voie médiumnique. 
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Sermon 
sur la montagne

JESUS

Matthieu 5

Sermon sur la montagne
Les béatitudes

5.1   Voyant la foule, Jésus monta sur la montagne; et, après qu'il se fut assis, ses disciples
s'approchèrent de lui. 

5.2   Puis, ayant ouvert la bouche, il les enseigna, et dit: 

5.3   Heureux les pauvres en esprit, car le royaume des cieux est à eux! 

5.4   Heureux les affligés, car ils seront consolés! 

5.5   Heureux les débonnaires, car ils hériteront la terre! 

5.6   Heureux ceux qui ont faim et soif de la justice, car ils seront rassasiés! 

5.7   Heureux les miséricordieux, car ils obtiendront miséricorde! 

5.8   Heureux ceux qui ont le cœur pur, car ils verront Dieu! 

5.9   Heureux ceux qui procurent la paix, car ils seront appelés fils de Dieu! 

5.10 Heureux ceux qui sont persécutés pour la justice, car le royaume des cieux est à eux! 

5.11  Heureux  serez-vous,  lorsqu'on  vous  outragera,  qu'on  vous  persécutera  et  qu'on  dira
faussement de vous toute sorte de mal, à cause de moi. 

5.12 Réjouissez-vous et soyez dans l'allégresse, parce que votre récompense sera grande dans
les cieux; car c'est ainsi qu'on a persécuté les prophètes qui ont été avant vous. 
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Sermon sur la montagne (suite)
Les disciples, sel de la terre et lumière du monde

L'accomplissement de la loi et des prophètes 

5.13 Vous êtes le "sel de la terre". Mais si le sel perd sa saveur, avec quoi la lui rendra-t-on? Il
ne sert plus qu'à être jeté dehors, et foulé aux pieds par les hommes. 

5.14 Vous êtes la "lumière du monde". Une ville située sur une montagne ne peut être cachée; 

5.15 et on n'allume pas une lampe pour la mettre sous le boisseau, mais on la met sur le
chandelier, et elle éclaire tous ceux qui sont dans la maison. 

5.16 Que votre lumière luise ainsi devant les hommes, afin qu'ils voient vos bonnes œuvres, et
qu'ils glorifient votre Père qui est dans les cieux. 

5.17 Ne croyez pas que je sois venu pour abolir la loi ou les prophètes; je suis venu non pour
abolir, mais pour accomplir. 

5.18 Car, je vous le dis en vérité, tant que le ciel et la terre ne passeront point, il ne disparaîtra
pas de la loi un seul iota ou un seul trait de lettre, jusqu'à ce que tout soit arrivé. 

5.19 Celui donc qui supprimera l'un de ces plus petits commandements, et qui enseignera aux
hommes à faire de même, sera appelé le plus petit dans le royaume des cieux; mais celui qui
les observera, et qui enseignera à les observer, celui-là sera appelé grand dans le royaume des
cieux. 

5.20 Car, je vous le dis, si votre justice ne surpasse celle des scribes et des pharisiens, vous
n'entrerez point dans le royaume des cieux. 

5.21 Vous avez entendu qu'il a été dit aux anciens: Tu ne tueras point; celui qui tuera mérite
d'être puni par les juges. 

5.22 Mais moi, je vous dis que quiconque se met en colère contre son frère mérite d'être puni
par les juges; que celui qui dira à son frère: Raca! Mérite d'être puni par le sanhédrin; et que
celui qui lui dira: Insensé! Mérite d'être puni par le feu de la géhenne. 

5.23 Si donc tu présentes ton offrande à l'autel, et que là tu te souviennes que ton frère a
quelque chose contre toi, 

5.24 laisse là ton offrande devant l'autel, et va d'abord te réconcilier avec ton frère; puis, viens
présenter ton offrande. 

5.25 Accorde-toi promptement avec ton adversaire, pendant que tu es en chemin avec lui, de
peur qu'il ne te livre au juge, que le juge ne te livre à l'officier de justice, et que tu ne sois mis
en prison. 
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5.26 Je te le dis en vérité, tu ne sortiras pas de là que tu n'aies payé le dernier quadrant. 

5.27 Vous avez appris qu'il a été dit: Tu ne commettras point d'adultère. 

5.28 Mais moi, je vous dis que quiconque regarde une femme pour la convoiter a déjà commis
un adultère avec elle dans son cœur. 

5.29 Si ton œil droit est pour toi une occasion de chute, arrache-le et jette-le loin de toi; car il
est avantageux pour toi qu'un seul de tes membres périsse, et que ton corps entier ne soit pas
jeté dans la géhenne. 

5.30 Et si ta main droite est pour toi une occasion de chute, coupe-la et jette-la loin de toi; car
il est avantageux pour toi qu'un seul de tes membres périsse, et que ton corps entier n'aille pas
dans la géhenne. 

5.31 Il a été dit: Que celui qui répudie sa femme lui donne une lettre de divorce. 

5.32 Mais  moi,  je vous dis  que celui  qui  répudie sa  femme,  sauf  pour cause d'infidélité,
l'expose à devenir adultère, et que celui qui épouse une femme répudiée commet un adultère. 

5.33 Vous avez encore appris qu'il a été dit aux anciens: Tu ne te parjureras point, mais tu
t'acquitteras envers le Seigneur de ce que tu as déclaré par serment. 

5.34 Mais moi, je vous dis de ne jurer aucunement, ni par le ciel, parce que c'est le trône de
Dieu; 

5.35 ni par la terre, parce que c'est son marchepied; ni par Jérusalem, parce que c'est la ville
du grand roi. 

5.36 Ne jure pas non plus par ta tête, car tu ne peux rendre blanc ou noir un seul cheveu. 

5.37 Que votre parole soit oui, oui, non, non; ce qu'on y ajoute vient du malin. 

5.38 Vous avez appris qu'il a été dit: œil pour œil, et dent pour dent. 

5.39 Mais moi, je vous dis de ne pas résister au méchant. Si quelqu'un te frappe sur la joue
droite, présente-lui aussi l'autre. 

5.40 Si quelqu'un veut plaider contre toi, et prendre ta tunique, laisse-lui encore ton manteau. 

5.41 Si quelqu'un te force à faire un mille, fais-en deux avec lui. 

5.42 Donne à celui qui te demande, et ne te détourne pas de celui qui veut emprunter de toi. 

5.43 Vous avez appris qu'il a été dit: Tu aimeras ton prochain, et tu haïras ton ennemi. 

5.44 Mais moi, je vous dis: Aimez vos ennemis, bénissez ceux qui vous maudissent, faites du
bien à ceux qui vous haïssent, et priez pour ceux qui vous maltraitent et qui vous persécutent, 
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5.45 afin que vous soyez fils de votre Père qui est dans les cieux; car il fait lever son soleil sur
les méchants et sur les bons, et il fait pleuvoir sur les justes et sur les injustes. 

5.46 Si vous aimez ceux qui vous aiment, quelle récompense méritez-vous? Les publicains
aussi n'agissent-ils pas de même? 

5.47 Et si vous saluez seulement vos frères, que faites-vous d'extraordinaire? Les païens aussi
n'agissent-ils pas de même? 

5.48 Soyez donc parfaits, comme votre Père céleste est parfait. 

Matthieu 6

Sermon sur la montagne (suite)
Préceptes sur :
    l'aumône
    la prière
    le pardon des offenses
    le jeûne
    les trésors sur la terre et dans le ciel
    l'impossibilité de servir deux maîtres
    les soucis et les inquiétudes

6.1   Gardez-vous de pratiquer votre justice devant les hommes, pour en être vus; autrement,
vous n'aurez point de récompense auprès de votre Père qui est dans les cieux. 

6.2   Lors donc que tu fais l'aumône, ne sonne pas de la trompette devant toi, comme font les
hypocrites dans les synagogues et dans les rues, afin d'être glorifiés par les hommes. Je vous
le dis en vérité, ils reçoivent leur récompense. 

6.3   Mais quand tu fais l'aumône, que ta main gauche ne sache pas ce que fait ta droite, 

6.4   afin que ton aumône se fasse en secret; et ton Père, qui voit dans le secret, te le rendra. 

6.5   Lorsque vous priez, ne soyez pas comme les hypocrites, qui aiment à prier debout dans
les synagogues et aux coins des rues, pour être vus des hommes. Je vous le dis en vérité, ils
reçoivent leur récompense. 

6.6   Mais quand tu pries, entre dans ta chambre, ferme ta porte, et prie ton Père qui est là dans
le lieu secret; et ton Père, qui voit dans le secret, te le rendra. 

6.7   En priant, ne multipliez pas de vaines paroles, comme les païens, qui s'imaginent qu'à
force de paroles ils seront exaucés. 

6.8   Ne leur ressemblez pas; car votre Père sait de quoi vous avez besoin, avant que vous le
lui demandiez. 
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6.9   Voici donc comment vous devez prier: Notre Père qui est aux cieux! Que ton nom soit
sanctifié; 

6.10 que ton règne vienne; que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel. 

6.11 Donne-nous aujourd'hui notre pain quotidien; 

6.12 pardonne-nous nos offenses, comme nous aussi nous pardonnons à ceux qui nous ont
offensés; 

6.13  ne  nous  induis  pas  en  tentation,  mais  délivre-nous  du  malin.  Car  c'est  à  toi
qu'appartiennent, dans tous les siècles, le règne, la puissance et la gloire. Amen! 

6.14 Si vous pardonnez aux hommes leurs offenses, votre Père céleste vous pardonnera aussi; 

6.15 mais si vous ne pardonnez pas aux hommes, votre Père ne vous pardonnera pas non plus
vos offenses. 

6.16 Lorsque vous jeûnez, ne prenez pas un air triste, comme les hypocrites, qui se rendent le
visage  tout  défait,  pour  montrer  aux hommes  qu'ils  jeûnent.  Je  vous le  dis  en  vérité,  ils
reçoivent leur récompense. 

6.17 Mais quand tu jeûnes, parfume ta tête et lave ton visage, 

6.18 afin de ne pas montrer aux hommes que tu jeûnes, mais à ton Père qui est là dans le lieu
secret; et ton Père, qui voit dans le secret, te le rendra. 

6.19 Ne vous amassez pas des trésors sur la terre, où la teigne et la rouille détruisent, et où les
voleurs percent et dérobent; 

6.20 mais amassez-vous des trésors dans le ciel, où la teigne et la rouille ne détruisent point,
et où les voleurs ne percent ni ne dérobent. 

6.21 Car là où est ton trésor, là aussi sera ton cœur. 

6.22 L'œil est la lampe du corps. Si ton œil est en bon état, tout ton corps sera éclairé; 

6.23 mais si ton œil est en mauvais état,  tout ton corps sera dans les ténèbres. Si donc la
lumière qui est en toi est ténèbres, combien seront grandes ces ténèbres! 

6.24 Nul ne peut servir deux maîtres. Car, ou il haïra l'un, et aimera l'autre; ou il s'attachera à
l'un, et méprisera l'autre. Vous ne pouvez servir Dieu et Mamon. 

6.25  C'est  pourquoi  je  vous  dis:  Ne  vous  inquiétez  pas  pour  votre  vie  de  ce  que  vous
mangerez,  ni pour votre corps, de quoi vous serez vêtus. La vie n'est-elle pas plus que la
nourriture, et le corps plus que le vêtement? 

6.26 Regardez les oiseaux du ciel: ils ne sèment ni ne moissonnent, et ils n'amassent rien dans
des greniers; et votre Père céleste les nourrit. Ne valez-vous pas beaucoup plus qu'eux? 
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6.27 Qui de vous, par ses inquiétudes, peut ajouter une coudée à la durée de sa vie? 

6.28 Et pourquoi vous inquiéter au sujet du vêtement? Considérez comment croissent les lis
des champs: ils ne travaillent ni ne filent; 

6.29 cependant je vous dis que Salomon même, dans toute sa gloire, n'a pas été vêtu comme
l'un d'eux. 

6.30 Si Dieu revêt ainsi l'herbe des champs, qui existe aujourd'hui et qui demain sera jetée au
four, ne vous vêtira-t-il pas à plus forte raison, gens de peu de foi? 

6.31 Ne vous inquiétez donc point, et ne dites pas: Que mangerons-nous? Que boirons-nous?
De quoi serons-nous vêtus? 

6.32 Car toutes ces choses, ce sont les païens qui les recherchent. Votre Père céleste sait que
vous en avez besoin. 

6.33 Cherchez premièrement le royaume et la justice de Dieu; et toutes ces choses vous seront
données par-dessus. 

6.34 Ne vous inquiétez donc pas du lendemain;  car  le lendemain aura soin de lui-même.
A chaque jour suffit sa peine. 

Matthieu 7

Sermon sur la montagne (fin)
Préceptes divers :
    les jugements téméraires
    la paille et la poutre
    les choses saintes données aux chiens
    la persévérance dans la prière
    la porte étroite
    les faux prophètes
    la maison bâtie sur le roc

7.1   Ne jugez point, afin que vous ne soyez point jugés. 
7.2   Car on vous jugera du jugement dont vous jugez, et l'on vous mesurera avec la mesure

dont vous mesurez. 
7.3   Pourquoi vois-tu la paille qui est dans l'œil de ton frère, et n'aperçois-tu pas la poutre qui

est dans ton œil? 
7.4   Ou comment peux-tu dire à ton frère: Laisse-moi ôter une paille de ton œil, toi qui as une

poutre dans le tien? 
7.5    Hypocrite, ôte premièrement la poutre de ton œil, et alors tu verras comment ôter la

paille de l'œil de ton frère. 
7.6    Ne donnez  pas  les  choses  saintes  aux chiens,  et  ne jetez  pas  vos  perles  devant  les

pourceaux, de peur qu'ils ne les foulent aux pieds, ne se retournent et ne vous déchirent. 
7.7    Demandez,  et  l'on  vous  donnera;  cherchez,  et  vous  trouverez;  frappez,  et  l'on  vous

ouvrira. 
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7.8   Car quiconque demande reçoit, celui qui cherche trouve, et l'on ouvre à celui qui frappe. 
7.9   Lequel de vous donnera une pierre à son fils, s'il lui demande du pain? 
7.10 Ou, s'il demande un poisson, lui donnera-t-il un serpent? 
7.11 Si donc, méchants comme vous l'êtes, vous savez donner de bonnes choses à vos enfants,

à combien plus forte raison votre Père qui est dans les cieux donnera-t-il  de bonnes
choses à ceux qui les lui demandent. 

7.12 Tout ce que vous voulez que les hommes fassent pour vous, faites-le de même pour eux,
car c'est la loi et les prophètes. 

7.13 Entrez par la porte étroite. Car large est la porte, spacieux est le chemin qui mènent à la
perdition, et il y en a beaucoup qui entrent par là. 

7.14 Mais étroite est la porte, resserré le chemin qui mènent à la vie, et il y en a peu qui les
trouvent. 

7.15 Gardez-vous des faux prophètes.  Ils viennent à vous en vêtement  de brebis, mais au
dedans ce sont des loups ravisseurs. 

7.16 Vous les reconnaîtrez à leurs fruits. Cueille-t-on des raisins sur des épines, ou des figues
sur des chardons? 

7.17 Tout bon arbre porte de bons fruits, mais le mauvais arbre porte de mauvais fruits. 
7.18 Un bon arbre ne peut porter de mauvais fruits, ni un mauvais arbre porter de bons fruits. 
7.19 Tout arbre qui ne porte pas de bons fruits est coupé et jeté au feu. 
7.20 C'est donc à leurs fruits que vous les reconnaîtrez. 
7.21 Ceux qui me disent: Seigneur, Seigneur! N’entreront pas tous dans le royaume des cieux,

mais celui-là seul qui fait la volonté de mon Père qui est dans les cieux. 
7.22 Plusieurs me diront en ce jour-là: Seigneur, Seigneur, n'avons-nous pas prophétisé par

ton nom? N’avons-nous pas chassé des démons par ton nom? et n'avons-nous pas fait
beaucoup de miracles par ton nom? 

7.23 Alors je leur dirai ouvertement: Je ne vous ai jamais connus, retirez-vous de moi, vous
qui commettez l'iniquité. 

7.24 C'est  pourquoi,  quiconque entend ces paroles que je dis et  les met  en pratique,  sera
semblable à un homme prudent qui a bâti sa maison sur le roc. 

7.25 La pluie est tombée, les torrents sont venus, les vents ont soufflé et se sont jetés contre
cette maison: elle n'est point tombée, parce qu'elle était fondée sur le roc. 

7.26  Mais  quiconque  entend  ces  paroles  que  je  dis,  et  ne  les  met  pas  en  pratique,  sera
semblable à un homme insensé qui a bâti sa maison sur le sable. 

7.27 La pluie  est  tombée,  les  torrents  sont  venus,  les  vents ont  soufflé  et  ont  battu  cette
maison: elle est tombée, et sa ruine a été grande. 

7.28 Après que Jésus eut achevé ces discours, la foule fut frappée de sa doctrine; 
7.29 car il enseignait comme ayant autorité, et non pas comme leurs scribes. 
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Un médecin 
témoigne au sujet de la crucifixion

Il y a une dizaine d'années, en lisant «Le jour où Christ est mort» par Jim Bishop, j'ai
réalisé que j'avais pris la crucifixion plus ou moins pour acquise - que je m'étais endurci à son
horreur par une connaissance trop facile des détails sinistres et d'une amitié trop éloignée avec
notre Seigneur. J'ai finalement réalisé que, bien qu'étant médecin, je ne savais même pas ce
qui avait causé sa mort. Les auteurs de l'Évangile ne nous aident pas beaucoup sur ce point,
parce que la flagellation et la crucifixion étaient si communes pendant leur vie qu'ils avaient
apparemment considéré une description détaillée inutile. Ainsi, nous avons seulement les mots
concis des Évangélistes: " Pilate, ayant fait battre de verges Jésus, le livra à eux pour être
crucifié -- et ils l'ont crucifié. "
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Ceci m'a amené tout d'abord à une étude de la pratique de la crucifixion elle-même ;
c'est-à-dire, la torture et l'exécution par la fixation à une croix. Je me dois beaucoup envers
ceux qui ont étudié ce sujet dans le passé, et particulièrement à un collègue contemporain, le
Dr. Pierre Barbet, un chirurgien français qui a fait une recherche historique et expérimentale
approfondie et a écrit intensivement sur le sujet.

Je n'ai aucune compétence pour discuter la douleur psychique et spirituelle infinie de
Jésus incarné expiant les péchés de l'homme après la Chute. Mais, il m'a semblé qu'en tant
que médecin, je pourrais discourir sur les aspects physiologiques et anatomiques de la passion
de notre Seigneur. Qu'est-ce que le corps de Jésus de Nazareth a supporté réellement pendant
ces heures de torture ?

Il  semble  que  la  première  pratique  connue  de  la  crucifixion  fut  par  les  Perses.
Alexandre et ses généraux l'ont ramenée dans le monde méditerranée en Égypte et à Carthage.
Les Romains ont semble-t-il appris la pratique des Carthaginois et (comme avec presque tout
ce  que  les  Romains  ont  touché)  ils  l'ont  rapidement  développé  à  un  degré  très  élevé
d'efficacité et de compétence. Un certain nombre d'auteurs romains (Livie, Cicéron, Tacite)
présentent  leurs  observations  sur la  crucifixion,  et  plusieurs  innovations,  modifications,  et
variations sont décrites dans la littérature antique.

Par exemple,  la partie transversale de la croix (le patibulum) pouvait  être  attachée
deux  ou  trois  pieds  en  bas  de  l'extrémité  du  poteau  planté,  on  se  réfère  à  ce  modèle
généralement comme étant la croix latine. La forme la plus commune utilisée au temps de
notre Seigneur, cependant, était la croix de Tau, formée comme notre T. Le patibulum était
placé dans une entaille en haut du poteau. Il y a des évidences archéologiques qui démontrent
que c'était sur ce type de croix que Jésus a été crucifié.

Sans  aucune  preuve  historique  ou  biblique,  les  peintres  médiévaux  et  de  la
Renaissance nous ont donné notre image du Christ portant la croix entière. Mais le poteau
droit  était  généralement  fixé  de  manière  permanente  dans  la  terre  à  l'emplacement  de
l'exécution et l'homme condamné était  forcé de porter le patibulum, pesant à environ 110
livres, de la prison à l'endroit de l'exécution.

Plusieurs peintres et la plupart des sculpteurs de la crucifixion, montrent également les
clous plantés dans les paumes. Les récits romains historiques et le travail expérimental ont
établi que les clous étaient plantés dans les petits os des poignets (radial et cubitus), non pas
dans les paumes. Les clous plantés dans les paumes auraient déchiré la peau et seraient sortis
des mains sous le poids du corps humain. Cette idée fausse a peut-être sa source dans une
mauvaise  compréhension  des  paroles  de  Jésus  à  Thomas,  "  observent  mes  mains.  "  Les
anatomistes, modernes et antiques, ont toujours considéré le poignet comme faisant partie de
la main.

Un petit écriteau (titulus) énonçant le crime de la victime, fixé habituellement sur un
bâton, était porté à l'avant du cortège en sortant de la prison, et plus tard cloué sur la croix au-
dessus de la tête. Cet écriteau cloué au dessus de la croix lui aurait donné un peu la forme
caractéristique de la croix latine.

Mais, bien entendu, la passion physique du Christ a commencé à Gethsemane. Parmi
les nombreux aspects de cette première souffrance, la sueur sanglante est celui portant le plus
grand intérêt physiologique. Point intéressant, Luc, le médecin, est le seul à la mentionner. Il
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dit, " et étant dans l'agonie, il  a prié plus instamment et sa sueur est devenue comme des
grumeaux de sang qui tombaient par terre. "

Toutes les explications imaginables ont été avancées par les érudits modernes pour
dénigrer cette description,  apparemment sous l'impression erronée qu'il est impossible que
cela se produise. Si les douteurs avaient consulté la littérature médicale, ils auraient ménagé
bien des efforts. Bien que cela se produise très rarement, le phénomène d'hématidrose, ou la
sueur  sanglante,  est  bien  documenté.  Subissant  un  stress  émotif  intense,  les  minuscules
capillaires dans les glandes de sueur de notre Seigneur ont pu se briser, mélangeant ainsi le
sang à la sueur. Ce processus a pu provoquer une faiblesse marquée et un état de choc.

Après que l'arrestation au milieu de la nuit, Jésus fut emmené devant le Sanhédrin et
Caïphe,  le  souverain  sacrificateur ;  c'est  ici  que  le  premier  traumatisme  physique  lui  fut
infligé. Un soldat a frappé Jésus au visage parce qu'il est demeuré silencieux après avoir été
interrogé par Caïphe. Les gardes du palais lui ont bandé les yeux et se sont moqués de lui en
le défiant d'identifier ceux qui passaient devant lui en lui crachant dessus et en le frappant.

Tôt le matin, battu et meurtri, déshydraté, et épuisé par une nuit sans sommeil, Jésus
est  conduit  à  travers  le  prétoire  de  la  forteresse  Antonia,  le  siège  du  gouvernement  du
procurateur de Judée, Ponce Pilate. Vous êtes, bien sûr, au courant de la tentative de Pilate de
passer  la  responsabilité  à  Hérode  Antipas,  le  Tétrarche  de  Judée.  Jésus  ne  semble  pas
avoir souffert  d'aucun mauvais  traitement  physique aux mains  d’Hérode qui l'a  retourné à
Pilate. En réaction aux cris de la foule, Pilate a ordonné que Barabbas soit libéré et condamné
Jésus à être flagellé et crucifié.

Il  y  a  beaucoup  de  désaccord  parmi  les  autorités  en  la  matière  à  propos  de  la
flagellation comme prélude inhabituel à la crucifixion. La plupart des auteurs romains de cette
période n'associent pas les deux. Plusieurs érudits croient que Pilate a, à l'origine, commandé
que  Jésus  soit  seulement  flagellé  et  que  la  sentence  de  mort  par  crucifixion  est  venue
seulement  en  réponse  aux  railleries  de  la  foule  que  le  procurateur  ne  défendait  pas
correctement César contre ce prétendant qui se présentait comme le Roi des Juifs.

Les  préparations  pour  la  flagellation  consistaient  à  dépouiller  le  prisonnier  de  ses
vêtements et à lui attacher ses mains à un poteau au-dessus de sa tête. La loi juive limitait à 40
le nombre de coups, mais il est douteux que les Romains en aient tenu compte.

Le légionnaire romain s'avançait avec le fouet (flagrum ou flagellum) dans sa main.
C'est un fouet court se composant de plusieurs lanières de cuir pesantes avec deux petites
boules  de plomb attachées  près  du bout.  Le légionnaire  fouettait  de toutes  ses  forces  les
épaules,  le  dos,  et  les  jambes  de  Jésus.  En  premier  lieu,  les  lanières  lacèrent  la  peau
seulement.  Ensuite,  alors que les coups se succèdent,  ils entament les tissus sous-cutanés,
produisant d'abord un suintement de sang provenant des capillaires et des veines de la peau, et
finalement, c'est le saignement artériel qui gicle des vaisseaux musculaires.

Les petites boules de plomb produisent d'abord des contusions larges et profondes qui
sont ouvertes par les coups suivants. Enfin, la peau du dos pend par de longs lambeaux et
toute la région dorsale est une masse méconnaissable de tissu déchiré et saignant. Quand le
centurion estime que le prisonnier est près de mourir, il fait cesser la flagellation.
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Jésus, à moitié évanoui, est alors délié et il s'effondre alors sur le trottoir en pierre,
mouillé avec son propre sang. Les soldats romains trouvent cela bien drôle que ce Juif venant
de la campagne prétende être roi. Ils lui jettent sur les épaules une robe longue et placent un
bâton dans sa main pour servir de sceptre. Ils ont encore besoin d'une couronne pour terminer
leur déguisement. Des branches flexibles couvertes de longues épines (généralement utilisées
pour attacher par paquets le bois de chauffage) sont tressées dans la forme d'une couronne,
puis sont enfoncées dans son cuir chevelu. Encore une fois, Jésus saigne abondamment, le
cuir chevelu étant un des secteurs les plus vasculaires du corps.

Après s'être moqués de lui et l'avoir frappé au visage, les soldats lui ôtent le bâton de
sa main et s'en servent pour le frapper sur la tête, enfonçant les épines plus profondément dans
son cuir chevelu. Finalement, ils se fatiguent de leur sport sadique et ils arrachent la robe du
corps de Jésus. La robe ayant déjà adhéré aux caillots de sang et de sérum dans les blessures,
elle lui cause une douleur atroce quand on la lui enlève, comme quelqu'un qui enlève sans
précaution un bandage chirurgical. Les blessures commencent alors une fois de plus à saigner,
presque comme si elles encore étaient fouettés.

Par déférence pour la  coutume juive,  les Romains  lui  redonnent  ses vêtements.  Le
patibulum lourd de la croix est attaché sur ses épaules, et le cortège du Christ condamné  (les
deux voleurs, et un petit groupe de soldats romains chargés de l'exécution et dirigés par un
centurion)  commence  son lent  voyage  le  long de  la  Via  Dolorosa.  Malgré  ses  efforts  de
marcher redressé, le poids de la poutre ainsi que le choc produit par la perte copieuse de sang,
sont trop pour Jésus. Il trébuche et tombe. Le bois rugueux creuse dans la peau et les muscles
lacérés des épaules. Il essaye de se relever, mais les muscles humains ont été poussés au delà
de leur résistance.

Le  centurion,  impatient  de  procéder  avec  la  crucifixion,  choisit  un  vigoureux
spectateur  d'Afrique du Nord, Simon de Cyrène,  pour porter la  croix.  Jésus suit,  saignant
encore et transpirant de la sueur froide et moite causée par le choc, jusqu'à ce que le voyage
de 650 verges de la forteresse Antonia à Golgotha soit finalement terminé.

On offre à Jésus du vin mélangé à la myrrhe, un mélange analgésique doux. Il refuse
de le boire. On ordonne à Simon de placer le patibulum sur la terre et Jésus est rapidement
renversé vers l'arrière avec ses épaules contre le bois. Le légionnaire trouve la dépression à
l'avant du poignet. Il enfonce profondément dans le bois à travers le poignet un clou en fer
pesant et carré. Rapidement,  il  se déplace de l'autre côté et répète la procédure en faisant
attention  à  ne  pas  trop  étirer  les  bras  pour  permettre  une  certaine  flexion  et  un  peu  de
mouvement. Le patibulum est alors soulevé en place au dessus du poteau. Un écriteau avec
l'inscription "Jésus de Nazareth, Roi des Juifs " y est clouée.

Le pied gauche est pressé vers l'arrière contre le pied droit, et avec les deux pieds
étendus, les orteils vers le bas, un clou est enfoncé à travers l'arche de chaque pied, laissant la
possibilité aux genoux de se plier un peu. La victime est maintenant crucifiée.  Alors qu'il
s'affaisse lentement  en mettant  plus de poids sur les clous dans les poignets,  une douleur
atroce est déclenchée le long de ses doigts et explose dans son cerveau - les clous dans les
poignets mettent de la pression sur les nerfs médians.  Quand il se redresse pour éviter ce
tourment causé par l'étirement, il place tout son poids sur le clou dans ses pieds. Une fois de
plus,  il  y  a  une agonie  fulgurante  causée  par  le  clou  déchirant  ses  nerfs  entre  les  os  du
métatarse des pieds. Rendu à ce point, alors que les bras se fatiguent, de grandes vagues de
crampes balaient ses muscles, les nouant dans une douleur élançante, profonde et sans répit.
Ces crampes l'empêchent de se redresser. Pendant par les bras, les muscles pectoraux sont
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incapables de faire leur travail.  L'air peut être aspiré dans les poumons, mais ne peut être
exhalé. Jésus lutte pour se soulever afin de pouvoir prendre une petite respiration. Finalement,
le  dioxyde  de  carbone s'accumule  dans  ses  poumons  et  dans  son sang ce  qui  le  soulage
partiellement de ses crampes. De manière spasmodique, il  est capable de se soulever pour
exhaler et inhaler ensuite l'oxygène qui le maintient en vie. C'est sans aucun doute durant ces
périodes qu'il a pu prononcer sept courtes phrases retenues dans les Évangiles :

La première, regardant les soldats Romains jetant le sort pour partager son vêtement
sans couture, "Père, pardonne-leur, car ils ne savent pas ce qu'ils font".

La seconde, adressée au voleur repentant, "Aujourd'hui, tu seras avec moi au paradis ".

La troisième, regardant Jean, l'adolescent terrifié et peiné, - l'apôtre bien-aimé 
-, "Voici ta mère". Ensuite, regardant sa mère Marie, "Femme, voici ton fils".

Le quatrième cri  est  une citation  du début  du Psaume 22 "Mon Dieu,  mon Dieu,
pourquoi m'as-tu abandonné ?"

Jésus passe des heures de douleur sans limite ; crampes qui lui tordent et déchirent les
ligaments, asphyxie partielle intermittente, douleur fulgurante où les tissus déchirés dans son
dos lacéré sont frottés contre le bois rugueux quand il se soulève pour respirer. Ensuite une
autre agonie débute... Une douleur écrasante, profonde et terrible dans sa poitrine alors que le
péricarde se remplit lentement de sérum et commence à comprimer le cœur.

On se rappelle à nouveau le Psaume 22, au verset 14 cette fois-ci, " Je suis comme de
l'eau qui s'écoule, et tous mes os se séparent ; mon cœur est comme de la cire, il se fond dans
mes entrailles.

C'est maintenant presque fini. La perte de fluide des tissus a atteint un niveau critique ;
le  cœur  comprimé  lutte  pour  pomper  du sang lourd,  épais  qui  monte  lentement  dans  les
tissus ; les poumons torturés font un effort frénétique pour inhaler des petites bouffées d'air.
Les tissus déshydratés de manière marquante envoient leur flot de stimuli au cerveau. Jésus
halète  son cinquième cri :  "  J'ai  soif".  Son état  correspond à celui  décrit  au verset  15 du
Psaume 22 " Ma force se dessèche comme l'argile, et ma langue s'attache à mon palais ; tu me
réduis à la poussière de la mort."

On porte alors aux lèvres de Jésus une éponge plongée dans du posca, un vin amer bon
marché servant de boisson principale aux soldats Romains. Il refuse apparemment de boire le
liquide. Le corps de Jésus est maintenant rendu à ses limites, et il peut sentir la froideur de la
mort ramper dans ses tissus. Réalisant cela, il prononce sa sixième phrase, possiblement en
murmurant " Tout est accompli ".

Sa mission  expiatoire  est  complétée.  Finalement,  il  peut  permettre  à  son corps  de
mourir. Avec un dernier sursaut d'énergie, il pousse encore ses pieds déchirés contre le clou,
redresse ses jambes, prend une plus longue respiration, et prononce sa septième et dernière
phrase : " Père, je remets mon esprit entre tes mains ".

Vous connaissez le reste. Pour ne pas profaner le sabbat, les Juifs demandent que les
condamnés  soient  enlevés  de  leur  croix.  La  crucifracture  était  la  méthode  habituelle  de
terminer  une  crucifixion  ;  on  brisait  les  os  des  jambes.  Ceci  empêchait  la  victime  de  se
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soulever  ;  ainsi,  la  tension  dans  les  muscles  pectoraux  ne  pouvait  être  soulagée  et  la
suffocation se produisait rapidement. Les jambes des deux voleurs furent brisées, mais quand
les soldats parvinrent à Jésus, ils ont vu que cela n'était pas nécessaire.

Probablement pour s'assurer que Jésus était  vraiment  mort,  un légionnaire  perce le
côté de Jésus, dans le cinquième espace entre ses côtes, vers le haut, à travers le péricarde et
dans le cœur. Jean 19:34 rapporte que: " aussitôt il sortit du sang et de l'eau. " Cela causa une
fuite d'eau provenant du sac entourant le cœur, donnant une preuve postmortem que notre
Seigneur crucifié n'est pas mort de la manière habituelle par suffocation, mais que son cœur a
manqué (cœur brisé) suite au choc et à la compression du cœur par le fluide dans le péricarde.

Ainsi, nous avons un aperçu — incluant la preuve médicale — de cette manifestation
du mal par les hommes envers l'Homme et envers Dieu. Cela fut un spectacle terrible, plus
que  suffisant  pour  nous  laisser  découragés  et  déprimés.  Combien  pouvons-nous  être
reconnaissants  d'avoir  la  grande  continuation  de  l'infinie  miséricorde  de  Dieu  envers  les
hommes  -  en  même  temps,  le  miracle  de  l'expiation  et l'attente  du  matin  triomphant  de
Pâques.

Le Dr. C. Truman Davis est un ophtalmologiste respecté nationalement, il est vice-
président de l'Association Américaine d'Ophtalmologie, et il est un personnage impliqué dans
les mouvements scolaires chrétiens. Il est le fondateur et le président de l'excellente Trinity
Christian School à Mesa en Arizona, et un administrateur du Collège à Grove City.

Parlant de Jésus, la Bible déclare dans Hé.5:7

"C'est lui qui, dans les jours de sa chair, ayant présenté avec de grands cris et avec
larmes des prières et des supplications à celui qui pouvait le sauver de la mort, et ayant été
exaucé à cause de sa piété, 8 a appris, bien qu'il fût Fils, l'obéissance par les choses qu'il a
souffertes, 9 et qui, après avoir été élevé à la perfection, est devenu pour tous ceux qui lui
obéissent l'auteur d'un salut éternel"

Et nous pouvons lire aussi dans Ph.2:1-11

"Si donc il y a quelque consolation en Christ, s'il y a quelque soulagement dans la
charité, s'il y a quelque union d'esprit, s'il y a quelque compassion et quelque miséricorde, 2
rendez ma joie parfaite,  ayant un même sentiment,  un même amour, une même âme,  une
même pensée. 3 Ne faites rien par esprit de parti ou par vaine gloire, mais que l'humilité vous
fasse regarder les autres comme étant au-dessus de vous-mêmes. 4 Que chacun de vous, au
lieu de considérer ses propres intérêts, considère aussi ceux des autres. 5 Ayez en vous les
sentiments qui étaient en Jésus-Christ, 6 lequel, existant en forme de Dieu, n'a point regardé
comme une proie à arracher d'être égal avec Dieu, 7 mais s'est dépouillé lui-même, en prenant
une forme de serviteur, en devenant semblable aux hommes; 8 et ayant paru comme un simple
homme, il s'est humilié lui-même, se rendant obéissant jusqu'à la mort, même jusqu'à la mort
de la croix. 9 C'est pourquoi aussi Dieu l'a souverainement élevé, et lui a donné le nom qui est
au-dessus de tout nom, 10 afin qu'au nom de Jésus tout genou fléchisse dans les cieux, sur la
terre et sous la terre, 11 et que toute langue confesse que Jésus-Christ est Seigneur, à la gloire
de Dieu le Père."
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Notre Seigneur Jésus, doux et humble de cœur (Mt.11:28), manifesta son obéissance
parfaite à son Dieu et Père, laissant un exemple que ses disciples ont suivi ; plusieurs furent
aussi flagellés et mis à mort : Hé.11:36

"d'autres  subirent  les  moqueries  et  le  fouet,  les  chaînes  et  la  prison;  37 ils  furent
lapidés, sciés, torturés, ils moururent tués par l'épée"

Ne soyons donc pas étonnés si nous subissons quelque souffrance, ce sera un test qui
dévoilera la qualité de notre obéissance.

 

KARMA, 
LA GRANDE LOI COSMIQUE

Le Karma, est la Loi d’Action par laquelle l‘œuvre de Dieu émane de Sa nature.
Au  début  il  y  avait  à  peine  l’Absolu,  le  Non  Manifeste  dans  toute  Sa  plénitude

potentielle.  Quand il  commença à  créer, il  projeta  de Sa propre nature divine tout ce qui
existait ; pour cette raison, nous sommes les enfants de Dieu dans la plus pure acceptation du
terme. Pourtant Dieu est présent en nous et ceci s’appelle immanence. Par son infinité, donc,
Dieu Transcende l’œuvre créée. ‘Vous êtes des Dieux’, dit Jésus. 

Le Karma est  la  grande Loi  qui  préside la  création.  Il  régit  l’absolu harmonie  du
Cosmos, dans ses plus infimes détails S’il y a disharmonie dans quelques recoins de l’Espace,
cette grande Loi souffre l’interférence d’une autre, secondaire, mais indépendante ; la Loi de
Réaction,  qui oblige tout  à revenir  à son lieu,  dans un immense  procédé de réajustement
harmonique.  Réunies, ces deux lois cosmiques constituent le ‘Principe de l’Evolution,  qui
peut être comparé à l’éternel ‘vivre et être’ d’Héraclite Ce principe régit les manifestations du
Non Manifeste, sa permanence dans le continuum Espace Temps  et son glorieux retour à son
Créateur. C’est la synthèse de tous les phénomènes du Cosmos.

Quand l’Homme se dévie de la Loi d’Harmonie Cosmique, il devient satanique ; par
son antagonisme à la Loi d’Harmonie, il déflagre le chaos en lui même et autour de lui. La
Loi de Réaction, l’oblige cependant, à rétablir inconditionnellement l’harmonie dans le même
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ordre de grandeur de la perturbation. La remise en ordre fatalement se fera, non seulement
dans l’intérieur de l’individu, mais aussi dans la portion d’espace qu’il désorganisa, incluant
tous les êtres qui avaient été arrachés par le chaos.

Tous les êtres sont soumis à ce grand procédé de réajustement carmique. Le sommaire
des réajustements, petits ou volumineux, confère à l’être en évolution  une expérience et les
connaissances qui le porteront de l’ignorance à la sagesse, des trevas à la Lumière. 

1 . LE SECOURS KARMIQUE.

Dans le secours des rachats karmiques il y a quatre* étapes bien définies :
*(Edgar Armond)

1. Connaissance de la désharmonie produite.

La ‘dette’ (erreur commise contre d’autres êtres ou contre la propre fautif), doit être
rachetée jusqu’aux derniers ‘centimes’ .Pour qu’elle soit rachetée,  il  est  nécessaire que le
débiteur en connaisse sa valeur. 

Le procédé évolutif se déroule à travers des temps et l’être passe par de successives et
innombrables étapes incarnatoires, dans lesquelles il perd la mémoire de son passé à chaque
fois. Donc comment pourra-t-il   connaître  la quantité  et  la valeur des erreurs  pratiquées,
d’autant plus qu’il y a les erreurs commises dans un passé très très lointain ?

 
Une telle question, cependant apparemment logique, dénote une méconnaissance du

procédé perfectionné régit  par le  Principe d’Evolution.  Tout ce qui s’est  conquis par acte
volitif (ceci est, par effort conscient) ne se perd pas. Il a été emmagasiné dans notre Essence,
dans notre esprit  immortel ;  en d’autres  termes,  les expériences  positives  ou négatives  (le
même  qu’harmoniques ou  de  disharmoniques) se  gravent  magnétiquement  dans  nos
banques de mémoire du cerveau spirituel de l’individu. Pour cette raison, n’importe quel être
humain incarné connaît parfaitement toutes les erreurs qu’il a commises à n’importe qu’elle
époque de sa vie consciente Son cerveau physique ne sait pas ce qu’il a pratiqué dans des
existences prétérites   mais l’esprit sait tout ; ceci explique la diversité des tempéraments, les
tendances mauvaises ou bonnes que tous les hommes manifestent depuis leur enfance. 

Les hommes sont différents les uns des autres, parce qu’ils ont hérité d’eux mêmes
les  tempéraments  que  leur  confèrent  des  caractéristiques   impaires.  Une  véritable  note
tonique personnelle et distincte, patrimoine acquis  à travers des expériences vécues dans des
temps en dehors ; un tempérament immuable donc  caractérise chaque être humain. Dans la
manifestation  de  ce  tempérament,  varie  à  peine  le  caractère,  enrichi  ou  appauvri  par  de
nouvelles  valeurs et  expériences,  dans le processus de polissage éducatif  de chaque stage
incarnatoire.    

2. Acquiescement à la sauver
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Toute créature humaine désire la paix, l’harmonie et le bonheur. La crainte de la mort,
de  la  douleur,  de  la  souffrance,  est  un  atavisme  constant  chez  l’homme  dans  ses  étapes
inférieures d’évolution. D’ou la nécessité d’évoluer, d’avoir la paix, d’atteindre une félicité
qui se cherche jusqu’aux raines de l’insensé. Au début l’on pense qu’une telle aventure peut
être  atteinte  avec  l’acquisition  de  biens  matériaux.  C’est  la  phase  de  la  course  derrière
l’argent.  Dans  cette  étape  infantile  d’évolution,  l’homme  est  un  prédateur,  il  abuse
d’agressivité, blesse tous ceux qui osent mettre une limite à son action possessive. Avec ceci,
il répand à ses alentours plus de disharmonies que de bénéfices. Le solde  négatif accumulé
dans ses détours immédiats  fera que plus tard, dans d’autres incarnations, il ne lui restera rien
d’utile de tout ce qu’il  aura fait  comme perturbation , si ce n’est  l’anathème de ceux qui
souffrirent dans ses mains et dont la douleur ,rebrûlera sa conscience . Dans une nouvelle vie
incarnatoire il sera la créature remplie d’amertume, car le mal génère le mal. 

Dans un certain moment de son évolution, l’homme sent la nécessité de s’harmoniser
intimement  ;  la  charge  négative  accumulée  dans  la  mémoire  spirituelle  l’oblige  à  sentir
l’urgence d’un changement de chemin dans son existence ; il se conscientise sentant donc que
les valeurs à être  acquises sont autres,  et  non pas matérielles.  Dans cette  phase,  il  est en
condition d’affronter avec stoïcisme et sans révolte les adversités que lui même a provoquées.
Il acquiesce pour cela, à  racheter ses erreurs.

Mais comment sait-on qu’une créature est disposée à racheter ses erreurs ?

L’on reconnaît cela par la résignation devant la souffrance, qui de nombreuses fois,
arrive  inespérément.  Les  conformés  dans  des  situations  irréversibles,  avec  des   douleurs
physiques  ou  morales,  prouvent  leur   disposition  à  racheter  des  adversités  similaires,
provoquées par eux mêmes dans le destin d’autres créatures, d’un passé distant. 

 
Ceux qui se révoltent contre la souffrance et déblatèrent contre la Divinité, clamant

‘l’injustice’ dont ils souffrent, ceux ci ne veulent et ne peuvent rien racheter, car ils ne se
considèrent  pas  débiteurs ;  donc  ils  ne  se  trouvent  pas  sur  le  point  de  réveiller  leur
conscience .Seulement la répétition de l’expérience en tranches de disharmonie devra faire
que leurs consciences éclosent. 

3. Valeur de la disharmonie.

Toutes  les  disharmonies  dans  lesquelles  les  créatures  se  débattent  constituent  une
souffrance passive à travers laquelle elles prennent connaissance du procédé karmique et des
dettes à racheter durant  l’existence.

Généralement l’on pense que c’est par la souffrance que l’homme rachète les maux
qu’il pratiqua dans son passé lointain .Grande erreur ! La souffrance à peine donne la mesure
des erreurs commises,  jamais  elle  ne sert  de monnaie pour le paiement  de quelque faute.
Quelle logique ce, celle dont  la douleur du coupable  provoque le paiement de la faute ? Dieu
serait-il donc sadique ?

Réellement ce serait assez  étrange que la douleur supportée passivement (un œil vide
par exemple) serve pour recomposer l’œil crevé d’un ennemi d’existences antérieures. L’on
ne peut pas concevoir que la justice divine soit si primaire. Nous aurions la consécration de la
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loi  du Talion,  comme  ‘œil  pour  œil,  dent  pour  dent’ si  elle  était  perpétuée  comme  une
monnaie de Dieu pour le réajustement de nos fautes.

En effet Dieu qui est justice absolue, bonté en superlatif, pureté sans imperfection, doit
avoir d’autres moyens  d’appliquer Sa justice infinie. Dans l’Harmonie Absolue, l’on ne peut
pas inclure la douleur, ce serait contraire à Sa nature. 

La douleur est un simple indicateur .Elle montre à peine le ’quantum’ de disharmonie
pratiquée ; par son moyen l’homme apprend qu’il ne doit pas léser son semblable. La douleur
pourtant est éducative ; elle sert comme expérience, pour que les erreurs ne se répètent pas.
En résumé la douleur enseigne à aimer. 

4. Indemnité.

Par indemnité l’on entend paiement de la dette .Et il existe seulement une monnaie
dans l’Univers, pour le paiement de quelque dette : Aimer. Aimer est la monnaie magique
qui guérie les erreurs et élève les créatures. Seulement par aimer nos semblables, et tout ce qui
existe, la créature est glorifiée. Quand Paulo de Tarse dit ; ‘Maintenant, ce n’est plus moi qui
vit ; c’est le Christ qui vit en moi’, il était en train de pénétrer dans la plénitude  de l’amour
divin.  

Questions et réponses.

Question - Qu’est ce qu’il arrive à l’individu qui réussit à se libérer de toute la valeur
de la dette karmique, ou soit, de quelque souffrance ?

Réponse -  Il sera apte à faire le paiement.
 
Question -  Sachant que la créature se sent allégée, et comme née de nouveau, si forte

est sa joie qu’elle se voit en dehors du cercle de la souffrance, nous le répétons ; qu’est-ce
qu’il lui arrive ?

Réponse  -   Elle  a  les  conditions  de  racheter,  avec  plus  de  facilité,  sa  dette
karmique.

 
Question -  Qu’est ce que le Karma ?
Réponse  -  Le Karma,  est  la  Loi  par laquelle  le  créateur manifeste  sa  nature

absolue dans toute la création. 

Question -  Les lois du Karma, loi de l’Action et Loi de la Réaction, par hasard sont-
elles antagoniques ?

Réponse  -   Elles  sont  complémentaires,  jamais  antagoniques,  et  quasi
indépendantes entre elles. La grande Loi d’Action implique la Loi de Réaction, qui est
de  réajustement  karmique.  Elle  pousse  toujours  au  bien  et  pour  l’harmonie,  car
seulement il existe le bien dans l’œuvre divine. Jamais Dieu ne pourrait créer le mal,
contraire  à  sa  propre  nature.  Cependant  il  peut  se  passer  des  milliers  d’années
successives, le mal est toujours relatif. Il est passager. En réalité, tout le mal constitue
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une dégénérescence du bien comme la disharmonie est une perturbation de l’harmonie.
L’harmonie  et  la  disharmonie sont aussi  des  états  complémentaires  réversibles  entre
elles, on dit qu’elles sont antagoniques à peine parce qu’elles représentent les pôles d’un
état. Quand le mal s’intègre dans le bien, il existe seulement comme le bien. Quand la
disharmonie disparaît dans l’harmonie, seulement l’harmonie existe. 

Le mal et le bien cheminent ensemble, mais qui choisit un de ces chemins difficilement
foulera l’autre, dit un très ancien proverbe égyptien. Dans notre vie, harmonie et disharmonie
cheminent  ensemble.  Comme  la  disharmonie  est  le  fait,  ou  l’énergie  perturbatrice  de
l’harmonie,  l’harmonisation  de la  disharmonie  est  l’action  par laquelle  nous réussissons à
intégrer la disharmonie dans l’harmonie (profitant pour autant, jusqu’à même des énergies
disharmoniques).  N’étant  pas  indépendantes  ni  même  contraires,  mais  toujours
complémentaires, une ne peut pas substituer complètement l’autre, car s’il y avait plénitude de
l’une d’elles  l’Homme serait absolu dans un des pôles, s’égalant au Créateur. 

Comme corollaire, l’on conclut qu’il est totalement impossible l’existence du mal dans
un état absolu du Diable, de fait que, s’il e était ainsi, Satan serait égale à Dieu en pouvoir,
Absolu en sens opposé . 

A propos de la  dualité inhérente à la condition humaine, l’Apôtre Paul dit ; ‘Le bien
que je veux faire je ne le fais pas, mais oui le mal que je ne veux pas  faire… Il y a en moi
deux lois , la loi du bien et la loi du mal … malheureux que je suis , qui me libérera de ce
corps mortifère ?

Romanos 7 :15-24

5. La vie de l’Homme  champs des Lois karmiques.

Quant on étudie l’Homme, unique être vivant avec une capacité consciente pour le
choix de solutions de manière continuelle ou séquentielle,   nous nous présentons avec  le
binôme terrible depuis de nombreux siècles, sans avoir réussi à l’équationner ; ignorance et
souffrance.

 
Parlant d’ignorance nous ne voulons pas nous référer seulement à l’intellectuel.  Ce

type d’ignorance est de valeur suffisamment secondaire, si nous réfléchissons sur l’ignorance
spirituelle dans laquelle nous avons vécu et craignons de vivre, jusqu’à aujourd’hui. 

La crise spirituelle par laquelle passe l’humanité , génère , dans cette fin d’actuelle
civilisation  ,  toutes  les  crises  secondaires  dans  lesquelles  nous  nous  débattons ;crise
économique mondiale, crises politiques insolubles, crise morale avec décadence des coutumes
, commun à toutes les civilisations qui nous ont précédées ,lorsqu’elles étaient déjà en phase
de disparition ; crises existentielles ; et toute la disharmonie et inquiétude matérialiste dont
nous nous amarrons , ainsi que l’incroyable gonflement des moyens de divertissement et de
plaisirs , les communications faciles et les conforts que nous disposons . 

Responsable  pour  toutes  ces  crises,  la  grande crise  spirituelle  peut  être  seulement
résolue  à travers l’apprentissage spirituel de chaque individu. Le sommaire des actions des
individus rénovées modifierait la société en mieux, comme conséquence automatique. Il est
bien possible que, pour se chemin, nous arrivions à l’idéale société sans classes, qui vient
peupler nos rêves depuis Platon jusqu’aux matérialistes historiques de nos jours. 
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Il n’existe pas une ‘allo rédemption’, affirme Rohden ; ceci est, il  n’existe pas une
rédemption  venant  de  l’extérieur  de  l’homme.  Notre  sauvetage  vient  de  l’intérieur,
s’épanouit de notre intime. C’est pourtant une auto rédemption. Des modifications imposées
par des agents extérieurs n’altèrent en rien les créatures dans leur essence ; d’ou le total fracas
des  magiques  des  gouvernements  qui  n’ont  jamais  résolu  les  angoissants  problèmes  qui
affligent  toutes  les  classes  sociales.  La  société  de  ce  fin  de  ce  siècle  excessivement
‘immédiatiste’ et avide de solutions salvatrices, et oubliant sempiternellement les leçons de
l’histoire, n’arrive toujours pas à entrevoir que la solution de tous est à l’intérieur de chaque
homme. 

En  effet,  regardons  autour  de  nous  et  à  l’intérieur  de  nous ;  nous  vivons,
pratiquement tous les hommes cherchant des détails, des chemins que nous inventons.  Nous
nous égarons et nous nous perdons dans des labyrinthes que nous même avons crées. Ainsi
donc a toujours été, cependant  et  heureusement existe toujours la radiante luminosité des lois
enseignées par l’Envoyé. 

Pourquoi tout ceci à la fin ?

L’explication nous a déjà été donnée par l’apôtre Paul, il y a 19 siècles ; 

…l’homme psychos  (intellectuel) ne comprend pas les choses de l’esprit, qui lui
paraisse sottise, ni ne peut les comprendre, parce que les choses de l’esprit doivent être
interpénétrées spirituellement.

                                                                                                             1- Corinthiens 2 :14 

La formule parfaite pour notre sauvetage, nous l’avons depuis deux mille ans .Elle est
simple et à la portée de tous, dans les immuables lois cosmiques contenues dans l’Evangile.
Cependant  les  connaissant  ,  durant  des  siècles  et  des  siècles  nous  avons  insisté  à  les
transgresser , de façon que les historiens du futur , probablement auront à dire que ceci a été la
plus grande , la plus durable et la plus catastrophique erreur collective de notre Espèce .

182



LA VIE VIENT DE DIEU

Tout ce qui existe à pour origine Dieu, et après une longue évolution revient à Dieu*

De Dieu, l’Absolu, par la Loi de l’Action (karma) agissant de manière centrifuge à
pour origine l’Espace et quelque chose que les Indous appellent de Prana (force vital), avec le
surgissement de l’Energie ou de quelque chose de similaire .Par phénomène d’inter action,
elle se condense jusqu’à constituer des vortex chaque fois plus dynamiques. Dans un stage
déterminé d’intensité, ces vortex commencent à constituer l’électron libre, par condensation
d’un photon gamma, comme nous avons vu. 

Dans un stage plus avancé, en s’intensifiant le  mouvement augmente aussi l’énergie
(et conséquemment la température) avec le surgissement des éléments nucléaires stables, le
noyau atomique avec ses protons, neutrons, et dans la périphérie les électrons .Il naît, donc le
premier élément d’une série concernant l’origine des éléments cellulaires des tissus animaux,
hydrogène, constitué d’un proton et d’un électron, en orbites de vitesse inconcevable. Nous
avons  de  cette  façon,  la  première  particule  stable,  définie  et  individualisée.  Avec  le
refroidissement continu vont se former les autres éléments. 

Dans la  matière  se niche le  Principe  Spirituel  .Il  n’a  pas  origine dans  la  matière,
comme le veulent les matérialistes. Quand les combinaisons moléculaires des sels minéraux
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eau,  oxygène,  nitrogène,  chaleur  convenant,  ionisation  électrique,  temps  de répétition  des
combinaisons,  tout,  enfin,  devient  compatible   avec  un  premier  stage  biologique,  ils  se
forment  les aminoacides  fondamentales qui seront le substrat  de sustentation  pour que le
principe Spirituel organise et se fixe sur ce qui deviendra une première et primaire particule
vive. 

Naît  la  vie,  telle  que  nous  la  connaissons ; vive,  cette  particule   se  reproduira  et
évoluera pour des formes toujours plus complexes. Et, arrivera l’Homme.

Le Principe Spirituel est la Vie, cependant, elle vient de Dieu. La matière est à peine le
substrat auquel elle se lie pour former les êtres vivants de notre univers dimensionnel.

*(Concept philosophique du frère irlandais John Scot    -Erigène –neuvième siècle.
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